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2 . Siponcle tunique. Sipunculus saccatus. 

S. epidemic laxa. Gmel. p. 8095. 

Nereis sacculo induta . L. Amoen. Acad. 4 » p» 4 ^ 4 * t - 3 . f. 5 . 
(2) lumbricus phalloides. Pall. Spicil. zool. 10. p. 12. 
t. 1. f. 8. 

Habite les mers de l’lnde et cclles de PAmeriqne. 

3. Siponcle comestible. Sipunculus edulis. 

S. albido-carneus , cylindricus , subxqualis 5 extremitate posticd 
subclavatd ; anticd dilatatd , papillosd . 

Lumbricus edulis. Pallas Spicil. zool. 10. p. 10. t. i.f. 7. 
Habite l’ocean des Grandes-Indcs , dans le sable des cotes. On 
Je mange. 
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CLASSE QUATRlfeME. 



LES TUNICIERS. [Tunicata. ] 

Animaux ge'latineux ou coriaces, bifores, bituni- 
ques ; quelquefois isoles ou rassembles en groupes, 
plus souvent reunis plusieurs ensemble et formant 
une rnasse commune. 

Le corps oblong > irre'gulier ,, comme divise inte- 
rieurement en plusieurs cavites. Point de tete; point 
de sens distincts; point de parties paires semblables 
au-deliors. Quelques tubercules et filets internes 
presumes nerveux; des fibres musculaires; des vais- 
seaux apparensj le tube alimentaire ouvert aux 2 
bouts ; des amas de gemmules enveloppes et inte- 
rieurs, soit solitaires , soit gemines, ressemblant a 
des ovaires. 

Animalia gelatinosa vel coriacea, hiforata 7 
bitunicata, interdum distincta vel subaggregata , 
soepius pluribus conjuncCim coalita> massamque 
communem sistentia . 



SANS VERTEBRES. 



Sub tunica externa , corpus oblongurtiy irregu- 
larly cavitatib us pluribus intiis subdivisum . Caput 
nullum y sensus speciales nulli distincii ; partes 
similes per p aria exliis nullce . Tubercula fdameiv - 
taque aliquot interna , nereis desumpta. Fi- 
brillce musculares ; vascula conspicua ; tubus all - 
mentarius utraque extremitate foratus . Gemmula - 
ra/?a internarum acervi solitarii vel geminati y 
membrand vesiculosa vestiti , ovama simulantes . 

J > J. : •« 

OBSERVATIONS. 

D’apres les observations efc les decouvertes recentes des 
zoologistes, je me vois oblige d’etablir dans la classifica- 
tion des animaux , line nouve]le coupe dont le rang , dans 
la serie unique et simple que nous sommes ibices d’em- 
ployer, ne me paralt pas pouv ; oii? &tre assigne sans rompre 
des rapports importans, e’est-a-dire, sans ecarter les ani- 
maux qui constituent cette coupe, de ceux dont ils parais- 
sent se rapproeber davantage par leurs rapports. J’ai don- 
ne la raison de cette difficult^ dansle supplement (p. 4-5 1) 
qui termine le premier volume de cet ^ouvrage. La na- 
ture , en effet, parait avoir forme au moins deux series 
distinctes dans sa production des animaux; et, pour nos 
expositions , nous ne pouvons faire usage que d’une serie 
unique , tres-simple et generale, qui ne saurait conserver 
a tous les animaux, leurs rapports avec les avoisinans. 
Ainsi , la coupe dont il est maintenant question pent etre 
ici bien placee, quant au degre de composition de Vorga- 
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nisation qui est propre aux animaux qu’elle embrasse; 
inais elle ne saurait F&tre quant aux rapports des animaux 
de cette coupe , soit avec ceux qui precedent y soit avec 
ceux qui suivent. 

Les animaux dont il s’agit et auxquels je donnelenoin 
dassique de tuniciers , sont ceux que Ton a recemment 
reconnus avoir des rapports avec les ascidies et les bi- 
phores par leur organisation interieure. Or , ayant ddja 
considere ces derniers comme appartenant a la classe des 
mollusques, ceux que Ton vient de decouvrir et qui y 
tiennent par le plan de leur organisation , quoique moins 
developpe , ont et£ juges devoir &tre pareillement des 
mollusques. On doit done £tre maintenant fort dtonne de , 
voir que des animaux que Ton avait consideres comme 
des polypes, se trouvent actuellement lies par des rap- 
ports a certains autres que Ton a jusqu’a present ranges 
parmi les mollusques . 

C’est toujours par trop de precipitation dans nos juge- 
mens que nous nous exposons a l’erreur : et , en effet , il 
me semble que Ton s’ est trop hate de ranger les ascidies 
et les biphores parmi les mollusques ,, puisqu'on l’a fait 
long-temps avarit devoir etudie F organisation interieure 
de ces animaux , et que ce que l’on en sait maintenant 
est tres-posterieur a cette determination. 

Si, comme je le pense, il est possible de contester ce 
rang aux tuniciers les plus perfection's , tels que ceux 
que je viens de citer, on sera autorise bien plus encore 
a le contester pour les autres tuniciers , ceux-ci etant des 
animaux en general tres-petits, fr&les , reunis en corps 
eommun , et paraissant en quelque sorte former des ani- 
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maux composes. Les uns et les 4utres J’ailleurs out un 
mode d’ organisation si particular,, qu on ne saui ait con~ 
venablement les rapporter a aucune des classes ddja £ta- 
blies dans le regne auqnel ils appartiennent. 

On sait qu’a mesure que l’on examine attentirement l’or- 
ganisation interieure de cenx des animaux qui n’avaient 
pas encore ete etudies sous ce rapport > on en decouvre 
quelquefois dont le rang , d apres des apparences exter- 
nes , avait ete mal assigne dans nos distributions generates^ 
Parmi plusieurs autres, jeciterailes annelides ? que l’on 
confondait avec les vers, comme en offraut un exemple 
remarquable. Or , les tuniciers reunis sont; aussi dans le 
cas des annelides. Ces animaux que l’on prenait pour des 
polypes , parce qu’ils sont reunis et qu’ils sont en general 
gdlatineux et tres-petits , offrent dans leur organisation 
interieure , maintenant mieux connue , des rapports evi- 
dens avec celle des ascidies , et neanmoins en sont tres- 
distincts et mke assez eloignes sous des considerations 
importantes. 

MM. Le Sueur et Desmarest y pour les pyrosomes^ 
et ensuite M. Savigny , pour les pretendus alcyons appar- 
tenant a mes botryllides , nous ont fait connaitre tout ce 
qui s’apercoit dans l’organisation interieure de ces singu- 
liers animaux, et ils leur ont attribue de grands rapports 
avec les biphores et les ascidies. II r&ulte au moins des 
observations de ces naturalistes , que les botryllides ne 
fcont point des polypes , et que les pyrosomes ne peuvent 
&tre des radiaires. Or , les rapports de ces differens ani- 
maux avec les ascidies et les biphores , conjointement a 
ce que l’on sait de l’organisation de ces derniers, auto- 
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risent tres-fort a penser , selon moi, qu’aucun de ces ani- 
maux n’appartient a la classe des inollusques. 

Sans doute , tout ce qui a ete apercu , relativement au 
nombre, a la forme et a l’etat des parties interieures des 
animaux dont il s’agit, pr&ente des faits positifs, qui en- 
richissent la science ; mais la determination des fonctions 
que l’on attribue aux parties observees de ces animaux ? 
me parait devoir attendre du temps la confirmation dont 
elle peut etre susceptible. A cet egard , je crois que l’e- 
tude de la nature, partout comparee dans ses produits, 
et que la consideration de ce q'u’elle peut faire dans cha- 
que cns particulier , pourront seules nous aider a pro- 
noncer sans erreur sur la validite de ces determinations* 
Ce qui me semble des a-present certain, comme je l’ai 
dit, c’est que mes botryllides et quelques autres alcyons 
geiatineux ^ ne sont point des polypes ; quails en different 
par une organisation plus avancee ; que ces animaux sont 
bifores, c’est-a-dire , qu’ils ont le tube alimentaire ouvert 
aux deux bouts; qu’ils offrent quelques parties comme des 
vaisseaux, quelques tubercules et filets, probablement ner- 
veux, qui peuvent donner le mouvement a des fibres mus- 
culaires , et que vraisemblablement ils possedent des or- 
ganes respiratoires. Mais ce que, dans plusieurs de ces 
animaux, M. Savigny nomme leur- polypier,, ne me 
parait pas en offrir le caractere. 

En effet , j’ai montre dans mes lecons , d’apres l’expo- 
sition des pieces, que le vrai polypier des polypes qui en 
sont munis, est un corps parfaitement inorganique, dont 
l’etendue s’augmente par des appositions externes de ma- 
lieres excretees propres a sa formation, et que ce corps 
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cst tout-a-fait etranger aux animaux qu’il renferme. Or , 
d’apres les observations memes cle M. Savigny , ceux des 
pretendus alcyons qu’il a observes, et qui par leur reu- 
nion forment un corps commun, souvent avec une pulpe 
interposee ou enveloppante , n’offrent point dans cette 
pulpe un corps r^ellement inorganique , non vivant et 
etranger aux animaux. Ce corps n’a done du polypier 
qu’une fausse apparence. 

On a ditque les animaux gelatineux dont il s'agit etaient 
Ires-voisins des ascidies par leurs rapports, et par suite 
qu’ils etaient des mollusques. Qu’ils aient effectivement 
des rapports avec les ascidies , cela me parait aussi tres- 
probable, et de la j’ai cru devoir les reunir tous dans la 
meme coupe : mais qu’ils soient des mollusques, je ne 
saurais l’admettre ; je doute mke que les ascidies et les 
bipliores en soient reellement, surtout depuis que je crois 
apercevoir des rapports entre ces animaux, les botryllides 
et les pyrosomes* 

Si je refuse d’admettre que ces animaux, m£me les as- 
cidies et les biphores, soient des mollusques, voici les 
motifs sur lesquels je me fonde. 

Je ne regarde pas comme mollusques les animaux dont 
il s’agit : . 

i.° Parce que leur maniere d’etre , l’etat fixe de la 
plupart, celui de leurs parties interieures ^ en un mot, 
leur forme singuliere, me paraissent fort etrangers a ce 
que 1’on observe dans les vrais mollusques f aucun d’eux 
n’offrant de parties essentiellement paires et symetriques; 

a.° Parce que leur determination de mollusques porte 
sur des attributions de fonctions a des parties souvent dif- 



86 



ANIMAUX 



ficiles a distinguer, et que Ton ne juge qu’hypothetique- 
jnent ; attributions dont le fondement ne pourrait etre 
prouve ; 

3.° Parce qu'en considerant quelques dilatations sue- 
cessives et irregulieres du corp3 et du tube alimentaire 
de ces animaux , dilatations qui forment des cavites par- 
ticulieres superposees , dont l’anterieure, supposee bran- 
chiale, a pour orifice au dehors celui qui sert d’entree 
aux alimens,, tandis que la bouche veritable se trouve,, 
dit-on, situ^e au fond de cette cavite anterieure ; on voit 
dans ces objets , une disposition de parties dont on ne 
trouve pas un seul exemple dans les vrais mollusques , 
merae dans les acephales , cenx-ci d’ailleurs ayant leurs 
branchies autrement disposees et conformees ; 

4*° Parce qu’il est inusite , dans les plans suivis par la 
nature,, de placer des branchies dans le canal alimen- 
taire mke , et que d’ailleurs un treillis de nervures qui 
se croisent a angles droits, formant des mailles quadran- 
gulaires , pourrait &tre plut6t le resultat de fibres muscu- 
laires propres a contracter , dans sa longueur et sa lar- 
geur , la cavite pretendue branchiale , que celui de vais- 
seaux veritablement respiratoires ; tout vaisseau ne quit- 
tant une direction droite que par une courbure ; 

5.° Parce que de veritables branchies ne s’observent 
clairement que parmi celles des organisations animales ou 
la circulation estetablie ; que dans les animaux dont il s’a- 
git , rien n’y est moins prouve que l’existence d’une veri- 
table circulation, quoiqu’il y ai t des vaisseaux nombreux; 
qu’enfin l’admettre dans les animalcules des botrylles , 
des pyrosomes , etc. , serait reellement ridicule j 
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6.° Parce qu’enfin Ton ne pent y montrer positivement 
l’existence d’un cerveau, d’un cocur, d’un foie,, d’orga- 
nes fecondateurs , et qua ces egards, on est reddit a des 
conjectures , a des suppositions tout-a-fait arbitrages. 

II se pourrait que les ascidies et les biphores, qu’a 
tort , selon moi , l’on a places dans la classe des mollusques, 
fussent assez ecartes des botrylles et des pyrosomes , par 
une organisation plus developpee , quoique formee pres* 
que sur le m&me plan. On trouve assortment la meme 
chose dans les autres classes, d’animaux les plus generale- 
ment reconnues ; et cependant chacune de ces classes 
offre dans la composition de rorganisation des animaux 
qu’elle embrasse, des limites qu’on ne saurait contester, 
Dans tous les insectes , les sexes sont non-seulement deter- 
minables, mais bien determines ; neanmoins ils ne jouis- 
sent pas encore d’une veritable circulation. Or, comment 
donner aux tuniciers y en qui des sexes ne sont nullement 
connus ni probables , pas meme l’liermaphroditisme , 
un rang superieur aux insectes? 

Quelque difference qu’il y ait, soit dans la forme, soit 
dans la disposition des organes, entre les ascidies , qui 
sont les tuniciers les plus developpes, et les holothuries , 
qui sont des radiaires fistulides, peut-on dire que l’orga- 
nisation des premieres soit de beaucoup suptrieure en 
composition a celle dessecondes? Pour faire une pareille 
assertion ^ il faut employer necessairement des attributions 
arbitraires, qu’on ne saurait prouver. 

Outre que la complication des organes inttrieurs de 
Yascidie n’est guere plus grande que celle des organes 
de Yholothurie , quel contraste peut-on trouver entre la 
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peau coriace, souvent tuberculeuse, et tres-contractile 
de l 1 un et de l’autre de ces animaux , sinon que , dans Mas - 
cidie , la tnnique est double, et l’exterieure separee de 
l’interieure; tandisque, dans Y holothurie , Ton n’observe 
qu’une seule tunique, resultant peut-&tre de la* reunion 
des deux. 

Si Yholothurie a des tentacules rayonnans autour de 
labouche, M. Cuvier n’en a-t-il pas observe d’analogues 
dans les as cidie s , quoique presque toujours cachds dans 
Forifice par lequel Fean et les alimens penetrent. 

« Quoiqu’il en soit, dit ce savant, cette cavite bran- 
cliiale a un col ou un tube d’introduction , plus etroit 
qu’elle-meme , et dans lequel le tissu respiratoire ne s’e- 
tend point. II est garni d’une range'e de filamens char- 
nus, ou de tentacules tres-fins , qui servent sans doute a' 
Fanimal pour Favertir des objets nuisibles qui pourraient 
se presenter et qu’il doit repousser. II n’est pas impossible 
qu’en certaines occasions les ascidies renversent assez cet 
orifice de leurs branchies, pour que ces tentacules pa- 
raissentau dehors.... II y en a m&me qui en ont deux ran- 
gees ». Memoires da Museum , vol. 2. p. 19. Les bi- 
phores ont aussi des tentacules courts, rayonnans et tres- 
fins, caches dans Forifice de leur veritable bouclie. 

Sans poursuivre plus loin ces analogies frappantes , je 
dirai seulement que ce qui me parait le plus clair dans 
tout ceci , c'est que les ascidies, les biphores, les botryl- 
lides et les pyrosomes , appartiennent a une coupe parti- 
culiere que je crois devoir £tre classique j parce que le 
plan singulier d’organisiition des animaux que cette coupe 
embrasse, est, quoique plus oil moins varie selon les 
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genres et les races, fort different desautres plans d’orga- 
nisation qui caracterisent les animaux des autres classes 
d’invertebres. 

Cette coupe classique, qui comprend mes tuniciers * 
me parait inferieure a celle des insectes, relativement au 
degre de perfectionnement de l’organisation des animaux 
qu’elle embrasse. Et comme nous sommes forces de Ini 
assigner un rang dans la distribution generale et simple 
des animaux que nous employons, elle avoisinera neces- 
sairement, soit avant, soit apres, celle des vers , avec la- 
quelle cependant elle neparaitse Her par aucun rapport. 1 

Si, dans sa production des animaux, la nature a for- 
int plusieurs series differentes, comme j’en suis persuade, 
il est evident que, de quelque maniere que nous nous y 
preuions , jamais nous ne parviendrons a couserver la 
liaison des rapports entre les animaux de toutes les classes 
dans la serie generale et simple dont nous devons faire 
usage. Nous pourrons seulement, ayant egard au degre 
de complication et de perfectionnement de chaque orga- 
nisation consideree dans l’ensemble de ses parties , former 
une serie de masses en rapport avec les perfectionnemens. 

Je partage les tuniciers en deux ordres 3 savoir : en 
tuniciers reunis et en tuniciers lib res. Le premier de 
ces ordres comprend les botryllaires on l es ascidiens les 
plus imparfaits; tandis que le second, peut-^lre fort ecarte 
du premier par rorganisation plus developpee des races, 
doit dans r/otre marche venir apres. Je remarque ensuite 
que les tuniciers reams paraissent tirer leur origine des 
polypes^ en provenir directement, et continuer la serie 
des animaux inarticules 3 tandis que les tuniciers libres 
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ou ascidiens francs , probablement originaires des pre- 
miers, semblent conduire aux acephales ou conchiferes 
par certains rapports, comme cesderniers se rapprochent 
des vrais mollusques , quoique les 11ns et les autres soient 
eminemment distincts entr’eux par des caracteres impor- 
tans de leur organisation. 

Ainsi se montre la serie des animaux inarticules , com- 
mencant par les infasoires, se continuant paries polypes, 
les tuniciers, les acephales , else terminant avec les mol- 
lusques dont les derniers ordres sont les cephalopodes et 
les heteropodes. Mais cette serie de formation ne saurait 
£tre conservee sans melange dans notre distribution en se- 
rie simple des animaux ; car , apres les polypes , nous 
sommes obliges de placer les radiaires qui , quoique for- 
mant un rameau lateral, en proviennent evidemment. 

Ayantfait voir que , quoique la nature , dans sa produc- 
tion des animaux , n’ait pu tendre qu’a la formation d une 
seule serie,, les circonstances dans lesquelles elle a eu a 
operer, Font reellement forcee a en produire au moins 
deux; il ne me reste plus qu’une consideration importante 
a exposer relativement aux tuniciers reunis ou botryl- 
laires ; la voici : 

Par leur petitesse et leur reunion en une masse com- 
mune , ces etres semblent former des animaux veritable- 
ment composes, comme beaucoup de polypes ; mais ils 
offrent une difference tres-grande , qui change la na- 
ture de cette composition. En effet , malgre leur reunion 
en une masse commune, malgre les systemes particulars 
que composent entr’eux dans 1 ^ meme masse , les indivi- 
dus de certaines races par leur disposition ; chaque indi- 
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vidu etnnt muni d’une bouche et dun anus, ce qu’il digere 
lui profile snffisamment pour rendresa vie independante. 
C’est done un animal particulier, qui ne participe point 
essenliellement a une vie commune a tous les autres , et 
qui ne tient a d’autres que par une simple adherence ; 
les individus ne communiquant ensemble que par une ca- 
vite cenlrale dont l’usage parait etre etranger a leur nu- 
trition. 

En attendant de nouvelles lumieres relativement aux 
animaux singuliers dont il est ici question , voici Fanalyse 
des i4 genres qui paraissent pouvoir se rapporter a cette 
coupe ou classe particuliere. 



DIVISION DES TUNICIERS. 



ORDRE PREMIER. 

TUNICIERS R^UNIS OU BOTRYLLAIUES. 

Animaux agglomeres , toujours reunis , constituant une 
masse commune par leur reunion, paraissant communiquer 
entr’eux. 

(i) Animaux fixes sur les corps marins, 

* Point dc syst ernes partienliers, formes par la disposition des ani- 
maux , dans la masse commune qn'ils liabitent. 

(a) Un seuloscule (la bouche ou Vanus) apparent au dehors pour 
chaque animal. 
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Aplidium. 

Euccelium . 

Synoicnm. 

(b) Deux oscules (la bouche et Vanus) apparens au dehors pour 
chaque animal . 

Sigillma. 

Distomus. 

** Animaux formant des systemes particulars separes f par leur 
disposition dans la masse commune qu’ils habitent. 

(a) Animaux disposes en plusieurs cercles concenlriques ^ oc- 
cupant la masse commune. 

Diazoma . 

(b) Animaux formant des systemes particuliers epars , et dis- 
poses dans chaque systeme autour d'une cavite ccntrale. 

Polyclmum. 

Polycyclus . 

Bolryllus. 

(2) Animaux Jlottant avec leur masse commutia dans 
le sein des eaux . 

Pyrosoma. 



ORDRE DEUXIEME. 

TUNICIERS LIBRES OTJ ASCIDIENS. 

Animaux desunis, soit isoles ? soit rassembles en groupes ? 
sans communication interne } et ne formant pas essentiel- 
lement une masse commune. 

Salpa . 

Ascidia . 

Bipapillaria. * - ■ 

Mammaria . 



SANS VERTERRES. 



93 



ORDRE PREMIER. 

\VVWV 

T U NICIERS REUNIS OU BOTRYLLAIRES. 

Animaux agglomeres „ toujour s reunis , constitucint 
une masse commune , paraissant quelquefois commu - 
niquer entreux . 

Ces animaux, sans contredit, sont les plus imparfaits, 
les moins avances en developpemens d’organes, les plus 
petits et les plus freles des tuniciers; et ce n’est gueres 
que par leur masse commune que Ton s’en est fait d’abord 
une idee vague. Aussi a-t-il fallu la patience et la finesse 
d’observadon de MM. Savigny jle Sueur e t Desmarest , 
pour apercevoir dans ces animalcules, les parties qu’ils 
ont su y decouvrk. Les rapports qu’ils leur ont assignds 
avec les ascidiens , ne sauraient etre probablement con- 
testes; mais le degre de ces rapports est, selon nous , en- 
core vague et arbitraire. Plusieurs de ces animaux pa- 
raissent communiquer entr’eux par l’interieur. 

Quels que soient les rapports des tuniciers reunis avec 
les ascidiens ou tuniciers fibres, ces animaux ne ressem- 
blent gueres a des mollusques; et si J^inne n’eut connu 
que les premiers, m&me au point ou nous les connais- 
sons actuellement , certes , il n’eut pas introduit la pre- 
vention d’attribuer aux animaux de differentes coquilles 
bivalves , une analogic avec nos tuniciers botryllaires. II 
n’y a gueres entre les animaux des myes , des solens, des 
pfiolades , et les ascidies, que des rapports eloignes, , 
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Laissant a 1 observation des zoologistes et au temps a 
decider jusqua quel point s^etendent ces rapports , nous 
allons exposer les differens genres oonnus qui appartien- 
nent a ce premier ordre. 



PULMONELLE. ( Aplidium. ) 

Animaux bifores „ agreges , fort petits , vivant dans 
un corps commun, convexe , charnu , fixe, et n’offrant 
point par leur disposition plusieurs systemes particulars. 

Six tentacules a la bouche. Anus non apparent "au 
dehors. 

Animalia biforata , aggregata , per par v a , cot pus 
commune , convexum y camosum jixumtjue habitantia ; 
systematibus pluribus specialibus eorum dispositione 
nullis . 

Os tentaculis sex ; anus externe inconspicuus . 

OBSERV AT IONS. 

Le genre aplidium etabli par M. Savigny , et auquel j’ai 
donne en frangats le nom de pulmonelle, porte sur l’obser- 
vation d\me espece que Ton avait rangee parmi les alcyons. 

Les petits animaux qui constituent ce genre , habitent dans 
line masse charnue , demi-cartilagineuse , convexe, fixee 
sur les corps marins , et dont la superficie est chargee de 
tres-petits mamelons epars. Le sommet de chaque mamelon 
presente une ouverture dont les bords sont fendus en six 
dents disposees en etoiie. 
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Dans l’e'paisseur de cette masse commune, les petits ani- 
maux dont il s’agitsont allonges, disposes parallelement les 
nns a cotd des autres, et separes par des cloisons minces. La 
Louche de cliaque animalcule est munie de six tentacules, 
et aboutit a l’ouverture du mamelon. Leur corps subit deux 
fenflemens inegaux, quiledivisentendeuxcavites distinctes, 
dont Tanterieure a ete nommee thoracique, et l’inferieure 
abdominale. Xe tube alimentaire, apres avoir perce le fond 
de cette derniere, se courbe , remonte , et vient se terminer 
par un anus , avant d’avoir atteint la surface du corps com- 
lhun. 

Une seule vessie gemmifere termine inferieurement le 
corps de l’animalcule. 

ESPECE. 

i. Pnlmonelle snblobtfe. Aplidium sublobatum. 

Alcyonium pulmonaria. Mdm. du mus. vol. I. p. 76. n. 0 3 . 

Alcyonium pulmonaria. Soland. et Ellis , p. 175. n.° 2. 

Alcyonium ficus . Lin.E.Uis , coral. 1. 17. fig. b. j B-D. 

Aplidium . Savigny. mss. 

Habile l’Oceau europeen , la' Manche. 
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EUCfiLE. (Euccelium. ) 

Animaux bifores, agreges, viv.ant dans une masse 
commune etendue en eroute, fong T ueuse ou subgelati- 
neuse , parsemee de mamelons a sa surface, et n’of- 
frant point par leur disposition plusieu.vs systemes parti- 
culiers. 

Une seule ouverture apparenteau deho^. Vessie gem- 
mifere unique et laterale. 
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jtmmalia bifovcita , aggregata , corpus commune 
fungosum vel subgelatinosum , in crustam extensum , 
superjicie mamillis cidspersum habitantia ; systematibus 
pluribus eorum dispositione nullis. 

Foramen umcum externe plus mmusve perspicuum. 
Vesica gemmifera lateralis unica . 

OBSERVA TIONS, 

Je reunis sous le nom dieucble 9 1 ’ euccelium et le dider - 
mum de M. Savigny , quoique les animaux qui en sont le 
sujet puissent etre distingues par quelques particularites de 
leur disposition dans le corps commun qu’ils habitent. 

Dans les euc^Ies, le corps commun s’etend comrae une 
croute sur les corps marins. Cette croute , dont la surface est 
blanche, presente de petits mamelons soit epars, soit dispo- 
ses presqu’en quinconce. Leur sommet est perce par une 
ouverture tantot bien apparente et dont les bords sont fen- 
dus a six rayons, et tantot a peine apparente. 

Les animalcules des euceles ont aussi le corps divise en 
deux renflemens inegaux, qui forment deux cavites distinc- 
tes. La partie posterieure de leur tube alimentaire , remonte 
apres sa sortie du renflement inferieur, et va se terminer a 
l’anus, soit a cote du premier renflement sans paraitre au 
dehors, soit en atteignant la surface du corps commun. La 
vessie gemmif^re de ces animalcules est laterale. 

ESPECES. 

i. Eucele sub gelatin eux. Euccelium subgelatinosum. 

E. animalculis horisontalibus , collo elongate > instructis j os- 
culo mamillarum non stcllato . 
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Euccelium . Savigny, mss. 

Habile. . . . probablement lcs mers d’Europe. 

a. Eucele fongueux. Eucoelium fungosum. 

E. animalculis verlicalibus j osculo mamillarum derttibus 
sex stellato . 

Didermum. Savigny , mss. 

Habite. . . probablement Jes mers d’Europe. 



SYNOIQUE. ( Synoicum. ) 

Animaux bifores? agreges , vivant dans des jets char- 
nus , cylindriques , obtus au sommet , et qni s’elevent 
d’une base fixee. 

Six a 9 oscules disposes en rond , terminant l’extremite 
des jets. 

Animalia hiforata ? aggregata , in surculis carnosis y 
cylindricis , apice obtusis 7 e basi affix a erectis habi - 
tantia . 

Osculi sex ad novem, in orbem disposing surculorum 
apicem terminantes. 

OBSERVATIONS. 

Partageant le sentiment de MM. le Sueur, Desmarest et 
de Blainv ille ,sur le synoicum du voyageur Phipps , je dois 
mentionner ici le genre synoi'que., parce qu’il parait appar- 
tenir reellement a la coupe des tuniciers reunis . Quoique 
nousn'ayons pas encore suffisamment de details surles ani- 
jnaux qui en sont l’objet, ce que Phipps en a publie, ne 
laisse aucun doute surles rapports de ces aniinaux avec ceux 
de cette division. 

Tome III, 
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Probablement les animaux du synoique sent bifores , et la 
bouche seule aboutit a un des oscules de Fextremite des jels. 
Chacun de ces oscules parait ne servir qu’a un seul animal; 
ainsi, dans ebaque jet 7 il n’y en aurait qu’une seule rangee, 
qui se composerait d’autant d’animaux qne d’oscules. 

Des trois corps animaliferes que je Vais citer , on ne peut 
compter, comme appartenant a ce genre, qUe sur la pre- 
miere espece. 



ESPECES. 



1. Synoique simple. Synoicum turgens. 

S. stirpibus plaribus simplicibus , cylindricis , carnoso-stu- 
posis 5 osculis ad apicem orbiculatim disposilis. 

Synoicum turgens . Phipps , voyage , p. 20 a. tab. 12 . f. 3. 

JLe Sueur et Desmarest , nouv. boll, des sc. 

Alcyonium synoicum . Gmel. p. 38x6. 

Habite sur les cdtes da Spitzberg. 9 

2 . Synoique? orangd. Synoicum? aurcmticicum . 

S. stirpibus ramosis , cylindricis , carnoso-stuposis ; osculis 
solitariis terminalibus. 

Teles to. Lamouroux , nouv. bull, des sc. p. i85. 

Lam. Extr.du cours, etc.p. 24 . 

Habite les cdtes de la Nouvelle-Hollande. Peron et le Sueur . 
Ses rameaux offrent a Fextremite des plis longitudinaux a- 
peu-pres comme dans Pespece precedence. 

3. Syno’ique? pe'lagique. Synoicum ? pelagicum . 

S. stirpibus ramosissimis , cylindricis , substriatis , viri- 
dulis. 

Alcyonium pelagicum. Bose. hist, des vers. 3. p. i3i. pi. 3o. 

f. 6 — 7 . 

Habite l’Ocean atlantique , sur des fucus* 
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SIGILLINE. ( Sigillina. ) 

Aniniaux bifores, formant par leur reunion un corps 
common gdlatineux, allonge-conique , suhpedictile , par* 
seme de tubercules. Plusieurs de ces cones souvent rap- 
proclids et groupes. Point de systemes particuliers dis- 
lincts entr’eux , formes par la disposition des animaux. 
Les tubercules de la surface munis de 2 pores : Tun pour 
la fcopchs,, ..Jfoqtre pour fanus. 

Six tentacules a la bouche;six dents a l’anus j un seul 
paquet de gemmes pedicelle, inferieur. 

Animcilia biforata , corpus commune gelatin osum > 
elongato-conicutn 7 subpediculatum 7 tuberculis ads per- 
sum sislentia Coni plures scepe confcrti , subaggregati . 
Animalium disppsitione system a La specialia nulla . 
Tubercula bipora ori anoque inservientia . 

Os tentaculis sex ; anus sexdentatus ; gemmarum 
acervus unicus 7 pedicellatus , inferus . 

observations. 

La sigilline ? qui ne nous est connue que par un memoire 
de M. Savigny , parait coiisister en des cones allonges, ge~ 
latineux, transparens, supportes et fixes par des pedicules, 
enfin souvent rapproche's et groupes plusieurs ensemble. 
Leur surface est parsemee de tubercules ou mamelons ova- 
les , colores par les animaux qu’on aper^oit a travers ? et 
pourvus chacun de deux oscules fendus en six partiesrL’os^ 
cule inferieur 011 le plus eioigne du sommet du cone , est le 
plus grand , et sert pour la bouchej Tautre fournit unetissue, 
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pour Panus. Le corps et le tube alimentaire forment, par 
leurs dilatations > plusieurs cavites distinctes. Apres ses di- 
vers renflemens, le tube intestinal se courbe, remonte obli- 
quement et va se terminer a l’anus. On ne connait encore de 
ce genre que l’espece suivante. 

ESPECE. 

i. Sigilline australe. Sigillina australis. 

Sigillina. Sayigny, mem. mss. 

Habite sur la cdte sud-ouest de la Nouvelle-Hollande , a yingt 
brasses de profondeur dans la mer. 



D IS TOME. ( Dlstomus. ) 

Animaux bifores , s^pares , vivant dans une masse 
subcoriace , etendue en croute , et cliargee de vermes 
eparses. 

Deux oscules sur chaque verrue, hordes de 6 dents. 

Animalia biforata , segregata , mass am crustaceam f 
subcoriaceam j superjicie 'verrucis adspersam habi- 
tantia . 

Verrucce biforatce ; foraminibus margine sexden - 
tatis. 

OBSERVATIONS. 

Quoique les animaux du distome ne soient pas encore 
connus , je me crois oblige de mentionner ici ce genre etabli 
par Gcertner , ne doutant point qu’il n’appartienne a 3a 
coupo des botryllides. 
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Les verrues dont est parsemee la masse crustacce du dis- 
tome, ayant chacune deux ouvertures, je suppose que Tune 
de ces ouvertures est pourla bouche et l’autre pour l’anus. 
Dans cecas, cliaque verrue ne contiendra done qu’un ani- 
mal , et ce genre sera tres-distinct de tous les autres. 

La croute du distome a une legere epaisseur; elle est d’un 
orange blanchatre f et teinte d’ecarlate aux oscules de ses 
verrues. 



ESPECE. 

s' 

x. Distome variole. Distomus variolosus . 

Distomus variolosus*, Gcertn. apud Pallas , Spicil-zool. 10 . p. 

4o , n.° 3. tab. 4 . f. 7 . a . A. 

Alcyonium ascidioides . Gmel. p. 38i6. 

Habile les cdtes d’Angleterre , sur le fucus palmalus.- 



DIAZOME. ( Diazoma. ) 

Animaux agreges, bifores , formant par leur reunion 
un corps commun fixe , demi-g&alineux , orbiculaire , 
presqu’en soucoupe , multi-cellulaire ; a cellules sail - 
lantes , comprimees, pourvues chacune de 2 oscules, ct 
disposees sur plusieurs cercles concentriques. 

Six tentacules lanceoles a la bouche. Un seul paquet de 
gemmes lateral. 

Animalia aggregata > b if o rata , folliculo vestita , 
corpus commune jixum , semi- gelatino sum y orbiculatum 7 
subcjathiforme y celluliferumque sistentia ; cellulis pro - 
minendbiis y compressis y biporis , in circulos conceit- 
tricos disposids . 
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Os tentacuhs sex lanceolatis ; gemmarum acervus 
unicus lateralis . 



0 BSERVATI OKS. 

Rien tte ressemble plus a un polypier que le corps commim 
dans leqnel Ies animaux de la diazome sont contenus. Ce 
corps celluleux est orbiculaire, evase en soucoupe , demi- 
gelatineux, transparent, d'un violet leger, plus fonce au 
sommet des cellules. Celles-ci ? disposees sur plusieurs cer- 
cles concentriques, contiennent des animaux d’un gris ceri- 
dre, qu’on apergoit a travers leur epaisseur. Ces cellules sont 
grandes, saillantes, comprimees , inclinees et dirigees du 
centre du corps commun vers sa circonference; leurs diver- 
ses rangees circulaires et concentriques semblent former au- 
tant de systemes distincts. 

Cliaque cellule a deux pores ou oscules tubuleux , pour- 
pres , marques de six plis , et lorsque l’animal s’epanouit il 
en sort six tentacules lanceoles. L’oseule le plus grand et le 
plus safllant correspond a la bouche : il est le plus eloigne 
du centre. L’autre., plus petit et plus rapproche du centre , 
aboutit a Fextre'mite du rectum. Les animaux de la seule es- 
pece que nous a fait connaitre M. Savigny n’ont pas moins 
de 35 millimetres de longueur. 



ESPECE. 

i . Diazome mediterraneenne. Diazoma mediterranean 

Dicizoma. Savigny , mem. mss. 

Habite la Mediterranee ou elle fut decouverte , dans le port 
d’Yvica , par feu M. de la Roche. 
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ASTROLE. (Polyclinum.) 

* 

^.nimaux agreges , bifores , enfonces dans une masse 
gelatineuse, aplatie, horizontale, herissee de petits mame- 
lons ; la plupart offrant plusieurs systemes stelliformes , 
dpars, et, dans chaque systeme, disposes en rayons au- 
tour d’une ouverture centrale un peu grande. 

Bouche a 6 tentacules, aboutissant a l’oscule de chaqne 
mamelon ; anus non apparent ail dehors , s’ouvrant au- 
dessons de la surface de la masse commune. Une seule 
vessie gemmifere, pendante sous Tanirnal, terminee par 
un filet. 

Animalia aggregata , biforata 7 in massam gelali - 
nosanij planulatam immersa; pleraque systemata plura 
stelliformicij sparsa , sistejitia ; et in quoque systemate 
circa foramen majusculum centrale radiantia . 

Os tentaculis sex ad cujusque mamilloe osculum. 
Anus externe inconspicuus , infra massce communis 
superficial i apertus . V esica gemmifera unica , subths 
dependens , filamento terminata. 

OBSERVATIONS. 

L 'astrole, dont M. Savigiiy nous a procure la connais- 
sance, et qu’il a nomine en latin polyclinum , parce que 
chaque animal semble habiter trois cellules superposces, est 
un genre qui commence *a se rapproclier du botrylle, et qui 
parait surtout tres-voisin du polycycle , genre que j’ai pre- 
sente d’apres un ouvrage de M. Renier . 
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Le corps comraun qui constitue Yastrole , forme au bord 
de la raer , soit sur le sable , soit sur les rochers, des masses 
liorizontales, aplaties, molles, demi-transparentes, violettes, 
comme irisees , herissees d’un nombre prodigieux de petits 
mamelons, la plupart groupes en cercle on en ellipse, au- 
tour d’une ouverture centrale qui semble faire les fonctions 
d’aspirer et d’agiter l’eau. Ces cercles de mamelons sont ine- 
gaux, irreguliers, et forment les systemes particuliers aux- 
quels la plupart des animaux de Yastrole donnent lieu par 
leur disposition autour de la cavite centrale. 

En examinant ces cercles de plus pres , on voit que de 
chaque ouverture centrale partent, en divergeant, des lignes 
jaunatres, qui bientot se bifurquent ou se subdivisent en ra- 
mifications greles qui vont aboutir chacune a un des mame- 
lons. On voit de plus que tous ces mamelons sont ouverts a 
leur sommet , et qu’ils donnent passage a autant de petites 
etoiles saillantes et mobiles, constituees par les six tentacules 
qui environnent la bouche de Tanimalcule. Ainsi , Toscule 
qui terraine chaque mameloil est Torifice d’une cellule, et 
tous les mamelons d’un systeme, ainsi que les lineoles jaunes 
et rayonnantes qui y aboutissent , sont les indices d’autant 
d’animaux qui appartiennent a ce systeme. 

Dans les intervalles qui separent ces divers systemes , on 
trouve neanmoins d’autres animaux isoles , et qui, malgre 
leur tendance a se reunir en systeme, n’ont pu y parvenir. 

Les deux renflemens du corps et la vessie gemmifere qui 
pend au-dessous, ont exige que la cellule qui contient cha- 
que animalcule soit figuree en trois loges superposees qui 
communiquent ensemble par deux petits trous. II n’y a done 
reellement qu’uue seule cellule pour chaque animal. 

Les animaux de Yastrole ressemblent d’ailleursaux autres 
botryllides par les points essentiels de leur organisation. 
La deuxieme moitie du tube alinientaire, apres sa sortie du 
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second renflement, dit abdominal , se courbe , remonte et 
vient se terminer a l’anus qui s’ouvre contre la partie supe- 
rieure du renflement appele thoracique., sous Tappendice 
allongee qu'il fournit. 

Le long filet qui termine la vessie des gemmes parait tu- 
buleux : c’est probablement un conduit pour la sortie des 
gemmules. 

On ne connait encore de ce genre que l’espece suivante. 
ESPECE. 

i. Astrole violet. Polyclinum 'violaceum. 

Polyclinum. Savigny , mss. fig. 

Habite .... probablement les mers d’Enrope. 



POLYCYCLE. ( Polycyclus. ) 

Animaux bifores 7 agreg£s en une masse commune , 
gelatineuse , epaisse , convexe , fixee ; a superficie par- 
semee d’orbes multifores, ayant au centre une cavite plus 
grande. 

Dix ou douze trous sdpares, disposes en cercle autour 
de la cavite ceutrale , composant chaque orbe , et cons- 
tituant les individus. 

Des tubes interieurs et en sypbon etablissant des com- 
munications entre les trous de chaque orbe et Touverture 
centrale. 

Animalia hiforata, in massani communern 7 gelati - 
nosam } crassam > convex am fixamque aggregate * ; su- 
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perficie orbibus multiforis , sparsis : centra cavitate ma- 
jor e forato. 

Foramina io S 12 cl is tine ta , orbiculatim digest a , 
aperturam centralem ambientia j individua sistunt , 
et singularem orbem componuntur. 

OBSERVATIONS. 

Avant la decouverte de l’organisation des ascidiens bo- 
tryllaires par M. Savigny , j’avais senti la necessite d’indi- 
quer, comrae un genre particular, le botryllus decrit et pu- 
blic par Ie docteur Renter de Chioza. J’instituai ce genre 
souslenomde polycycle dans les Menioires du Museum 
( vol. 1. p. 338 ) ; et alors je le conside'rais comme un poly- 
pier empate, voisin du botryllus . Maintenant je ne saurais 
douter qu’il ne fasse partie des huniciferes reunis . 

^ ESPECE. 

1 . Polvcycle de Renier. Polycjclus Renierii . 

P. elongatus , cotivexus, utrinque aUenuatus t luteolus ; orbu - 
lis azurcis sparsis . 

Polycjclus. Mem. damns, vol. 1. p. 34 o. 

Lettre de M. E.-A.Renier a M. J. OHy. p. 1. tab. 1. f/i — 12. 

Rondelet ? grappe de mer , aqaat. 2. p. i 3 o. 

Habite la mer adriatiqae. 



.n . 

BOTRYLLE. (Botryllus.) 

Animaux agreges , bifores, adnes a la surface d'une 
croute mince, gelatineuse, transparente; offrant plusieurs 
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systemes orbictiles , stelliformes , ^pars; et disposes en 
rayons , dans chaqne systeme , autour d’une ouverture 
centrale , un peu olevee. 

Individus ovoxdes, retrecis inferienremerit , pins epais 
et arrondis an sommet^ perfores en dessus vers chaqne 
extremite. 

Bouche pres de la circonference da systeme , a huit 
tentacules , dont 4 plus grands. Anus pres du centre. 
Deux vessies gemmiferes laterales. 

Animalia aggregata ^ biforata , crustce tenuis gela- 
tinosce pellucidceque ad superjiciem adnata 5 srstemata 
plura orhiculata j stelliformia ^ spars a sistentia; et in 
quoque sfstemate circa foramen centrale subpromi - 
nulum radiantia. 

Indi vidua obovata , inf erne attenuata , apice ro- 
tundata crassioraque versus utramque extremitatem 
super ne for ata. 

Os prope peripliceriam system at is : tentaculis octo ; 
quatuor majoribus . Anus versus centrum . J^esicoe duos 
gemmiferoe laterales . 

OBSERVATIONS. 

Le genre botrylle , observe d’abord par Goertner y elabli 
ensuite par Pallas, long-temps fort imparfaitement connu , 
et maintenant convenablement caracterise', d’apres les obser- 
vations de MM. Le Sueur , Desmarest et Sa vigny , se pre- 
sente comme une croute mince , gelatineuse et transparence, 
fixee sur des corps marins. Des animalcules oblongs, ovoides, 
agreablement tachetes de pourpre et de bleu , et disposes en 
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rayons autour d’une cavite centrale , forment a la surface de 
cette croute, differens systemes orbiculaires et stelliformes , 
plus ou moins contigus les uns aux autres. 

Dans chaque systeme, les animaux varient en nombre, 
comrae de 3 a 12, ou quelquefois davantage. Quoiqu’on eut 
remarque que cliaque rayon d’un systeme offrait deux ouver- 
lures bien separees, la bouche etl’anus , on considera le sys- 
teme comme un seul animal, et ses rayons comme ses ten— 
tacules. Ellis seul a regarde les etoiles des botrylles comme 
formees d’autant d’animaux differens qu’on y comptait de 
rayons \ ce dont actuellement il n’est plus possible de douter* 

L’ouverture centrale de cliaque systeme a son bord circu- 
late un peu eleve et contractile. En s’aliongeant et se rac- 
courcissant, il semble favoriser l’entree et la sortie de l’eau. 
C’est dans cette cavite centrale qu’aboutit l’oscule anale de 
cliaque animalcule. 

Les animaux des botrylles , quoique legerement enfonces 
a la surface de la croute qui forme leur base , presentent des 
etoiles saillanles a cette surface, et sont veritablement plus 
exterieurs que ceux des autres genres de cette famille. 

Les especes de ce genre sont probablement nombreuses \ 
mais, comme on s’est peu occupe de leur recherche, je ne 
puis citer que les deux suivantes. 

ESPECES. 

1. Botrylle etoile. Botryllus stellatus. 

B . animalculorum stellis simplicibus , pluribus spar sis. 

Botryllus stellatus. Pall. Spicileg. zool. 10. p. 3 y. tab. 4* 
f. 1 — 5 . 

LeSueur et Desmarest , bull, des sc. mai i 8 i 5 ,p. 74.pl. *• 

f. 14—19. 

Alcyonium Schlosseri. Pall, zooph. p. 355 . Gmel. p. 
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Borlas. Cornub. p. a 54 - 1. a 5 . f. 1 — 4 * 

Habite la Manche , les cdtes d’Angleterre , sur des corps ma- 
rins. 

a. Botrylle conglomere. Botrjllus conglomerates. 

B. animalculorum stellis compositis , solitaries . 

Botrjllus conglomerate. Pall, Spicileg. zool. 10. p. 39. t, 4 * 
Jig. 6. a— A. 

Alcyotiium conglomeratum. Gmel. p. 38 16. 

Habite l’ocean des cotes d’Angleterre : il differe beaucoup du 
precedent, n’offre qu’ane etoile sar chaqne base, et eette 
etoile se compose de plusieurs rangees d’animalcules dWer- 
gens. 



PYROSOME. ( Pyrosoma.) 

Animaux bifores , agrege's, formant par lenr reunion 
une masse commune libre , flottante , gelatineuse , cy- 
lindrique , c reuse , fermee a une extremite , ouverte eE 
tronquee a l’autre , et exterieurement chargee de tuber- 
cules. 

Ouvertures orales des animaux a l’exterieur de la 
masse commune ; les anus s’ouvrant a la parois interne 
de la cavile de cette masse. Deux vessies gemmiferes 
opposdes et laterales. 

Animalidbiforata > aggregata ? massam communem 
liberam natantem 7 gelatinosam , cylindricam , cavam > 
una extremitate clausam, alter'd truncatam ethiantem , 

extiis tuberculis obsitam sistentia. 

% 

Animalium aperturce orales externce . Ani ad pa- 
rielem in ter nam cavitatis communis aperientes. V zsicce 
duce internee laterales j oppositce j gcmmiferce. 
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OBSERVATIONS. 

Qui se serait doute que le pyrosome , observe d'abord par 
MM. Peron et Le Sueur dans la mer atlantique , fut un as- 
semblage de petits animaux agreges ! on le prit done alors 
pour un seul animal. Et en effet, sa forme generale, le rap- 
prochant jusqu'a un certain point de celle des beroes , je 
pensai de meme et le placai dans la classe des radiaires. 

Cefut M. le Sueur qui , le premier, decouvrit Terreur , 
et qui reconnut que chacun des tubercules qui herissent la 
surface exterieure du pyrosome , appartenait a un animal 
particulier. 

Ensuite, les observations de M. Savigny sur differens 
animaux que Ton rangeait parmi les alcyons et sur le pyro - 
some raeme , nous apprirent que tous ces animaux etaient 
du meme ordre : ils ajipartiennent tous effectivement a nos 
botryllides . 

Maintenant, il n’est plus question que de decider, d’apres 
des motifs non arbitrages, si Torganisation reelle de ces ani- 
maux exige leur reunion avec les moilusques , comme le 
pensent MM. Cuvier , Savigny , le Sueur et Desmarest . On 
a vu que je ne partage nullement cette opinion. 

Ainsi, les pyrosomes offrent chacun un assemblage de 
petits animaux tres-singuliers , sous la forme d’un cylindre 
creux, ferme a une extremite, tronque et ouvert a Tautre , 
et herisse en dehors par une multitude de tubercules tantot 
disposes par anneaux, et tantot irregulierement. 

Quoique leur masse commune soil gelatineuse et transpa- 
rente , les tubercules de sa surface exterieure sont plus fer- 
mes que le reste de sa substance. Neanmoins, ils sont dia- 
phanes, brillans et polis. Au sominet de chaque tubercule 
se trouve 1’oscule ou aboutit la bouche de l’animalcule, et 
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quelquefois cet oscule offre d’un cote line piece lanceolee 
qtii le depasse. 

Disposes horizontalement dans la mer, les pyrosomes y 
paraissent executer de legers mouvemens qui les deplacent. 
On les y rencontre souvent par bandes composees d’une in- 
noinbrable quantite d’individus. 

Par leur grande phosphorescence, ils font la nuit paraitre 
la mer comme embrasee dans les espaces qu’ils occupent. 
Et en effet, rien n’est plus remarquable que l’eclat lumineux 
et les couleurs brillantes qu’offrent alors ces masses flottan- 
tes. Mais leurs couleurs varient instantanement, et passent 
rapidement d’un rouge vif a l’aurore, a To range , au ver- 
datre et au bleu d’azur , d’une mani&re vraiment admirable. 

ESPECES. 

1. Pyrosome atlantiqne. Pyrosoma atlantica . 

P . tuber culls irregularibus , confer tis , apice mulicis. 
Pyrosoma. Peron et le Sueur , voyage , p. 4^8. t.3o. f. i. 
Aunales du mns. v. 4*P* 44 0, 

Habite la mer atlantiqueequatoriale. 

2 . Pyrosome elegant. Pyrosoma elegans. 

P. subconica , granulala ; fasciis tuberculosis , transversis 5 
tuberculis nudis annulads. 

Pyrosoma elegans . Le Sueur, nouv. ball, des sc. vol. 3. 
p. 283. 

Habite dans la Mediterranee. Espt’ce plus petite que les deux 
autres. 

3. Pyrosome geant. Pyrosoma gigantea . 

P. grandis , subcylindrica j tuberculis incequalibus , con- 
fertis , inordinatis , apice lanceolatis. 

Pyrosoma gigantea. Le Sueur , ibid , et voyage , pi. penul- 
tierne. 

Habite la Mediterranee. Les animalcules sont dcprimcs ; lenr 
oscule exterieur se trouve a la base dc la piece lanceolee <jui 
suimonte le tubercule* 
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TUNICIERS LIBRES OU ASCIDIENS. 

Animaux desunis , soil isoles , soil rassembles en 
groupeS; sans communication interne , et ne formant 
point essentiellement une masse commune . 

Ils’agitici des vrais ascidiens y c'est-a-dire, d’ animaux 
non essentiellement" reunis en une masse commune, 
comme dans les tuniciers botryllaires - y d’animaux qui 
offrent une tunique externe et sacciforme, laquelle con- 
tient le corps de Fanimal , et qui a deux ouvertures , dont 
Tune sert a l’entree de Teau pour l’organe respiratoire et 
les alimens , tandis que Fautre sert pour Fanus. 

C’est sans doute par la comparaison de cette tunique 
externe des ascidiens avec les deux lobes reunis en de- 
vant du manteau des myes, des solens et des pholades , 
quon a trouve de Fanalogie entre ces mollusques ace- 
phales et les ascidiens y quoique Forganisation interieure 
de ces derniers soit fort differente de celle des premiers. 
En effet, la division intdrieure du corps, la forme et la 
situation du systeme respiratoire , enfin le caractere du 
systeme nerveux , ne sont point du tout les memes dans 
les ascidiens y que dans les mollusques acepliales cites. 
D’ailleurs , dans F orifice de la bouche des acephales , il 
n’y a jamais de tentacules en rayons. 
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On ne saarait douter, comme je l’ai dit, qu’il n’y 
ait dcs rapports enlre les ascidiens botryllaires et les 
asddiens francs; mais ccs rapports ne peuvent &tre 
qu’dloignds : on en sent assez la raison. Et , s’il est deja 
tre^-difficile , peut-£tre meme impossible , de constater 
qu’il y ait une veritable circulation dans les vrais asci- 
diens ; il Test bien davantage de le faire a l’egard des 
botryllaires. Je dis plus, les bifores que Ton reunit dans 
le m£me groupe avec les ascidies ^ ne sauraient y tenir 
par des rapports si prochains ; car leur organe respira- 
toire et la disposition interieure de leurs parties sont fort 
differens. 

Persuade que le systeme des sensations n’a pas encore 
lieu dans ces animaux, et qu’il en est de mdme a l’egard 
de celui de la fecondation sexuelle, je les laisse dans le 
rang qui leur est ici provisoirement assigne , et je me hate 
de t passer a l’exposition de leurs genres. 



BIPHORE. ( Salpa. ) 

Corps libre , nageant, oblong, un pen aplati sur les 
c6tds, gelatineux, transparent, traverse interieurement 
par une cavite longitudinale ouverte aux deux extrdmiles. 

L’une des ouvertures exterieures plus grande ^ retuse, 
fubbilabide, munie d’une valvule ; l’autre un peu saillante, 
arrondie, nue. 

La bouche s’ouvrant dans la cavite interieure pres 
d’une de ces ouvertures ; l’anus aboutissant dans la mdme 
cavite pres de I’ouverture opposee. 

Tome III. 
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Corpus Liberum , natans , oblongum , ad later a pla- 
nulatum gelatin o sum , pellucidum , intiis cavitate 

* longitudinali utrdque extremitate apertd percursum, 

Aperturarum externarum una major, ret us a , sub - 
bilabiata , valvulifera ; altera prominula , rotundata 7 
nuda. 

Os in cavitate interna versus unam extremitatem 
aperiens ; anus prope alteram in eadem cavitate . 

OBSER VAT IONS, 

Les bipJiores ontsans doute des rapports avec lcs asci - 
dies ; inais ces rapports me paraissent bien moins prochains 
qu’on le pense. En ,effet, independdmment de leur etatlibre, 
gelatineux et transparent, la membrane qui entoure la ca- 
vite interieure qui traverse leur corps d’une extre'mite a 1’au- 
tre , me parait a peine pouvoir etre consideree comipe une 
tunique interieure; puisque le canal intestinal etautres vis- 
ceres sont situes hors de cette cavite, dans l’esj>ace qui se- 
pare cette membrane de la peau ou tunique externe. 

Quant a cette cavite longitudiifale interieure , elle ne con- 
sent, dit-on, que l’orgaue respiratoire qui est ; selon M. fi u ~ 
vier y une branchie allongee, assez etroite , qui traverse 
obliquement le grand vide interne que constitue cette cavite. 

La branchie dont il est question est forme'e d’une double 
membrane * par un repli de la tunique interieure, et son 
bord superieur est garni d’une infinite de petits vaisseaux 
transverses et paralleles. Ainsi, la forme et la disposition de 
Forgane respiratoire des bipliores auraient tres-peu d’ana- 
iogie avec ce que l’on regarde cojnme organe de la respira- 
tion dans les ascidies. 

Le corps des biphores j>resente une ouverture a chacunc 
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de ses extremites j ce sont celles qui terminent sa cavite in- 
terieure. L’une, plus grande-, reluse et comme bilabiee, est 
munie d’une valvule semilunaire ; il parait que c’est celle 
qui aspire l’eaui M. Cuvier la regarde comme l’ouverture 
posterieure, et c’est pres d’elle, que s’ouvre , dans la cavite 
interieure, I’anus assez large qui termine Fintestin. L’autre 
ouverture, plus reguliere, arrondie , un peu saillante , sans 
valvule , est, dit-on , cejlepar ou l’eau jaillit lorsque l’ani- 
mal secoutracte.M. Cuvier la considere comme Fanterieure, 
et £*est pres d’elle qu’aboutit dans la cavite interne, Fouver- 
ture ronde a bords plisses , que ce savant regarde comme la 
veritable bouclie de l’animab II s’ensuivrait que c’est par 
l’ouverture posterieure , voisine de Fanus, que s’introduit 
l’eau qui apporte les alimens et fournit a la respiration, et 
que c’est par Fanterieure que sort cette eau ; de maniere que 
la resistance que lui oppose le liquide qu’habile le biphore , 
le forcerait de ne pouvoir se deplacer qu’en reculant. 

Je prefere l’opinion de ceux qui ont regarde l’ouverture 
bilabiee comme Fanterieure : des lors l’ouverture interne 
qui l’avoisine, sera la bouche, entree d’un tube intestinal 
assez simple qui va en grossissant, arrive pres de l’autre ex- 
tremite a un anus a bord plisse et pres duquel un appendice 
en cul-de-sac que M. Cuvier prend pour l’estomac , sera un 
ccecum . M. Perou ayant eu connaissance , peu de temps 
avant sa mort , du Memoire de M. Cuvier sur les biphore? 
(Annales du Museum, vol. q* p. 36o), iri*assura que ce sa- 
vant s’elait trompe sur la veritable bouclie de ces animaux. 

Selon M. Cuvier 9 \e coeiir du biphore est mince, en forme 
de fuseau , et situe au cote gauche. II est enveloppe dans son 
pericarde , et si transparent qu’on a beaucoup de peine a 
l’apercevoir. 

Deux.paquets allonges, interieurs et contenant de petits 
grains , paraissent etre deux ova ires. 



ANIMATJX 



i iG 

Je supprime la citation de bien d’autres particularity ; je 
dirai seulement que je yois dans une des planches du 
voyage de M. le capitaine Krusenstern , prmi quelques 
details sur des biphores , des tentacules rayonnans reprd- 
sentes, qui n’indiquent point que ce soient des mollusques. 

Les biphores nagent librement dans la mer ; mais 
par de petits su^oirs lateraux, ils ont la faculte de s’atta- 
cher quelquefois a des corps solides, et plus souvent les urts 
a cote des autres, nageant alors un grand nombre ensemble, 
en formant, par leur reunion, des guirlandes, etc. Onles 
trouve sur les cotes de France , d’Espagne , d’ltalie, et dans 
les mers des pays cliauds. La plupart repandent la nuit une 
lumiere pliospliorique , comme beaucoup de radiaires. 

ESPECES, 

1 . Biphore birostre. Salpa maxima . 

S. corporc utroque apice appendiculo , rostralo. 

Salpa maxima. Forsk. AEgypt. p. in. n.° 3o. etlc. t. 35. A. a. 
Encycl. pi. *4- f* 1 — 5. 

Shaw, miscell. vol. 7 . lab. a3a. 

Habite la Modi terra nee et la mer Allantique, 

2. Biphore pinnc. Salpa pinnata. 

* S. corpore oblongo subtriquetro^ lineis aliquot color atis no~ 
talo j cristd dorsalitri quetro-pyramidata. 

Salpa pinnata. Forsk. AEgypt. p. n 3 , n.o 3i . et Ic. t. 35. fig* 
B. b. 1 — 1 . Encycl. pi. 74 * f- 6 — 8. 

Habile la Mediterranec. Le corps offre deux lignes dorsales , 
l’une jaune et l’autre blanche , et dc chaque cdte sur le ventre 
une ligne violette. II en existe une varie'te a lignes laterales 
interrornpues. (Encycl. f. 7 .) 

3 . Biphore democratique. Salpa democratica . 

S. punctata , fasciata 5 aculeis pone octo . 

Salpa democratica. Forsk. AEgypt. p. u3. et Ic. tab. 36. 
fig. G. Encjcl. pi. 74 . f. 9 . 
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Habite la Mediurjanee, pres do Hie Maiorqnc. Deux soies a 
la queue. 

4. Biphore mucrone. Salpa mucronata. 

S. ore later ali ; mucrone hyalino interno , adfrontem dextro , 
ad anum sinistro ; nucleo coeruleo oblongo. s 

Salpa mucronata . Forsk. ./Egypt, p. n4*et Ic. t. 56. fg. D. 
Encycl. pi. 74 . f. lo* 

Habile la Mediteriaue'e , presd'JWca. 

Biphore ponctu^. Salpa punctata. 

$• ore subterminali ; dor so rubro-punctato , pone mucro- 
nato } ano porrecto . 

Salpa punctata. Forsk.. AEgypt. p. u4» et Ic. t. 35# Jig. C. 
EncycUpl.,75..f» i. 

Habile la Mediterrane'e.. ^ 

6 . Biphore confedere. Salpa confcederata. 

S . ore terminally dorso gibboso. 

Salpa confcederata. Forsk* iEgypt. p. n5*. et Ic* t. 36. Jig:. 
A. — a., 

Encycl. p* 7 $. £. 3-4- 
Habitela Mediterranee. 

7. Biphore fascie. Salpa fasciata. 

S . ovato-oblonga } ore terminali 5 abdomint fascialo ; i n ~ 
testino Jlliformi incurvo supra nucleum. 

Salpa fasciata. Forsk*. iEgypt.p. n5. etlc. t. 36. jig. B. 
Encycl. pi. 75 .. f. 6. 

Habitela Mediterranee, a l'cn tree de TArchipel. 

8. Biphore africain. Salpa africana. 

S. subtriquetra , transverse decem-striata y ore terminali y 
gibbo ad basimaucto nucleis tribus . 

Salpa africana. Forsk. AEgypt. p. 1 16 . et ic. t. 36. fig. C. 
Encycl. pi. y5. f. 7 . 

Habite yers les c 6 tes de Tonis. 

9. Biphore social. Salpa polycratica. 

S «. ore infra apicem 5 f route cauddque truncatis * 
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Salpa polycratica . Forsk. jEgypt. p. ri6. et Ic. t. 3 6 . fig. F. 

Encycl. pi. ^ 5 . f. 5 . 

Habite la Mediterranee. En se reunissant, les individus formenfc 
de lon^s cordons. 

io. Biphore zonaire. Salpa zonaria. 

S. oblonga depressa , vagina incarnata , sacco exalbido 
hyalino , zonis quinque luteis vario. 

Holothuria zonaria. V alias, spicil. zool. io. p. 26. t. 1. f. 17. 
a , b , c. . 

Salpa* Encycl. pi. 75. f. 8 — 10. 

Habite l’ocean , pres de File Aniigoa. 

xi. Biphore a Crete. Salpa crislata. 

S. corpore lateribus depressiusculo\ crista dorsali brevi 
subquadrata . 

Salpa crislata . Cuv. annales da mus. 4 * P* 366 , pi. 68. 
f, 1 — 2. 

Habite... Du voyage de MM. Peron et le Sueur. M. Cuvier 
pense que c’est le m6me animal que le troisieme lhalia de 
Brown. ( holothuria denudata. Gmel.) 

12. Biphore subepineux. Salpa tilesii. 

S. corpore oblongo , spinulis cartilagineis inslructo : una ex- 
tremitate subtruncatd. 

Salpa tilesii . Cuvier , annales , 4 - P* 3 ^ 5 . pi. 68. f. 3 — 6. 

Habite. . . Les spinules sontplacees sous le ventre et surla pro- 
tuberance dorsale. Ce biplfore repand la nuit- une lueur 
phosphorique , ainsi que la plupart des autres especes. 

1 3 . Biphore scutigere. Salpa scutigera. 

S. corpore mutico , extremitatibus subattenuato \ promi- 
nentia dorsali cartilaginea, submediana. 

Salpa scutigera • Cuv. annales 3 4 > p. 377, pi. 68 . f. 4 — 5 . 

Habite... Du voyage de Peron et le Sueur. Plusieurs de scs 
bandelettes musculaires sont disposees en croix. 

1 4 - Biphore octofore. Salpa octofora. 

S, corpore obovato ; promincntiis octo exiguis perforatis 5 
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prominentia cartilaginea , magna \ hemisphcerica ter- 
minalif 

Salpa octofora • Cuv. annales, 4* p« ^ 79 . tab. 68 . f. 7 * 

Habite. . . Du voyage de Peron el le Sueur. 

1 5 . Biphore cylindrique. Salpa cylindrica . 

S. corpore subcequali , extremitatibus retuso , ad latera de - 
pressiusculo . 

Salpa cylindrica. Cuv. annales 4 t p* 38i- pi. 68 . f. 8 — 9 . 
Habite. . . Voyage de Peron et le Sueur . La plupart des ban- 
delettes rauscnlaircs sont transversales. 

16. Biphore fusiforme. Salpa fusiformis, 

S, minor , corpore fusiformi ; ore anoque ad super ficiem in - 
Jimam , 

Salpa fusiformis. Cuv. annales 4 > p. 382. pi. 68. f. 11 . 
Habite. . . Du voyage de Peron t 1 le Sueur. 

17. Biphore thalide. Salpa thalia. 

S. corpore oblongo \ crista dors ali compress a , subquadrat a ; 

lineis lattralibus integris . 

Thalia n.° i. Brown, jam. p. 384* t. 4^* £ 3. 

Encycl. pi. 88 . f. 1 . iiolothurla thalia . Gmcl. 

Habite l’ocean d’Americpie. 

18. Biphore a queue. Salpa caudata . 

tS*. corpore oblongo , caudato ; crista compressa \ lineis la- 
teribus interrupts, 

Thalia n.® 2 . Brown, jam. 384 • 4^* 4* 

Encycl. pi. 88 . f. 2 . holothuria caudata. Grael. 

Habile l’ocean d’Ameritjue. * 



ASCIDIE. ( Ascidia. ) 

Corps bitunique 7 fixe par sa base sur 3 es corps ina- 
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Tunique exterieure subcoriace, formaqt qn sac ir r6- 
gulier , ovale ou cylindrace , termini par deux ouvertures 
inegales, dont une est moins elevee que l’autre. 

Tunique interieure ou propre, contenant les parties 
du corps , ne remplissant point la cavite entiere du sac , 
et n’adheranta ce sac que par deux extremites tubuleuses 
qui yiennent s’unir aux bords de ses deux ouvertures. 

Corpus bitunic alum > corporibus jnarinis basiaffixiim . 

Tunica exterior subcoriacea, sacculum irregularem 
Gvatum vel cjlindraceum > superne foraminibus duo- 
bus incequalibus apertum efformans ; foramine altero 
humiliorc. 

Tunica interior vcl propria corporis partes recon - 
dens , cavitatem integrant sacculi non implens , ad 
margines foraminum sacculi extremitatibus duabus 
tubulosis tantuni adhcerens. 

OBSERVAT IONS. 



Les ascidies sont des animaux singuliers , subcoriaces , 
fixes par leur base sur les corps marins , ordinairement ras- 
sembles en groupes plus ou moins considerables. Elies ont 
peu de regularity dans leur forme , et offrent deux ouver- 
tures arrondies , nues , inegales ? situees dans leur parlie 
superieure, et dont une est presque toujours un peu inoins 
eleve'e que Tautre. • 

Linne leur trouva de Tanalogie avec les animaux des co- 
quilles bivalves , et depuis , tous les zoologistes les out 
considerees cornme des mollusques. 11 a bien fallu des lors 
s’efforcer de leur trouver un coeur , des vatsseaux arteritis 
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ft veineux , en un mot ? une veritable circulation ; il a fallu 
de meme leur trouver un cerveau , un foie , etc. 

D’apres les observations anatomiques faites recemment 
par M. Cuvier sur les ascldies , observations dont Pextrait 
se trouve insere dans le bulletin des sciences ( annee i8i5 , 
p. io ) , je vois dans l’organisation de ces animanx si peu 
d’analogie avec celle des mollusques a coquille bivalve , et 
meme si peu de preuves qu’ils soient reelleraent cfes mol- 
lusques , que je doute tres-fort du rang qu’on leur a assigne 
dans Pechelle generate. 

Des deux ouvertures du sac de Yascidie , la plus elevee , 
en general } offrant Porifice externe d’un lube qui aboutit 
a une cavite anterieure treillissee , que Ton dit etre bran- 
chial e , et n’etant point la’bouche de l’animal ? quoique 
Peau qui y entre apporte les aliniens dont cet animal ses 
nourrit y enHn la veritable bonche se trouvant situeeau fond 
meme de cette cavite anterieure 5 quel rapport peut-il se 
trouver entre un pareil mode d’organisation, et celui d’un 
mollusque a coquille bivalve , dont les branchies , hors du 
trajet de Peau qui apporte les alimens , $ont placees entre le 
manteau et le corps ! 

M. Cuvier, pour confirmer Panalogie indiquee par Linne , 
compare Penveloppe ou la tunique externe de Yascidie , h 
la coquille d’un mollusque acephale. Or 9 quel rapport peul- 
il apercevoir entre cette tunique ? veritable produit de Por- 
ganisation , qu’il voit meme vasculeuse en sa face interne,, 
et une coquille quelconque, corps parfaitement inorgani- 
que , uniquement forme de matieres exudees du corps de 
Paniraal ? 

Quoique fort diffe’rentes des holoihuries , les ascldies 
neanmoins me paraissent en etre bien plus rapprochees, 
sous differens rapports , que des mollusques : je me forti- 
fiai dans cette opinion lorsque j’eus connaissance des belles 
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observations de MM. Savigny , le Sueur et Desmarest , sur 
les rapports des botryllides et des pyrosomes avec les asci- 
flies , et surtout lorsque M. Cuvier nous eut appris que 
dans Forifice e'troit , qui sert d’entree a la cavite dite bran- 
cliiale des ascidies , il y avait une ou deux rangees de ten- 
tacules tres-fins , et en rayons. 

Le sac , ou la tunique externe , de Yascidie doit etre mus- 
culeux , puisqu’en effet il se dilate et se contracte commeau 
gre de l’animal. Sa cavite interieure, plus vaste que ne 
Fexige le corps qui y est contenu , se remplit d’eau dans 
Fintervalle vide , et cette eau est evacuee, a ce qu’on pre- 
tend , par les contractions que Fanimal fait subir au sac qui 
l’enveloppe ; on dit merne qu’elle sort a-la-fois par les deux 
ouverlures de ce sac. NeanmoinsM. Cuvier ne croit pas que 
cette eaupuisse sortir par ces ouvertures. 

Selon les determinations du savant que je viens de citer, 
l’estomac et le canal intestinal se trouvent enveloppes par la 
masse du foie. 

Les ascidies vivent dans la mer. On les trouve ordinaire- 
ment a peu de distance des coles, fixe'es soit sur des ro- 
chers , soit sur des coquillages ou des plantes marines. On 
en connait plus de trente especes , parmi lesquelles , je cite- 
rai les suivantes , que je divise en trois sections. 

ESPECES. 

* Corps sessile y court ou peu allonge . 

i . Ascidie cannelee. Ascidia phase a . 

A . ovalis , loeviuscula ; sacculo tenui semi-pellucido , subcar- 
tilagineo ; mamillis osculorum strialis. 

Ascidia phusca ♦ Cut* mem. du mus. 2. p. 25. pi. 1. f. 7 — 9 ct 
pi. 2. f. 8/ 
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An alcyonium phusca ? Forsk. dEgypt. p. 129. n*<> 82. etlc. 

1* D * 

Habite... L’ascidie que Forskal prit pour un alcyon , habite 
la Mediterranee pres de Constantinople et de Smyrne : elle 
est rongeet se mange dans ccs pays* 

2 . Ascidie mamillaire. Ascidici mamillaris . 

A . ses sills , brevis , albida ; corpore difformi subparallelipi- 
pedo , set is mollibus adsperso j aperturarum papillis he - 
misphcericis . 

Ascidia mamillaris . Pall, spicil. zool. 10. p. 24. 1. 1. £. i 5 . 
Encycl. pi. 62. f. 1. Brug. diet. n. 0 i* 

Habite les cotes d’Angleterre. 

3. Ascidie rustique. Ascidia rustica . L. 

A . scabra , ferruginea \ aperturis incarnatis . Lin. 

ascidia rustica ? Mull. zool. dan. 1. p* i 4 < t. i 5 . f. i — 5 . 
Encycl. pi. 62. f. 7 — 9. 

Tethyct. Ilondel. pise. 2. p. 87. 

B. ascidia scabra ? Mull. zool. dan. tab. 65 . f. 3 . 

C. ascidia adspersa ? Mull. zool. dan. tab. 65 . f. 2. 

"D. ascidia patula? Mull. zool. dan. tab. 65 . f. 1. 

Habite lesmers d’Europe. Toutes ces ascidics ne rac paraissent 
qne des varieies les uties desautres. 

4. Ascidie coquilliere. Ascidia conchilega . 

A . compressa , frustulis testarum vestita \ sacculo albo in 
casruleum transeunte • 

Mull. zool. dan. p. 4 2 * tab. 34 - f. 4 — 6. 

Encycl.pl. 62. f. 11 — 13 . 

B. ascidia conchilega . Brug. diet. n.° 8. 

Habite les cotes dc laNorwege , et la var. B , celles du cap de 
Bonne -Esperance. 

5. Ascidie piquante. Ascidia echinata . 

A . hcmisphcerica , hispida } osculis coccineis hiantibus » 
Mull. zool. dan. prodr. n.° 2722. 

Asc\dia* n.o 7. Brug. diet. 

Habite Focean septentrional* 
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6. Ascidie ampoule, Ascidia ampulla . 

A- ovata , tomenlo$a\ orificiis tubulosis , marginc punc - 
tatis. 

Ascidium . Bast, opasc* sabs. p. 84. t; vo. f. 5 , a, b, c , d. 

Ascidia ampulla. Brag. diet. io. Encycl. pi. 63 . f. i — 3 . 

Habite les mers d’Earope. 

Ascidie prune. Ascidia prunum . 

ouata , lasuis , hyalina\ sacculo albo\ apertur arum al- 
tera laterali. Mull. zool. dan. i.p. 42. tab. 34 *f. 1 — 3 . 

Encycl. pi. 66. f. 1 — 3 . Brug. diet, n.o 32 . » 

Habite les mers de la Norwege et la mer Glaciate. Ses ouvertures 
offrent bait strics rayonnantes. 

S. Kzc\&\c\)&raA&\ogi'2Lmme.Ascidiaparallelogramma. 

A. Candida , convexa , hyalina ; sacculo reticutato-lutes - 
cente 5 aperturarum altera laterali. Mull. z,ooU dan. a p. 
1 1. t. 49 * f. 1 — 3 . 

Encycl. pi. 64. f.8 — 10. Brug. n.o 24. 

Habite les mers da Dnncraarck , debt Suede* 

9. Ascidie peiit-moneje. Ascidia tnicroscomus* 

A . subovata , irregularis \ sacculo vald'e coriaceo , cxtiis ru - 
«o5o 5 osculis mamillatis , limbo radiatim striatis . 

Ascidia microscomus. Cuv. mem. da mus. 2. p. 24* pi* *• 
f. 1—6. 

jyficroscomus redi , opasc. 3 . pi. 22. 

Mentula marina in for mis, plane, conch. p. 109. app. tab. 7* 

Ascidia sulcata. Coqueb. bull, des sc. 1 . avril 1797. 

Habite la Mediterrancc , POcean d’Europe. 

10. Ascidie pomme-d’ornnge. Ascidia aurantium . 

A- subglobosa] sacculo coccineo , punctis duriusculis sca~ 
bro j papillis U’rminalibus , cylindraceis , rugosis. 

Pallas , nov. act. petrop. 2. p. 246. t. 7. f. 38 . 

Shaw, miscel. vol. i 3 . tab. 53 a. 

Habite l’Occan Asiatique. Trcs~belle espece , de la'grosseiir et. 
de la coulcurd v une orange. 
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** Corps sessile el allonge . 

11. Ascidie mentule. Ascidia mentula . 

ovata, compressa , pilosa , fuse ala ; sacculo crasso , 

Ascidia mentula . Mull. tool. dan. i.p. 6. tab. 8. 

Encycl. pl.62.f. a — 4 * 

Cut. mem. du mas.?, p. 

Reclus marin. Dicquem. journal dephys. 1777. mai. 356 t. 2. 
f. i- 3 . 

Habile l’Oc&m Europ&jn boreal. 

12. Ascidie bosselcSe. Ascidia mamillata . 

A $ ollonga , erecla . ochroleuca , eminentiis rolundatis 
ineequalibus mamillata ; sacculo crasso . 

Ascidia mamillata . Cuv. mem. du raus. 2. p. 3 o. pi 3 . 
f. 1—7. 

Pudendum alterum. Rondel, pise. 3. 129. cd. gall. 2. p. 89. 

Habile la Mediterranee. Elle a ete cpnfondue ayec l’cspcee 
n.» 9, sous le nt>m d 'ascidia mentula . II n’eu est pas fait 
mention d*ns Ja treizi&ne edition de Linnd , imprimee a 
Vienne. 

13. Ascidie papilleuse. Ascidia papillosa . 

A . ovalis erecta scabra \ sacculo coriaceo , papillis 

exiguis asperalo . 

Ascidia papillosa. Cuv. mem. du mus. 2. p. 28. pi. 2 f. : — 3 . 

Telhyum coriaceum. Bohadsch. p. i 3 o. tab. 10. f. 1. 

Encycl. pi. 62. f. 10. 

Ascidia papillosa. Gmcl. Brug. n.° 6. 

Habite les cotes de la mer Adriatique. 

1 4- Ascidie veinee. Ascidia venosa. 

A. elongata , subcompressa , rubra $ sacculo concolore . 

Mull. zool. dan. 1. p. 25 . tab. 25 . 

Encycl. pi. 65 . f. 4 — 6. Brug. n.°26. 

Habite la mer de Norwege. 

1 5. Ascidie gelatineuse. Ascidia gelatinosa, 

A. Icevis , coccinea , subdiaphana erecta ; apice reluso j 
aperturis ad apicem. 
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Tethyum gelatinosum. Bohadsch. i 3 i. tab. to. f. 3 . 

Encycl. pi. 65 . f. 2. Brug. n. Q 29. 

Habile la mer Mediterranee. 

16. Ascidie intestinale. Ascidia intestinalis. 

A . elongata, teres , Jlaccida ; aperturis ad apicem approxi- 
mate. 

Ascidia intestinalis. Lin. Cuv. mem. da inns. 2. p. 32 . pi. 2. 

4 — 7 * 

Ascidia canina. Mull. zool. dan. 2. t. 55 . f. 4 — 6. 

Encycl. pi. 64. f. 1 — 3 . Brag, n.o 20. 

Blentula marina . Redi. opusc. 3 , t. 21. f. 6. 

Tethyum . Bohadsch. tab. 10. f. 4 - Encycl. pi. 65 . f. 3 . 

Brug. diet. n, 0 27. 

Habile les mers d’Enrope. Elle offre diverses varietes , les unes 
des mers du noid , d'aulres de la Manche , et d’autres de la 
Medi terra ne'e. 

17. Ascidie ridee. Ascidia corrugata . 

A . elongata , glabra $ sacculo cinereo : Jdsciis albis. 

Mull. zool. dan. 2. tab. 79. f. 3 — 4 « # 

Encycl. pi. 63 . f. 7 — 8. Brug. n.o 16. 

Habite les edtesde la Norwege. 

*** Corps pedicule 011 retreci eh pedicule infei'ieu- 
remenU 

18. Ascidie lepadiforme. Ascidia lepadiformis. 

A- clavata , hyalina\ apice subquadr angularly stipite un - 
dulato . 

Brug. diet. n.° 19. 

Ascidia lepadiformis. Mull. zool. dan. 2. tab. 79. f. 5 . 

Encycl. pi. 63 . f. 10. 

Habite les cdtes de la Norwege. 

19. Ascidie massue. Ascidia clavata . 

A . elongata , inferne stipitata, in clavam oblongam su - 
perne incrassata ; aperturis ad apicem approximatis . 
Ascidia clavata . Pall, spicil. zool, 10. p. a 5 . t. 1, f. 16. 
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Encycl. pi. 63 . f. 1 1 . Brug. n.o 1 8. 

Cuv. mem. du mns. 2. p. 33 . pi. 2. f 9 — 10. 

Habile les mers du Nord. 

20. Ascidie pcdonculee. Ascidia pedunculata. 

A . pedunculo longo , varie curvo $ corpore ovalo-elongalo \ 
aperturis lateralibus remotis. 

Ascidia clauata. Shaw, misccl. vol. 5 . tab. i 5 /j. 

Habile l’ocean Boreal. Cette cspecc est ires-diffe'rente de celle 
qui precede , et meme de la suivante dont neanmoins clle sc 
rapproche daTantage. 

2 x . Ascidie globifere. Ascidia glob if era. 

A. pedunculo longo , varie curvo , scabro j corpore subglo* 
boso 5 aperturis dislanlibus quadrifidis . 

Animal planta. Edouart. av. tab. 356 . Ascidia pedunculata. 
Shaw, miscel. 7. t. 289. 

Encycl. pi. 63 . f. 12 — i/p 

Ascidia pedunculata. Bing. diet, n.o 12, non Gmelini. 

Habile l’occan Americain et Boreal. 

22. Ascidie globulaire. Ascidia globularis. 

A. ovali-sphcerica , semipellucida ; aperturis cd super um. 
verlieem binis distantibus ; pedunculo brevissimo. 

Ascidia globularis. Pall.it. 3 . p. 709. 11.057. 

Nov. act. petrop. 2. p.247*t. 7. f. 3 g — 4 °* 

Habile les cotes sablonneuses et vaseuses de l’Ocean glacial. 



BIPAPILLAIRE. ( Bipapillaria. ) 

Corps libre, nu , ovale-globuleux , termine en queue 
posterieui'ement , ayant a son extremite supdrieure deux 
papilles coniques, egales, perfox*ees et lentaculiferes. Trois 
tentacules a chaque oscule. 
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Corpus liberum j nudum y ovcito- glob o sum ^ postich 
caudatum : extremitate superiore bipapilloso . Papilla: 
conicce , cequales , apice forcitce , tentaculifercc . Ten - 
tacula tria utroque osculo. 



OBSER VAT I 0 NS. 



Nousavons trouve dans les notes manuscrites que nous 
a communiquees Peron y la description et la figure de l’a- 
nimal dont il s’agit ici. Ne Tayant pbint nomme , nous lui 
assignons le nom de bipapillaire , a cause des deux papilles 
coniques qui terminent son extremite anterieure 011 supe- 
rieure. Chaque papille est terminee par un oscule 9 d’ou Pa- 
nimal fait sortir , comme a son gre , trois tentacules seta- 
ces } roides , un peu courts , dont il se sert pour saisir sa 
proie et la sucer. Son corps est membraneux , un peu dur 
et resistant au tact. Il se termine posterieurement en queue 
de rat , tendineuse et contractile. 

* 

Les deux oscules de la bipapillaire nous paraissent ana- 
logues aux deux ouvertures des ascidies ; mais ils sont ten- 
tacules , et l’animal parait fibre. Qu’ils se reunissent en 
unseul oscule terminal , depourvu de tentacules , alors on 
aura un corps analogue aux mammaires. 



ESPECE. 

1. Bipapillaire australe. Bipapillaria australis. 

B. corpore albide-roseo glabro\ caudd murind tendinosd. 

. . . V cron , mss. 

Habile la cote occidcntale dc la Nouyelle-Hollande j pres de 
la baye du Geographe. 
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HAM MAI RE. ( Mammaria. ) 

Corps libre, na ? ovale ou subglobuleux , termini 
aa sommet p^r une seule ouverture. Point de tentacules 
a l’oscule. 

Corpus liberum , nudum y ovale aut subglobosum; 
apertura unica ad apicem . Tentacula nulla . 

observations; 

L’organisation des mammaires n’est pas encore Lien 
connue; en sorte que , ne pouvant les classer que provi- 
soirement , on crut pouvoir les ranger dans le voisinage des 
ascidies. Si leur corps a une double enveloppe , peut-etre 
que les deux ouvertures que Ton supposerait a I’interieure, 
viennent aboutir a Toscule unique qui termine superieurement 
Fexterieure. Sans doute des observations ulterieures sont ne'- 
cessaires pour nous eclairer a cet egard; mais quelle que 
soit l'organisation de ces animaux , il est de'ja plus que pro- 
bable qu’elle est tres-infe'rieure a celle des vrais mol- 
lusques. 

Les mammaires paraissent libres et se deplacer vague- 
ment dans les eaux sans pouvoir nag 4 r veritablement dans 5 
leur sein. On en designe trois especes. 

E S P E C E S. 

i. Mammaire blancbe. Mammaria mamilla. 

M, conico-venlricosa , alba . Mull, zool, dan. prodr. 27 iS. 

Gmcl. p. 3i35. 

Habite la mer de Norvyt:g«. 

Tome III. 
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2 . Mammaire bigarree. Mammaria varia. 

M. ovala , albo et purpureo varia* Mall. zool. dan. prodr. 
2719. 

01 afs. it. isl. 900. Gmel. n.o 2. 

Habite l’Ocean septentrional. 

3. Mammaire globule. Mammaria globulus . 

M.globosa , cinerea , libera. O. fab. fauna Groenl. p. 329. v 
n.° 3 i 5 . 

Gmel. p. 3 i 36 . 

Habite les cdtes da Groenland. Elle est gelatinense , globu- 
lcuse , lisse , d’une ligne et demie de diametre. Pour ce genre , 
Yoyez Encycl. pi. 66 . f. 4. 
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CLASSE ONZIEME. 



LES CONCHIFERES. ( Conchifera.) 



Animaux mollasses , inarticules, toujours fixes 
dans une coquille bivalve; sans tete et $ans yeux; 
ayant la bouche nue, cache'e, depourvue de parties 
dures, et un rnanteau ample, enveloppant tout le 
corps, formant deux lobes laminiformes : a lames 
souvent fibres, quelquefois re'unies par devant. Ge- 
ne'ratiori ovo-vivipare ; point d’accouplement. 

Branchies externes, situees de chaque cote entre 
le corps et le manteau. Circulation simple ; le coeur 
a un seul ventricule. Quelques ganglions rares ; des 
nerfs divers , mais point de cordon medullaire gan- 
glionne. 

Coquille toujours bivalve, enveloppant entiere- 
ment ou en partie l’animal , tantot fibre, tantot fixe'e : 
a valves le plus souvent reunies d’un cote par une 
charniere ou un ligament. Quelquefois des pieces 
testacees accessoires et etrangeres aux valves , aug- 
mented la coquille. 
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Animalia mollia y inarticulata , in testa bivalvi 
perpetuo affixa ; capite oculisque nullis; ore nudo , 
abscondito j partibus solidis destituto ; pallio am- 
plo y corpus totuni amplectante , lobos duos lami - 
niformes formante : laminis vel liberis vel antice 
coadunatis. Generatio ovo - vivipara ; copulatio 
nulla . 

j Branchiae externoe , intra corpus et pallium re - 
conditce. Circulatio simplex ; cor uniloculare. 
GanglioiiQS aliquot rari ; nervi varii ; at chorda 
medullaris nodosa nulla . 

Testa semper bivalvis , animal penitus vel par- 
tial recondens , modo libera, modo affixa : vahis 
scepissime cardine vel ligamento marginali unitis% 
Partes testae ece , accessories , vahis alienee ,, tes - 
tarn intercliim amplijicant. 

OBSERVATIONS. 

Lorsqu’on a commence a instituer des classes pour 
diviser les anirnaux , particulierement ceux qui sont sans 
vertebres , on a d’abord considere necessairement les 
plus grandes generalites qui les distinguent ; et nos 
premieres coupes, quoique justement limitees par les 
caracteres choisis pour les circonscrire, ont embrasse des 
plans d’organisation vraiment differens. C’est ainsi que , 
pour determiner la classe des iusectes, on n’a d’abord 
considere , parmi les anirnaux sans vertebres , que ceux 
qui ont des pattes articulees. Des-lors , les arachnides et 
les crustaces se trouverent ranges parmi les insectes. Linne 



SANS VERT&BRES. 



4i3 

porta mdme singulierement loin la generalisation ; car 
ayant determine les insectes, comme je viens de le dire, 
tons les autres animanx sans squelette et privds de panes 
articulees, furent considdrds , par lui , comme ne formant 
qu'une seule classe , celle des vers : classe enorme, qu’il 
parlagea en cinq sections; les intestinaux , les mollusques , 
les testaces , les lithophytes et les zoophytes. Comme 
section des vers , les mollusques de Linne embras*- 
saient effectivement d-e vrais mollusques , toutes les 
radiaires , des annelides , des cirrhipedes ; tandis que 
d’autres vrais mollusques en dtaient separes , parce qu’ils 
ont une coquille. Cette mauvaise determination est encore 
celle qu’on trouve dans le Sy sterna naturae . 

Trouvant cet ordre de choses etabli , j’en comrnencai 
le changement , dans mon premier cours au Museum ; je 
placai les mollusques avant les insectes , apres en avoir 
dcarte les radiaires et les polypes ; et , peu d’anndes apres , 
profitant des observations anatomiques de M. Cuvier , 
pour les caracteriser convenablement , les mollusques 
furent nettement distinguds , parmi les autres animaux 
sans vertebres, comme dtant les seuls qtii sont a la fois 
inarticules, doues d’un systeme de circulation et d’un 
systeme nerveux ddpourvu de cordon medullaire gan- 
glionne danssa longueur. De cette determination , resulta 
une rectification qui parut suffire , parce que les animaux 
qu’elle associait, tenaient rdellement les uns aux autres , 
par des rapports au moitis tres-generaux. 

Cependant , le caracfere cboisi pour determiner les 
mollusques, porte encore sur une gendralite si grande, 
qu’elle embrasse deux plans d’organisation tout -a- fait 
differens; car celui des conchiferes , dont je vais parler, 
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n’est assurement pas le m6me que celui des vrais mollus- 
ques. Jusques-la, je m’etais borne a les distinguer comme 
un ordre parmi les mollusques ; mais considerant enfin 
les particularites importantes de l’orgauisation de ces 
animaux, je les en separai entierement, dans mon cours 
de 1816, et les presentai, comme classe parliculiere , 
sous la denomination que je conserve ici. 

Cette coupe &ait deja exposee comme classe , par 
M. Cuvier , sous la denomination d 'acepliales ou de 
mollusques acepliales ; denomination subordonnee que je 
ne pus adopter, parce qu’elle estcontraire aux principes 
convenables et de tout temps admis , sur la maniere de 
diviser les productions de la nature. 

En effet , ce savant n'attacke plus au mot classe , l’idee 
qu’on en avait eue g^neralement avant et depuis Linne , 
celle de reuoir toutes les races d’un groupe naturel, 
sous une denomination generale et commune ; puisque 
maintenant le groupe d’animaux auxquels il donne le nom 
commun de mollusques, est divisd, parlui, en six classes, 
qui ne sont que des coupes secondaires. Aussi ses acepliales 
se trouvent-ils &tre la quatrieme division de ses mollus- 
ques. [Cuv. regne animal, vol. 2, p. 453 .] 

Lorsqu on ne veut pas bouleverser tout ce qui a dte fait 
en histoire naturelle, ni detruire l’ordre si simple, etabli 
dans la maniere de subordonner les divisions , on ne 
forme point des classes dans une classe. Si quelqu’un 
avait la fantaisie de donner le nom de classe a ehacun des 
ordres desinsectes, et conservait neanmoinsle nom d’in- 
sectes aux animaux de toutes ces coupes, je dirais que> 
dans le fait, les insectesseraient encore une veritable classe 
pour lui ; et je pensc la m6me chose des mollusques de 
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M. Cuvier. Pour moi , les conchiferes sont tout-a-fait 
Grangers aux mollusques. 

Ces animaux, vdritablement particuliers , n’ont effecti- 
vement point de tete distincte , jamais d’yeux , jamais de 
vrais teutacules. Leur Louche , toujours cachee sous le 
manteau , entre les points de reunion de ses deux lobes , 
n’offre ni trompe , ni machoires , ni dents cornees, en 
un mot, aucune partie dure, et ne parait propre qu’a 
donner entrde aux alimens , dans l’organe de la digestion. 
Cette bouche ; qui n’est que Torifice d’un oesophage court, 
est assez grande, et presente quatre feuillets minces, 
triangulaires , qui paraissent tenir lieu de levres, mais qui 
ne sont point des tentacules. 

Ces mSmes animaux ont un coeur place vers le dos ; 
des vaisseaux arteriels et des vaisseaux veineux; par con- 
sequent, la circulation en eux est completement etablie. 
Neanmoins leur coeur est petit, cache, plus difficile a 
apercevoir que celui des mollusques. 

II n’y a pas de doute que les animaux dont il s’agit, 
n’aient r^ellement un cerveau , et qu ils ne jouissent du 
sentiment. Mais ce cerveau, qui parait ici tf es-imparfait 
est dans sa nature essentiellement unique et indivise ; ce 
qui est evident pour ceux quise sont fait une juste idde de 
sa fonction. Cependant M. Cuvier le dit forme de deux 
ganglions sdpares , savoir , un sur la bouche et un autre 
vers la partie oppos^e, ajoutant que ces deux ganglions 
sont reunis par deux cordons nerveux qui embrassent un 
grand espace [ Anatom, comp. vol. 2, p. 309 ]. II me 
parait probable qu’un seul de ces ganglions , celui qui est 
au-dessus de la bouche, est le veritable cerveau , et qu’il 
contient le foyer ou centre de rapport pour les sensa- 
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tions. Si ce cerveau est si pea developpe , c’est qu’en 
effet, dans les aniraaux dont il est question, le sentiment 
est encore tres-obscur , ce que l’observation d’une 
liuitre , d’une moule , etc., atteste suffisamment. Au reste, 
il n’y a dans ce$ animaux, non plus que dans tous ceux de 
la sene a laquelle ils appartiennent , ni cordon mddul- 
laire ganglionne , ni moelle epiniere. 

Tous les conchiferes paraissent priv^s de sens particu- 
lars, et reduits a tres-peu-pres au sens general du toucher. 
Dans beaucoup d’entr’eux neanmoins , ce sens paralt se 
particulariser dans les filets tentaculaires qiu bordent les 
lobes du manteau , ou seulement certains endroits de 
leur bord. Ces filets tentaculaires, qui paraissent tres- 
sensibles, qui sont au moins tres-irritables , sont nom- 
breux en general, courts , tres-fins , et s’agitent quelque- 
fois avec une vitesse extreme. 

Il r&ulte toujours de cette reduction des sens a un 
seul , que les conchiferes sont inferieurs en perfection- 
nement et en facultds aux vrais mollusques ; mais ils sont 
les seuls qui s’en rapprochent par leurs rapports 
generaux. 

Les conchiferes semblent aussi avoir certains rapports 
avec les tuniciers , et neanmoins ils en sont £minemment 
distingues par leurs caracteres^, par le plan m6me de leur 
organisation. J’ose dire plus, les conchiferes sont moins 
rapproches des tuniciers qu'on ne Ta pense ; car , outre 
leur forme tout-a-faut particuliere , la nature et la situa- 
tion de leur organe mspiratoire , n’offrent rien d’analogue 
ni de comparable daiAs les tuniciers ; et, quelque faible 
que soit le sentiment e.u eux, on,ne saurait douterqu’ils 
en jouissent , tandis qii’il est plus que probable que les 
tuniciers en sont priv^s. 
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I'ous les conchiferes se reproduisent sans accouple- 
ment et paraissent &tre hermaphrodites. Sans doute ils se 
suffisenta eux-m6mes, ou bienils se f<£condent les uns les 
autres, par la voie du fluide environnant, qui sert de 
vehicule aux matieres fecoridantes. 

Leur corps, envelopp^ dans un ample manteau, n’a pu 
dtfvelopper sa t£te , et des yeux , ndcessairement sans 
usage, n’ont pu s’y former. L’ample manteau de ces con- 
chiferes nous offre quelques particularites remarquables, 
quicaracterisentcertaines families de ces animaux. Tant6t 
il est ouvert par-devant, et offre deux grands lobes bien 
scare's , et tantot il Test seulement aux deux extremitds , 
imitant un fourreau cylindrace, ouvert aux deux bouts. 
Ce m£me manteau fournit, dans plusieurs families, des 
replis prolonges, conformes en tubes, plus ou moins 
saillans au-dehors, et auxquels on a donne le nom de 
trachees ou de siphons . De ces trachees , qui sont au 
nombre de deux , l’une conduit l’eau aux branchies et a 
la bouche de l’animal , l’autre lui sert pour ses dejections. 

Les conchiferes ont un foie volumineux, qui embrasse 
l’estomac et une grande partie du canal alimentaire. En 
general , on peut dire que le systeme des parties paires 
semblables est presqu’aussi marque a Tinterieur qu’a 
l’exterieur , dans ces animaux. 

Leurs branchies sont externes : elles paraissent plus 
particulierement telles dans ceux qui ont le manteau 
ouvert par-devant ; car etant placees au-dehors, sous le 
manteau , on peut les observer sans de'truire aucnne partie 
de l’animal , en soulevant les lobes qui les recouvrent. 
Ces branchies sont opposees, plus grandes que celies des 
mollusques, et offrent , dans leur situation etleur forme, 

Tome V • 
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des caracteres qui leur sont particuliers. Ce sont de 
grands feuillets vasculeux , ordinairement tailles en crois- 
sant , places de chaque cote sous le manteau, et qui 
recouvrent le ventre de l’animal, sur 1 es cotes duquel ils 
sont le plus souvent attaches deux a deux. Ces feuillets , 
dont souvent la largeur egale presque celle du corps , 
sont formes par un tissu de petits vaisseaux replies, 
serr^s les uns contre les autres , et disposes a-peu-pres 
comme des tuyaux d’orgue. 

Tous les concliiferes sont des animaux testaces. Ils 
sont revetus d’une enveloppe solide, qui est toujours 
formee de deux pieces, soit uniques, soit principales. 
Ces pieces sont opposes l’une a l’autre , et constituent la 
coquille tout-a-fait particuliere de ces animaux. 

Ainsi, la coquille des conchiferes est essentiellement 
bivalve. Elle est composee de deux pieces opposees, pres- 
que toujours jointes ensemble , pres de leur base , par un 
ligament coriace , un peu corne , qui, par son elasticity , 
tend sans cesse a faire ouvrir les valves. Le point d’union 
des deux valves a lieu sur une partie de leur bord , 
represente une charnierje, et le plus souvent setrouve, 
en outre, affermi par les dents ou protuberances testacies 
qui sont a cette charniere. 

Les deux valves d’un conchifere sont tantot inegales 
entr’elles ; elles forment alors une coquille dite inequi - 
valve ; et tantot, au contraire , ces valves se ressemblent 
entierement par leur forme generale et leur grandeur : 
on dit, dans ce second cas, que la coquille est equivalve. 

Parmi les coquilles ^quivalves , on en trouve qui , 
lorsque les deux valves sont ferm^es , offrent neanmoins, 
vers leurs exlremites lat^rales , une ouverture on un bail - 
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lenient plus ou moiiis considerable. Dans cellos ou le 
baillement est considerable, on a observe que l’animal a 
presque tou jours le manteau ferine par-devant. 

La coquille des conchiferes est si particuliere aux 
animaux de cette classe, que, lorsqu’on en observe une 
dont l’animal n’est pas connu et de quelque pays qu’elle 
nous soit apportee, on peut toujours determiner, en la 
voyant, non - seulement la classe a laquelle appartient 
l’animal qui 1’ a formee , mais m^me quelle est celle des 
principales families de cette classe a laquelle cet animal 
doit 6tre rapporte. 

Le ligament des valves est tantot extdrieur et tantot 
interieur. Dans les deux cas , il sert non-seulement a 
contenir les valves , mais en outre a les entr’onvrir. 
Lorsque ce ligament est exterieur , si la coquille est 
fermee , il est alors tendu. Dans ce cas, si le muscle qui 
tient les valves fermees se relache , l’elasticite seule du 
ligament suffit pour les ouvrir. Lorsqu’au contraire le 
ligament est interieur , il se trouve comprime tant que 
la coquille est fermee ; mais des que le muscle qui tient 
les valves fermees se relache , l’elasticitd du ligament 
comprime suffit encore pour ouvrir ces valves. 

Les conchiferes ne rampent jamais sur un disque ven- 
tral , comme beaucoup de mollusques ; mais , parmi 
eux, il y en a qui possedent un fcorps musculeux, con- 
tractile, souvent comprim^ et lamelliforme , que l’animal 
fait sortir et rentrer a son gre. Ce corps leur sert a se 
deplacer avec leur coquille , quelquefois a executer une 
espece de saut, quelquefois encore a attacher des fils 
tendineux , pour se fixer aux corps marins. 

Comme leurs moyens de mouvement se trouvent a 
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peu-pres reduits a ceux de leurs muscles d’attaclie et de 
leur manteau musculeux , ces deux sortes de parties ont 
obtenu chez eux un grand developpement. L’epaisseur 
du muscle qui attache l’huitre a sa coquille, et l’ampleur 
du manteau de tous les conchiferes, sont assez connues. 
Considerons d’abord les muscles qui attachent ces ani- 
maux a leur coquille , parce qu’ils fournissent des carac- 
teres utiles a employer dans la determination des 
rapports. 

II y a des conchiferes qui , comme l’huitre ^ n’ont 
qu’un seul muscle qui leur traverse en quelque sorte le 
corps, pour s’attacher aux valves de la coquille, ce 
qu 1 Adanson a observe. 

D’autres en ont deux , tels que les venus , les 
tellines , etc. ; et ces muscles, ^cartes entr’eux , traversent 
les deux extremity du corps de l’animal , pour s’attacher 
aux extremes lateralis de la coquille. II y en a m&me 
parmi ces derniers , comme dans les mulettes , les ano- 
dontes, quisemblent se diviser et paraissent avoir trois ou 
quatre muscles d’attache, 

Ces muscles ont ordinairement beaucoup d’epaisseur. 
Ils sont composes de fibres droites , verticales , et , a 
l’endroit ou ils s’unissent a la coquille, ils acquierent une 
durete remarquable. Leur usage est de fermer les valves , 
en se contractant; lorslju’ils se relachent, le ligament de 
ces valves suffit, parson elasticity, pour les ouvrir. 

Pendant la vie de 1’animal , ces muscles changent 
reellement de place , sans cesser un instant d’attacher 
l’animala sa coquille. Ils s’obliterent , se dessechent et se 
detachent insensiblement et successivement, d’un cote j 
tandis qu’ils s’accroissent ou se multiplier^ de l’autre 
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c6ie , par [’addition de nouvelles fibres, de maniere a 
garder toujoursla mime position , relativement aux par- 
ties de la coquille, a mesure qu’elle accroit son volume. 
Lorsque 1’animal est enleve, ces muscles d’attache lais- 
sent sur la face interne de la coquille , des impressions 
qul font connaltre leur situation , leur nombre cl les 
de'placemens quails ont eprouves. 

Dans les concliiferes , l’animal n’a jamais de coquille 7 
ni de parties dures a l’interieur. Son corps est toujonrs 
mollasse ^ toujours enveloppe , sou vent ovale , plus ou 
moins comprime , et sa bouche est ordinairement situee 
vers la partie la plus basse de la coquille , au cote gauclie 
de sa charniere.. 

Tons les concliiferes sont aquatiques : aucun ne saurait 
vivre habituelleraent a 1’air fibre , comme beaucoup de 
moliusques. Quelques races vivent dans les eaux douces \ 
toutes les autres vivent dans les eaux marines. La phi- 
part sont fibres, d’autres sont fixes sur les corps niarins 
par leur coquille , et d’autres encore s’y attachent par 
des filamens cornes r auxquels on a donne le nom de 
byssus. 

Comme la coquille n’est pas le propre d’animaux d’une 
senle classe , que beaucoup de moliusques , d’annelides 
et tous les cirrhipedes en sont munis ; que d’ailleurs , je 
suis oblige , par mon plan, de me resserrer considerable- 
ment dans cet ouvrage , je n’en ferai pas icidroxposition , 
non plus qu’en traitaut des moliusques. Je renvoi^ , pour 
tout ce qui concerne la coquille ,'aux articles concliiferes , 
conchy liologie et coquille , que j’ai publies dans le 
dictionnaire d’Histoire Nalurelle ; edition derniere de 
Deierville. 
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Maintenant que nous savons que les conchiferes appar- 
tiennent a la branche des animaux inarticules y qu’ils son* 
en quelque sorle intermediaires entre les mollusques et 
les tuniciers, quoique tres-differens des uns et des autres ; 
qu’ils ne se lient point aux cirrhipedes , malgre les appa- 
rences de rapports qu’offrent les brachiopodes et les 
cirrhipedes pedoncules ; enfia , que les conchiferes sont 
les seals qui offrent gthieralement une coquille bivalve y 
presque tonjours articulee en charniere ; nous allons 
faire l’exposition de ceux de leurs genres qui nous sont 
connus , ainsi que des principales especes qui appartien- 
nent a ces genres , sans les de'crire. 

Nous divisons cette classe en dix-neuf families, que 
nous partageons en deux ordres, de la maniere suivante* 
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Ordre I. er Conchiferes dimjraires . 

Ils ont au moins deux muscles d’attache, Leur coquille 
ofFre interieurement deux impressions musculaires sepa- 
rdes et laterales. 

(i) Coqnille r^galiere , le pins sonvent eqnivalve. 

(a) Coqnille en general beante anx extremites laterales, scs 
valve6 etaut rapprocheest 

(*) Conchiferes crassipedes . Leur manteau a ses lobes 
Tennis par-devant, entierement on en partie ; leur pied 
est cpais, posterieor j le baillement de lenr coquille esl 
toujonrs remarqnable, sonvent considerable. 

Les Tubicoldes. 
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Les Pholadaires. 

Les Solenac^es. 

Les Myaires. 

(**) Conchiferes tenuipedes. Leur manteau n’a plus on 
presque plus ses lobes reunis par-devant $ lenr pied est 
petit , comprime j le baillement de leur coquille est sou- 
vent pen considerable. 

(-h) Ligament interieur , avec on sans complication de 
ligament externe. 

Les Mactracees. 

Les Corbulees. 

(-*- .+.) Ligament uniquement exterieur. 

Les Lithophages. 

Les Nymphac^es. 

(b) Coqnille close anx extremites laterales, lorsqne les valves 
sont fermees! 

Conchiferes lamellipedes. Leur pied estapplati, lamellifor* 
me , non posterieur. 

Les Conques. 

Les Cardiacees. 

Les Arcacees. 

Na y ades - 

(s^oquille irreguliere , toujours inequiyalve. 

Les Camacees. 

Ordre Il.e Conchiferes monomyaires. 

Ils n’ont qu’un muscle d’attache. Leur coquille offre 
interieureinent une seule impression musculaire sub- 
cenirale. 

(i) Coquille transverse ct equivalve. 

Les Benitiers. 
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(2) Coquille soil longitudinale, soit inequivalve. 

(a) Ligament marginal , allonge snr lebord , sublineaire. 

Les Mytilacees. 

Les Mall^acees. 

(b) Ligament resserre dans un espace court sous les crochets f 
tonjours connu et point conforme en tube. 

Les Pectinides. 

Les Ostracees. 

(c) Ligament, soit inconnn, soit formant un tube tendineux 
sous la coquille. 

Les Rudistes. 

Les Brachiopodes. 



ORDRE PREMIER. 
CONCHIFfcRES DIMY AIRES. 

Leur coquille offre interieurement deux impressions 
musculaires separees et later ales. 

Get ordre embrasse la principals el la plus grande 
portion des conchiferes , et eomprend des animaux 
testac^s , attaches a leur coquille par deux muscles 
au moins , qui sont fort ecartds , et s’inserent vers les 
extr^mites laterales des valves. Lorsque Fanimal n'est 
plus dans sa coquille , ces muscles laissent a Fintdrieur 
des valves, des impressions plus ou moins marquees, qui 
font reconnaltre leurs points d’attache et Fordre de la 
coquille. 
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Je rapporte a cet ordre treize families, toutes assez dis- 
tinctes, auxquelles appartiennent les plus belles coquilles 
bivalves connues. Sauf la derniere de ces families, toutes 
les autres offrent des coquilles regulieres dont les valves 
sont parfaitement egales et semblables entr’elles. 

Pour en faciliter [’etude , je partage les conchiferes 
dimyaires ou a deux muscles , en quatre sections ; 
savoir : 

I. re Section. Conchiferes crassipedes. 

II. e Section. Conchiferes tenuipedes . 

III. e Section. Conchiferes lamellipedes . 

IV. e Section. Conchiferes ambigus , ou les Ca- 

mcicees . 



CONCHIFERES CRASSIPEDES. 

Leur manteau est entierement ou en partie ferme par - 
devant'y leur pied estepais , posterieur ; leur coqudle 
fermee est baillante par les cotes . 

Par les rapports qui semblent les Her entr’eux , les 
conchiferes crassipedes me paraissent constituer une 
coupe assez naturelle , dont je forme la premiere section 
des dimyaires . Ces animaux ne se deplacent point ou 
presque point , quoiqu’ils ne soient pas fixes \ ils vivent 
habituellement dans le meme lieu ou ils se sont enfonces, 
les uns dans la pierre ou dans le bois qu’ils ont percd, 
les autres dans le sable. Ceux qui ont &e observes , ont 
les deux lobes du manteau plus ou moins completement 
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reunis par-devant. Les deux siphons qui sont saillans a 
l 1 oppose du pied , sont rdunis dans ceux que Ton connait* 
sous une enveloppe commune que fournit ]e manleau. 

Dans ceux encore dont on connaitle pied , il est epais % 
gros on petit, subcylindrique , plus gendralement poste- 
rieur et plus propre a des mouvemens verticaux ou en 
avant de la coquille, qu’a ceux de translation ou de loco- 
motion ordinaires. Ce pied ne presente point un corps 
applali sur les c6td$ en forme de lame , comme dans les 
conchiferes tenuipedes et lamellipedes, ou il sort par 
l’ouverture des valves pour se fixer sur les corps marins, 
afin de deplacer la coquille en se contractant. Je divise 
ces conchiferes en quatre families, de la maniere suivante» 



DIVISION DES CONCHIFERES CRASSIPEDES. 

i. 

(i) Coquille, soitcontenne dans unfourrean tubuleux, distinct de 
ses valves, soit entierement ou en partie incrustee dans la 
paroi de ce fourreau, soit saillante au-dehors. 

Les Tubicolees. 

(a) Coquille sans fourreau tubuleux. 

(a) Ligament exterieur. 

(-*-) Coquille, soit mnnie de pieces accessoires , etrangeres k 
ses valves , soit tres-baillante anterieurement. 

Les Pboladaires. 

(-*--*-) Coquille sans pieces accessoires, et baillante seule- 
ment aux extremites laterales. 

Les Solenacees. 

(b) Ligament interieur. 

Les Myaires* 
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LES TUBICOLEES. 

Coquille , soit contenue dans un fourreau testace 7 
distinct de ses valves ^ soit incrustee , entierement 
ou en partie, dans la paroi de ce fourreau soit 
saillante en-dehors . 

D’apres la maniere dont la nature procede dans ses 
productions , Ton doit toujours trouver a Tentree, 
comme ala fin de cliaque classe, des objets plus differens 
et en quelque sorte plus singuliers que ceux qui forment 
la masse principale de la classe meme ; et ici , comme 
dans les autres classes que nous avons etablies , ces dif- 
ferences sont tres-marquees ^ puisque nous commencons 
nos conchiferes par les arrosoirs , et que nous les termi- 
nons par la lingule , dernier genre des brachiopodes. 

Les tubicolees dont il s’agit ici, sorit assurement des 
conchiferes 3 mais d’une singularite si grande , que cer- 
taines d’entre elles ont &e rapportees a d’autres classes 
par des naturalistes modernes, quoique tres-eclaires. II 
est en effet bien singulier de trouver une coquille bivalve 
enfermee dans un tube testace ; et bien plus singulier 
encore , de la voir incrustee dans la paroi de ce lube , 
concourant a completer cette paroi. 

La singularite des tubicolees , ainsi que celle des pho- 
lades , a fait meconnaitre ce que les coquilles qui y ap- 
partiennent ont reellement d’essentiel ; savoir : deux 

valves semblables , egales , regulieres et articulees en 
charniere. Comme, parmi les coquilles des tubicolees, il 
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y en a quir^nt des pieces accessories, etrangeres a ieurs 
valves, ainsi qu’on en voit dans les pholades , on les a 
prises pour des coquilles multivalves; ce qui a donne lieu 
a des associations bizarres, comme nous le montrerons 
en traitant des pholadaires. 

Ici , les doutes , relativement aux rapports classiques 
des tubicolees,e t a ceux qu’elles ont avec les pholadaires, 
sont evidemment leves par les caracteres de transition 
qui lient les arrosoirs aux clavagelles, celles^ci aux fislu- 
lanes, et bientot ensuite aux tarets qui, eux-m£mes , 
tiennent aux pholades. 

Les coquillages de cette famille sont terebrans , s’en- 
foncent dans la pierre , dans le bois , et m 6 me dans les 
coquilles a test epais; quelques*uns cependant restent dans 
le sable. Voici les six genres que nous rapportons a cette 
famille. 



ARROSOIR. ( Aspergillum. ) 

Fourreau tubuleux, testace, se retrecissant insensible* 
ment vers sa partie anterieure, 011 il est ouvert, et grossis- 
sant en massue vers l’autre extremite. La massue ayanl , 
d’un cote , deux valves incrustees dans sa paroi. Disque 
terminal de la massue convexe , perce de trous dpars, 
subtubuleux , ayant tine fissure au centre. 

Animal inconnu. 

Vagina tubulosa , testace a , antice sensim atte - 
nuata , apice per^ia, versus alteram extremitatem in 
clavam ampliata : clavd uno latere valvis duabus in 
pariete incruslatis*Clavoe discus terminalis convexus , 
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foraminibus sparsis subtubulosis instructus , centre* 
Jissurd notatus. n 

Animal ignotum . 

OBSERVATIONS. 

L ' arrosoir, depuis long-terns dans les collections toujours 
assez rare et recherche, est sans contredit le fourreau testa- 
ce d’unconchifere , rnais des plus singuliers. II constitue 
un genre remarquable , qui a, jusqu’a present, fort embar- 
r.isse les naturalistes pour le classer et assignerson veritable 
rang parini les animaux testaces. Linne le rangeait parmi 
les serpules , e’est-a-dire , parmi les annelides testacees; et 
j’ai ete moi-ineme fort indecis a cet egard, le considerant 
neanrnoins comme appartenant a la classe des mollusques. 

Depuis , j’ai enfin reconnu que ce genre est tres-voisin des 
Jjstulanes , et que sa coquille, veritablement bivalve et 
equivalve , existe toujours , mais se trouve adherente au 
fourreau, completant., par ses deux valves ouvertes eten- 
chassees , une partie du tube qui contient l’animal. Le genre 
qui suit, n’offrant plus qu’une valve enchassee dans la paroi 
du fourreau, fournit une preuve enfaveur du rapport attri- 
bue a Varrosoir. 

C’est sans doute par erreur qu’on a dit et reprdsentA 
Varrosoir , comme etant fixe sur les rochers, par son extre- 
raite la plus petite. II est necessairement ouvert a cette ex- 
tremite , comme les clavagelles et les fistulanes, et ne doit 
pas etre plus fixe que ces coquillages. 

ESPEGES. 

I . Arrosoir de Java. Aspergillum Javanum . 

A. vagina Icevi ; disco postico fimbrid radiatd circumdata , 
Serpula penis* Liu. Syst. nat. p.1267. 

Gualt. Couch* tab. 10. fig M 
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Marlin. Conch. 1. 1. i. f. 7. 

Habite POcean des graudes Indes. Mus. n.o Mon cabinet. 

2 . Arrosoir a manclieltes. Aspergillum vaginiferum. 

A> vagina longissirna , subarliculata , ad arliculos vaginis 
foliaceis aucta\ fimbria disci postici brevissima . 

An phallus testaccus marinus ? List. Conch, t. 548 . f. 3 . 

Habite la mer Rouge. Mon cabinet. M. Savigny en a recucilli dc 
grandes portions de la partie anterieure da tube. II doit 
avoir plasienrs pieds de longaear. Le dernier article poste- 
rieur que jepossede , est long de 22 centimetres. 

3. Arrosoir de la Nouvelle Zelande. Aspergillum 

Novce Zelandioe . 

A. vagina nudd , postice clavatd ; clavoe disco terminali 
parvo , fimbria destitute. 

Favan. Conch, pi. 79. fig. E. 

Habite la Nouvelle Zelande. Espece tres-rare, moins grande et 
pins en massue que les precedentes. Son disque posterieur 
est aussi poreux, mais nest plas entoure par uue fraise 
rayonnante. 

4. Arrosoir agglutinant. Aspergillum agglutinans . 

A. vagina varie curva , subclavata , corpora aliena agglu - 
tinante ; clavoe disco nudo , tubulis distinctis c china to. 

Mus. n.o 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande. Perone t Lesueur . 
Plus gr£le et a massue moins grosse que dans l’espece prece- 
dente, son disque posterieur est aussi sans fraise rayonnante, 
mais ce disque , au lieu d’etre simplement perce de pores 9 
offre des tubes saillans, separes, inegaux, et une fissure au 
centre. Par-tout au-dehors , a Pexception du * disque, ce 
tnyau testace est reconvert de fragmens de sable , de coquilles 
ct de madrepores. Longueur, 72 millimetres ; mais ce tuyau 
11 ’est pas entier. 



CLAYAGELLE. ( Clavagella. ) 

Foarreau tubuleux, testace, aUenue et ouvert ante'rieu- 
rement, et termineen arrierepar une massue ovale, sub- 
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comprimee , lierissde de tubes spiniformes. Massue 
offrant d’un cote une valve d^couverte , cncliassee dans sa 
paroi ; l’autre valve libre dans le fourreau. 

Vagina tubulosa , testacea , antice attenuata et 
aperta , postice in clavam ovatam > subcompressam , 
tubulis spiniformibus echinatam terminata : clava hinc 
valiant detectam in pariete fixam prodiente ; altera in 
tabo libera . 



O B S ER VAT IO NS. 

Les clavagelles sont evidemment moyennes, par leurs 
rapports , entre les arrosoirs et les fistulanes. Dans les arro- 
soirs > les deux valves de la coquille sont ouvertes , fixees et 
enchassees dans la paroi de la partie posterieure du four- 
reau, et paraissent au-dehors; dans les clavagelles , une 
seule des deux valves^ est enchassee dans la paroi du 
fourreau , et se montre aussi au- dehors , tandis que l’autre 
valve est libre dans l'interieur du fourreau ; enfin dans les 
fistulanes * aucune valve n’est fixee 7 la coquille $st tout-a -5 
fait libre au fond du fourreau. Si la massue des arrosoirs offre 
de petits tubes disposes en frange circulaire autour du 
disque posterieur, la massue des clavagelles presente 
aussi de petits tubes saillans qui la rendent herissee et 
corame epineuse , soit sur un de ses cotes , soit a son som- 
met ; et ces petits tubes , ni les pores tubuleux du disque, 
ne se retrouvent plus dans les fistulanes. Par-tout, c’est la 
partie posterieure du fourreau qui est la plus large , et qui 
contient la coquille bivalve et equivalve , celle-ci n’envelop- 
pant que la partie posterieure de l’animal , comme dans le 
taret; tandis que la partie anterieure du fourreau va toujours 
en se retrecissant, etse trouve ouvcrte pour le passage des 
deux siphons de 1’ animal. 
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ESPECES. 

I. Clavagelle lierissee. Clavagella echinata. 

C- vagince clava ventricosd , uno latere aculeis tubulosis 
undique echinata . 

Fistulana echinata. Annales do Mus. vol, 7. p. 4 ^ 9 * n ° 3 . el 
vol. 12. pi. 43 . £. 9. 

Habile. . . . Fossile de Grignoa. Cabinet de M. de Roissy . 
a. Clavagelle a crdte. Clavagella cristata. 

C. vagince clava utroque latere mulica \ Jimbria verticals 
e tubulis spiniformibus distinctis cristam cemulante . 

Habile... Fossile de Grignoa. Mon cabinet. 

3. Clavagelle tibiale. Clavagella tibialis . 

C. vagince clava mulica , subcompressa , valvam testce 
detectam hinc prodientc . 

Fistulana tibialis . Annales da Mas. vol. 7. p. 4 ^ 8 . n.o 2. et 
vol. 12. pi. 48. f. 8. 

Habite... Fossile de Grignon. Cabinet de M. de France . 
Sa massue n’ayant pins de tabes spinuliformes , cette espece 
fait le passage anx fistalanes. 

4. Clav^elle de Brocchi. Clavagella BrocchiL 

C. vagina pyriformi\ clava hinc tubulis brevibus incequa - 
lib us subprominulis asperata. 

Teredo echinata . Brocch. Conch, vol. 2. p. 270. t . i 5 .f. 1. 

Habite. . . Fossile d’ltalie. 



FISTULANE. (Fistulana.) 

Fourreau tubuleux, le plus souvent testae^, plus renfle 
et ferine postdrieurement , attenue vers son extr&nit6 
anterieure , ouvert a son sommet y contenant une coquille 
libre et bivalve. Les valves de la coquille egales et biil- 
lantes lorsqu elles sont fermtSes. 
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Animal. . . . ayant, a sa partie anterieure, deux cala- 
inules cyalhi feres. 

V i gin a tubulosa , scepiiis testacea , postice turgi - 
ct clausa versus extremitatem anticam atte- 
nuata , apice aperta 7 testam liberam bivalvem 
includens ; valvis testoe cequalibus ? m conjugalione 
hi antibus. 

Animal . . . . antica parte calamulis duobus cyatlii - 
Jeris instructd . 



OBSERVATIONS. 

J'ai expose , dans les Annales du Musiiun , a Farticle* 
fistulane ( vol. 7 . p. 4^5), les diflicultes que j’avais ren- 
contrees pour caracteriser convenablement ce genre de 
coquillage , parce que je prenais , comme tous les natura- 
listes j le fourreau tubuleux qui renferme Fanimal et sa 
coquille, pour la coquille elle-meme. Mais apercevant 
enfin que le fourreau dont il s’agit est une piece toufc-a-fait 
etrangere a la coquille , je reconnus bientot les rapports qui 
lient entre eux les divers genres de la famille des iubicoUes 
a celle des pholadaires ; j’exposai ces rapports dans moa 
cours de Fan X , tels qu’ils me paraissem encore actuelle- 
ment^ et j'en inserai , a Farticle cite des Annales quelques- 
unes des principals considerations auxquelles je renvoie le 
lecteur. 

L esjistulanes , voisines des clavagelles et des arrosoirs^ 
ont leur coquille libre , dans Finterieur de leur fourreau , et 
aucune des valves de cette coquille ne se trouve plus en- 
thassee dans la paroi de ce tube,, comme dans les deux 
genres precedens. Dans quelques-unes , le fourreau offre a 
finterieur 9 des cloisons comuaencees, en quart devoute, et 
Tome T* 28 
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& louverture anterieure , deux petits tubes non sarllans au- 
dehors ,’et qui sont formes par une cloison longitudinale 
peu prolongee. Ces fistulanes indiquent leur voisinage de 
notre genre clavagelle . 

On ne connaissait aucune partie de Tanimal des jftstu - 
lanes , et Ton supposait seuleinent sa grande analogie avec 
celui du taret. Mais , d’apres des observations recemment 
communiquees par M. Lesueur , pendant son voyage en 
Amerique , nous savons que l'animal d’une Hstulane qu’il a 
observee > quoique dans Uetat sec, est muni de deux cala- 
mules qui font saillie en avant, par la partie ouverte du 
fourreau testace qui le contient, c’est-a-dire , par Fextre- 
mite grele de ce fourreau. Ces calamules sont de longs 
appendices filiformes , fistuleux., calcaires , termines cliacun 
par cinq a huit godets infundibuliformes , semi-cornes ou 
calcaires, empiles les uns au-dessus desautres , et qui peu- 
vent s’ecarter, puisqu’ils se separent dans l’etat sec. Ils font 
paraitre la partie superieure de chaque calamule comme 
verticillee. 

Ces appendices ou calamules , que M. Lesueur n'a 
observes que sur une espece, existent sans doute dans toutes 
les autres, avec les modifications qui tiennent aux diffe- 
rences specifiques. Ce sont pour nous, les branchies ou 
plutot les supports des branchies de l'animal. Ils sont analo- 
gues aux deux palinules observees, par M. Cuvier, dans uii 
taret. Ce ne sont point des bras articules , analogues a ceux 
des cirrhipedes ,puisque leur pedicule filiforme, fistuleux et 
calcaire , est sans articulations ; ce ne sont pas non plus les 
deux palettes pierreuses des tarets ici changees, car la fistu- 
lane, munie des calamules citees, n’en a pas moins ces deux 
palettes : elles sont demi-circulaires, striees, avec une dent 
triangulaire. 

Iletait necessaire que, dans les fistulanes , les calamules 
(comme branchiales) fussent transports vers l’extremite 
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ouverte Ju fourreau testace , puisque ce fourreau est ferine 
k l’autre extreinite. Mais dans !es tarets , ou le fourreau 
calcaire est ouvert aux deux bouts, cette necessite n’a 
point lieu; 

Les fistulanes vivent dans le sable , dans le bois j dans les 
pierres et meme dansl’epaisseui* dequelques autres coquilles 
qu’elles saverlt percer. On pretend qu’il y ena dont fani- 
mal , apres avoir perce une coquille etrangere , y vit sans 
autre fourreau que les parois du trou qu’il a creuse. Peut- 
etre qu’alors son fourreau , tr^s-mince et applique contre 
les parois du trou , n’a pu etre reraarque. Les valves de 
certaines de ces coquilles resserablent un peu k celles de£ 
modioles. 

ESP EG ES; 

1. Fistulane rnassue. Fistulana clava . 

F . vbgina tereti- clavatd , recta $ testce valvis elongatis , 
extremitatibus subfornicatis'. 

Encyclop. pi. 167. f. 17-23. 

Favan. Coucli. pi. 5 . fig. K. 

Habite 1‘Ocean des grandes Indes. Mas. mo Mon cabinet. 

2 . Fistulane corniforme; Fistulana corniformis. 

F . vagina tereli-clavatd , undato-tortuosd $ aperturd antied 
tubulis duobtis inclusis divisd • 

Encyclop. pi. 167. f. 16. 

Favan. Conch . pi. 5 . fig. N. 

(b) Far. vagina longiore , magis contortd 5 postice sept is 
aliquot fornicatis . 

Habite l’Ocean des grandes Indes. Mon cabinet. D’apres un 
dessin envoy e, il parait que c’est Panimal de cette espec* 
que M- Lesnenr a observe , et dont il a vn et fait passer lea 
denx calamnles. Nous les atons maintenant sons les yenx. 

3. Fistulane en paquet. Fistulana gregata. 

F. vaginis pluribus clavalis , aggregatis ; testce valvis 
angustis arcuatis \ aliis duabus unguiculatis , serrulatis * 
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Teredo . Schroet. Einl. in Conch. 2. p. 5 ^ 4 * t. 6. f. 2o. 

Encycl. pi. 167. {. 6-14. 

Gnettard. Mem. vol. 3 . t. 70. f. 6-g. 

Habite. .. Mus. n.° Mon cabinet. Cette fistulane a les palettes 
dentele'es , nannies d’une dent snbulce. 

4 . Fistulane lagenule. Fistulana lagenula. 

F> nana , latere affix a • vagina lagenceformi , segmentis 
transversis articulatd . 

Encyclop. pi. 167. f. 23 . 

Habite. . . . Mas. n.° Sur une valve d’anomie, oh il sen trouve 
denx individas. Elle cst representee , sur une valve de peigne , 
dans l'Eneyclopedie. 

5. Fistulane ampullaire. Fistulana ampulla ria, 

F. arenulis oh duct a ; vagina ampullaced continud ; aper - 
turd inttis bicar inatd- 

Fistulane ampullaire. Annales do Mas. vol. 7. p. 428. 

Fanjas. Geologie , vol. 1. p. 93. pi. 3 . f. i- 5 . 

Habite. . . . Fossile de Grignon et Beynes. 

6. Fistulane poire. Fistulana pjrum . 

F. vagina pyriformi nudd . 

Mas. n.° 

Habite.... Fossile de Sienne en Italie. Cuv. 



CLOISONNAIRE. (Septaria.) 

Animal .... 

Tubetestace tres-long, insensiblement att&iue vers sa 
parlie ant^rieure, et comme divise interieurement par 
dcs cioisons voutees, la plupart incorupletes. Extremite 
anterieuredu tube* lerminde par deuxautres tubes greles, 
non divises intdrieurement. 

Animal .... 

Tubus testaceus longissimus , antice senslm atte~ 
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nuatuSs septis fornicatis plerisque incomp letis interns 
subdivisus . Tubi extremitas anterior tubulis duobus 
aliis gracilibus , intiis indivisis terminala . 

OBSERVATIONS. 

Quoique l’animal et la coquille de la cloisonnaire ne me 
soient pas conn us , les grandes portions de son fourreau 
testace que j’ai vues , m’ont convaincu que l’animal est 
analogue a celui des fistulanes., qu’il n’en differe principale- 
ment que par sa taille, et parce que ses deux siphons ante- 
rieurs sont fort longs et se sont formes chacun un fourreau 
particular testace. Cet animal doit done avoir posterieure- 
ment une coquille bivalve , qui a echappe a ceux qui ont 
recueilli le grand tube ou les portions qu’on en voit dans 
les cabinets. Je n’ai vu que des cloisons rares, inegalement 
distantes et toutes incompletes. Quelques fistulanes ont 
aussi des cloisons en voute ? dans la partie posterieure de 
leur fourreau ; mais la partie menue ou anterieure de ce 
fourreau n’offre point de tubes particulars saillans au- 
dehors. Au reste, la cloisonnaire n’est gueres qu’une 
Jistulane exageree ; et merite a peine d’etre distinguee 
comme genre. 




ESPECE. 

1 . Cloisonnaire des sables. Septaria arenaria . 

Serpula polylhalamia . Lin. Syst. nat. p. 1269. 

Solen arenarius. Rnmph. Mus. tab. /ji* fig. D. £• 

Seba Mas. 3 . tab. 94. {tubi duo majores ). 

Martini Conch. 1. tab. i.f. 6etix. 

Habile l’Ocean des grandes Indes , dans le sable. Mus. n.o 
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TEREDINE. (Teredina.) 

Fourreau testace, tubuleux, cylindrique ; a extremite 
post^rieure ferm^e, montrant les deux ^valves de la 
eoquille ; a extrdmite anterieure ouverte. 

T agin a testacea, tubulosa , cylindrica ; extremitate 
postica lestce valvas duas prodiente ; antica extremi- 
tate apertd. 

OBSERVATIONS, 

Comme il s’agit ici d’une modification particuliere , dif- 
ferente de celles qu'offrent les genres precedens , j’ai era 
devoir distinguer , comme genre , les deux coquillages que 
fy rapporte , quoiqu’on ne les connaisse que dans l’£tat 
fossile. 

ESPECES. 

1. Teredine masqu^e. Teredina personata . 

T- lubo recto tereli-clavato\ clava sinubus lobulisque larvam 
simulant e. 

FisLulana personata . Annales da Mus. 7. p. 4 ^ 9 - n.o 4 * 

Ibid . vol. 12. pi. 43 . f. 6. 7* 

Habite. . . . Fossile de Court, 'ignon , de Champagne. 

2. Teredine baton. Teredina bacillum . 

T. testa solidd\ tubo recto tereti , vix iuferne crassiore. 
Teredo bacillum . Brocch. Coach. 3. p.273. tab. i 5 . f. 6 * 
Habite. . . . Fossile des environs de Plaisance , en Itaiie. 



TARET. (Teredo.) 



Animal fort allongd, vermiforme , couvert d\ni tube 
testace, percant le fcois; fa is ant saillir anl^rieurement 
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deux tubes courts et deux corps operculiferes adherens 
aux c6tds des tubes, et faisant sortir postdrieurement un 
muscle court, recu dans une coquille bivalve a laquelle 
il est attachd. 

Tube testacd , cylindrique , tortueux , ouvert aux deux 
extremitds , etranger a la coquille et recouvrant Fanimal. 
Coquille bivalve, situde postdrieurement en dehors du 
tube. 

Animal prcelongum , vermiforme , tulo testae eo 
vestitum „ lignum terebrans ; antice tubulos duos 
breves exerens , corporaque duo operculifera laleribus 
tubulorum adheerejitia ; postice musculum breve testd 
bivalvi receptum et ajjixum e mittens. 

Tubus testaceus , cjlindricus , jlexuosus , utrdqne 
extremitate pervius a testd alienus ^ animal vestiens. 
Testa bivalvis , postice extra tubum disposita.'j 

O BS ER VAT I ON S. 

Les tarets sont de veritables conchiferes, qui appartien- 
nent , comme les cinq genres qui precedent , a la famiile 
des tubicolees. Ils ont encore, comme les animaux de ces 
genres , un fourreau testace qui les enveloppe , qui est 
dtranger a leur coquille , ft qu’on ne retrouve plus dans les 
pholades, Mais ici , le fourreau est ouvert aux deux extre- 
mites; et non-seulement la coquille, au lieu d’etre iiite- 
rieure, se montre au-dehors, mais elle n’est plus immobile , 
adherente, fermant le fourreau postdrieurement. 

La Jcoquille des tarets se compose de deux valves qui, 
dans l’espdce commune, sont presqu’en losange, concaves , 
/nunies chacune d’une piece subulee eu dedans , el qui 
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portent sur leur dos l’empreinte bien marquee de deu$ 
palettes pinnees, tout-a-fait serablables a celles mentionnees 
dans la deuxieme espece. Ces palettes existent done dans les 
deux especes , et toujours a l’extremite posterieure de 1’ani- 
mal. La coquille dont il s’agit n’est pas sans doute propor- 
tionnee a la grandeur de l’animal j mais e’est le propre des 
coquilles de cette famille , d’etre incapables de renfermer 
completement le corps aiiquel elles adherent. A l’orifice 
anterieur du fourreau, l’animal presente deux petits tubes 
ou siphons qu’il tient a l’entree du trou qu’ilhabite , et deux 
corps particuliers opposes qui semblent operculiferes. Les 
palmules ou palettes pinnees, nous paraissent branchiales. 

Les tarets font beaucoup de tort en percant les bois des 
vaisseaux, lespieux qui sont sous l’eau dans les ports, rui- 
nant les digues, etc. 



ESPECES. 



1. Taret commun. Teredo navalis . 

T. anlicl palmulis duabus brevibus , simplicibus , calla 
opcrculiformi terminatis. 

Teredo navalis. Lin. Syst. nat. p. 1267. 

Le taret. Adans. Seneg. p. 264. pi. 19. 

Encycl. pi. 167. f. 1. — 5 . 

Habite en Europe, dans les bois enfonces sous les eaux marines* 

2 . Taret des Indes. Teredo palmalatus. 

T . palmulis longiusculis , pinnato-cilialis , subarticulatif. 

' Adans. Act. de l’Acad. des Sciences , 1759. pi. 9. f. 12. 

Teredo bipalniulata . Syst. des anim. sans vert. p. 129. 

Cuv. regn. anim. vol. 2. p. 4 q 4 * 

Habite 1 ’Ocean des grandes Indes, les mers des pays chauds. 
Ce taret , dont nous n’avons vu ni le tube ni la coquille , ne 
differe peut-etre du precedent qae parsa taille plus grande, 
et parce que ses palmules , plus longues, out etc facilement 
observees. 
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Obs . Le Ropan d’Adanson (Seneg.pl. 19. f. 2. ) , appartient 
£ eette famille. Sa coquille est enfermee dans un fouircnu 
mince qui reste attache au corps pierrcux dans lequel il est 
enfonce. Nous ne le connaissons pas. 



LES PHOLADAIRES. 

/ 

Coquille sans fourreau tubuleux > soit munie de pieces 
accessoires , etrangeres a ses valves , soit tres-bail- 
lante anterieurement . 

Nous ne rapportons que deux genres a cette famille ; 
mais l’un d’entre eux , fort nombreux en especes , est 
extremement singulier , en ce que la coquille est munie 
de pieces accessoires ? etrangeres a ses valves 3 c’est le 
genre des pholades . 

II est, en effet, fort singulier de trouver en dehors, sur 
la charniere des pliolades, des pieces particulieres atta- 
chees, couvrant et cachant le ligament, et d’en observer 
d’autres en dedans , fix^es sous les crochets. Dans un 
temps ou l’on donnait fort pen d’attention a Timportance 
des rapports , on n’a considere , dans la coquille des 
pholades , que le nombre des pieces qu'elle presentait ; 
on Ta regardee comme une coquille multivalve , et , lui 
associant celle des anatifes, des balaaes etdes oscabrions, 
on en a forme une division a part parmi les coquilles. 
Cette association est assurement tellement disparate, que 
maintenant personne n'oserait la reproduire. 

On reconnait acluellement que toutes les pholades sont 
des coquilles bivalves, equivalves , regulieres; que leurs 
valves sont reunies ou articule'es cn charniere , et que 
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toutes consequemment sont des conchiferes. Mais, outre 
ces deux valves toujours existantes , ces coquilles presen- 
ten* des pieces singulieres, que Ton doit regarder comine 
accessoires ; car leur nombre varie seloti les especes , et 
l’on sait que les deux valves essentielles se retrouvent 
toujours , enveloppant immediatement 1 ’animal. Parmi 
ces pieces accessoires , quelque adherence qu’aient, avec 
Tanimal , les deux pieces isolees qui sont situees en 
dedans sous les crochets, ces pieces ne constituent nulle- 
ment le ligament des valves, celui-ci £tant reellement 
exterieur, quoique cache par l’equipage des pieces testa- 
cees qui le recouvrent. 

Les pholadaires sont terebrantes , s’enfoncent dans la 
pierre, le bois et les masses madreporiques, 011 elles 
vivent solitairement. Quoique leur famille soit peut- 6 tre 
assez nombreuse en genres divers , nous n’y rappor- 
tons encore que les genres pholade et gastrochene , ce 
dernier m 6 me paraissant deja tres-different des pholades. 



PHOLADE. (Pholas.) 

Animal habitant une coquille bivalve , d^pourvu de 
fourreau tubuleux; faisant saillir anterieurement deux 
tubes reunis , souvent entourds dune peau commune , et 
posterieurement faisant sortir un pied ou un muscle 
court , tres-epais , applati a son extremite. 

Coquille bivalve , equivalve , transverse , baillante de 
chaque cote ; ayant des pieces accessoires diverses , soit 
sur la charniere, soit au-dessous. Bord inferieur 011 po 6 - 
terieur des valves ; recourbe en dehors. 
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Animal testam 'bivalvem inhabitans , vagina tubu- 

j losd destitutum tubulos duos coalitos , tegumento 

communi scope vestitos , antice exerens , postice pedem 

vel rnusculum brevem crassissimum , apice retusum 

. 

► enultens . 

Tesla bivalvis j cequivalvis , transversa , utroque 
latere Ilians ; accessoribus testaceis variis supra vel 
infra cardinem adjunctis . Margo inferior aut posterior 
valvarum superne reflexus. 



OBSE II VATION S. 



Quelque singuliere queparaisse la coquille des pholades 9 
par les pieces accessoires qui se trouvent a sa charniere, 
elle n’en est pas moins parfaitement conforme au caractere 
de toutes lescoquilles bivalves dontTessentiel est d’avoir Ie$ 
deux valves reunies en charniere , en un point de leur bord. 
Mais ici > outre les deux valves qui constituent la coquille , 
1’on voit des pieces particulieres., diversement situees, en 
nombre variable, et loujours pluspetites que les veritables 
valves* Dans les p/iolades y la coquille enveloppe elle-meme, 
en grande partie, le corps de f animal, et alors il n’a pas besoin 
de fourreau pour le de'fendre ou le garantir; mais , dans les 
genres precedens , le corps de 1’animal etant fort allonge et 
nVyant sa coquille bivalve qu’a son extremite posterieure , it 
lui a fallu un fourreau pour le garantir des accidens, et 
c’est celui qu’on observe en effet. 

Les pholades sont, la plupart, des coquillages terebrans. 
Elies percentfles pierres, le bois, ous’enfoncent dans le sable; 
elles vivent, comme stationnaires, dans les trous ou les 
conduits qu’elles se sont pratiques. Leur coquille est en 
general mince , fragile , blanche , a cotes ou stries ^"tees. 
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rudes an tact. Leur genre est assez nombreux en especes j 
on en mange plusieurs. 

ESPECES. 

1. Pliolade dactyle. Pholas dactylus. 

Ph. testa elongata , posticb angustato - rostratd , costis 
posticalibus dentato - muricatis j latere anlico mutico 
porrecto. 

Pholas dactylus. Lin. list. Conch, tab. 433 . 

Pennant. Zool. brit. 4 - tab. 39. f. 10. 

Chemn. Conch. 8. tab. 101. f. 859. poli. test. ipl. 7, 

Encycl. pi. 168. .f. 2 — 4 * 

(b) V ar . costis posticalibus crebrioribus plicate •squamu « 
losis $ latere antico abbreviate. 

Habile les mers d’Enrope , dans les rochcrs marins. Mus. n.o 
Mon cabinet. La varie'te (b) est moins allongee , pins ecail- 
leuse postericurement. 

2 . Pliolade orientale. Pholas orientalis. 

Ph. testa elongata , postice rotundatd , non rostratd ; costis 
posticalibus exquisite dentatis ; latere antico mutico . 

List. Conch, tab. 43 1. Encycl. pi, 168. f. 10. 

Chemn. Conch. 8. tab. 101. f. 860. 

Habile les mers orientales , celles de l’lnde. Mon cabinet. 
Elle ressemble un pen a la ph. dactyle j mais elle n’est point 
rostree posterieurement. 

3. Pliolade scabrelle. Pholas Candida . 

Ph. testa oblongd , postice non rostratd ; undique costis 
striisque transvtr$is dcnticuliferis. 

Pholas candidus. Lin.Syst. p. mi. Encycl. pi. 168. f. 1 1. 

Gnalt. Conch, tab. io 5 . fig. E. 

Pennant, Zool. brit. tab. 39. f. z r. ^ 

Chemn. Conch. 8. tab. 10 1. f. 861. 862. 

(b) Eadem minor et angustior . 

Habile TOcean d’Enropc, les. cotes de France, dans la Manche, 
ct offre cpicitjues varictcs. On la trouye cnfoncec daus la 
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vase ; qnelqaefois elle se loge dans le bois des bords de la 
mer. Sa taille est mediocre ou petite. Mon cabinet. 

4- Pholade dactylo'ide. Pholas dactyloides. 

PL testa part'd, ovali-oblongd , postice sinuato-rostratd , 
yix costatd 5 sulcis transfer sis denticulalis . 

An Pennant. Zool. brit. 4 . pi. t\o. f. i 3 ? 

Habite l’Occan britannique. Mon cabinet. Communiquee par 
M. Leach , sons le nom de pholas parva , Montag. 

5. Pholade silicule. Pholas silicula. 

Ph. testa ohlongo-angustd , subpellucidd , costellis denti- 
feris radiatd ; dente calloso in utraqne valvd. 

Habite a Pile de France. Mon cab. Longueur , 24 millimetres.’ 

6. Pholade grande laille. Pholas costata. 

PL testa magnd, oblongo-ov atd , costis dentatis elevatis 
undique striata ; latere postico rotundo . 

Pholas costatus. Lin. Syst. nat. p. 11 11. 

Gualt. Conch, t. io 5 . fig. G-. 

Chemn. Conch. 8. tab. 101. f. 853 . 

List. Conch, pi. 4 ^ 4 * Encycl.pl. 169. f. 1. 2. 

Habite l’Europe anstrale , les mers d’Amerique , sur les rochers 
des c6tes. Mon cabinet. Mns. n.o Grande espece tres-dis- 
tincte. Les cotes de son c6te posterienr sont pluselevees et 
plus ecartees que les autres. 

7* Pholade cr&pue. Pholas crispata . 

Ph. testa ovali , hinc obtusiore , hiantissima , crispato- 
striata ; sulco longitudinals unico , subincdiano. 

Pholas crispata. Lin. Syst. nat. p. mi. 

Pennant. Zool. brit 4. pi. 40. f. 12. 

Chemn. Conch. 8. tab. 102. £. 872. — 874. 

Eneycl.pl. 169. f. 5 — 7. 

Habite l’Ocean d’Europe , les cotes de la Manche. Mus. n.® 
Mon cabinet. L’animal devient fort gros , a siphons re'nnis , 
longs, avaneds. 

8. Pholade callense. Pholas callosa. 

Ph. testa ovato^oblojigd , sinuatd , postice crisp ato- striata \ 
latere antico lcevi\ val varum callo cardinali prominulo 
globosQ. 
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Mon cabinet. 

Habite w environs de Bayonne. 

g. Pholade en massue. Pholas clavcita . 

Ph. testd postice turgidd % obtasissimd , antice elongate - 
compress a ; slriis clavce arcuato-divaricatis : partis pot- 
ticalis decussato-dcnlictllatis . 

(a) Pholas clauata major. Pholas striata. Lin. 

Gualt. Conch, tab. io 5 * fig. F. 

Chamn. Conch. 8. tab. 102. f. 867—869. 

(h) Pholas clavala media . 

Chemn. Conch. 8. tab. 102. £.870. 871. 

(c) Pholas clavata minima . Pholas pusillas. Lin. 

Brown. Jam. 417* tab. /Jo- fi n« 

Chemn. Conch. 8. tab. 102. f. 964 — 866 . 

Encycl.pl. 169. f. 8 — 10. 

Habite les mer§ de l’Enrope australe et d’Ameriqne. Mas. n.° • 
Mon cabinet. 

Etc.Voyez la pholade julan. Adans.Seneg. pi. 19.fi 1. Encycl 
pi. 169. fi 3 , 4. Elle se rapproche de la ph. cr&pue. 



GASTROGHENE. ( Gastrochoena.) 



Goquille bivalve, equivalve, presque cun&forme, tres* 
baillante ; a ouverture ant^rieure tres-grande , ovale , 
oblique ; lapostdrieure presque nulle. Charniere lineaire* 
xnarginale, sans dents. 

Testa bivalvis s cequivalvis , subciineiformis , hiantis- 
sima ; ap er turd antic d maximd , ovali, obliqud ; pos- 
ticd subnulld. Car do linearis , margin alis j edentulus. 

OBSERVATIOKS. 

Le genre gastrochenc de Spengler tient de tres-pres aux 
pbolades et semble neanmoins appartenir h une faroille 
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differente. On dit que l'animal a les deux lobes du manteau 
iibres et non refunis par-devant, et qu’il fait saillir ante- 
ri.eurement, par la grande ouverture de la coquille > deux 
gros tubes ou siphons reunis. Son pied , qui est k l’oppose , 
parait petit, et ne pouvoir sortir qu’en ecartant un peu les 
valves. Quant a la coquille , elle n'a point de pieces access 
soires, et elle est terebrante. 



ESPECES. 



1. Gastroch&ne cundiforme. Gastrochcena cuneiformis . 

G. testd cuneiformi , tcnui , subpellucidd $ valvar um striis 
transversis arcuatis. 

Gastrochcena • Spengl. Not. acn dan. 2. f. 8 — 11. 

Cnv. Regn. anim. 2. p. 49 <>« 

P ho las hians . Chemn. Conch. 10. p. 364 . tah. 172. f. 1678— ~ 
1681,- 

Gmcl. p. 3217. 

Habite a Tile de France, anx lies d’Amerique , ‘dans les rochers 
calcaires. Mas. n.° Couleur d’un blanc grisatre. 

2 , Gastrochine mytilo’ide. Gastrochcena mytiloides . 

G. test# ovataj valvis area longitudinals pyramidatd dcs- 
tinctis : rugis transversis fuscis. 

Mas. n.o 

Habite a Pile de France. 

3* Gastroch^ne modioline. Gastrochcena modiolina . 

G. testd parvulct ; nalibus ante basim prominulis • 

Mya dubia . Pennant. Zool. brit. 4 * pi. 44 ’ h *9» 

Encycl. pi. 219 f. 3 . 4 - Non bene . 

Habite pres de la Rochelle et sur les c6tes d’Angleterre. Elle 
est petite , tres- fragile ; ses valves separ^es sont tr&s-difficiles 
ireanir,i cause da baillement considerable qui doit resulter 
de lenr reunion. Mon cabinet. 



448 



ANI3WAUX 



LES SOLENACEES. 

CoquiUe allongee . transversalement , sans pieces 
accessories , et baillante settlement aux extremites 
laterales . Ligament exterieur. 

Les solenacees ne sont plus des coquillages tdr£ 
brans , comme les pholadaires et les tubicolees , qui per- 
cent les pierres et le bois ; mais elles s’enfoncent dans le 
sable ou elles vivent solitairement , ou du moins sans se 
deplacer. Par leur pied epais^ subcylindrique , souvent 
fort long, et par les deux lobes de leur manteau reunis 
par-devant et ouverts aux deux extremites, ces coquillages 
presentent des rappofts d'uno part avec les pholadaires , 
et de I’autre , avec les myaires. 

La plupart des solenacees sont fort remarquables par 
la singularity de forme que nous offre leur coquille. Ce 
sont des coquilles bivalves , ^quivalves , souvent tre*- 
allongees transversalement , et qui chacune ressemblent a 
un baton ou a un cylindre droit ou arqu£ , ouvert et baillant 
aux extremites laterales. Plusieurs cependant sont plus ou 
moins applaties , elargies meme, et neanmoins toujours 
transversales. En general, leurs crochets sont petits, peu 
saillans , a peine visibles. 

Les dents cardinales des solenacees sont tres-variables, 
suivant les espkces. II y en a qui n’en ont aucune ; et 
dans celles qui en possedeut . on n’en trouve pas plus de 
cinq, outre les deux valves. On en voit tant6tune seule sur 
chaque yalve, tant6t une sur une valve et deux sur l’autre , 
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tantot enfin deux sur Tune et irois sur Fautre valve. Le 
point de reunion des valves on le lieu de la charniere, 
varie aussi beauconp, selon les especes. Apres en avoir 
separe quelques genres que l’on confondait parmi les 
solens , nous reduisons cette famille aux trois genres qui 
suivent. 



SOLEN. ( Solen. ) 

Coquille bivalve , equivalve 7 allongee transversale- 
ment, baillante aux deux bouts; a crochets tres-pelits , 
non saillans. 

Dents cardinales petites, en nonibre variable, quelque- 
fois nulles 7 rarement divergentes, plus rarement s’ins£~ 
rant dans des fossettes. Ligament exterieur. 

Testa bivalvis , cequivalvis , transversim elongata 7 
utroque Icitcrc Jiicitis 7 natibus minimis ^ scepe *vix 
perspicuis . 

Dentes cardinales parvi , numerq variabiles 7 inter - 
dum nulli 7 raro divaricati , in foveas rariiis intr antes. 
Ligamentum externum. 

Animal a manteau ferme par-devan^ ; faisant sortir, 
par une extremite de sa coquille, tin pied subcylindrique 
et par l’autre t un tube court, coutenant deux tubes 
rdunis. 

OBSERVATIONS. 

Les solens , vulgairement appeles i nanches a couteau 7 
sont des coquilles bivalves, marines, transversalement 
Tome V. 
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oblongues, c’est-a-dire, fort etenduesen Iargeur, tandis que 
ce que Ton doit prendre pour leur longueur , est extreme- 
ment borne. Elies sont obtuses ou arrondies aux extremiles; 
y offrent., de cliaque cote;, une ouverture ou un baillement 
plus ou moins considerable, et represented un tuyau un 
peu aplati , ayant quelquefois la figure d’un manche de 
couteau. Les unes sont droites et les autres un peu courbees. 

Ces coquilles singulieres sont composees de deux valves 
egales , reunies par une charniere , plutot laterale que situee 
au milieu du bord inferieur. Souvent meine cette cliarniere 
se trouve tres-pres de Tune desextr^mites. Les crochets sont 
ties -petits, peu renlles , quelquefois h peine apparens. 

Enfin, le ligament est exterieur etsitue pres de la charniere. 

/ 

En ouvrantles valves, onapergoit deux ou trois petites 
dents cardinales , quine sont point divergentes. Ces dents 
se joignentlateralement lorsque les valves sont fermees, et 
ne s’enfoncent point dans des cavites preparees pour les 
recevoir. 

Les solens vivent vers lesbords de la mer , dans le sable , 
ou ils s’enfoncent quelquefois jusqu’a deux pieds de profon- 
deur , dans une position verticale. 

Ainsi, lorsque l’animal est vivant , ce coquillage est 
toujours situe perpendiculairement sur un des cotes de sa 
coquille , et presente superieurement , c’est-a-dire, vers 
l’entree de son trou , le cote de la coquille ou ses deux 
tuyaux peuvent sortir. Toute la manoeuvre de ce coquillage 
consiste a remonter, du fond de son trou, jusqu’a la super- 
ficie du sable ou memo au-dessus, eta rentrer ensuite dans 
son trou, au moyen des extensions et contractions de son 
pied musculeux qui se trouve a l’extremite la plus enfoncee 
de sa coquille. Yoyez les Mdmoires de l Academic des 
Sciences 9 annee 1712, p, 116. 
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ESPEGES. 



Dents cardinales continues ciu lord anterieur . 



i. Solen galne. Solen vagina. 



; 4 



*£. lincnri , ; ex Lremitate altera marginata j car- 

dinibus unidentalis . 

Solen vagina. Lin. Syst. nat. p. m3. Gmel n.° i. 

(a) Solen vagina major. List. Conch, t. 4<>9« f* a55. 

Gnalt. Conch, t. 95. fig. D. Chemn Conch. 6. t 4 £ 28. 

(h) Solen vagina abbreviata . Rnmph. Mus. t. 45 fig. M. 
Chemn. Conch. 6. t. 4* £26. 

Encycl. pi 222. f. 1. a. b. c. 

(c) iSoferc vagina minor, maculis variis picta. Mon cab. 
Habite 1’Ocean d’Enrope , d’Ameriqne et de PInde. Commun 
dans les collections. II offre diffe'rentes varietes de coloration 
ct de taille. La var. B se trouve fossile a Grignon. 

2 . Solen corne. Solen corneus, 

S. testa parva, lineari, rectd , immaculate ; cardinibus 
unidentatis , 

Mus. n.° 

Habite a Pile de Java. Laichenau. Mon cabinet. Conlenr de 



5. testa llneari , subarcuata , rubella } cardinibus uniden • 
tatis . 

Mas. n o 

Habite an canal d’Entrecastaux , et a toutes les lies de la 
Nouvelle Hollande. Tres - commun $ il esi an pea courM. 
Largear, 85 millimetres. 

4. Solen silique. Solen siliqua . 

A. testa lineari , recta \ cardine altero bidentato. 

Solen siliqua, Lin. Syst. nat. p. 11 1 3. Gmel. n.o 2. 

(a) Solen siliqua mcifor. Pennant , Zool. brit. 4».ph 45* £20. 




corue 5 longneur, 5o millimetres, 

jn vaginoide. Solen vaginoides. 



o 
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Chemn. Conch. 6. pi. 4 * f. 29. et lilt. d. 

Knorr. Vergn.6. t. 7. f. i. List. Conch, t. \ ? 

Encycl. pi. 222. f. 2. a. b. c. 

(b) Solen siliqua minor, Mon cabinet. 

Habile les mers d'Enrope. Common dans les collections. 
Schroeteren cite une var. de Flnde. Einl. in Conch. 2. t. 7. 
f. 6. La coq. semble un peu conrbee. On confond aisement 
cette espece avec la premiere , lorsque les dents cardinales nc 
sont pas en bon etat. 

5. Soleii saBre. Solen ensis . 

Sf. testa linearly subarcuatd ; cardine altero bidentato . 
Solen ensis . Lin. Syst. nat. p. x 1 1 4 * Gmel. n.° 3 . 

(a) Solen ensis major . 

Schroet. Einl. Conch. 2. p. 626. t. 7. f. 7. 

Chemn. Conch. 6 . t. 4 * 29 ? Encycl. pi. 23 . f. 3 . 

(b) Id . minor et angustior. 

List. Conch, t. f. 257. Pennant, Zool. br. 4 * pi. 4 ^» L 22; 
Encycl. pi. 223 . i. 1. 2. 

Habite les raers d’Europe et d’Amerique. Tres-commun dans 
les collections. 

\ 

Dents cardinales un peu ecartees du Lord anterieur . 

6. Solen wain. Solen pygtrioeus . 

testa minima , lineari , subarcuata ; carctiniLus subbi- 
dentatis. 

Solen pellucidus. Pennant , Zool. brit. 4 * ph 4 ^* £? 3 . 

Solen minutus. Montag. ex D. Leach. 

(b) Knr. cardine altero unidentato . 

Habite 1 ’Ocean d’Europe, snr les cotes de France et d’Angle- 
terre. Mon cabinet. 

. . f • 1 •» 

7. Solen ambign. Solen ambiguus . 

S. testa lineari , subrectd , pallida , obscure radiala \ car - 
dinibus unidentatis . 

Mon cabinet. Mns. n.'° 

Habite.... Je le crois des mers d’Amerique. On le prendrait 
pour le d’. vagina 5 mais sa chamiere est bien plus recule'e. 
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ct il a des rayons blancs et obliques surun fond fanve-pule. 
Longueur, un decimetre., 

8. Solen coutelet. Solen cultellus. 

S. lestd tenui , ovali-oblongd , subarcuatd , 7naculosd j 
car dine alter o bidentato. 

Solen cultellus. Lin. Syst. nat* p. 1114. Gmel. n.o 5* 

Rumph. Mus. t. 45. fig. F. 

Chemn. Conch. 6. t. 5 f. 36. $7. 

Encycl. pi. 223. f. 4- a. b. ( vulg. la gousse de pois. ) 

Habite les mers de l’Inde. Espece jolie, ti es - distincte 5 cora- 
/munedans les collections. 

9. Solen plat. Solen planus . 

S* testa planulata , lineari , recta ; extremitatibus rotun- 
datis-, cardinibus bidentatis. 

* Solen maximus. Gmel. n.° i5. 

Chemn. Conch. 6. tab. 5. f. 35. 

Encycl. pi. 223. f. 5. 

Habite les mers de l’Inde. Mon cabinet. Espece rare , plus 
applatie que les autres. Les deux dents cardiuales de la 
valve gauche sont obliques et divergentes. 

10. Solen double* cote. Solen minutus . 

S . testa minima , transfer sim oblonga ; latere antico costis 
duabu$ serralis ; cardinibus unidentatis . 

Solen minutus. Lin. Syst. 11 at', p. 1 n5. 

Mon tag. tost. brit. 1. 53. t. 1. f. 4* Ex D. Leach. 

Chemn. Conch. 6. t. 6. f. 5i. 62. 

Habite I’Ocean britannique. Mon cabinet. Communique par 
M. Lcachy sous le nom d e Biapholius spinosus. 

Dents cardiuales [ ou cliarniere ] plus voisines du mi- 
lieu que du bord anterieur . 

11. Solen gousse. Solen legumen . 

S. testa lineari-ovali , recta $ cardinibus mediis bidentatis 5 
altero bifido. 

Solen legumen. Lin. Syst. uat. p. 1 1 1 4* Gmel. n.° 
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Plane. Conch, tab. 5. f. 5. 

Born. Mas. p. 25. tab. 2. f. i. 2; 

Chemn Conch. 6. tab. 5. f. 32 — 34. 

Encycl. pi. 225. f. 3. 

(b ) Var . testa transversim longiore $ car dine alter # 
Iridenlato. 

Habite la Mediterranee , I’Ocean atlantiqne. Lavarieteb, qae 
je possede, me parait etre le chama subfusca de Lister. 
Conch, tab. 4^0. f. 264. 

12 . Solen de Dombey. Solen Dombeii . 

S» te<td lineari-ovali , recta, radial d 5 cardinibtts mediis 
subb'denlatis : denle altero brsviore obsoleto . 

Enrycl.pl. 224 f. i.a b. c. 

Habile les mers del’Ameriqae meridionale, les cotes dn Peroa. 
Dombey Mas n.° 

Mon cabinet. 

1 3. Solen de Java. Solen Javanicus . 

<5\ tesla lineari , recta , transvers'im angustd ; alterius 
valves cardine bidcntato y alterius tridentato : medio 
bifido. 

Mon cabinet. 

Habite a 1 lie de Java. M. Laichenau . £argenr on longacnr 
transversale t 60 millimetres. Couleur jaune a Spider me 
rembruni. 

14. Solen des Antilles. Solen Cciriboeus. 

S. testa oblongo-ovalu recta , pallidefalvd ; alterius valves 
cardine bidentato , alterius denle unico bijido. 

List Conch, tab. l\ 2 i. f. 265. 

Encycl. pi 225. f. 1. 

Habite l’Ocean des Antilles. Coq. non radiee ; coulear faave 
pale \ des stries d’accroissement ou transverses , et point 
d’aatres. Mon cabinet. 

1 5. Solen snblaraelleux. Solen antiquatus. 

S* testa oblongo-ovali , sub epiderme alba ; striis trans- 
versis , ad lalera basirnque sublamellosis ; cardinibus 
bidentatis . 

V 
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Solen cultellus. Pennant, Zool. brit. 4 - pl« 4 ^. f. 25 . 

Solen anliqtiatns . Monlag. ex D. Leach. 

Habile l’Occan britannique. Mon cabinet Communique paj 
M. Leach. 

16. Solen resserre. Solen consti'ictus^A*''}****' 

S. tesla alba, tenui, oblonga , subrecta, Iceviusculd ; ex- 
tremilatibus rolundatis 5 medio subconstricto . 

Mus. 11. 0 

Habile les raers de la Chine on du'^Tapon. Peron. 

17. Solen retreci. Solen coarctatas. 

S» tesla ovali-oblonga t transverse striata, medio coara- 
m lata, utrinque rotundatd , cardine altero bidenialo. 

An solen coarclatus ? Brooch. Conch. 2 p. 497 ♦ n, ° 

Habile... Fossile d’lialie, envoye par M. Bonelli. Mus n.o 
Largeur , 27 millimetres. Dents cardinales obliques j nne sur 
une valve ct deux sut Fauire , inserees dans une fosselie. 

18. Solen rose. Solen strigilatus . 

S* testa ovali - oblonga , valde convexa, rosed ; radiis hints 
albis ; sir 'll s obliquis insculplis . 

Solen strigilatus . Lin. Syst. nat. p. iu 5 . Gmel. n.° 7. 

List. Conch, t. 4 * 6 * f. 260. Gnalt. Conch, t. 91. fig c* 

Chemn. Conch. 6. tab. 6. f. 4 1 • 4 2 * 

Encycl. pi. 224. L 3 . 

(b) Id. Minor ; cardinis denle unico recto. 

Habile la Mediterranee , 1 ’Ocean ailanlique. Mus. n.° Mon 
cabinet. On le trouvc fossile presde Bordeaux et a Dax, 

nj. Solen radie. Solen racliatus. 

S. testa oblongo - ovali , recta, violaced j radiis quatuor 
albis. 

Solen radiatus . Lin. Syst. nat. p. 1 1 14 » Gmel. n.° 6. 

List. Conch, tab. 4^2. f. 266. Gnalt. C. tab. 91. fig. b. 

Chemn. Conch. 6 * t. 5 . f. 38 . 39. 

Encycl. pi. 226. f. 2. 

Habite l’Ocean asiatique et dcs grandes Indes. Mus. 11.0 Mon 
cabinet. 

20. Solen violet. Solen violaceus . 

S. testa ollongo-ovali , extremitatibus rotundata r violacea\ 
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radus luiis ; cardinilus unidentatis ; nymphis prommen- 
tibus. 

Mon cabinet. 

HaMte 1 ’Occ'an des grandes Indes. Je 1 ’ai d’abord pris pour le 
solen diphos 5 raais il est moins grand, et n est point rostre 
anterieurement I] a l’e'piderme vert, et deux rayons hlan- 
chaties au-dessous. Son test est violet en dedans comme en 
dehors. 

, . , 2 J. Solen rostre. Solen rostratus. 

f+yulijS/truL <<('/> ht) J*v. ^ 

f d». testa transversim oblongd , violaced ; radiis pluribus 
obscuris $ latere antico attenuato roslrato j cardine 
altero bidentato . 

Solen diphos. Chemn. Conch. 6. p. 68. t. 7. f. 53. 54. 

Gm^l n.° 1 3 . Encvcl. pi. 226. f. 1. 

An solen virens 2 Lin. Syst. nat. p. in5. 

Habite l’Ocean des grandes Indes. Mos. n.° Mon cabinet. 
Espece tres-distincte de la precedence , ayant de mSme lepi- 
derme vert, et les nymphes ou les callosites dn ligament 
saillantes en dehors. 

Etc. Voyezle solen diphos chinensis de Chemn. Conch. XI. 
p. 200. tab. 198. f. ig 33 . Voyez aussi le solen linearis. 
Chemn. Conch. XI. p. 198. t. 198. f. i 9 3 i. 193*. 



P ANOPE E. (Panopsea). 

Coquille equivalve , transverse , indgalement Millante 
sur les cotes. Une dent cardinale conique 7 sur chaque 
valve 7 et a c6te une callosite comprim^e, courte 7 ascen- 
dante, non saillante en-dehors. Ligament exterieur 7 sur 
le cote allonge de le coquille , fixe sur les callosites. 

Testa cequivalvis j transfers a 7 lateribus incequaliter 
Inans. Dens cardinalis unicus > conicus „ in utrdquc. 
walvd , et June callum breve > compression , ascendens 
non exsertum. Ligamentum externum , callis affixum J 
in latere productiore testce . 



/ 
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OBSERVATIONS. 



C’est avec raison que M. Menard de la Groye a etabli 
le genre des panopees . Ces coquilles sont disfinguees 
des glycimeres par leur / cliarniere munie de dents et 
par leur ligament situe sur leur cote allonge. Eiles avoi- 
sinent plus encore les solens \ mais leurs crochets sont 
tres-protuberans. La situation du ligament des valves ne 
permet pas de les associer aux myes. Je ne citerai que 
l’espece non fossile, n’ayantpas l’autre sous les yeux, et qui, 
d’ailleurs, n’en est peut-etre qu’une variete. 



ESPECE. 



1 . Panopee d’Aldrovande. Panopoea Aldrovandi . 

Chama glycimeris altera, Aldrovand. test. lib. 3. p, 4? 3 
et 4?4- 

List. Conch, tab. 4*4* Q ^8. Born. Mas. tab. 1. f. 8. 

Iliya glycimeris. Gmel. p. 3a22, 

Chemn. Conch. 6. t. 3. f. 25. 

Panopcea . Menard. Annalesdu Mas. vol. 9. p. i3i. 

Habite la Mediterranee. Mon cabinet. La panope'e fpssilese 
troave pres de Farme, en Italie. Elle est figuree , table 12 , 
an lien cite des Annales, et appartient a M. Faujas de S.- 
Fond . M. Menard la considere comme une espece dipiincte. 



GLYCIMERE. ( Glycimeris. ) 

Coquille transverse, ires - baillante de cliaque c6te. 
Charniere calleuse, sans dent. Nymphes saiiiantes au- 
dehors. Ligament exterieur. 

Testa transversa , utroque latere <valde hians . 
Cardo callosus / dente nullo . Nymphes exlus promt* 
nentes . Ligcimenlum externum . 
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OBSERVATIONS. 

Le petit nombre de coquilles connues qui appartiennent 
a ce genre , a ete rapporte au genre des myes ; mais ces 
coquilles n’ont ni la charniere des myes , ni celle des mu- 
lettes dont on faisait des myes. 

Les glycimbres out beaucoup de rapports avec les solens 
6t avec les saxicaves; mais elles en different par le ligament 
situe sur le cote court de la coquille , et en outre se distin- 
guent des solens par leur charniere sans aucune dent. 

ESPECES. 



1. Glycimere silique. Glycimeris siliqua. 

CL testd Irahsversim oblongd , epiderme nigra j natibus 
decor ticatis ; valvis intiis disco calloso incrassatis. 

Mya siliqua . Chemn. Ccnch. XI. p. 192* t. 198. f. 1934. 

Glycimeris incrassata. Syst. des anim. sans vert. p. 126. 

Habite les mers du nord. Mus. n.° Mon cabinet. 

2 . Glycimere arctique. Glycimeris arctica. 

GL testa ovatd y ventricosd , anlice truncatd , transverse . 
striata \ costis duabus obtusis. 

Habite l’Ocean arctique , la Mer blanche. Mon cabinet. Ce 
n’est point le mya arctica d'Oth. Fabricius. A l’exterieur , 
cette glycimere ressemble au mya truncata . 

3. Glycimere nacree. Glycimeris margaritacea . 

CL testa ovatd , antice truncatd , tenuiy intiis* mar%ari~ 
laced . 

Mon cabinet. 

Habite.... Fossile de Grignon. Coq. tres-b&illante anterieu- 
rement. Valves minces , fragiles. I*argcur , 3 o millimetres. 

Ect. Voyezle mya edentula de Pallas. Iter. x. p. 26. n.087* | 
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LES MY AIRES. 

Ligament interieur . Une dent elargie et en cnilleron , 
soft sur chaque valve ^ soit sur une seule y donnant 
attache au ligament. La. coquille est bddlanle aax 
deux extre mites laterales on a une seule . 

Les myaires nous ont paru devoir snivre immediate- 
ment les solenacees , venir a pres les glycimeres , et eon- 
duire naturellement aux mactracees. Neanmoins eljes 
different eminemment des solenacees par la situation du 
ligament de leurs valves; celui-ci etant tout-afait inte- 
rieur , et recu tantot sur une seule dent elargie en 
cuilleron et saillame en dedans, tantot sur deux dents 
semblables et interieures. L’animal fait saillir anterieu- 
rement un gros tube forme de la reunion de deux aulres 
qu’il enveloppe, et posterieurement un pied qui n’e^t 
plus cylindrique comme celui des solens, mai's comprime 
et de \taille mediocre. Voici les genres que nous 
rappoitons a cette famille. 



MYE. (Mya.) 

Coquille transverse, baillante aux deux bouts. Valve 
gauclie munie d’une dent cardinale grande , comprimee, 
arrondie, saillanle presque vei tiealement. Une fossette 
cardinale a I’autre valve. Ligament interieur s’inserant 
sur la dent saillante et dans la fossette de la valve opposee. 
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Testa bivalvis , transfers a , utrinque hians. Dens 
cardinalis unicus ^ magnus , dildtato - compressus 
rotundatus , verticaliter prominens ad valvarn sinis - 
tram . Fovea cardinalis in altera valvd . Ligamentnm 
internum , dente prominulo foveaque alteros valvce 
insertum. 

Conchifere a manteau ferme par-devant , ayant a une 
extremite un pied court , comprimd et assez epais , et 
faisant sortir y a l’aulre extremis , un grand tube qui en 
contient deuA autres 7 Pun pour l’entree de l’eau, et l’autre 
pour l’anus. 



observations. 

Les myes sont des coquilles marines bivalves , transverses, 
inequilaterales, imparfaitement e'quivalves, et ouvertes plus 
ou moins aux deux extremites laterales comine les solens. 
Elies n’ontqu’une seule dent ala charniere, mais qui est extre- 
mement remarquable. Cette dent , qui tient a la valve gau** 
che , est grande , relevee presque perpendiculairement au 
plan de la valve , elargie , comprimee , obronde ^et creusee 
d’un cote coinme un cuilleron pour recevoir le ligament. 
Eile ferme 1’entree de la fossette cardinale del’autre valve, 
lorsque les deux valves sont resserrees. 

Le ligament des valves est interieur, court et epais. II 
s’attache d'une part a la dent saillante, et de Tautrepart 
dans la fossette de la valve droite. 

Le pied de Taniinal est court, suborbiculaire. 

Linne a confondu mala propoSj dans le meme genre, 
les myes avec les mulettes , qui sont de coquilles d’eau 
douce , et dont la chafniere est fort differente. 

Les myes se tierinent enfoncecs dans le sable , k travers 
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lequel elles font saillir le long tube qui enveloppe ses deux 
tuyaux. 

ESPEGES. 

1. Mye tronqnee. Mya truncata . 

]SL testa ovata, venlricosd , anteriiis truncata ; cardinis 
dente antrorsum porrecto rotundato integerrimo • 

7 Mya truncata . Lin. Syst. nat. p. 1112. Gmel. n.° 1. 

Gualt. Conch, t. 91. fig. D. Pennant. Zool. brie. 4 - pi* 4 1 * 
Chemn. Conch. 6. t. 1. f. 1. 2. 

Encycl pi. 229. f. 2. a. b. 

Habite l’Oc&m d’Europe. Mon cabinet. 

2 . Mye des sables. Mya arenaria. 

testd ovata , anteriiis rotundata ; cardinis dente denti - 
culo later ali aucto . 

Mya arenaria . Lin. Syst. nat. p. 1112. Gmel. n.° 2. 

Bast. op. sabs. 2. p. 69. t. 7. f. 1. 

Chemn. Conch. 6. t. 1. f. 3 . 4 * Encycl. pi. 229. f. 1. a. b. 

Pennant, Zool. brit. 4 * pi* 4 12 - 

Habite l’Ocean d’Europcj commune dans la Manche, sur lcs 
c6tes de France. Mon cabinet. * 

3. Mye erodone. Mya erodona . 

jyi> testd ovatd , antice subrostrata 5 cardinis dente nudo 
recto . 

Erodona mdctroides. Daud. Bose. hist, des coq. yol. 2. 
pi. 6* f. 1. 

Roissy. hist, des coq. vol. 6. p. 43 1. t. 69. f. 5 . 

An tellina guinaica? Chemn. Coach. 10. p. 348. t. 170. 
f. i.65a — 1653 . 

Habite. . . . probablement les cotes d’Afrique. 

4- Mye solemyale. Mya solemyalis . 

/!/. testd iransversim oblongd , tenui , pellucidd, extremi - 
tatibus obtusd $ latere postico brevissimo : antico produce 
tiore , oblique radiato. 

Mas. n.° 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande. Coquille blanchatre , 
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singuliere , nn pen baillante anterienrement, et qai serai t 
une solemye si chaque valve etait raiyiie d’une deot elargie et 
saillante. Largeur, 20 a 22 millimetres. 



ANA TINE. (Anatina. ) 

Coquille transverse , subequivalve , baillante am: deux 
cotes 011 a un seal. Une dent cardiuale nue , elargie, en 
cuilleron , saillante interieureinent , inseree sur cliaque 
valve et recevant le ligament. Une lame ou une cote en 
faulx, adnee , obliquement courante sous les dents car- 
dinales, dans la pin part. „|» 

Testa transversa , suboequivalvis , utrinque vel 
uno latere Juans. Dens cardijialis nutlus j dilatatus , 
cocldeariformis , interne prominulus in utrdqne walvd, 
ligamentuni excipiens . Lamella vel costa falcata , 
adnata , infra dentes . cardinalds oblique decurrens , 
in plurimis . 

OB S E RVATIOKS. 

Les anatines sont bien distinguees des myes , puisqu’elies 
ont une dent en cuilleron sur chaque valve , tandis que les 
myes n’en ont qu’une en tout. Elies semblent faire le passage 
aux lutraires , et her les myaires aux mactracees. Chaque 
cuilleron des anatines est commesoutenu par une lame dans 
les unes, ou par une cote dans les autres , qui est oblique- 
ment courante sur la coquille. Le ligament est interieur., et 
s’attache dans le creux de chaque cuilleron des valves. 
Souvent, a cote de chaque crochet, part une fissure decur- 
rente qui forme quelquefois une saillie , imitant une seconde 
lame courante. 
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E S P E C E S. 

1. Anatine lanterne. Anatina lalerna . 

A. testa ovatd , tenuissimd , pellucidd , fragili f utrinquc 
rotundata • 

anserifera ? Chemn. Conch. XI. p. 19^. Yign. 26. 
litt. A. B mala. 

Habite 1’Ocean ties grandes Indes. Mon cabinet. Elle est renflee , 
n’est point rostree anterieurement. On la connait sous le nom 
d e lanterne. Elle est tres-rare. 

2 . Anatine tronquee. Anatina truncata, 

A. testa ovata, tenui , transversh striata , an tic e sub t run* 
cata, punctis prominulis minimis extus asperatd , 

Mon cabinet. 

Habite dans la Manche , pres de Yannes. Communique'e par 
M. Aubry , Medccin. Le Museum en possede un individu un 
peu pi us grand, plus transparent , assez semblable d’ailleurs, 
quivient de Pile St.-Pierre et St.-Francois , a la Nouyelle 
Hollande. 

3. Anatine subrostree. Anatina subrostrata. 

A . testa ovatd , membranaced j antico latere attenuator 
subrostrato . 

Solen anatinus . Lin. Gmel. n.° 8. 

Ruraph. Mas. t. 45 . fig. O. 

Chemn. Conch. 6 . t. 6 . f. 46— - 4 ^» 

Encycl. pi. 228. f. 3 . a. b. 

Habite l’Ocean Indien , les mers de la Nonyelle Hollande. 
Mas. n.° 

4 . Anatine longirostre. Anatina longirostris. 

A> testa ovato-oblongd , membranaced , pellucidd , fragili \ 
latere antico longiore attenuato rostriformi ; dente car~ 
dinali minulo excavato. 

]\fya rostrata? Chemn. Conch. XI. p. iQS.Vign. 26. litt. C. D. 
Habite .... Mus. n.° L’exemplaire du Museum est jenne , moin6 
grand que dans la fig. citee, et aupeufruste. II provieat 
probablemeut des mejfs austral^, 
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5 . Anatine globuleuse. Anatina globulosa. 

A . testa subglobosd , decussatini striata , alba : pellucida j 
latere atilico brevissimo hiante . 

Mya anatina Gmel. p. 3221. 

* An tugon ? Adans. Seneg. t 19. f. 2. 

Chemn. Conch. 6 . t. 2. f. i 3 — 16. 

Encycl pi 229. f. 3 . a. b. 

Habite sur les cdtes d’Afrique 9 a Pembouchare des fleuves; 

6. Anatine trapezoide. Anatina trapezoides . 

A. tesld rolundato-quadratd , convexa , tenui , pellucida , 
Icevigald \ dente cochleuri obliquato. 

Corbula . Encycl. pi 23 o. f. 6. a. b. 

Habite.... Mus. n.»Mon cabinet. Elle estunpeu inequivalve. 
La coquille de Petiver ( Gazoph. t. 94 , fig. 4 . c. 5i.) y res- 
semble un pea. 

7. Anatine ridee. Anatina rugosa . 

A . tesld rotUTidato—subquadratd, convexa t tenui , pellu- 
cida ; obliquis insCulptis. 

Mon cabinet. 

Habite a St. - Domingae. Elle est an pea pins grande qae la 
precedente. Ses coillerons sont moins isole's. 

8. Anatine imparfaite. Anatina imperfecta. 

A. testa ovatd\ subincequivalvi , tenui , lcevigatd\ latere 
antico abbreviate \ dente cardinali an gusto , margini 
adnato. 

Mas. n.o 

Habite a la Nonvelle Hnllande, dans la baie des cbiens marins. 
Blanche, mince, transparente , ajant une c 6 te anterieure. 
Largear , 35 millimeties. 

9. Anatine myale. Anatina my alis. 

A ♦ testa magndf ovatd 9 ventricosd , incequtvalviy punctis 
minutissimis asperatd j cochlearibus brevibus rotundatis , 
unident atis. 

Mya declivis. Pennant. Zool. brit. 4* p. 66 . n.° i 5 . r 

Jbigula pubescetis. Montag. 

f TvMtt. 
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Habile aus lies Hebrides. Mon cabinet. Corammiiqnc'e par 
M. Leach. Coqaille assez semblable an mya arenaria par 
son aspect exterienr, pins grande mSme, assez solide, ct 
neanmoins demi-iransparente. 

10. Anatine rupicole. Anatina rupicola. 

A. testd part'd, ovato -oblongd , extUs Iransversim sulcald\ 
latere antico longiore , truncato . 

Rupicole. Exlr, du cours , eic. p. 108. 

Habile aux environs do la Rochelle , dans les rochers , comme les 
litbophages. M. Fleuriau-de-Bdlevue. Larger, r, , a millim. 



CONCHIFiERES tenuipedes. 

Leur manteau n a plus ou presque plus ses lobes reunis 
par devant. Leur pied est petit, comprime. Le bciil- 
lement lateral de leur coquille est le plus souvent 
peu considerable. 

Je rapporte ici an assez grand nombre de coqnillages 
qu’il a jilsqu’a present ete fort difficile de ranger conve- 
nablement selon I’ordre de leurs rapports , parce qu’ils 
appartienneip-a deS families qui , dans I’ordre de leur 
production , ne forment point une serie simple. Les uns 
parurent tenir de tres-pres aux solens , et m£me y furent 
reunis ; quoiqn’il soil probable que l’animal, et surtout 
son pied, aient une forme > des proportions et mSme une 
disposition tres-differentes. D’autres furent ranges parmi 
les Myes ; d’autres le furent parmi les Tellines et les 
Venus ; enfin quantite de ces coquillages resterent dans 
les collections sans determination et sans trouver , dans 
les cadres deja formes, de rang convenable. 

Oblige d’augmenter le nombre de ces cadres, afin 
de faciliter le placement de quantite d’objets qui eussen* 
Tome F. 
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e/nbarrasse ailleurs, et efface les limites des families, ma 
division des conchiferes tenuipedes comprend qnatre 
coupes distinctes , dont une seule (les lithophages ) 
parait plus artificielle que les autr^s , sans neanmoins 
cesser d’etre utile : voici la citation de ces coupes. 

(i) Ligament interieur, avec ousans complication de ligament 
externe. 

Les Mactracees. 

Les Corbulees. 

(3) Ligament uniquement exterictir. 

Les Lithophages. 

Les Nymphacees. 



LES MACTRACEES. 

JJ animal a le pied petit j mais comprime ct propre a 
des mouvemens de deplacement . 

Corjuille equivalve , le plus souvent baillanle aux ex - 
tre mites late rales. Ligament interieur , avec on sans 
complication de ligament externe . 

Les mactracees tiennent evidemment de tres-pres aux 
myaires ; neanmoins , corame l’animal a le pied petit y 
comprime et propre a ramper ou changer delieu , elles 
appartiennent a une coupe differente , qui doit suivre 
celie des myaires. Elles ont effectivement, comme les 
myaires , le ligament interieur , et cette situation dn 
ligament se retrouve encore la meme dans les corbulees y 
qui en sont tres dislinctes. Apres les corbulees , le liga- 
ment des valves est uniquement extdrieur dans le reste 
des conchiferes dimyaires. 

Si l’on en excepte quelques lutraires , la coquille des 
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mactracees n’offre a ses extremites laterales qu’tiu l>ai]- 
lement mediocre, tres-petit, m£me posterieuremnnt, qiiel- 



quefoispresque nul ou tout a fait nul. Je rapporte iclsept 
genres, savoir : 



(1) Ligament uniqnement interiear. 

(a) Coq. baillante snr les cote's. 

Lutraire. 

Mactre. 

(b) Coq. non baillante snr les cote's, 

Crassatelle. 

Erycine. 

(2) Ligament se montrant au-dehors, ou etant double, I 7 nn 
interne et 1’autre externe. 



Onguline. 

Solemye. 

Amphidesme. 



LUTRAIREX (Lutraria.) 

• 

Coquille inequilaterale , transversalement oblongue ou 
arrondie , baillante aax extrdmit^s laterales. Charniere 
ayant une dent comme pliee en deux , ou deux dents 
dontune est simple, et une fossette adjointe , deltoide, 
oblique , saillante en-dedans. Dents laterales nulles. Liga- 
ment interieur , fixe dans les fossettes cardinales. 

Testa incequilatera > transversim oblonga , -vel 
rotundata , extremitatibus laieralibus hians. Cardo 
dente umco subcomplicato , vel dentibus duobus : 
altero simplici , cum foved adjectd A delloided , 
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obliqud , int'us prominente . Dentes laterales tiulli . 
Ligainentuin internum , in f oven afjixiiTn . 

OBSERVATIONS. 

Ees lutraires sont eminemment dislinguees des maetres, 
parce qu’elles inanquent de dents laterales, et elles offrent 
xine transition aux myaires par leurs rapports avec les ana- 
tines. Leur charniere presente en effet , sur chaque valve , 
une protuberance comprimee, creusee en fossette en-dessus, 
et, a cote , une ou deux dents, dont une est comme pliee en 
deux, tandis que I’autre est simple. Ces coquilles , sur- tout 
celles qui sont transversalement oblongues , sont pins bail- 
lantes que les mactres. L'animal fait sortir par le cotc ante- 6 
rieur de sa coquiile, qui est le plus ouvert, deux siphons, 
et par le cote oppose un pied petit, coraprime* 

ESP^CES. 

Coquiile transversalement oblongue. 

i. Lutraire soldnoiide. Lutraria solenoides. 

L. testa oblonga ; striis Lransversis rugosformibus j latett 
antico prcelongo , apice rotundato , valde hiante 

Mya oblonga . Gmel. p. 3 aai. Gualr. test. t. 90. fig. A. a. 

Da Costa. Conch, brit. p. 3 o. t. 17. f. 4 - 

Chemn. Conch. 6. tab. a. f. 12. 

Hahitc 1 ’Ocean d’Europe. Mus. n.o Mon cabinet. Grande 
coquiile d’Un blanc sale oo roussatre , tr£s-baillante , yen- 
true , a cdte posterieur court, arrondi. Deux dents a cote de 
la fossette. Largeur, un decimetre et 10 millimetres. On la 
trouve fossile au Mont Marius , pres de Rome. 

Lutraire elliptique. Lutraria elliptica. 

L, testa ovali-oblongd , Iceviusculd ; striis transfers is exi- 
guis ; laleribus rotund&tis : antico longiore. 

Mactra lutraria. Lin. Gmel. p. 3 a 5 g. 
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List. Conch, t. 4 l ^» £ 25 g. 

Pennant. Zool. brit. 4 * P^* ^ 44 * 

Chemn. Conch. 6 . t. *4. f. 240. 241. 

(b) Far. antico latere attenuato , obtuse acuto. 

Habite rOc^an d’Enrope, dans le sable des cons. Mon cabinet. 
Elle est prcsqu’aussi grande que la preVedente, on pen moins 
b&illante , h crochets petits. On la trouve fossile aux environ* 
de Bordeaux. 

3. Lutraire ridee. Lutraria rugosa, 

L, testa ovata, albido-flavescente 5 sir Us longitudinalibus 
elevatis , transuersas minus elevatas decussantihus. 
Jllactra rugosa. Gmel. p.0261. 

Chemn Conch. 6. tab. i(\. f. 236 . 

Encycl. p 254 * f 2. a. b. 

(b) Far. striis longitudinalibus posticis rarioribus , ntagis 
elevatis . 

Mur. n.° 

Habile POcdan enropeen , oil elle parait rare, Mon cabinet* 
La varictc b. vient de St.-Domingue. 

Coquille orbiculaire ou subtrigone. 

4 . Lutraire comprimee. Lutraria compressa. 

L. testa tenui , compress # , rotundato'trigond , squahdd > 
transverse striata \ pectunculus latus , eic. List. Conch. 

t. a 53 . f 88. 

Da Cosla. Conch, brit. p. 200. tab. i 3 . f. 1. 

Encycl. pi. 257. f 4 * Ligula compressa , ex D. Leach. 

G rntdr^ 3^6 

Habite dans la Manche , sur les coles de France, oil elle est 
tres-commune. M011 cabinet. Elle est d’un gris sale , quel- 
qutfois jaunatre ou roussatre. 

5. Lutraire calcinelle. Lutraria piperata. 

L, testa ovata , compressa , transversb striata : dentibus mi*> 
nirnis \ foveold magnd obhquata. Poiret , voyage en Barb. 

2 p 1 5 . 

Maclra piperata. Gmel. p 3 x 6 1. 

f. 32 tjf* 

vjlyx. y. effagl . p, C 
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Calcinella. Adaus. Seneg. p. - 232 . t. iy f. 18. 

Chemn. Conch 6. t. 3 . f. ai. 

Habile dans la Mediterranee. Mon cabinet. Cette lutraire esfc 
plus applatie et moins arrondie <jue la precedente. Elle est 
asscz mince, transparent , jaunatre , quelquefois tres- 
blanche. 

6 . Lutraire tellino'ide. Lutraria tellinoides . 

L. Lesta ovata, tenui , p llucidd , alba \ striis transversis 
incequalibus tentubus ; lalere poslico brevi , subplicalo. 

( yin maclra pcllucida? Gmcl. p. 3260 'p-mp 

Ha bite. . . . On la dit des cotes de la Gnince. Mon cabinet. 
Cette lutraire cl Jcs cimj suivantes sont dil’ficiles a caracle- 
riser,, ctant cgaleraent blanches, minces et trausparentes. 

7* Lutraire blanche. Lutraria Candida. 

L. tesla ovatd * tenui , pellticidd, Candida ; striis transversis j 
incequalibus ; lalere poslico anlicum super ante* 

Mos. n.° 

II a lute . . . . C’csl^ peuUetre a celle-ci qu’appartient le maclra 
pcllucida , <ite ci-dessus. Les deux cspeces sont neanmoins 
Ues-distinctes. 

8 Lutraire papyracee. Lutraria papyracea. 

L> testa ovalo - rolundata , tenui , pellucidd , transversim 
striata j lalere anlico paiulo-hianle , lined eleuata 
longiladitiali ulrinque distincto. 

Ttluclra papyracea? Gmcl. n.° 3 . 

Chemii. Conch. 6. t. 2j. f. 23 1 ? 

Encycl. pi. 207. 1. 2. a. b? 

Ilabite 1 'Ocean indien. Mus. n.° Mon cabinet. Eilc a , 'pres de 
son cOte anterieur, dcs^stries longiludinales tres • fines , en 
une place isolee. En vieillissant , elle devient tres-baillanie. 

9 . Lutraire petits-plis. Lutraria plica tell a. 

testa ovato - rolundata , tenui , pcllucida , alba j plicis 
lenuibiis transversis , crebris 5 lalere antico brevi sub - 
angulato. 

An maclra papyracea ? Gruel, p. 325 ;. 

Chorun C<»nrh. G. t. 23 . f. a 3 t P 

Ilabite. . . Probabiemcni TOccan indien. Mus. n,» 
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10. Lutraire gros-plis. Lulraria crassiplica . 

L . testa ovato-rotundald , tenui , pellucidd, alba , convcxd\ 
plicts transversis , majusculis *, compos ills 5 latere poslico 
brevissimo. 

(b) yi/i ejusd . p’flr? Encycl. pi* 255 . f. 2. a. b. 

Ilabitc. . . . probablement l’Ocean indien. Mus. 11. 0 Largcur J 
3 o millimetre?, 

11. Lutraire applatie. Lulraria complanata. 

L . /es/J ovald 7 tenui , arcuatim plicatd \ plicis transfer si m 
striatis . 

Dlactra complanata . Gmel. p. 3261. 

Chemn. Conch. 6 t. 24.1*. 238 . 

Encycl. pi. 258 . f. 4 - 

Ilabitc 1 ’Ocean indien. Je n’ai point vu cette espece; et, quoi- 
qn’elle soil $ans dome tres-voisine de la preccdenle , ellc est 
differente et plus allongce transversalcment. 

12. Lutraire dent T epaisse. Lulraria eras sidens. 

L. testa ovatd , solida , opacd , transverse substriata 5 dente 
cardinali crasso ; foved ligamenti non prominente. 

Mon cabinet. 

Ilabitc. . . . Fossile des falluns de la Touiaine. 



M A C T R E. (Mactra. ) 

Coquille transverse , inequilaterale , suLtrigone , un 
pen baillante sur les cotes , a crochets protuberans. 

Une dent cardinale comprimee 7 pliee en gouttiere sur 
cliaque valve , ctaupres une fossette en saillie. Deux dents 
laterales rapprocliees de la cliarniere 7 coinprimees 7 
intrantes. Ligament interieur ; insere dans la fossette 
cardinale. 

Testa irans versa , incequilalera , subin^ona , laie~ 
ribas paulisper hians ■ natibus prominenlibus . 
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Dens carclinalis in utrdque *vals>d compressus ^ 
phcatp-canaliculatus , cum adjectd foveola intus promi- 
nuld. Dentes laterales duo compressi , utrinque prope 
cardinem admoti inserti . Ligamentum internum , in 
foveold cardinali insertum . 

OBSERVATIONS. 

Les mactres , debarrassees des lutraires qui en obscur- 
cissaient le caractere ou le rendaient inexact , constituent 
un tres-beau genre, assez nombreux en espe ces. Ce sontdes 
coquilles marines , souvent un peu grandes , presque tou- 
jours trigones , legerement baillantes sur les col^s , soit 
lisses, soit ridees ou sillonnees transversalement. Le carac- 
tere de leur charniere est assez singulier : on voit sur cha- 
que valve , sous les crochets, une dent comprimee, pliee en 
goultiere , quelquefois comme divisee en deux pieces diver- 
gentes; et a cote se trouve une fossette subcordiforme , 
oblique, qui donne attache au ligament des valves. On 
remarque en outre deux dents laterales comprimees et in- 
trantes; Tune rapprocliee plus ou moins de la fossette du 
ligament, etl’aulre de la dent cardin^tle. 

Quand la fossette est fort large , comme cela a lieu dans 
certaines especes, la dent cardinals est tres-oblique , retre- 
cie et meme en partie avortee ; mais les denis laterales exis- 
tent toujours. 

Par un des cotes de sa coquille , 1’animal fait sortir deux 
lubes qu’il forme avec son manteau , et par l’autre un pied 
musculeux, comprime. 

ESPECES, 

I Mactre gennte. Mcictra gigantea. 

J\J. tcstd magtia , solidd , albido-fidvd , Iransversim sub - 
striatj , intra nates hianle \ fovea cardinali maximd 
CDidala . 
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Encycl. pi. a 5 g. f. 1. Chemn. Concli. 10. 1. 170. f. 1666. 

Habile Ie3 mers d^l’Ameriqoe septentrionale. Mas. n.o Mon 
cabinet. Lc baillement entre les crochets est ici dans le sens 
de l’ouvertnre des valves , ct en cela fort different de celui de 
l’especc snivante. 

a. Mactre de spengler. Mactra spengleri . 

M. Lestd trigona , Icevi ; vulva plana \ natibus distantibus , 
aperturd lunatd separates. 

Mactra spengleri. Gmel. p. 3256 . 

Chemn. Conch. 6. t. 20. f. 199 — 201. 

Encycl. pi. 252 . f. 3 . a. b. 

Habile les mers dn Cap de Bonne-Esperancc. Mns. n.° Mon 
cabinet. Espece peu commune, recherchee et tres-dis- 
tincte par ses caracteres. 

3. Mactre striatelle. Mactra striatella . 

M. testa magna % pellucida y alba , convexa\ vulvd oblique 
striata, angulo obtuso circumscripta ; natibus substriatis . 
Encycl. pi. 255 . f. 1. a. b. 

Habile. ... les mers de l’lnde ? Mns. n.o Mon cabinet. Je crois 
que cette espeee a eteconfondoe avec la snivante don t elle 
est bien distincte. Elle devient plas grande. 

4* Mactre carinee. Mactra carinata. 

M. testa trigond , pellucidd , alba , convexd ; vulvd angulis 
lamella elevala carinatis circumscripta j natibus Icevibus. 
Gualt. test. tab. 85 . fig. F. 

Knorr Yeign.6. t. 34 f. 1. 

Encycl. pi. 25 i. f. 1. a. b. c. 

An mactra striatula? Gmcl. p.3257. 

Habile.... la Mediterranee ? L’occan des Indes ? Mas. n, 0 
Mon cabinet. La planche 25 i. f. 2. ct celle 252 . f. 1. de 
3 ’Encyclopedie, representent nne mactre h angles da corselet 
aigns , mais point carines. Je crois que ce n’est qu’nne 
variete. 

. Mactre fauve. Mactra hclvacea. 

M* testd ova to - trigona , pallide alba , fulvo* radial d\ 
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vulva limuldque convexis , rufis $ dentibus lateralibus. 
re mot is. 

IVJactra glauca.' Gmel. Excluso Bornii synonymo. 

Mactra helvacea . Chemn. Conch. 6. p. 23 f t. 23 . f. 23 a. 233 . 

Encycl. pi. 256 f 1. a. b. Poli test. 1. 1. 18. f. 1— 3 . 

Habite les cotes d’Espagnc , de. 1 'Italie. M*is. n.° Mon cabinet. 
Elle devient fort grande 5 sc s crochets sont lisses. Les vicoz 
individus sont roux, obscuremcnt rayonncs. 

6. Mactre rostracee. Mactra granclis. 

M. testa trigond , antice productiore subrostratd , Icevi , 
cervindj palhde radiata ; natibus tumidis, fusco-violaceis. 

Mactra grandis. Gmel. n. Q 12. 

Chemn. Conch 6. t. a 3 . f. 228. 

Encycl. pi. 253 . f. 1. a. b. Bona. 

Habite. . . Ses rapports avec la snivante , dont elle est ccpen- 
dant tres-distincte , font presarner qu’elle vit dans l’Occan. 
atlantique et peut-^tre Europecn. Mon cabinet. 

n. Mactre lisor. Mactra stultorum . 

M. testa obato'-lrigona , Icevi , subdiaphand , pallide fulva 5 
radiis albidis obsoletis } facie interna albido - purpu- 
rascente. 

DJactra stultorum. Gmel. 11. 0 11. 

Lisor. Adans. Seneg. tab. 17. f. 16. Poli test. 1. t. 18. f. 10 — 12. 

Chemn. Couch. 6. t 23 . f. 22^. 225 . 

Encycl. pi 266. f. 2. a. b. 

(b) V ar. testa minor e , pallidiore ; natibus albidis. 

Habite la Mediterranee , POcean d’Europe ct l’atlantiqne. 
Mus* n. 0 Mon cabinet. Les individus parfaits ont les crochets 
violets , comme dans la m. Rostracee , mais leur cote anterieur 
no s’avance pas de la memo maniere. 

8. Mactre mouclietee. Mactra maculosa . 

71 /. testa ovato-trigond , spadiceo-rnfd , radiis maculisque 
cil!/is variegata j natibus vulva lunuldque subviolaceis . 

Mus. n.o 

Ilabite.... Elle est plus briliante, plus vivement colorec et 
moins txigone quo la precedcnte. Inteiienrcroent , elle a 
trois laches pourpiccs, duns la parlie iufericuie de ses valves. 
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Mactre paillee. Mactra straminea . 

1 ) 1 . testa ovato- trigond , tenui , Irevi , subirradiata j natibus 
obsolete rujis. 

Mon cabinet. Scliroet. einl. in Conch. 3 . t. 8. f. 

Habite. . . . Je soupgonne qu’elle n’est qu’une variete de la m. 

Lisor 5 mais elle est singuliere , presqu’unicolore et luisante. 

. Mactre australe. Mactra australis. 

1 ) 1 . testa trigond , solida , albd] strils transversis tenuibus , 
subfur catisj facie interna maculis violaceis nebulosis. 

Mas. n.° 

An mactra glabrata ? Gmel. n.o 7. Cheran. Conch. 6. t. 22. 
f. 216. 217. 

Habite les mers dc la N ouvelle Hollande, au port dn Roi Georges. 

Largeur, 3 g millimetres. 

. Mactre violette. Mactra violacea. 

■ 

&*• testa ovato-trigond , tenui , intus extusque violacea; 

natibus saturioribus ; vulva anoque albidis. 

Ilactra violacea, Gmcl. n.o 18. 

Chemn. Conch. 6. t. 22. f. 2i3. 21/p 
Encycl. pi. 25 ^. f. 1. a. b. 

Habite TOcean Indien , snr la cote de Tranquebar. Mus. n. Q 
Mon cabinet. Elle est tres-obscuremeut rayonnee. 

2 . Mactre fasciee. Mactra fasciata , 

Id testa trigond , Icevi , tenui , subdtap hand , alba \ zonisf}.* £x/24. 

distantibus violaceis 5 vulva striata . 

Gnalt. Conch, t. 71. fig. B. 

^//2 mactra corallina ? Gmel. n.o 9. 

(b) Var. testa radiis pallide fulvis ornatd. 

Habite.... probablement l’Ocean atlanliquc. Mon cabinet. 

Coquille a dont je ne connais pas de figure passable , loujours 
ornee de zones violettes, d’un blanc violet interieurement, 
ventrue , rare dans les collections. 

3. Mactre enflee. Mactra turgicla. 

J\l. testa ov.: to- trigond , lumidd, tenui, Icevi , alba, natibus 
rubescenlibus 5 vulva eleganlcr striata. 
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List. Conch, t. 263 . f. 99. ? 

Chemn. Conch. 6 . r. 21. f. 310. 212. 

Mactra Lurgida. Gruel, n.o 1*7, 

Encycl. pi. s 55 . f. 3 . a. b. 

Habite les mers de J’lude. Mas. n.o Ellc a ane tachc ronge- 
pourpree sous chaque crochet. 

1 4 * Mactre plicataire. Mactra plicqtaria. 

M . tesla alba , diaphana , transverse rugoso-plicatj j vulvd 
planiusculd $ ano depresso , oblongo . 

Chemn. Conch. 6. t. 20. f. 202 — 204. 

Encycl. pi. q 55 . f 2. a. b. 

Mactra plicataria. Gmel. n.° 2. 

Habite l'Ocean Indien. Mon cabinet* 

1 5 . Mactre rufescente. Mactra rufescens. # 

71 /. testa ovato-trigona , tumida , basi laevigata fulvo-rufes- 
cenle\ supernl striato- plicata. 

Mus. n.o 

Habite a la Nonvelle Hollande , dans la baie des chiens marins. 
La pointe des crochets est violeite. Largenr, 55 millimetres. 

16. Mactre tachetee. Mactra maculata . 

M testa obtuse. Lrigond f injlatd , tenui , albidd\ maculis 
spadiceo-rujis , ano impress 

Chemn. Conch. 6. tab. 21. f. 208. 209. 

Habite les mers de 1 ’Inde. Mon cabinet. 

17. Mactre subplissee. Mactra sub plicata. 

I\l. testa tr'gond , tenui , alba , lateribus baseos subplicatd j 
disco laevi $ cardinis dente laterall bdobo . 

Mus. n.° 

Ilabite.... Le corselet est circonscrit de chaque cdte par an 
angle fomme dans la M. plicataire \ neanmoins sa forme ct 
son aspect la distinguent. 

18. Mactre triangulaire. Mactra triangularis . 

JTL tesld triangularly solida , alba , transverse plicata j 
maculis spadiceis sparsis : superioribus msjoribus. 
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Encycl. pi. 253 . f. 3 . a. b. c. 

Habite. . . . Mus. a.° Mon cabinet. Cdcjnille tres-rare. 

19. Mactre lactee. Mactva laden . 

M. testa ovato- trigona , subturgida , tenui , ptllucidd , 
«/&« 5 fasciis lacteis ; striis transacts is Lenuisdmis . 
Politest. 1. tab. 18. f. i 3 . 14. 

.*4/1 mactra lacteal Gmel. n.° 10. 

Habite la Meditcrranee , au golfe de Tarente. Moh cabinet. 
Co<£iiiIle tres-blanchc. Largenr , 35 millimetres. 

ao. Mactre raccourcie. Mactra abbreviata. 

M- testa obtuse trigona , transversim abbreviata, alba ; art? 
vulvdque eleganter plicatis. 

Mas. n.o 

Habite les mers de la Nonvelle Hollande , an port Jackson. 
Largeur, 34 millimetres. 

a i. Mactre ovaline. Madra ovalina . 

M. testa ovala , tenui , peliacidd , superne fenuissinib striatd\ 
vulva angulo circumscripta $ natibus Icevissimis. 

Mon cabinet. 

Habite l’Ocean Indien ? Elle est blanchatre. Largenr, 

35 millimetres. 

a 2. Mactre blanche. Madra alba. 

M. testa obtuse trigona , turgidd , subpellucidd , alba ) striis 
transversis minimis 5 lineis longitudinalibus raris , ob * 
soletis . 

uin mactra lactea , etc. Chemn. Conch. 6 . t. 22. f. 320. 221. 
Encycl. pi. 254. f. 5 ? 

Habite. ... les mers de PInde. Mus* n.*> 

2 3 . Mactre solide. Madra solida . 

M. testa trigona , opuca , Iceviuscula, subantiquatd. 

Mactra solida . Lin. Syst. nat. p. 1 126. Gmel. n.® i 3 , 

(a) Testa unicolor , albido-cinerascens aut Jlavescens . 

List. Conch, t. 253 . f. 87. Pennant 2$ooI. brit j t. 5 i. f. 43 . A. 
Encycl. pi. 258 . f. 1. Chemn. Conch. 6. t. 23 . f. 2^0. 
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(b) Far- testd cingulis olivaceis fuscis ant cceruleis picta . 

Da costa test. brit. tab. i 5 . f. i. Knorr vergn. 6. t. 3 . f. 5. 

Chemn. Conch. 6. t. 23 . f. 229. 

Habitc l’Ocean d’Europe. Tres- commune dans Ja Manche. 
Mus. n.o Mon cabinet. J’en ai nne variete a zones elevees , 
pliciformes, de la Manche. 

24. Mactre marron. Mactra castanea. 

M. testa pcirvuld , trigond , opacd , subantiquatd , saturate 
castanea . 

Mas. n. 0 

Habile.... Elle fut envoyee de Lisbonne , et vient peut-etre 
du Bresil. On pourrait la regarder cornme une variete de la 
precedente j niais elle est proportionnellement moins eievee# 
Largear , 34 millimetres. 

25 . Macire rousse. Mactra rufa . 

M. testa ovato-trigond , turgidd , tenui , loevi, fulvo-ru r d ; 
radiis albidis ob sole Us 5 natibus subviolaceis. 

Mus. n. 0 

Ha bite. . .35 Elle est bombee et fort diffe'rente de la m. Lisoi*. 
Largeur , 4 ° a t\i millimetres. 

26. Mactre sale. Mactra squalida. . 

M. testa subtrigond , tumidd , incequilaterd , fiilvo - squd- 
lida 5 latere anlico macula fused lincto. 

Mas. n.o. 

Habitc. . . . Elle est d’ttn blanc jaunatre , obsenrement tachetee 
de fauve, sans ressembler a la m, tachetee. Largeur, 47 
millimetres. 

27. Mactre da Bresil. Mactra Brasiliana. 

testa ov at o - elliptic a t subtrjgond , alba , loeviusculd $ 
vulvd striis longiiuditialibus oblique divaricatis , epi- 
derme fused tectis. 

Mus. n.° 

Hahite a Rio Janeiro. Lalande fils. Largeur, 71 millimetres* 
Elle est presqu’&juilate'rale. 
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28. Mactre donacie. Mactra donacia. 

!\I. testa solidd , transverse striafd \ latere postico brevis - 
si mo , subfruncato 5 antico valde productiore . 

Mus. n.° 

Habite.... Elle est tres-differente de la lutraire soleno'ide i 
et presqu’aussi grande. Je n’en ai vu qn’une valye. 

29. Mnctre deprimee . .Mactra depressa. 

M. testa subovatd , tenui , pellucidd , Candida , convexd § 
disco Icevi depresso 5 lateribus striato-plicatulis. 

Chemn. Conch. 6. tab. 2/4. f. 234. 

Habite . . . . Ies raers de l’lnde. ? Mas. n.o Largear , 48 millim. 

3 0. Mactre lilacee. Mactra lilacea . 

]}]. Lestd ovato-trigond, solidd , albo-violacescenle ,superrie 
cleganter plicatd, in feme laevigata \ cingulis natib usque 
viola ceis. 

Mus. n.o 

Habite.... Elle vient de Lisbonne, petit-6tre rapportee du 
Bresil. Elle offre a linterieur, une grande tache fauve sous 
cliaqne crochet. Largear, 4 ^ millimetres. 

3 1. Mactre trigonelle. Mactra trigonella. 

M '. testa trigona , inaequilaterd , alba \ dentibus cardinalid\ 
bus obsoletis , subnullis. 

Encycl pi. 259. f. 2. a. b..c ? 

Habite a la baie des chiens marins. Mus. n.® 

32 . Mactre deltoide. Mactra deltoideS. 

1 \ 1 , testa ovato-trigond , incequilatera , albd\ latere postico 
breviore\ vulva anoque eleganter plicatis. 

Mas. n.° 

(b) Eadem lestd majore , fossilL de Grignon. 

(c) Eadem testd mul’o minore jfossili. do Bordeaux. 

Habite. . . La varidte b. fossile est large de 34 millimetres. 

33 . Mactre crassatelle. Mactra crassatella. 

M . testa trigona , solidd , umbonibus tumidd , transverse 
striata , subantiquata\ dentibus later alib as crassiusculis. 
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Maclra truncata. Montag. ex D. Leach. 

Habile l’Ocean brilannique. Mon cabinet. Comnmmquee par 
M. Leach. Couleur fauve , avec quelqnes zones rousses ou 
livides. 



CB.ASSATELLE. ( Crassatella. ) 

Coq. inequilaterale , suborbiculaire ou transverse , 
a valves closes. Deux dents cardinales subdivergentes et 
une fossette a cote. Ligament interieur , insere dans la 
fossette de chaque valve. Dents laterales nulles ou 
obsolettes. 

Testa incequilatera , sub orbicularis vel transfers a , 
clausa . 

Dentes cardinales subbini y cum fovea later ali ad - 
jectd : laterales nulli aut obsoleti . Ligamentum inter- 
num , foveold cardinali ins er turn. 

OBSERVATIONS. 

Les crassaeetles ont beaucoup de rapports avec les 
mactres et avec les lutraires : et en effet , dans chacun de 
ces trois genres , le ligament des valves est interieur et 
attache dans la fossette cardinale de chaque valve. Mais, 
dans les crassatelles, les valves reunies sont tout a fait closes , 
au moinssur les cotes, ce qui n’est pas ainsi dans les rhactres 
ni dans les lutraires. 

II n’y a que deux dents cardinales apparentes dans les 
crassatelles, parceque la fossette un peu large a fait avorter 
la troisi&me , ce qui fait que cette fossette se trouve a cote 
des dents cardinales. Dans certaines especes , le ligament, 
quoiqu’interieur , se montre un peu a l’exterieur , mais 
moins que dans les amphidesmes. 



SANS YERTEBKES. 



48 l 

Toutes les crassatelles sont des coquilles marines, regu- 
lidres , equivalves , inequilaterales , libres, ou qui n’adhe- 
rent point aux corps marins. La plupart des especes acquie- 
rent avec l’Age beaucoup d’epaisseur. 

ESPECES. 

Coquille non fossile . 

i. Crassatelle de King. Crassatella kingicola . 

C. testa, ovato-orbiculata , subgibba , albido-flavescente , 
obsolete radiatdj striis Iransversis exiguis 5 natibus 
p Heat is* 

Mns. n.° Annales , vol. 6. 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande, a l’ile King. Peron 
et Lesueur. Son epiderme est bran , manque a la base de la 
coq. Largeur, 7 5 millimetres. 

2 ; Crassatelle donacine. Crassatella donacina . 

C. testa ovato-trigona , valde incequilaterd , gibbd ; striis 
Iransversis exiguis ; natibus Icevibus . 

Mas. n.° Annales, vol. 6. p. 4 °S. 

(b) Eadem natibus plicato-rugosisi Mon cabinet. 

Habite les mers de la Nonvelle Hollande. Epiderme mince 
brnn - roussatre. Lc c6te posterieur pins court et arrondi* 
Tanas et le corselet enfonces. 

3. Crassatelle sillonnee. Crassatella sulcata . 

C. testa ovato-trigond, valde incequilaterd , gibbd, trans • 
versim sulcato - plicatd ; latere antico angulato produc- 
tion. 

Mas. n.o Annales , vol. G. p. /jo8. 

(b) Eadem testa minore fossili. 

Crassatelle sillonnee. Annales dix Mus. vol. 6 . p. 409. n.o 3. 

(c^ Var. testa magis depressd f elegantissimb plicatd . 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande, a la bale des chica 
marins. Elle est par-tout elegamment plissee et sillonnee 
transversalementj ses crochets n&mmoins sont presque lisses. 

TomeK. 3 1 
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Taille des precedentes. La coquille (b) se trouve aux envi- 
rons dc Beauvais. La variate (c) sc trouve a l’ilc nui 
Kanguroos. Voyez Chemn. Concli. vol. io. tab. 172. f. 1668- 
1689. C’est < 1 £ cette esptce que parait se rapprocher notre 
crassatelle renflee fossile. 

4. Crassatelle rostree. Crassatella rostrata . 

C* testa crass a , ovato-trigond 7 lcsvigatd , rostrata \ latere 
antico prodactiore subangulalo \ intus margine crenulato . 
Mus. n.° Annales vol. G, p. 4 0 ^ - cabinet. 

Habite 1 ’Ocean des Antilles, de l’Amerique meridionale. 
Epiderme bran ; test fauve ou jaunatre 2k Pextcrieur , fme- 
mentrayonne par des lignes verticales peu. apparentes. 

^ Crassatelle polie, Crassatella glab rata, 

rtf* Q t lestd trigond , solida ,superne anticeque sulcatd j natibus 

umbonibusquc glabralis • 

Mactra. Encycl. pi 257. f. 3 . 

Crassatella glabrata. Annales dn Mas. 6. p. 408. 
jin mactra glubrata ? Gmel. p. 3 a 58 . 

Habite. ... l’Ocean d’Afrique ? de l’lnde ? Mus. no Mon cab. 

6 . Crassatelle subrayonnee. Crassatella subradiata. 

C. testa trigond , subcequilaterd , transverse sulcatd , 
griseo-fulvd \ radiis albis interrupt is , obsolelis . , 

Cabinet de M. Valenciennes. 

Habite l’Ocean austral. Rapporte'e par M. Milbert , du voyage 
de Baudin. Petite coquille formaut prcsqu’une transition a 
Tespece snivante. Largeur, 1.6 a 17 millimetres. Le mactra 
striata , Chemn. Conch. 6. t. 22. f. 222, en offre un peu 
Taspect. 

7 . Crassatelle de Gutnee. Crassatella contraria. 

C. testa trigond , tumidd , a’bd aut fulvo-rubescenlc , ma- 
culis spadiceis varid ; antic'e slriis transversalibus , pos- 
lice longitudinalibus. 

Venus. Chemn Conch. G. p. 3 i 8 . t. 3 o. f. 3i7«3ig. 
Crassatella undulaia. Annales du Mas. 6. p. 4 ° 3 - Venus 
contraria . Gtucl. 

estd ahd t macalis rufisflexuosis pietd ; natibus liridis. 
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(b) Testa fulvo-rubescens ; maculis fuscis variis ; natibus 
rubris. 

Habile I’Ocean d’Afriqne, les cotes de Guine'e. Mon cabinet. 

Cette crassatelle obtostinaent trigone , renflc'e dans les dcus 
variete's , est cre'nele'e au bord interne des valves. Ses crochets 
sont colores. 

Crassatelle en coin. Crassatella cuneata. - 

C. testa soli dll , trausversd , hevi , subcuneatd j latere 
postico brevis simo subtruncaio. 

Mus. n.o 

Habile les mers de la Nonvelle Hollande , a Pile aur Kangnroos. 

Forme d’un donax; coulenr blaucbatre j largenr, 27 mill. 

Crassatelle erycine'e. Crassatella erycincea. 

C. testd trigond , lesvigata , fulvo-virescente , depresses* 
cula j nalibus decorticaiis. 

Mas. n. Q 

Habite les mers australes. Mon cabinet. Communique'e par 
M. Labillardiire. Largeur, iS k 20 millimetres. 

Crassatelle cyclade'e. Crassatella cycladea. 

C. tesld obtuse trigond, gibbd , tenui-, striis transversis 
exiguis j dentibus lateralibus lo ngiusc ulis. 

Mns. n.o 

Habite les mers australes. Voyage de Pe’ron. Taille et forme 
de la cyclade cornee. Couleur , gris rougeatre. 

Crassatelle strie'e. Crassatella striata . (r*o t* 

' rut* . /jrt* 

C. tesla trigond , compressd $ striis transversis , ctassis j 
sulciformibus $ umbonibus lasvigatis, 

Mactra striata . Gmel. p. 3267. 

Chemn. Conch. 6 . tab. 23# f. 222 —- 223 . 

Eucycl. pi. 254. f. 4. 

Habite.... Cabinet de M. Valenciennes. Mas. n.o Co q. blan- 
chairej largeur, millimetres. On la dit de la Nouvelle 
Hollande. 
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Coquille fossile. 

12. Crassatelle renflde. Crassatella tumicla , 

; C. tesla ovato-lrigona , estate gibba eras sis sima ; antico 
latere angulato\ natibus transverse sulcatis ; margine 
inliis denticulalo. 

Annalcs du Mus. vol 6 . p. 4o8. 

Chemn. Conch. 7 . tab. 69 . litt. a b. c. d. Venus ponderosa . 
Gmel 

Encycl. pi. a5y. f. 3. a. b. An mactra eyenus ? Gmel. 
Habile.... Fossile do Grignon. Mas. n.o Mon cabinet. Son 
analogue vivante paralt etre la crassatelle sillonnee , n.o 3 . 
Elleest stride et , dans certains individus , tout-a-fait sillon- 
nee traDsversalement. 

1 3 . Crassatelle sinude. Crassatella sinuata. 

C. testa oblique trigona , tumida , transverse sulcatd\ 
latere antico subangulato , sinuato . 

Mus. n*o 

Habite.... Fossile des environs de Bordeaux. 

4 . Crassatelle striatule. Crassatella striatula . 

C . tesla ovato-trigondj striis sulcisve transversis , crebris, 
tenuibus. 

Habile. . . . Fossile du cabinet de M. Valenciennes , tronve pres 
de St.-Brieux. 

1 5 . Crassatelle comprimee. Crassatella compressa. 

C . testa ovato-orbiculatd , planiusculi , antice angulatd \ 
sulcis transversis tenuibus , scalariformibus , ad nates 
eminentioribus. 

Cr . compressa. Annales du Mas. vol. 6 . p. 4 10 . 

Habite. .... Fossile de Grignon et de Courtagnon. Mon cabin. 
Mus. n.° Le bold interne des valves estfinement crenele. 

1 6. Crassatelle lamelieuse. Crassatella lamellosa. 

C- testa transversim oblongd , planiusculd , antice angu~ 
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lata 5 cingulis Iransversalihus erectis , rcmotis , lamelll- 
formibus . 

Crass, lamellosa. Annales da Mas. vol. 6. p. 4 io. 

Brander foss. h. tab. 7. f. 69 .pro 8g. Tellina sulcata . 

(b) Ktfr. testa turgidiore , transvtrsim breviore. 

Habite.... Fossile de Grignon. Mas. n,° Mon cabinet. File 
a aussi le bord interne des valves fincment crenelc . 

17. Crassatelle trigonee. Crass cilella trigonata. 

C. testa parvuld , orbiculato-trigond , transversim elegan- 
terque sulcatd $ nalibus Iceviusculis \ margine integer- 
rimo. 

Crassatella triangularis . Annales dti Mas. 6. p. 4 **' 

Habile. . . . Fossile de Grignon et de Magnitot. Mon cabinet* 

Etc. Ajoutezla cr. lisse et la cr. bossue des Annales, dontje 
n’ai pas d’exemplaires sous les yeux. 

*8. Crassatelle large. Crassatella latissima. 

C. testa elliplica , compressa , maxima . , transfer sim itice - 
qualiter sulcata j latere anlico subangulato ; margine 
inlegro. 

Cabinet de M. Faujas de St. -Fond. 

Habite.... Fossile de Saint-Iries, pres de Boulenne , depar- 
tement de Vaucluse. Elle est large, plate et d’une taille ex- 
traordinaire. Largeur , 1*2 millimetres. 



ERYCINE. (Erycina.) 

Coquille transverse, subinequilalerale , equivalve, rare- 
ment baillante. Deux dents cardinales inegales , diver-* 
gentes , ayant une fossette interposde. Deux dents late- 
rales oblongueS , comprimees, courtes, intrantes. Liga- 
ment inlerieur , fixe dans les fosseltes. 

Testa transversa > subincequilatera ^cequivalvis ^rarb 
hians. Dentes cardinales duo , incequales , divaricati * 
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cum foveola interpositd . Dentes laterales duo , 
oblongi ; compressi , breves , inserti . Ligamentum inter- 
num, in foveolis afjixum. 

O B SER VATIONS. 

Les erycines sont des coquilles en quelque sorte equivo- 
ques , dont le vrai caractere de la charniere est assez diffi- 
cile a juger. On y aperient deux dents inegales divergentes 
entre lesquelles est une fossette. Mais Tune de ces dents se 
reunissant avec la base de la dent laterale de ce cote j on la 
prend quelquefois pour une dent bifide , et Ton croit voir 
dans son lobe externe, Felement de la. dent pliee des mactres* 
!Neanmoins l’enfoncement qui, dans Fautre valve, corres- 
pond a ce lobe , suffit pour montrer Ferreur. Je ne citerai 
ici qu'une espece , parce que celles que j’ai indiquees dans 
les Annales du Museum , ne sont plus sous rues yeux. 

ESPECE. 

i. Erycine cardioi'de. E rye in a cardioides, 

E • testa ovato - orbiculari , parvula , decussatim striata : 
striis transfer sis re mot is , longitudinalibus creberrimis. 

Mas. n.o 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande, an port da Roi 
Georges. Trouvee sar le sable. Largear ,90010 millimetres. 

Etc. Poar les Erjcines fossiles, \oyezles Annalcs du Museum , 
vol. 6. p. 4 * 3 . 



ONGULINE. (Ungulina.) 

Coquille longitudinale ou transverse , arrondie supc- 
rieurement , presque equilaterale 5 a valves closes. Les 
crochets ecorches. 
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Une dent cardinale courte et subbifide , sur cliaque 
valve, et a cote une fossette oblongue, marginale, divisee 
en deux par un etranglement. Ligament inlerieur , s’in- 
serant dans les fossettes. 

Testa longitudinalis aut subtransversa „ superne 
rotundata y subcecjuilatera ,• valvis non hiantibus. Nates 
decorticati . 

Dens cardinalis in utrdque valva y brevis snbdi - 
visus , cum adjectd fovea oblongd , marginally medio 
angustato - divisd . Ligamentum internum foveis in- 
sert urn* 



OB SE RV ATIONS* 

Ce genre, e'tabli par Dan dirt , est remarquable par la 
fossette qui recoit le ligament. Elle est oblongue et corame 
divisee en deux fossettes , Tune au bout de Pautre. Quoique 
le ligament soit interieur , on Paper^oit au-dehors , a cause 
de la situation presque marginale des fossettes. Les o/igu - 
li?ies sont sillonnees au-deliors , et teintes de rouge eiv* 
dedans. 

ESPECES. 

1. Onguline allongee. Ungulina oblonga . 

U' testa fulvo- fused ,arcuatim rugosd , superne rotundata , 
longiludine lalitudinem superanle . 

Ungulina . Baud. Rose. Iiist. nat. des coq. 3 . p. r 6. pi. 20. 
f. 1. 2. 

Habite.... Patrie inconnue. Mon cabinet. Longueur , 27 miL 
coquille convexe, enflee , arrondie dans sa jeunesse , s’allon- 
geant avec Page. 

2. Onguline transverse. Ungulina transversa, 

U. testa rotundato-transversa , rugosd, fulvo- fused. 
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Mus. n.o 

Habile. . . . Cette onguline n’est peut-etre qa’ane variete tie la 
precedence. Elle est seulement un pen plus large que longue. 



SO LEM YE. (Solemya.) 

Coquille inequilaterale , equivalve , allongee transver- 
salement , obtuse aux extremites , a epiderme luisant , 
debordant. Crochets sans saillie, a peine distincts. Une 
dent cardinale sur chaque valve, dilatee , comprimee , 
tres-oblique , legerement concave en-dessus, recevant le 
ligament. Ligament en partie int^rieur et en partie 
externe. 

Testa incequilatera ; cequivalvis , transversim oblon- 
ga j extremitaiibus obtusa „ epiderme nitido marginem 
prominente. Nates non prominuli vix dislincii. Dens 
cardinalis in utraque valva dilatatus , compressus , 
perobliquus j superne subconcavus ligamentum ex - 
cipiens . Ligamentum partim internum , partlm ex- 
ternum. 

O BS E R VAT I O N S. 

Au premier aspect , les solemyes ressemblent a des mo- 
dioles, et neanmoins leurs caracteres les rapprochent des 
solens et plus encore des anatines. Ce sont des coquilles 
minces, transversalement oblongues , presque cylindriques 
ou cylindriques-de'primees , obtusesaux extremites, etmu- 
nies de rayons ecartes, divergens , qui partent des crochets 
<et vont se terminer au bord supcrieur des valves, ainsi 
qu'a leurs extremites laterales. Elies sont recouvertes d’un 
e piderme brun, tres-luisant , qui deborde la coquille en se 
dechirant, sur-tout vers son cote anterieur. Ces coquilles 
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ne sont point Millantes poslerieurement t mais elles le sont 
un peu a leur cote anterieur. Les deux dents, cardinales qui 
recoivent le ligament ont une callosite courante au-dessous 
de chacune d’elles ; mais ce ligament resserre entre la dent 
et le bord de cliaque valve , se montre en outre au dehors , 
enveloppant le bord de la valve. 

ESPECES. 

1. Solemye australe. Solemy a australis. 

5. testa oblonga, fused , nitida , radiata 5 valvis prop e nates 
emarginatis . 

Mus. n.° ]\Iya rn a rgi nipectinata. Peron. 

Habite les mers de la Nonvelle IJollande, au port du Roi Georges. 
Largeur , (\o a 5 o millimetres. 

2. Solemye mediterraneenne. Solemy a mediterranea . 

6. testa oblonga , fused , nitida , flavo*radiala 5 valyis ad 
nates indivisis. 

Poli , test. 2. p. 42. et vol. 1. tab. i 5 . f. 20 
Solen. Encycl. pi. 225 . f. 4 « 

Habite la Me'di terra nee , dans le sable. Cabinet de M. Valca* 
ciennes . 



A M P H I D E S M E. (Ampliidesma. ) 

Coquille transverse, inequilaterale , subovale ou arron- 
die , quelquefois un peu baillante sur les cotds. Charniere 
ayant une ou deux dents , et une fossette dtroite , pour le 
ligament inierieur. Ligament double : un externe court; 
un autre interne , fixe dans lesfossettes cardinales. 

Testa ineequilatera , transversa , subovalis vel roturi- 
data , interdum lateribus subhians. Cardo dente unico 



ANIMAUX 



490 

*vel dentibus duobus j cum foveola angustd ligamento 
interno idoncea. Ligamentum duplex : externum 
breve ; internum in foveolis cardinalibus affix urn. 

O BSERVATIONS, 

Les amphidesmes semblent , par leur reunion , former un ' 
groupe artificiel , et neanmoins ils se tiennent tous par 
ce rapport singulier, d’avoir deux ligamens j un exterieur 
qui maintient les values, et un autre interieur, Hxe dans les 
fossettes de la charniere. Quelqnes-uns offrent , outre les 
dents cardinales , des dents laierales plus ou moins saillantes. 
Depuis assez long-terns , j’avais etabli ce genre dans mes 
cours , sous le nom de donacille ( extrait du cours , etc. 
p. 107 parce que Tespece que je connus d’abord avait 
l’aspect d’un6 donace. 

Ces coquillages font une sorte de transition des mactra- 
cees aux conchiferes dimyaires a ligament exterieur. La 
plupart sont de petite taille. 

E S P E C E S. 

1. Amphidesme panache. Ampliidesma variegata . 

A. testa suborbiculatdy convexo-depressd , lenui , albido- 
purpurascente , maculis lituroeformibus spadiceis; natibus 
conti guis , radiatis . 

'Tellina. Encycl. pi. 291. f. 3 . 

(b) Art ejusd var, rnactra achatina. Chemn. Concli. XI. 
t. 200. f. 1957. 1958. 

Habite.... Mes cdtes d’Afriqne ? Mon cabinet ct celui de 
M. Regley : La co;piille de Chemnitz vient de l’lnde. Plis des 
tellincs. Largeur, millimetres. 

2. Ampliidesme donacille. Ampliidesma donacilla. 

A • testa ovalo-trigond , posterius breviore obtusd , albido 
fufao fuscoque variegata , subiradiala . 
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Mon cabinet. Mactra cornea. Poli, test. 2. tab. 19. f. 9- it 

Habite la M edi terra ne'e , dans le golfo de Tarente. Coquille 
petite , ties- variable dans scs couleurs. Largeur , 20 milhm. 

3 . Amphidesme lacte. Amphidesma laclea . 

A . tesla rotundato-elliptica , tenni , alba , riuidd ; latere 
antico subhiante ; striis trunsversis tenu’ssimis. 

Tellina laclea. Poli , lest. 1. tab. * 5 . f. : 8. 29. 

Habite la M edi tej ranee , dans le golfe de Tarenle. Mon cab. 

La coquille est rnoins orbiculaire qtie le tellina laclea de 
Linne Ses fosseltes plus courtcs, plus larges. 

4. Am phi d es me corne'. Amphidesma cornea . 

A . testa ovalo - trignnd , poslerius brevissinid , corneo • 
rufescente , immaculate. 

Mus. \\.° , 

Habite. . . . les mers dc l’lledc France? Largeur, 26 milliraetr. 

11 semble avoisiner les crassatellcs. 

5 . Amphidesme albelle. Amphidesma albella, 

A. testa elliptica , tenui, pelluculdj lcevigata\ dente car- 
dinal' fovedque minimis . 

Mas. n.° 

Habite.... lrs mers australes. Voyage dc Peroiu Blanc, 
luisant , transparent. Largeur, 20a 22 millimetres. 

6. Amphidesme lncinale. Amphidesma lucinalis. 

A . testa orbiculala , gibba , alba , pellucida y lcevi\fovcis 
cardinalibus angustis , perobliquis. £***. iietta. 

Tellina laclea. Lin. Gmcl. n.o 69. 

Gnalt. test. tab. 71. fig. D. 

Chemn. Conclr. 6. t. i 3 .f.i 25 . 

Lucina. Encycl. pi. 28S. f, 1. a. b. c. 

Habite l’Ocean d'Europc. Comraun dans la Manche. Mon cab . * f 

Amphidesme de Boys. Amphidesma Boy sii. 

A‘ tesla ovata % glabra , alba ; foveolis cardinalibus brevius- 
culis . 

JMaclra Boy sii. Maton , act. soc. linn. 8. p. 72. n.° 10. 

Wood , act. soc. linn. 6. t, 18. f. 9. 12. 
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Habite les c6tes d’Angleterre', eic. Largeur , 1 8 millimetres. 

8. Amphidesme exigu, Amphidesma tenuis . 

A* testa minima orbiculalo-trigond , subcequilalerd ; denti* 
bus lateralibus remolis. 

jyiactra tenuis. Maton , act. aoc.linn. 8. p. yi, n.° 8. 

A bra tenuis. Leach. 

Habile lesmers d’Angleterre. Communique par M. Leach . 

9. Ampliidesme sinue. Amphidesma Jlexuosa . 

A testa parvuld , subglobosa , tenerrimd j sinu ab umbone 
ad marginemdecurrente. 

Tellina Jlexuosa. Maton , act. soc. linn. 8. p. 56 . n. 0 16. 

Thjrasira Jlexuosa. Leach. 

Habite les mers d’Angleterre. Communique par M. Leach . 

10. Ampliidesme mince. Amphidesma prismatica. 

A. testa ovato-oblongd , submembranaced ,pelluctda \ den-, 
tibus cardinalibus subnullis • lateralibus remotiusculis. 

Ligula prismatica . Montag. test. brit. suppl. 23 . t. 26. f. 3 . 
Ex Leach. 

Abra prismatica. Leach. 

Habile les cotes d’Angleterre. Communique j tar M. Leach . 

1 1. Ampliidesme phaseoline. Amphidesma phaseolina. 

A. testa pvaldy subdepressa , tenui , alba\ latere antico, 
brevi , angulato , truncal o. 

Mon cabinet et celui de M. Ealenciennes . 

Habite a Cherbourg, dans la Manche. Coquille blanche, a 
fossettes cardinales, ctroites. Dents cardinales fories \ les 
laterales nulles. Largeur, 20 millimetres. 



12. Ampliidesme 
loides. 



corbulo'ide. Amphidesma corbu - 



A testa ovato-oblongd , incequivalvi , tenui ; latere antico 
longiore , angulato , truncato ; cpidcrme longitudinaliter 
striata. 

Mya IVorwegica. Chemu. Conch. 10. p. 345 . t. 170. f. 1647. 
1648. 
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Hahite la mer da nord, et dans la Manche. Mon cabinet et 
cclni de M. Begley. 

1 3 . Ampliidesme glabrelle. Amphidesmci glabrella. 

A, testa subovali , alba , subpellucidd j striis transversis 
exiguis j latere antico breviore , oblique trancato. 

Mas. n.o 

Habite les mers delaNouvelle Hollande,a 1’ile aux Kangaroos. 
Largeur , 24 millimetres. 

1 4 - Ampliidesme pourpre. Amphidesmci purpuras - 
cens, 

♦ 

A . testa ovali , tenui 3 obsolete transverslm striata , par- 
vula , albido -purpuras cent e . 

Habite les cotes de France, pres de Cherbourg. Cabinet de 
M. de France. 

1 5 . Ampliidesme nucleole. Amphidesma nucleola. 

A. testa minima , ro’undatd , ineequilaterd , convexa , 
albida\ lateribus puniceis. 

Habite les cOtes de France , aux environs de Cherbourg, 
Cabinet de M. de France. Largeur, 5 ou 6 millimetres. 

1 6. Ampli*'»esme physoide. Amphidesma physoides. 

A . orbiculato-globosd , hyalina, vesiculari . 

Mus* n.o 

Habite au port du roi Georges. Peron. Taille d’un pois 
ordinaire. 



LES COR BULGES. 

Coquille ineqiiivcilve. Ligament interieur . 

L’inegalite des valves n’est point uniquement le propre 
des coquilles irregnlieres : elle se rencontre aussi dans 
ceriaines coquilles veritablement regidieres; e’est-a-dire a 
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clont tousles individus d’une espece se ressemblent entie- 
rement, aux differences pres desages. On en trouve effec- 
tivement des preuves dans qnelques bucardes et autres > 
qui sont n^anmoins des coquilies regulieves, et c’est aussi 
le cas des corbulees qui, comme coquilies regulieres 7 
ne doivent point faire parlie de la famille des camacees. 

Ainsi, les corbulees sont des coquilies regulieres y 
inequivalves , inequilaterales et transverses. Elies avoisi- 
nent evidemment les maclracees, et tiennent aux crassa- 
telles et aux eryeines par leurs rapports; mais comme 
coquilies inequivalves , elies s’en distinguent et constituent 
une petite famille a part. 

Les corbulees sont des coquilies marines , en general 
de petite laille ou de taille mediocre. Elies ne sont point 
sensiblement baillantes sur les cotes , et l’un de leurs 
crochets est toujours plus protuberant que l’aulre. Je ne 
rapporte a eette petite famille que deux genres; savoir : 
celui des corbules et celui des pandores. 



CORBULE. (Corbula.) 

Coquille r^guliere , inequivalve, inequilaterale , point 
ou presque point baillante. Une dent cardinale sur 
chaque valve , eonique, courbee , ascendante et, a cote , 
une fossette. Point de dents laterales. Ligament interieur^ 
fixe dans les fossettes. 

Testa regularise incequivalvis „ ineequilatera , sub - 
clausa. Dens cardinalis in utrdque vulva , conic us > 
curvus , ascendens , cum fovea later ali adjeetd . 
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Dentes laterales nulli. Ligamentum internum in fovcis 
insertum. 



OBSERVATIONS. 

Bruguibre ne connaissait point les corbules , en formant 
son tableau des genres des coquilles ; mais quoiqu’il n’en ait 
pas donne les caracteres , il les reconnut et leur assigna un 
nom generique , lorsqu’il fit dessiner les bivalves. Ces 
coquilles avoisinent Tonguline et les crassatelles par leurs 
rapports; mais elles s'en distinguent eminemment par fine- 
galite de leurs valves, et par cette dent cardinale forte et 
relevee qui les caracterise. On en connait deja un assez 
grand nombre d’especes. Leur taille est mediocre ou petite. 

ESPECES. 

1. Corbule australe. Corbula australis . 

C . testd ovata, valde incequilalera , lateribus subhiante ; 
striis transfer sis undatis ; latere antico longiore , an - 
gulalo 

Mus. n.o 

(b) Var . testa minor e , anterius magis depressd. Mus. n, 0 

Habitc les mers de la Nouvelle Hollandc , au port du Eoi 
Georges , etailleurs. Elle semble se rapprocher de la uenus 
monstrosa , que Bruguiere a rangee parmi ses corbules 
( Encycl. pi. ?>3o. f. 2 . a. b. c. ); mais la ndtrc est differente. 
Coquille blanchatre , a cote posterieur tres-court. Largeur, 
35 millimetres. 

2. Corbule sillonnee. Corbula sulcata, 

C. testd subcordatd , transversim sulcata, obsolete radiata \ 
natibus gibbis purpurascentibus. 

Corbula. Encycl. pi. 23o. f. 1 . a. b. c. 

Corbula sulcata. Syst. des anim. sans vert. p. i3y. 

Halite. . • . l’Ocean indien? Moa cabinet. Largear, ao k 22 m- 
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3. • CorJjnle dent-rouge. Corbula erythrodon. 

C . testd ovatd , transversim sulcata $ latere antico produc- 
tion subacuto, margine interne purpuras cente, 

Mas. n.o Une valve. 

Habite On la dit des mers de la Chine et da Japon; 

Largeur , 3 o millimetres. 

4* Corbule ovaline. Corbula ovalina. 

C. testd ovatd ,parvula, transverse sulcata 9 rubro radiata\ 
latere antico subacuto . 

Mus. n.o 

Habite les mers de la NouvelleHollande. Largeur, 8 oa 9 milli- 
metres. 

5. Corbule de Ta*iti. Corbula taitensis. 

C. testdov to-trapeziformi, biangulald , radia d\ sulcts 
transfer sis scalariformibus : inters titiis longitudinaliter 
striatis. 

Mas. n.o % 

Habite a Tile de Ta’iti. M. Patersoon. Largeur , 12 ou i 3 milh 

6, Corbule noyau. Corbula nucleus . 

C> testd globoso- trigond , transversim striata , subanli - 
quatd ; umbone altero gibbosiore. 

Mya incequivalvis. Montag. test. brit. p. 38 . 

Maton, act. societ. Jinn. vol. 8. p. fa. tab. 1. f. 6. 

Habite l Ocean brita unique. Mon cabinet. Communiquee par 
M. Leach. 

■y. Corbule enfoncee. Corbula impressa. 

C. testd ovato~trigond , turgidd , transversim sulcata \pube 
plana j ano profunde impresso. 

Mus. 11.0 

Habite.... Petite coquille d'nu gris rougeatre ou pourpre. 
Largeur, 12 millimetres. 

8. Corbule porcine. Corbula porcina . 

Q. testa transversim oblonga , albidd , Iceviusculd] latere 
postico rotundato ; antico angulato , subrostrato , trun* 
cato • 
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Corbula. Encycl. pi. 23 o. f. 3 . a. b. c. 

Habile. . . On la dit ties mers australes. Mas. n.o Mon cabinet. 
Parsa forme, elle tient de Famphidesme corbuloide. 

9. Corbule graine. Corbula semen . 

C. testa perparvd , ovato - trigona , tenui , pellucida , 
Iceviuscula. 

Mas. n.o 

Habile les mers ausirales, au port dn Roi Georges. Largeur , 
5 a 8 mill’metres 

Especes fossiles . 

10. Corbule gauloise. Corbula gallica. 

C. testa ovatO'transversa ; valva majore turgidd , ad nates 
tenuissime striata : wnbone loeviusculo. 

Corbula gallica. Mus. Annales, vol. 8 . p. 466. 

Encycl. tab. 23 o. f. 5 . a. b. c ? 

Habile. . . . Fossile de Grignon. Mas. n.o Commane. Je n’ai vn 
rju’une valve. 

\ 1 . Corbule petites-cotes. Corbula costulata . 

C. testa ovato-trigona] valva minor e , costellis longitudi- 
nalibus radiatd : nate Icevi. 

Mas. n.o 

Habite. . . . Fossile de Grignon. J’avais pris la valve de celle-ci, 
comme etant la superieore de l’espece precedent. 

12. Corbule ridee. Corbula rugosa . 

C. testa trigona , ventricosd f subgibbd ; sulcis transfer sis 
grossiusculis \ latere antico angulato , subacuto. 

Corbula rugosa. Mus. Annales , vol. 8. p. 467. n.° 2. 

(b) Var . teslce splcis scalariformibus Mas. 11. 0 

(c) Var. testa sublcevigata • Mus. n. Q Mon cabinet. 

Habite .... Fossile de Grignon. La variete b. se tronye am 

environs de Bordeaux et en Italic. La variete c. est de 
Grignon. 

1 3 . Corbule striee. Corbula striata. 

C. testa ouato-transuersa , subrostratd ; striis transversis 
tenuibus elegantissimis . 

Tome V. 3 a 
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Corbula striata Mus. Annales, vol. 8. p. 467. n.° 3 . 
Ilabite..... Fossile de Grignon et de Coartagnon. Mon 
cabinet. 

Etc. Voyez dans le vol. 3 . des Annales dn Museum, p. 468 , 
469 , d’autres espcces que je n’ai point sous les yeux. 



PANDORE. ( Pandora. ) 

Coquille reguliere ? inequivalve , inequilaterale , trans- 
versalement oblongue , a valve super ieure applalie , et 
Pinferienre convexe. 

Deux dents cardinales oblongues , divergentes et ine- 
gales a la valve superieure ; deux fossettes oblongues a 
r autre valve. Ligament interieur. 

Testa regularis , incequivalvis , ineequilatera „ trans - 
versim oblonga ; vulva superior e planulatd ; inferior e 
convex a. 

Dentes cardinales duo oblongi 3 divaricati , ince - 
quales , in valvd superiore ; foveolce duce oblongce ad 
valvam alteram . Ligamentum internum. 

OBSERVATIONS. 

Par leur charniere, les pandores semblent se rapproclier 
des placunes; mais elles ont deux impressions musculaires 
et , quoiquinequivalves coimne les camacees , leur coquille 
reguliere et libre les en eloigne et les rapproche des 
corbules. 

ESPECES. 

1. Pandore rostree. Pandora rostrata. 

P. testa latere antico longiore , attenuate >, rostrato , June 
in ulrdque valvd angulato . 
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Tcllina. incequivalvis. Lin.syst. nat. p. ui8. Gmel. n.o 23 . 

Poli test. i. tab. 1 5 . f. 5 et 9. 

Clicmn. Conch. 6. tab. XI. f. 106. a. b. c. 

Pandora.' Encycl. pi. 25 o. f. i. a.b. c. Pand. margaritacea 
syst. desanim. sans vert. p. 187. 

Habite la Medilerranee et dans la Mane he , sur nos cotes. Mon 
cabinet. 

2. Pandore obtuse. Pandora obtasa. 

P. testa latere anlico versus exlremilalem dilalato , obtu- 
sissimo , hinc obsolete angulato. 

Pandora obtusa . Leach. 

Habite.... POcean britannique? Mon cabinet. Communi- 
quee par M. Leach. Especc plas petite et tres-distincte de la 
precedents. 



LES LITHOPHA GES. 

Coquilles ter ebr antes , sans pieces accessoires , sans 
fourreau particulier , et plas ou moins bdillantes a 
leur cote anterieur . Le ligament des valves est 
exterieur . 

Les animaux de ces coquilles savent percer les rochers 
calcaires, sy etablissent a demeure et y vivent habituel- 
lement. Ils s'y enfoncent de maniere que leur extrdinite 
anterieure , placee vers l’entree du trou qui les contient, 
est toujours a portee de recevoir l’eau dont ils ont 
besoin. 

Ces coquillages bivalves restent ainsi cachds , toute 
leur vie, dans des trousassez profonds qu’ils se sont creuses 
dans les rochers. On ne connait pas encore les particu- 
larity de l’organisation de ces animaux; mais leurs ha* 
bitudes chant analogues a celles de la plupart des pliola- 
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daires, ils nous avaient d’abord pam devoir s’en rappro- 
cher au moins sous ce rapport : depuis , nous les en avons 
ecartes. 

Cependant nous n’entendons pas rassembler ici toutes 
les coquilles bivalves terebranies ou qui percent les 
pierres ; car nous ferions en cela un assemblage evi- 
demment disparate. Nous connaissons effectivement des 
coquilles pareillement terebranies , qu’on ne peut ecarter 
les unes des venus, les autres des modioles, les autres des 
lutraires , les autres enfin des cardites, et ce nest point de 
eelles-la dont il est maintenant question. 

Parmi les conchiferes terebrans, nos lithophages 
sont des coquilles plus oil moins baillantes anterieure- 
ment ; a c 6 te posteiieur court , arrondi ou obtus; a liga- 
ment des valves tonjours exterieur ; qui vivent habituelle- 
ment dans les pierres ; et dont , quant a present , nous ne 
connaissons point de famille partienliere a laqnelle il 
soil plus convenable de les rapproclier. Nous citerons 
nean moins parmi elles quelques especes dont les habi- 
tudes ne nous sont pas connues. 

M. Flcuriau de Bellevue nous a fait connaltre la 
plu part 3 e ces coquillages , en a traite dans le Journal de 
physique de Fan 10, et dans le Bulletin des Sciences, 
n.o 62 . Il pense que les coquilles terebrantes ne percent 
point les pierres a Faide d’un frottement de la coquillc 
contre la pierre; mais au moyen d’une liqueur amollis- 
sante ou dissolvante que Fanimal repand peu a peu. 

Par la reduction que nous executons parmi nos lit/10 - 
phages , leurs genres se bornent aux troi^ qui suivent. 
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S A XI CAVE. (Saxicava.) 

Coquille bivalve , transverse, inequilaterale ,, baillante 
anterieurement et an bord superieur. Cliarniere presque 
sans dents. Ligament exterieur. 

Testa bivalvis , transversa , inoequilatera , antice 
marginique superiors Ilians. Cardo subedentulus. Liga - 
mentum externum. 



O B S E R VAT ION S. 

Les scixicaves , que M. Fleuriau de Bellevue nous a 
d’abord fait connaitre , sont des lithophages remarquables 
par leur cliarniere ; en ce qu’elle est tantot depourvue de 
dents cardinales, et que tantot elle offre deux tuberosites 
ecartees , relevees , obsoletes , a peine denliformes. Ces 
coquilles sont transverses, a cote posterieur court et obtus; 
a cote anterieur plus allonge , moins renfle , souvent tron- 
que. Elies percent les rochers. Taille petite ou mediocre. 

E S P E C E S. 

1. Saxicave ridee. Saxicava rugosa. 

Jldt) nr • yjc V- 

S . testa rudi , ovata , ulrdque extremilate obtusd , trans- 
verse striata . 

Mytilus rugosus Lin. syst. nat. p. n56. 

Pennant. Zool. brit* 4' pi* 63. f. 72 . 

Habite l’Ocean du nord , les mers britanniques. Communi- 
quee par M. Leach . 

2. Saxicave gallicane. Saxicava gallicana. 

S. testa ovato-oblonga , transverse striata j latere antice 
productiore compresso truncato . 

Mon cabinet. 
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Habile la Manche , sor les cotes de France , a St.-Valerie et k 
la Rochelle. M. Flenriaa de Belle-Vue. Elle est moins grande 
et moins renflee que la precedente. 

3. Saxicave pholadjne. Saxicava pholadis . 

& testa oblonga , rudi , transversim rugosd j postice obtif 
store . 

1 Mjrtilus pholadis. Lin. Mant. Gmel. p. 335^. 

Mull. Zool. dan. 3. tab. 87. f. r — 3. 

DTya byssifera. O. Fabr. faun, groenl. p. 4°8. n.° 409* 

Byssomie. Cuv. regn. anim. 2. p. 49°* 

Habite la mer da nord , dans les fentes des rochers et percant 
les pierres. 

4. Saxicave australe. Saxicava australis . 

&• testa ovata , turgida , transversim striata] latere anlico 
costa obliqua subangulato . 

Mas* n.° Mactra crassa . Peron. 

Habite a Pile des Kanguroos. Peron . 

Etc. Le mytilus rugosus de Schroeter. einl. in Conch. 3. 
p. 429 t. 9. f. 14. parait etre de ce genre. 

5. Saxicave veneriforme. Saxicava veneriformis . 

S . testd transversim oblonga ; striis transfer sis varits . 

Mas. n.° 

Habite. . . . Elle est heauconp plus grande que les autres. 



PETRICOLE. ( Petricola. ) 

Coquille bivalve , subtrigone , transverse f inequilate- 
rale ; a cold posterienr arrondi ; Finterieur attenue , un 
peu baillant. Charniere ayant deux dents sur cbaque 
valve on sur line seule. 

Testa hivalvis , sublrigona , tr arts vers a , inazquila- 
teralis ; latere postico rotiindato ; antico attenuato , 
paulhm hi ante. Cardo dentibus duobus in utrdque 
vulva , vel iti unicd . 
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OBSERVATIONS. 

Je reunis ici mes genres petricole et rupellaire. Le carac- 
tere du premier etait d’offrir deux dents sur une valve et une 
seule sur l’aulre ; celui du second, de presenter deux dents 
sur chaque valve. Mais ayant trouve quelque variation a cet 
egard , et la forme de la c'oquille e'tant a pen pres la meme 
de part et d’autre , il y a de lavantage a les reunir. 

Les petricoles dont il s’agit maintenant sont terebrantes, 
du moins celles dont l’habitation est connue, et constituent 
un genre assez nombreuxen especes. Il me serait assez diffi- 
cile de leurassigner ailleurs une place plus convenable. 

ESPECES. 

i. Petricole lamelleuse. Petricola lamellosa . 

P. testa ovalo - trigona , obliqud } lamellis transversis , 
veflexo-erectis \ interstitiis lenuissime striatis. 

An donax irus ?,Lin. sysi. nat. p. 1 128. An venus rupestris ? 
Brocch. Conch. 2. t. 14. f. 1. 

Habile la Mediterranee. Mon cabinet. Rapportee d’ltalie, dans 
l'elat fossile , par M Faujas. ElJe est plus grande que Virus. 
Largeur, 24 millimetres. Deux dents sur une valve, et une 
seule sur l’autre. J'ai une autre coquille que je rapporte 
a Virus . 

a. Petricole ochrolenqne. Petricola ochroleuca. 

P • testa tenui , ovato - trgona , albo - lutescente ; striis 
transversis remotiusculis j ad inter stitia striis exilioribus 
verticalibus. 

Mon cabinet. 

Habite.... Envoyee de Bordeaux. Largeur, 26 millimetres. 
Deux dents sur une valve , et une en cceur sur l’autre. 

3. Petricole demi-lamelleuse. Petricola semi-lamellata. 

P. tesld tenui , alba , trigona ; sulcis transversis remo- 
tiusculis : superioribus lamcllosis j interstitiis longiludi- 
naliter striatis. 
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Mon cabinet: 

Habite anx environs de la Rochelle, dans les pierres , d’oa je 
l’ai retiree. Elle est petite, demi-transparente. Deux dents 
sur une valve et unc sur Tautre. 

4- Petricole lncinale. Petricola lucinalis . 

P. testa suborbiculari , injlata , mar gin e superiore subde* 
pressd\ striis transversis arcuatis , aliisque longitudi- 
nalibus intcrpositis varik inflexis. 

Mas. n.° 

Habile a la Nouvelle Hollande, an port da Roi Georges. 
Pdron. Deux dents sur une valve et une sur l’autre. Largeor 
de l’ongle. 

5. Petricole striee. Petricola striata . 

P . testa ovalo -trigona , sulcis longitudinalibus creberrimis 
striata \ striis transuersis raris ; latere ant ico compressor 

Mon cabinet. 

Habite pres de la Rochelle, dans les pierres. Fleuriau de 
Belle Vue* Deux dents sur une valve et une dent bifide 
sur l’autre. 

6. Petricole eoslellee. Petricola costellata. 

P. testa injlata , trigona ; costellis longitudinalibus , cre- 
bris , undatis , subaculis. 

Mon cabinet. 

Habite pres la Rochelle , dans les pierres. Fleuriau de Belle 
Vue. Une dent large et deux petites sur une valve; une 
seule sur l’aulre. 

Petricole roccellaire. Petricola roccellaria . 

P . tesla ovalo - trigona , sulcis longitudinalibus radiatim 
rugosd ; striis transversis raris. 

Mon cabinet. 

Habite pres de la Rochelle , dans les pierres. Fleuriau de 
Belle Vue . Deux dents sur une valve ; une dent obsolete sur 
l’antre. 

Petricole menue. Petricola exilis. 

P. tesla minima , subellfp tied] striis transversis remotis y 
longitudinalibus , ere iris , tenuissimis. 

Mon cabinet. 
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Habite Fossile des environs de Pont-Levois, ahoitlicucs 

de Blois. Tristan . 

9. Petricole ruperelle. Petricola ruperella . 

P. testa ovato-trigond) latere postico injlato , Iccyi'. antico 
longitudinaliter rugoso . 

Rnperelie striec. Flenriau de Belle-Vnc. 

(b) Van undique sulcis longitudinalibus rugosa. 

Habite anx environs de la Rochelle, dans les rocliers ralcaires. 
Deux dents sur chaque valve, dont nnc an raoins cstbifide. 
La variety (b) vient des environs de Bayonne. 

10. Petricole chamoide. Petricola chamoides. 

P. testa ovald , injlatd , crassd \ rugis longitudinalibus 
prope mar ginem super urn lamelloso-crispis 3 latere antico 
latiore . 

Mon cabinet. 

Habite Fossile d’ltalie , communique par M Faujas . 

Deux dents sur chaque valve. Largeur , 3 o millimetres. 

11. Petricole pholadi for me. Petricola pholadiformis. 

P . testa transversim elongatd\ latere postico brevissimo , 

sulcis longitudinalibus lamelloso-dentatis utrinque ra- 
diato ; antico subglabro. 

Mon cabinet. 

Habite Coqnille tres-rare, non fossile, provenant da 

cabinet de Madame de Baudeville , ct ayant , a Pexte'rieur , 
l’aspect d'une pholade. Deux dents cardiuales a chaque 
valve. Cdte antericur un peu baillant. Largeur , 46 millim. 

i a. Petricole fabagelle. Petricola fab amelia. 

P. testa ovale, striis longitudinalibus exilib us transfer sis - 
que aliquot decussata. 

Mas. n.° m 

Habile a la Nouvelie Hollande , dans des madrepores. 

1 3 . Petricole languetle. Petricola lingua tula. 

P. testa parvd , transversim oblonga \ latere postico bre- 
vissimo', antico elongato sublruncato. 

Musn.° Mya soleroides. Peron. 

Habite & la Nonvclle Hollande , port du Roi Georges. 

Ete. Voyez venus lithophaga . Grnel. n. 0 lijS. et Brocch, 
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Conch. 2 . t. 1 3. f. 1 5, Voyez aussi venus lapicida. Gmel. 
n.° i43. Chemn. Conch. 10 . t. 172 . f. i665.-*666r 



VENERUPE. (Venerupis.) 

Coqnille transverse , inequilaterale , a cote posterieur 
fort court, l’anterieur un peu baillant. 

Charniere ayant deux dents sur la valve droite , trois 
sur la valve gauche , quelquefois trois sur chaque valve : 
ces dents etant petites, rapprochees, paralleles et peu on 
point divergentes. Ligament exterieur. 

Testa transversa , in cequilatera lis ; latere postico 
brevissimo ; antico subhiante. Cardo dentibus duobus 
in vulva dextrd , tribus in sinistra inter diim tribus in 
utrdque : omnibus parvis > approximate , parallelis , 
vix divaricatis, Ligamentum externum . 

o bs ervations. 

Les venerupes , ou venus de roches , semblent effective- 
ment avoir une charniere analogue a celle des venus, et 
cependant leurs dents cardinales., un peu differeminent 
disposees , suffisent pour faire reconnaitre leur genre. Ce 
sont des coquilles litlmpliages ou perforantes , tres-inequi- 
laterales, et qui ne sont distinguees de nos petricoles que 
parce qu’elles ont trois dents cardinales, au moins sur une 
valve. 

ESPEC £S. 

1. Venerupe perforante. J r enerupis perforans. 

V. testa ov ato-rhombed , Iransversim striata j latere antico 
productiorc lamelloso > subtruncalo. 
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Venus perforans . Montag. test. brit. p. 127. t 3 . f. 6. 

Mat. act. soc. linn. 8. p 89. 

(b) Eadem minor et angustior ; lamelhs substriatis. 

Habile sur les cotes d'Angleterre, dans les pierres. Mon cabinet. 
Coramoniqnee par M. Leach. Largeur , 38 millimetres. La 
variete b. se trouve sur les coles de France* M. Fleuriau de 
Belle-Vue. 

2 . Venerupe noyau. Venerupis nucleus . 

V. testa ovata , extremitatibus obtusd , ad umbones l&vi- 
gala ; striis transfer sis j latere anlico lamelloso • 

Mon cabinet. 

Habite dans les pierres , aux environs de la Rochelle. M. Fleu- 
riau de Belle- Vue, Trois dents sur une valve et deux sur 
l’autre. Largeur , 12 millimetres. 

3. Venerupe lainelleuse. Venerupis irus . 

V . testa ovali , antice longiore , latiore , subangulato , 
lamellis transferal's cincta ; inter stiliis longitudinaliter 
striatis. 

Donax irus. Lin. syst. nat. p. 1128. Gmel. n.o 11. 

Gualt test. t. 95. fig. A. 

Chemn. Conch. G. t. 26. f. 268 — 270. 

Poli , test. 2. t. 19. {. n 5 . 26. Encycl. pi. 262. f. l\. 

(b) Eadem minor, fucis adheerens. 

Habite la Meditcrranee ct s’enfonce dans les pierres. Mon 
cabinet. 

4. Venerupe etrangere. Venerupis exotica, 

V. testa ovali - oblonga , extremitatibus- obtusd , lamellis 
transversis cincld ] interstitiis transversim striatis , loca - 
liter sub decus satis. 

Mus. n.o 

Habite.... Elle est da Voyage de Peron. Largeur, 17 mill. 

5. Venerupe distante. Venerupis distans. 

V. testa ovato-rhombed , alba , fulvo-maculata \ striis Ion - 
giludinalibus tenuibus j lamellis transfer sis raris dis- 
lantibus. 

Mus. n.o 

Habite les mers austiales , aux lies St. -Pierre et St. -Francois. 
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Peron. Cette espece et lcs precedcntes ont des rapports avec 
Virus. 

6. Venerupe crenelee. J^enerupis crenata. 

P. tesla ovata , longitudinaliter transversimque sulcata , 
iniiis violacea \ sulcis superioribus lamellosis crenatis. 
Mils. ! 3 .° 

Habite les naers de la Nouvelle Hollande. Voyage de Peron. 
Largeur , 4° millimetres. 

7 . Venerupe eardito'ide. y encrupis carditoidcs. 

V. tesla ov’ato - oblonga , extremitalibus obtusa , alba , /«- 
mellis transversis cincta\ interstitiis longitudinaliter 
^ co stalls. 

Mon cabinet. 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande. Peron . Largeur , 
32 millimetres. 



LES NYMPH A GEEs! 

Deux dents cardinales au plus sur la me me valve. 
Coquille souvent an peu baillante aux extremites 
laterales. Ligament ex ter ieur ; nymphes } en general, 
saillanles au dehors . 

Sous la coupe des nymphacees , je rassemble diffe- 
rens coquillages qui furent en quelqne sorte vacillans , 
pour les naturalistes , entre les solens et lestellines , dont 
effectivement plusieurs d’entr’eux furent rapports , les 
tins aux solens, et les aulres^au genre des tellines , et 
cependant dont aucun n’appartient reellement ni au 
premier , ni au second de ces genres. 

Les nymphacees avoisinent plus les conques par leurs 
rapports, que les solenacees. L'animai de ces coquillages 
a le pied petit , souvent comprim^, et non ccnforine ni 
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disposd comme dans les solenacees et les myaires. Si la 
coquille est Millante aux extrerniies laterales, c’est en 
general do pen de cliosd. Les dents cardinales sont rare- 
ment divergentes , et on n’en voit jamais trois sur la 
m6me valve. Ces coqnillages sont littoraax. 

Toutes les nymphacees s’avoisinent par leurs rapports, 
et les differens genres etablis parmi elles ne paraissent , 
dans leurs caracteres dlstinctifs , que les resultats de 
changemens successifs et presquinsensibles , snrvenus 
parmi ces coquillages. Je les partage en deux coupes 
de la maniere suivante. 

( i ) Nymphacees solenaires. 

Sangninolaire. 

Psammobie. 

Psammot^e. 

(i) Nymphacees tellinaires. 

( a ) Des dents laterales : nnc on. denx. 

Telline. 

Tellinide. 

Corbeille. 

Lucine. 

Donace. 

( b) Point de dents laterales. 

Capse. 

Crassine. 



SANGUINOLAIRE. (Sangumolaria. ) 

Coquille transverse, subelliptique , un peu baillante 
aux extr&nites laterales ; a bord superieur arqud , non 
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parallele a l’inferieur; charniere offrant sur cliaque valve 
deux denis rapprochees. 

Testa transversa ; subelliptica , ad latera paulisper 
Ilians ; margine supero arcuato y inferiorinon parallelo. 
Cardo dentibus duobus approximate in utraque 
valvd. 

OBSERVATIONS. 

Quoique les coquilles dont il s’agit ici paraissent tenir de 
tres-pres aux solens , dont meme on ne les a point distin- 
guees , elles n’en ont plus la forme generate , et commen- 
ced a s’en eloigner. Elies n’offrent plus eftectivement cette 
forme transversalement allongee , ayant le bord superieur 
parallele a finferieur, comrae dans la plupart des solens. 
Elles ne sont plus que mediocrement baillantes aux extre- 
mites laterales, et il est probable que l’animal de ces coquilles 
n’a plus ce pied cylindrique, tout a fait posterieur des 
solens 5 que les deux lobes de soil manteau ne sont plus qu'en 
partie fermes ou reunis par devant, peut-etre meme ne le 
sont point du tout. 

ESPECES. 

i. Sanguinolaire soleil - couchanl. Sanguinolaria oc - 

<rf v* • *'2 fa cidens . 

Adi] ■ )C%V, 

S' testa subelliptica , transversim striata , albo rubelloque 
radiatdet maculatd\ nymphis prominentibus. 

Soloccidens. Chemn. Coach. 6 . p.74. t- 7. f.61. 

Soleti occidens. Gmel. a. 021. Encycl.pl. 226. f. 2. a. b. 

Habite... Mus. n.° Mon cabinet. Grande et belle coqnille 
„ . tres-rare. Elle est un pen renflee ou ventrae, a crochets 

legereracnt protuberans, Elle a pres d’un decimetre de 
largeur. 
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2 . Sanguinolaire rosee. Sanguinolaria rosea. 

S. testa semi-orbiculatd , letter convexd , albd^ natibus 
roseis $ striis transversis arcuatis . 

List. Conch, t. 397. f. 236 Knorr. Vcrgn. 4. t. 3. f. 4. 

Chcmn. Conch. 6. t. 7. f. 56 . 

tSWerc sanguinolentus. Gmel. p. 3227. 

Habile a la Jamaicjae. Mus. n.° Mon cabinet. Elle est bien 
connue. / 

3. Sanguinolaire livide. Sanguinolaria livida. 

S. testa scmi-orbiculatd , tenui , uiolacescente , lcevigatd\ 
latere postico subtriradiato . 

Mas n.° 

Habite a la Nouvelle Hollande , baie des chiens marins. 
Peron Largeur, 55 millimetres. Elle a trois rayons blan- 
chatres surle cote poste'rieur. 

4. Sanguinolaire ridee. Sanguinolaria rugosa. fa* 

S. testa ov ala. ventricosa , longiludinaliter rugosa , posted 
rius uiolacea j nymphis violaceo-nigris ; ano nullo . 

Venus deflorata . Gmel, p. 3274. 

List. Conch- tab. 4 ^ 5 . f. 273. 

Chemn. Conch. 6. t. 9. f. 79—82. 

(b) V ar. testa extiis rosed , non radiatd . 

Habite les mers de l’Inde et cclles de l’Ameriqne. Mas. n.» 
Mon cabinet. La coquille b. sernble devoir 2 tre dislingue'e 
comme espece. 



PSAMMOBIE. ( Psammobia. ) 

Coquille transverse , elliptique ou ovale-oblongue , 
planiuscule, un peu baillante de chaque cote, a crochets 
saillans. Charniere ajant deux dents sur la valve gauche , 
et une seule dent intrante sur la valve opposee. 

Testa transversa j elliptica aut ovato-oblonga , pla- 
muscula „ utroque latere paulisper hians ; natibus pro- 
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minulis, Cardo dentibus duobus in valvd sinistra ; 
dente unico inserto in oppositd. 

OBSERVATIONS* 

Commeles sanguinolaires, les psammobies semblent tenir 
aux solens parce qu’elles sont un peu baillantes par 1 es cotes , 
et plusieurs y ont ete effectivement reunies. Neanmoins 
elles en different par lear forme qui se rapproche plus de 
celle des tellines. Outre qu’elles sont baillantes par les cotes, 
elles n’ont point le pli irregulier du cote anterieur des 
tellines, quoiqu’elles aientsouvent ,sur ce cote, un angle ou 
unpli qui est symetrique sur les deux valves. Ces coquilles 
sont assez jolies, souvent ornees de couleurs vives, et leurs 
especes sont assez nombreuses. 

ESPECES. 

1. Psammobie vergettee. Psammobia virgata. 

P. testa ovata , antice subangulatd , albida , radiis roseis 
picta ; rugrs transversis crassinsculis. 

An tellina angulata ? Born. Mus. p. 3o. t. 2, f. 5. Encycl. 
pi. 227. f. 5. 

(b) Ecidem ? transverse lo ngior j rugis tenuioribus. Mas. n.° 

Habile l’Oceau indien. Mon cabinet. II semble qae le solen 
striatus de Gmelin ait des rapports avec cette espece \ mais 
on ne lui attribue qu’une dent cardiaale. 

2 . Psammobie boreale. Psammobia feroensis . 

P . testa cblongo-ovata , subtiliter transversim striata , 
alba , radiis roseis picta j area anguli antici decussatim 
striata. 

TeUlina feroensis. Gmel. p. 3235. 

Tellina incar nata. Pennant , Zool. brit. pi. 47* E 3i. 

Habile les mers du nord. Mon cabinet. Communiquee par 
M Leach. Ce n’est presque qu'une variete de la precedente. 
Cependanl scs strics sont plus lines sur les deux facettes 
de son cdte anterieur j, elle est treiliissee pres des crochets. 
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3. Psammobie vespertinale. Psammobia vespertina . 

1 P. tesld ovali-oblongd. , albidd ; natibus fulvo- violaceis ; 
racliis violaceo'rubellis \ rugis Lransversis , antice emi- 
nentioribus . 

Solen vespertinus. Gmel. p. 3228. 

Chemn. Conch. 6. tab. 7. f. 59. 60. 

(b) Eadem magis violacea 5 radii's intensioribuSi Mus. n. 0 

Born. Mas. tab. a.f. 6. 7. 

Habite la Mediterranee , l’Ocean atlantique. Mon cabinet. 
La variete b. tont-a-fait violette a Tinterieur T se trouve dans 
!es Iagnnes de Yenise , pres de Chioggia. Mon cabinet. 

4. Psammobie fleurie. Psammobia florida. 

P. testd ovali- oblonga , lutescente 5 radiis rubris , a#o 

Mon cabinet. Tellina. Poli, test. 1. tab. i 5 . f. 19 et2i. 

Habite dans les lagunes’de Yenise, pres de Chioggia , et dans 
le golphe de Tarente. 

5. Psammobie maculee. Psammobia maculosa. 

P. testa ovali y rubella , radiis spadiceis interrupts \ ma- 
culis albis variis j rugis Lransversis striisque obliquis 
deciiss antibus* 

An Encycl? pi. 228. f. 2. 

(b) Eadem majopy testd via r radiatd . Mon cabinet. 

Habite.... Mas. n. Q Belle espece remarqaable par des stries 
fines, tres-obliques , qui traversent les rides transverses. Ces 
rides, sur le cote anterieur, sont relevees presque en lames. 

6. Psammobie bleuatre. Psammobia ccerulescens . 

P. testd ovali-oblongd , antice angulata, subviolaced ; rugis 
transversis , tenuibus , furcatis, anastomosantibusy lineo - 
verticalibus minimis. 

An tellina gari? Lin. Gmel. p. 3229. 

Chemn. Conch. 6. p. 100. t. 10. f. 92. 93. 

(b) Eadem multiradiata . Mas. n.° 

Habite les mers de Linde. Mon cabinet. Sa cotilenr cst d’un 
violet rongeatre on gris de lin. Son pli anterieur est regn» 
lier , et ne ressemble point a celui des tellines. 

Tom V. 33 
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7. Psammobie allonge'e. Psammobia elongata . 

P. testa ovato-elongata , pallida , violaceo-radiata \ nati - 
bus ful vis , tumidis . 

Moo cabinet. 

Habite dans la mer Rouge. Largear, 70 a 80 millimetres. 

8. Psammobie jannatre. Psammobia flavicans . 

P. testa ellip tied , carneo - Jlavescente 5 transversis 

exiguis . 

Mus. n,o 

Habite a la Noavelle Hollande , port da Roi Georges. Pcron • 
Mon cabinet. Largeur , 60 a 64 millimetres. 

9. Psammobie ecailleuse. Psammobia squamosa . 

P. ovali- oblonga, violacea , transversim rugosa , 

oblique striata \ costis posticis inibricato-squamosis. 

Mon cabinet. 

Habite Coqaille mince, coname le Solen bullatus de 

Linne , dont nous faisons un cardium , qni a aussi son bord 
poster, crenele j mais qui est an peu pins petite et plus 
etroite. Elle est tres-rare , et nous la croyons des mers des 
grandes Indes. Largeur, 33 millimetres. 

10. Psammobie blanche. Psammobia alba. 

P. testa ovali , albd y subbiradiatd , tenui 5 striis trans- 
versis minimis . 

Mus. n.o 

Habite a la Nouvelle Hollande , port da Roi Georges. Voyage 
de Peron. Largeur, 3o millimetres. 

11. Psammobie de Cayenne. Psammobia Cayenensis. 

P. testa ovali , alba, postice rotundata; latere antico 
angustiore , subrostrato . 

Solen constriclus. Brug. catal. Mem de la Soc. d’hist. nat. 
p. 126. n.o 3. 

Habite a Cayenne. Mon cabinet. Communiquee par M. le 
Blond. Voyez Encycl. pi. 227. f. 1. Elie lui ressemble 
an peu. 

1 2. Psammobie lisse. Psammobia loevigata. 

p. testa ovatd , loevi , postice latiore rotundata , antie'e 
angustiore 5 nalibus pallide roseis. 
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Mqs. n.o 

Habite.... Elle est blanche, avec one leg£re teinte rose vers 
les crochets. Largeur, 44 millimetres. 

i3. Psammobie tellinelle. Psammobia tellinella. 

P. testa oblongd , suhcequilatera , transversim slriatA , 
albida ; radiis rubris interrupts. 

Habitc dans la Manclie, pres de Cherbourg. Cabinet de 
M. Valenciennes. Ce n’est point le tellina donacina de 
Linne. Point de dents laterales. 

1 4- Psatnmobie gentille. ' Psammobia pulchella. 

P. testa ovali-oblongd , tenui , rubro-violacescente , elegan - 
t Is suite striata ; striis lateris aritici cum aliis discordant 
tibus. ' / 

Mas. n.° 

Habile.... Da voyage dc Pdron. Largeur, 22 millimetres. 
Un angle, en ligne oblique , separe les stries transverses de 
celles dn cdte anterieur. 

15. Psammobie orangee. Psammobia aurantia. 

p. tesla ovato-oblonga , parvula , tenui , pellucida , superne 
hianle. 

Mus. n. 0 

Habite a Pile de France. M. Mathieu. Petite coquillc d’un 
jaune orange, doni les valves reunies sont baillantes aubord 
superieur. Largeur , i3 a 1 4 millimetres. 

16 . Psammobie fragile. Psammobia fragilis. 

P . testcl ovali-oblonga y purpureo-violascenle , tenuissimd , 
fragilissimd ; striis transvcrsis exiguis lineolisque verti- 
calibus minimis inter ruptis. 

Habite la Mediterranee ? Cabinet de M. Valenciennes. 
Coquille tres - mince , transparente. Largeur , environ 3o 
millimetres. 

irj. Psammobie livide. Psammobia livida. 

P. tesla oblongd , an l ice angulald , carneo-lividd , lrans~ 
verse striata \ line oils longitudinalibus exiguis interrupt 
tis j valvd angustd incequali 
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Mas. n.o 

Habite les mers de la Nonvclle-Hollande > j la baie des chiens 
marins. Elle est laisante j et a son corselet, l’ane de ses valve* 
estplns sillonne'e qae Taatre. Largear , 3o millimetres. 

18. Psammobie galatbee. Psammobia galathcea . 

p. test# elliptic a, depress# , lacted , slriis minimis reticu- 
lata : aliis transfer sis , aliis longitudinaliter perobliquis . 

Mas. n. 0 

Habite. . . les mers aastrales ? Coqnille toate blanche , tant a 
l’interieor, qu’au dehors. Son c6te anterieur obliqnement 
tronqae' , n’a point de reticulation. Largear , 36 millimet. 



PSAMMOTEE. ( Psammotsea. ) 

Coquille transverse , ovale ou ovale-oblongue, un peu 
baillante sur les cot^s ; une seule dent cardinale snr 
chaque valve , quelquefois sur une seule valve. 

Testa transfers a , ovata vel ovato-oblonga , ad 
latera paulisper liians. Dens cardinalis unicus in 
utraque valvd , interdiim in valvd unicd. 

OBSERVATIONS. 

Les psammoties ne sont que des psammobies degene- 
rees : elles n’en ont plus les trois dents cardinales [ deux sur 
une valve et une seule sur l’autre] ; car la valve gauche qui 
devaitoffrir deux dents, n’en pre'sente plus qu’une; quel- 
quefois l’une des valves est sans dents , et l’autre valve eu 
montre deux. Ces coquillage* ne sont point des solens, n’en 
ont point la veritable forme, et ont les crochets protuberans. 
Leur ligament est exterieur , s’attache sur des nymphes un 
peu saillantes , et leur cote anterieur n’offre point le pli 
irregulier des tellines. 
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1 . Psammotee violette. Psammotcea violacea. 

P. lestd^ovato - oblonga , subventricosa , albido-radiatd ; 

striis transversis. 

Mas. n.o 

Habite les mers de la Noavelle Hollande. Voyage de Peron . 
Largear , environ 5o millimetres. 

2 . Psammotee zonale. Psammotcea zonalis. 

P . testa ovato - oblonga , planiusculd , albido - lutesccnte j 
zotiis lividis transfer sis. 

Mon cabinet. 

Habite. . . Elle est striee transversalement , et offre deslineoles 
verticales , blanches, interrompues , ti£s-fines. Largenr , 
4^ millimetres. 

3. Psammotee solenoule. Pshmmotcea solenoides . 

P . testa oblongo - ellipticd , loevigatd] natibus subpromi- 
nulis\ cardinibus mediis , unidentatis. 

Mon cabinet. 

Habite.... Fossile de Grignon. 

4. Psammotee transparente. Psammotcea pellucida. 

P. testa o ^ all- oblonga , depressa , pellucida \ latere antico 
lanceolalo , subangulato , plicato . 

Mon cabinet. 

Habite.... Denx dents cardinales snr nne valve i ancune snr 
l’autre. Coquille mince , blanchatre. Largenr, Ifi millimetres. 

5. Psammotee serotinale. Psammotcea serotina. 

P. testa ovali-oblongd , subdepressd , pallide violated ; 

nalibus albis 5 radiis binis albidis , obsoletis. 

Habite .... On la dit des mers de l’inde. Cabine t de M Kegley. 

Elle est mince, violacee a l’imerieur. Largeur, 4 ^ millina* 
Mus. n. o 

6. Psammotee blanche. Psammotcea Candida. 

P. lestd ovale - oblonga , tenui , pellucida \ latere antico 
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breoissimo, angulato ; siriis transfer sis , exilissimis, longi - 
tudinalibusque aliquot radianlibus . 

An Cheran. Conch. 6 t. 1 1 f. 99. Tellina hyalina. 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande , a Tile aux animanx* 
Mas. n.o 1 

La dent cardinale de chaque valve est bifide. 

Largeur, 5 o millimetres. 

7. Psammotee tarentine. Psammotcea tarentina. 

P. testa orbiculato-ovatd , subdepressd , albida , decus - 
satd ; striis transversis , arena Lis, tenuibus : werticalibus 
exilissimis ; not; bus flaw is. 

Mon cabinet. 

Habite la Mediterranee au golphe de Tarente. Coquillea cote 
postcrieur arrondi et plas court. Largeur, 26 millimetres. 

8. Psammotee donacine. Psammotoea donacina . 

P. testa owata , subdepressd , albida 5 radiis rubris remo- 
tis ; striis transversis , exiguis , elegantissimis . 

Habite... l’Ocean d’Europe ? Mon cabinet. Largeur, 22 
millimetres. 



NYMPHACEES TELLINAIRES. 

Ces nymphacees sont plas nombreuses que celles que 
j’ai nominees solenaires , peu ou point baillantes aux 
extremites latdrales , et n’offrent aussi presque jamais 
plus de deux dents cardinales sur la meme valve. 

Les animaux de ees coquillages ont tous le manteau a 
deux lobes libres , sauf les plications quil forme pour 
les deux syphons anterieurs 7 soit rdunis , soil separes , 
qu’on leur connalt. Leur pied , qu’ils font sortir de la 
coquille , lorsqu’ils veulent se deplacer , est en general 
applad en lame plus 011 moms large , et neanmoins il est 
quelquefois etroit } allonge et en cordelette. 
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Dans les coquilles de celte division , le ligament des 
valves eat exterieur 5 maisil est quelquefois plus ou xnoins 
enfonce , et il arrive que lorsque les bords de Tdcusson 
se trouvent tres - rapproclies , il parait interieur. Ces 
coquillages vivent dans le sable, a peu de distance des 
coles. 

Parmi les genres qui apparliennent a ces nympliaeees , 
nous allons d’abord exposer ceux qui , outre leurs dents 
cardinales, quelquefois presqu’effacees , cffrent^une ou 
deux dents laterales; tels que les tellines j telliiiides , cor- 
beilles , lurines et donaces. Nous presenterons ensuite 
les capses et les crassines , qui n’ont point de dents 
laterales. 



TEL LINE. ( Tellina.) 

Coquille transverse ou orbiculaire , en general appla- 
tie ; a, cote anterieur anguleux , offrant, sur le bord, un 
pli flexueux et irregulier. Une seule ou deux dents car- 
dinales sur la meme valve. Deux dents laterales souvent 
ecartees. 

Testa transversa vel orbicularis „ ut ph/rimum pla- 
nulata • latere antico angulatOj margine in flex o , out 
plicaturd irregulari flexuosd insignito . Dens car di- 
rt alis unicus vel dentes cardinales duo in eddem valvd . 
Dentes laterales duo , soepe remoti. 

OBSERVATIONS. 

Le genre des tellines , etabli par Linne , est nalurel , ez 
navait besoin que d’un peu plus de precision dans ses carac* 
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teres , aRn d’etre debarrasse de quelques coquilles qui lui 
sont etrangeres et qui y furent re'unies. Les tellines tiennent 
de tres-jDres aux nymphacdes solenaires par jeurs rapports, 
et d’un peu plus loin aux solens. Le pli flexueuxqu’on remar- 
que sur leur bord superieur , pres de leur cote court, les 
rend facilement reconnaissables. Presque toutes d’ailleurs 
ont des dents laterales qui , sur une valve, sont applaties. 
On les distingue des conques, non-seulement par leur pli 
irregulier , mais parce qu’on ne leur voit pastrois dents car- 
dinales sur la meme valve. Ces coquilles sont marines , 
Jittorales, point ou peu baillantes sur les cotes, souvent 
lisses , quelquefois ecailleuses , et en general d’un aspect 
agreable par les couleurs vives qui les ornent. 

Dans les tellines , coimne dans les donaces et les capses , 
c’est le cote le plus court de la coquille qui porte le liga- 
ment des valves 5 ce ligament est uniquement exterieur. 
Quoique ces coquilles soient equivalves dans leur circons- 
cription , les deux valves du meme individu ne se ressem- 
blent pas toujours parfaitement. Quelquefois une valve est 
plus bombee que l’autre; quelquefois encore les stries d’une 
valve , ou de l'un de ses cotes , ne sont point semblables a 
celles de l’autre. Dans quelques especes , la charniere res- 
semble a celle des capses : mais le pli du bord l’en 
distingue. 

Ce genre est fort nombreux en especes, et souvent elles 
sont assez difficiles a caracteriser. Des figures ne suffisent 
pas toujours : on en a peu de bonnes , et il faudrait des des^ 
criptions \ mais nous n’en pouvons donner ici. 

ESPECES. 

Coquille trarisversalement oblongue. 

2i Telline soleil-levant. Tellina radiata . 

X. tesla oblonga , longitudinaliter subtilissim ) striata , 
nitidd , alb 2 j radiis rubris. 
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Tellina radiata. Lin. syst. nat. p. 1117. Gmel. p. 3 a 3 a 
Gnalt. test. lab. 89. fig. 1. 

Cliemn. Conch. 6. tab. 11. f. 102. 

Encycl. pi. 289. f. 2. 

Habite l’Ocean d’Europe ct d’Amerique. Mns. n.o Mon cab. 
Belle et asscz grande espece , commune dans les collections. 

2 . Telline unimaculee. Tellina unimaculata . 

T • testa oblonga, longitudinaliter suhtilissime striatd , 
subpolita , natibus purpureis \ intiis Jl acescent e, 

Encycl. pi. 289. f. 3 . 

Habite l’Ocean d’Amerique. Mus. n.o Mon cabinet. Quoiqua 
tres-voisine de la precedente, elle en est constamment 
distiucte. Dans tous les ages, elle est sans rayons. 

■ 3. Telline semizonale. Tellina semizonalis. 

T. testa oblonga , angustd , longitudinaliter suhtilissime 
striata , albido - violacescente , subzonata\ intiis pur- 
purea . 

Mon cabinet. 

Habite.... Cette espece, moins grande et pins elroilc que 
les precedents , est pourpie interieurement , avec deux 
rayons blanchatres tres-obliqucs au cote anterieur. 

4. Telline maculee. Tellina maculosa . 

T. testa oblonga , antice rostrald , transversim striatd , 
subscabra , albida\ maculis litturiformibus spadiccis > 
pube lamellosd. 

Chemn. Conch- t. 8. f. ^ 3 . List. Conch, t. 399. f. 238 . 
Encycl. pi. 288. f. 7. Favan. Conch, t. ^9- fig. F. 1. 

(b) Var. testa albo-radiata. 

(c) Var, testa albidd , immaculala . Mns. n.° 

Chemn. Conch. 6. t. ri. f. 10 4. Encycl. pi. 288. f. 5 
Habite,... Elle est tonjonrs plus allongce qne le tellina 

virgata . Je la crois dcs mers de l’Inde et de l’ile de France. 
Mas. n.o Mon cabinet. Vulg. lapince de chirurgien. 

5. Telline vergetee. Tellina 'uirgata, 

T. testa ovali , antice angulata , transvcrsim striatd , ra- 
diis virgata ; maculis null is . 
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Tellina virgata. Lin Grael. p. 3229. 

Rumph. Mas. tab. 45 . fig. H. 

Chemn. Conch. 6. t. 8. f. 66—72, 

Encycl. pi. 288. f. 2 — 4 * 

^a) Testa albd\ radiCs rubris. 

(b) Testa Jlavd 5 radiis rubris . 

(c) Testa rubra ] radiis albis. 

Habile 1 ’Ocean indien. Mas. n.o Mon cabinet, Elle est com 
mane dans les collections , qu’elle orne par ses varietes. 

6. Telline staurelle. Teliinct slaurella. 

T testa ovali , anlice angulald , transverse stria id , albldd 
obsolete radiatd 5 natibus sospe cruce purpurea notatis. 

(a) Testa cruce radiisque ornata. 

(b) Testa crucigera j radiis nullis. 

(c\ Testa subradiata ; cruce nulla . 

Habite les raers de la Nouvelle Hollande. Voyaged e Peron. 
Quoique voisine de la precedente, elle en parak tres-distincte. 
Largeur , 52 millimetres. Mus. n.° 

7. Telline porte-croix. Tellina crucigera . 

T. testa ovato'oblonga , subrostrata , transverse tenuzssi- 
mcque striata , Candida 5 natibus cruce purpured insi - 
gnitis. 

Mus. n.o 

Habite. . . . Du voyage de Peron. Celle-ci n’est point rayonnee, 
ct differe de la precedente par sa forme. Laigeur, 45 
millimetres. 

8. Telline de spengler. Tellina spengleri. 

T testa angnsto - elongata , transversim striata , sublus 
utroque latere angulald : laterum angulis serratis. 
Tellina spengleri. Grael. p. 3234 * 

Chemn. Conch. 6. tab. io. f. 88 — 90. 

Encycl.pl. 287. f. 5 . a. b. 

(b) An ejusd. var .7 List. Conch, t. 398. f. 237. 

Habite aux lies de Nicobar. Mus. n.o Mon cabinet. Especc 
tranchee et fort reraarquable. Elle cst blanche , un pea 
rose pres des crochets. 
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<). TelUne rostree. Tellina rostrata . 

T testd oblonga , purpurascente , nitidd , anterihs angu- 
lato-rostratd ; rostro recto, superne sinu separator 

sin tellina rostra a 7 Lin. Gmel. n.o 22. 

List. Conch t. 382. f. 22$. Rumph. Mus. t. 45 . fig. L. 

Gualt. test. t. 88. fig. T. ^ 

Cheinn. Conch. 6. tab. 11. f. io 5 . 

Knorr/Vergn. 4* t. 2. f. 3 et 5 . 

Encycl. pi. 289. f. 1. 

Habite 1 ' Ocean indien. Mus. n.° Mon cabinet.* Elle est mince , 
fragile, a striA tres-fines, d’un pourpre plus foncc aux 
crochets. 

10. Telline latirostre. Tellina latirostra . 

T. testa oblonga, purpurascente , subradiata , anterius 
sinuato-angulatd 5 rostri margine injimo ascendente . 

Mon cabinet. 

Habite. ... les mers de l’lnde. Espece voisine , mais distincte 
de la precedente. 

1 1 . Telline sulfiiree. Tellina sulphurea . 

Ti testa oblonga , citrina t*el alhido-lutescente , anterius 
sinuato-angulata $ ligamen o immerso . 

Tellina. Born. Mus. tab 2. f. 12. - — 

(b) Var, testa majore, alb id d , basi pallide fulad)\fctUi^ Hnii*. 

Habite l’Ocean indien. Mas. n.o Mon cabinet. La variete (b) 
est blanchatre, un peu fauve vers les crochets, et teinte 
d’orange en-dedans. Elle se trouve dans la baic de tous les 
saints. 

12. Telline langne-d’or. Tellina foliacea . 

T. testa ovali , tenui , vald'e depressa > aureo-fulvd 5 rim a 
s errata. 

Tellina foliacea, Lin. Gmel n.° 18. 

Rumph. Mus. t. 45 . fig. K. 

Chemn. Conch- 6. t. 10. f. y 5 . Encycl. pi. 287. f t\. 

Habite I’Ocean indien. Mus. n.°Mon cabinet. Valves tres- 
itiinces. Dents lateraies fort rapprocliccs des cardinules. 
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li. TelJine biculore. Tellina operculata. 

1 \ testd ovato-oblonga , purpurea , albo fasciala ; latere 
antico productiore, subrostrato } valvd altera convexiore. 
Tellina operculata ? Grnel. n.° 3 n. 

Chemn. Conch.6. 1. 1 1. f. 97. 

Habile l’Ocean des Antilles. Mas. n 0 » Cabinet deM. Dufr^ne. 
Les denis late'rales nnlles. Stries fines et croisees verslebord 
supcrienr. Deax callosite's blanches, a l’iuterieur, pres du 
pli de ce bord. Largeur , 66 millimetres. 

4 . Telline rose. Tellina rosea . 

X. testd ovatd , trigona , albido-rosea , prope nates magis 
color atd\ striis -decussatis obsoletissimis . 

Mns. n.o 

Habite.... Elle est grande, plus rose en-dedans qn’en-de- 
hors , un peu convexe. C’est peut-etre le tellina rosea , 
Grael. n.o 58 . Mais la figure qu’il cite de Knorr, n’en donne 
pas nne ide'e. Largear , 7a millimetres } longueur , 4^. 

1 5 . Telline chloroleaque. Tellina chloroleuca . 

T. testd ovali , tenui , pellucente , albida , tenuissime 
striald\ latere postico majore rotundalo\natibus purpureis- 
(b) Eadem testd, radiis rubris obsoletis . 

Habile.... Mus. n*° Espece assez grande, a valves tres-minces, 
»* teintes , en - dedans , d’nn janne faible et verdatre. Largeur, 
65 millimetres. 

16. Telline elliptiqne. Tellina elliptica. 

T . testa oblongo • elliptica , tenui , albida , tenuissime 
striata, intiis auranlia\ natibus subpurpureis. 

Gualt. test. lab. 89. fig. G. 

Habite.... Mus. n.o Cette espece avoisine beanconp la prece'- 
dente 5 mais sa forme , sa taille et ses couleurs , sont diffe- 
rentes. Elle est on pen teinte d’orange j nne de ses valves est 
pins coloree que l’autrc. Largeur , 76 millimetres. 

17. Telline albinelle. Tellina albinella. 

T. testd ovato - oblon ga , tenui , 'pellucidd , alba j lalcra 
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aniico attenuate , subangulato j umbonibus obsolete 
cornets . 

Mas. 'll . 0 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande, a l’ile St.-Pierre- 
St.-Francois. Pdron. Elle est fort applatie. Largeur„ 
43 millimetres. ^ 

18. Telline perle. Tellina margaritina. 

T. testa ovali , tenui , pellucidd , nitidd , margaritaced ; 
latere antico attenuato. 

Mas. n. D 

Habite a la Nouvelle Hollande, au port da Roi Georges. 
Feron. Largear, 17 & 18 millimetres. 

19. Telline zonelle. Tellina strigosa . 

X*. /esfiz ovato-oblonga , ex/fo intusque Candida , obscure 
zonatd \ dente cardinali in utraque valvd subunico. 

An tellina strigosa ? Gmel n.° 64. 

Vagal. Adans. Seneg. t. 17. f. 19. 

Habite sor les cdtes occidentales de l’Afrique. Mas. n.o 
Mon cabinet. Elle est ties- blanche , ayec qaelques zones 
obscures, pales, grisatres, quelqnefois jannatres ; planitiscale, 
striee transyersalement. Largcur, 70 millimetres. 

20. Telline applatie. Tellina planata. 

T- testa ovala ^compressa, transversim substriata , albiddy 
umbonibus loevibus fulvo-rubellis : intiis pallidc rosed. 

Tellina planata* Lin. Gmel. n.° 19. 

Gaalt. test. tab. 89. fig. G. Poli test. 1. t. 14. f. 1. 

Born. Mus. tab. 2. f. 9. Tellina complanata. Gmel. n. 0 60. 

Ao Chemn. Conch. 6. t. 1 1 . f. 98 ? Encycl. pi. 289 . f. 4 ? 

Habite la Mediterraaee. Mon cabinet. Espece grande, fort 
applatie, tres-distincte. 

ai. Telline pourpr^e. Tellina punicea . 

T. testa ovald , subtrigond j planulatdy transfer sin t dense 
striatd \ dentibus cardinalibus bijidis . 

Tellina punicea. Born. Mus. tab. 2. f. 8. 

Gmel/ n.o 69. Encycl. pi. 291. f. 2. 
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Mqs. n.o 

Habitela Mediterranee. Elle varie a zones blanchatres, ine'ga- 
les. Conlenr d’nn blanc ponrpre aa pourpre intense. Largeur, 
4o millimetres. 

22 . Telline palescente. Tellina depressa . 

T. testa ovatd , inccquilaterd , planiuscula , tenuissime 
strut a , pa Hide incarnata ; umbonibus purpurascentibus . 
Tellina. Goalt. test. t. 88. fig. L. 

Tellina depressa. Gmel. 

Tellina incarnata. Poli , vol. i . tab. i 5 . f. vol. 2. p. 36 . 
Tellina squalida. Mont, test brit. p. 56 . 

Habitela Mediterranee ct POcean d’Europe. Mus. n.o Mon 
cabinet. Elle a deux rayons blancs sur le cote anterieur. 

a3. Telline gentille. Tellina pulchella. 

T . testa ovato-ollonga , depressa , nitida , anticc rostrata 7 
transversi/n striata , rubrd ; radiis albidis. 

Tellina roslrata. Born. Mus. tab. 2. f. 10. 

Poli , test. 1 . lab. 1 5 . f. 8. et vol. 2. p. 38 . 

Ilabitc la Mediterranee , dans le golphe de Tarente. Mns. n.o 
Mon cabinet. Esptce petite, jolie, analogue an tellina 
virgata, maisctroitc et constante. 

^4* Telline feverolle. Tellina fabula . 

T. testa ovatd , compressa , anterihs subrostratd: valva 
altera Icevi , altera oblique substriata 5 striis rejlexis. 
Tellina f abula Gmel. p. 3239. 

Montag. test, brit p. 61. 

Maton , act soeiet. linn. 8. p. 5 a. n. o q. 

Habite POcean boreal d’Enrope. Mon cabinet. Comrauniqne'e 
par M. Leach. Petite coquille blanche, nn peu teinte de 
fanve. Ses stries obliques sont sur le cdt£ anterieur d’une 
de ses valves * quelquefois sur la face entiere de la valve. 
Largeur, i 5 a 18 millimetres. 

£5. Telline mince. Tellina tenuis . 

T. tesla ovato - trigond , tenui , planiuscula , tenuissime 
striata , rubella : superni f asciis angustis albicantibug. 
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List. Conch, t. 4°5« f. 25 i. 

Tellina tenuis. Mat. act. soc. linn. 8. p. 5 s. n.o 8. 

Habite l’Ocean britannique. Mon cabinet. Elle est tres-dis- 
tincte da tellina incarnata de Linne. Elle a des stries 
veriicales interrompues. 

26. Teljine ddlicate. Tellina exilis. 

T. testa ovalo-trigond , tenuissimd , compressd , pellucida , 
purpurascente $ striis transversis subtilissimis . 

Mon cabinet. 

Habite. . .. Elle est plus mince et plus delicate gue la prece- 
dente. Cole anteriear fort court , obligue , obtusement 
angaieux. Largeur , 12 — 14 millimetres. 

27. Telline donacee. Tellina donacina . 

T. testa ouata , compressor planiusculd , tenuissimd striata , 
anteriiis obtusissima , albidd } radiis rubris interrupts . 
Tellina donacina. Lin. syst. nat. p. 1118. 

Tellina variegata. Poli. test. 1. tab. i 5 . f. 10. et vol. 2. 

P . 45. 

Tellina donacina. Mat. act. soc. linn. 8.’ p. 5 o. t. 1. f. 7. 
Habite la Mediterran^e et l’Ocean d'Europe. Mon cabinet et 
celui de M. Valenciennes. 

28. Telline onix. Tellina nilida. 

T. testa ovato-lrigondy oblonga, compressd , subcequilalerd , 
eleganter striata , pallide fulva ; zonis lacteis j intiis 
aurantia. 

Tellina nitida. Poli. test. 1. t. i 5 . f. 2 — 4 - 
Habite la Mcditcrranee. Da cabinet de M, Valenciennes. 
Tres-distinctc dc la t. zonelle j largeur, 36 millimetres. 

29. Telline scalaire. Tellina scalaris. 

T. testa ovatd , compressiusculd , alho'flavescente , trans- 
versim eleganlerque striata ; latere antico subbiangulato , 
breviore. 

Mas. n.o 

Habite.... Voyage de Peron P EPe semble avoir des rapports 
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par sa forme et ses stries , avec notre telline scalaroiid* , 
fossile. Largeur, 34 millimetres. 

3o. Telline psammotelle. Tellina psammotella. 

T. testa oucld , transversim subtilissimh striata , albidd j 
latere antico brevi angulato sinuato \ natibus roseo 
tinctis. 

Mus. n. 0 

Habite.... Elle semble se rapprocher da t. angulata de 
Gmeliti. n.° go. Chcmn. Conch, io. t. 170. f. 1654. 1 655 . 
Elle offrc a ffnterieur des rayons aurores , et d’autres roses 
onpourpres, inegaux, incomplets. Largeur , 35 millimetr. 



Coquille orbiculaire , ou arrondie-ovale . 

31. Telline petonculaire. Tellina remies. 

T. testa suborbiculatd , compressa , crassa , albida\ striis 
transversis tenuissimis ; verticalibus interruptis fissuri - 
formibus. 

Tellina remies . Lin. Gmel. n.° 66. 

List. Couch, t. 266. f. 102. 

Born. Mus. tab. 2. f. 11. 

Encycl. pi. 290. f. 2. 

Habite l’Ocean indien et americain. Mus. n. 0 Mon cabinet. 
Coquille grande , commune dans les collections. Deux 
dents cardiuales sur chaque valxe. 

32. Telline sillonnee. Tellina sulcata . 

T. testa suborbiculatd , convexiusculd , transvcrsim tul- 
cato-rugosa , alba ; natibus Ice Abus . 

An Chemn. Conch. 6. tab. 12. f. n 3 ? 

Encycl. pi. 290. f. 3 . 

(b) Far. testa / asciis rufis obsoletis . 

Habite la mer des Indes etcelle de la Nouvelle Hollande , a 
la baie des chiens marina , ainsi qu’au port Jackson. Mus. 
n.? Mon cabinet. {II parait qu’on l’a confondue axec la pre- 
tedente , dont elle est cependant tres-distincte. 



SAKS vert£bres. 



529 

33. Telline striatal e. Tellina striatula. 

T '. testd suborbiculatd , tenui , transversim subtilissimd 
slriatd , alb Ida ; valvd altera dente cardinuli unico . 

List. Conch, t. 267. f. io 3 . 

tellina fausta ? Montan. act. soc. linn. 8. p. 52 . 

Habite.... POcean d’Europe? Mus n.f Mon cabinet. Elle est 
tonjoars moins [grande que la t. pectonculaire , et a valves 
minces. 

34 . Telline rape. Tellina scobinata . 

T. testa denticulari, convexd , scabra $ squamis lunatis 
quincuncialibus. 

Tellina scobinata . Lin. Gmel. n.° 68. 

Gualt. test. tab. 76. fig. E. 

Chemn. Conch. 6 t. i 3 . f. 122 — 124. 

Encycl. pi. 291. f. 4 a. b. c. d. 

Habite POcean indien. Mus. n.o Mon cabinet Coqnille un pea 
grande, ecaillense, blanche, a taclies feirugineuses , quel- 
qucfois disposees par rayous. 

35. Telline rayonnante. Tellina crassa . 

T. testa suborbiculatd , incrassata , transversim sulcata ,' 
albidd , roseo - radiala ; umbonibus purpurascentibus ; 
incus scepe sanguineo-maculata . 

List. Concli. t. 299. f. i 36 Encycl.pl. 291. f. 5 . 

Tellina crassa . Pennant , zool. brit. 4 - p* 73 . t. 48. f. 28. 

y'enus crassa. Gmel. p 3288. 1 

Habite POcean J’Europe , etc Mus. 11.0 Mon cabinet. Elle 
devient assez grande, plus on moins rayonnee. et est ele- 
garament sillounce transversalemcnt. 

36. Telline doigt-d’aurore. Tellina Icevigata . 

T . testa orbiculato-ovald , disco laevigata , versus margi - 
nem striato-sulcata , albidd, radiis margineque aurantiisj 
nywphis injlexis . 

Tellina Icevigata. Lin. Gmel. n.° 20. 

Cberan. Conch. 6. t. 12. fi in. 

Schroet. einl. 2. p. 649. t. 7. f. 10. 

Habile POcean enropeen et indien, Mus. n.° Belle espece , plus 
grande que la precedente. Les nymphes font an pea le cuil-» 

Tome V. 34 
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leron en-dedans. Couleur blanche a l’interiear j a?ec une 
teinte citrine de chaque c 6 te. 

87. Telline langue de chat. Tellina lingua felis. 

T testa rotundato-ovata , anticb obtusissima , alba , radiis 
roseis pietd ; squamulis lunatis quincuncialibus. 

Tellina lingua felis, Lin. Grael. p. 3229. 

Rumph. Mus. t. 4 $. %• G. 

Knorr. Vergn. 2. t. 2. f. r. 

Chemn. Conch. 6. t. 8. f. 65 . Encycl. pi. 289. f. 6. 

Habite l’Ocean indien. Mus. n.o Mon cabinet. Jolie esp£ce , 
bien distincte. 

38 . Telline ridee. Tellina rugosa. 

T. testd rotundato-ovata , alba\ natibus JlavescenUbus ; 
rugis transversis , undato-Jlexuosis 

Tellina rugosa. Born. Mas. tab. 2. f. 3 . 4 - 

Chemn. Conch. 6. t. 8. f. 62. 

Encycl. pi. 290. f. 1. 

Habite les mers de l’lnde et la Nouyelle -Hollande. Mus. n.o 
Mon cabinet. 

89. Telline contournee. Tellina lacunosa . 

T testa rotundato'ovata , ventricosd , tenui> transversim 
striata , superne medio depressd , contor to - lacunosa $ 
dentibus lateralibus nullis . 

Tellina lacunosa. Chemn. Conch. 6. t. 9. f. 78. 

Tellina papyracea.Qt mel. n.° 10. 

Encycl. pi. 290. f. i 4 » 

Habite les cdtes de Guinee. Mas. n.° Cabinet de M. Valenciennes. 
Coquille blanchatre ; largenr, 5 i millimetres. 

4 o. Telline dent'elee. Tellina gargadia . 

T testa rotundato-ovata , compressa , superiiis anlerius- 
que undato-rugosa , alba 5 rimd dentatd j natibus loevibus. 

Tellina gargadia . Lin. Gmel. n.° 1 . 

Rnmph. Mus. t. 42. -fig. N. 

Chemn. Conch. 6 . t. 8 . f. 63 . 64. 

Encycl. pi. 287. f. 2 
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Habite l’Ocean indien. Mus. n 0 Moa cabinet. Largeur , Z!/ 
millimetres. 

4 1 . Telline scie. Teliina pristis. 

T. testa rotundato-ovatd , transvcrsirn pereleganter stria- 
td , alba ; vulva lanceolatd concavd , dentibus exiguis 
utrinque armala . 

Encycl. pi. 287. f. 1. a. b. 

Habiie. . . . l’Ocean indien. Mas. n.o Elle est strie'c, m 4 me sur 
les crochets ; largeur, 38 millimetres. Le teliina serrata , 
Brocch. test. 2. p. 5 io. t. 12. f. 1. parait ayoisiner cette 
esp&ce. 

42 . Telline mullangle. Teliina multangula. 

T. testa lalo-trigond , subventricosd , transversini striata , 
prope marginem subdecussatd , alba ; latere antico ion - 
giore ,sinuato , subbiangnlato. 

Teliina poly go na Chemn. Conch. G. t. 9. f. 77. 

Teliina multangula. Gmcl. n.° 9. 

Habite les cdtes de Tranquebar. Mns. n.o Point de dents late^ 
rales; les crochets jaunatres, ainsi tpie l’inte'rieur. 

43. Telline polygone. Teliina polygona . 

T. testa trigond , ventricosd , transfer sim striata , alba\ 
margine superiore sinuato , Jlexuoso. c f*- rfy** 

Teliina guinaica. Chemn. Conch. 10. t. 170. f. i 65 i — 
i 653 . 

Teliina polygona . Gmel. n.o 91. 

Habite les mers de la Nouvelle-Hollande et l’Ocean indien. 
Mus. n 0 Celle*ci est teinte d’un orange pale aux crochets 
eta l’interieur; elle n’a pas de dents iaterales. Malgre sa 
forme, je presume cju’elle n’est qu’une varie'te de la pre- 
cedent^ 

44* Telline capsoide. Teliina capsoides . 

T. testa lalo-trigond , subcequilaterd , transversim striata i 
striis verlicalibus subdecussatd ; lateris antici angulo 
bisulcato . 

Mas. n.o 



53a 



AfllMAUX 



Habile k Pile St. - Pierre-St. - Francois. Pdton . Coquille 
blanche, qui semble tenira la telline multangle, mais qni 
en est distincte; largenr, 48 millimetres; des dents laterales. 

45. Telline treillissee. Tellina decussata . 

X. testd orbiculato-lrigona , subcequilaterd , sulcis vertica- 
ls us striisque transversis decussatd \ natibus flavescen - 
tibus , Iceviusculis. 

Mas. n.° 

Habile a la Nouvelle Hollande,an port da Roi Georges. Peron . 
Elle differe da Pirel d’A-danson ( tellina canccllata , Gmel.) 
etant presqu’cquilaterale ; couleur blanche ; dcs dents 
laterales. 

46. Telline du Brdsil. Tellina Brasiliana . 

T. testa obooato - trigona , tenui , alba, margarltaced) 
extiis intiisque fascia obliqud purpurea ex nate ad latus 
posticum, 

Mas. n.° 

Habite POcean da Bresil, a Rio- Janeiro. Lalande. Largeur, 
3o millimetres. 

47. Telline oblique. Tellina obliqua . 

T. testa ov all- trigona , comp res sd , transversim tenuis sim'e 
striata ; latere antico oblique attenuator longiore ; postico 
brevissimo , rotundato . 

An lellina Madagascariensis? Gmel. n.o 44* 

List. Conch, t. 386. f. a33. 

Habile.... k Madagascar? Mon cabinet. Couleur grisatre ; 
Largeur, 5o millimetres. Inflexion da bord et cote aaterieur 
a peine sensible. 

48. Telline ombonelle. Tellina umbonella. 

T . testa ovali , subtrigond , convexd , albidd , subantf- 
quata ; striis tenuissimis ; umbonibus hyalinis. 

Mas. n.° 

Habite a la Nouvelle Hollande , a Pile King. Le cote antericnr 
est pins coart et un pea angaleux ; largeur, 39 millimetres. 

49* Telline deltoidale. Tellina deltoidalis . 

X. testa orbiculato- trigona , compressd , transvcrsim stria - 
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id } latere antico oblique attenuato , iujlcxo , valva alterd 
sulcato . 

Mus. n.° 

( b ) Var. testa striis elegantioribus 5 latere antico vise 
injlexo. 

Habite Ies mers de la Nouvelle Hollande, a Tile St.-Pierre- 
St.-Francois. Coulcur blanche j largeur , 34 millimetres. 

5o. Telline nymphale. Tellina nymphalis. 

T. testa rotundato ~ovala , superne transversim striatd, 
latere antico oblique attenuato , angulato sulcato $ nym - 
phis inter nis dilatatis . 

Mus. n.o 

Habile.... Elle est blanchalre , a cote posterieur large, 
arrondi. Ses crochets sont lisses ; une dent snr nne valve eC 
deux fort inegales sur l’autre j point de dents laterales $ 
largeur, 4 1 millimetres. 

5 x. Telline solidule. Tellina solidula . 

X. testa orbiculalo-lrigona , convexa y anterihs subangu • 
lata , rubella aut Jlavesccnte ; fasciis concentricis albidis . 

Bonan. recr. 2. f. 44* "Pciiy. gaz. 1. 94' f.6. 

Pennant. Zool. brit. t\. t. 49 - f. 32 . 

Dacosta. Conch, brit. t. 12. f. 14. 

Maton. Act. soc. linn. 8. p. 58 . 

(b) Var. Lestd minore subglobosd . 

Habite l’Ocean europeen , les cdtes de France et d 1 Angle terre. 
Coqaille commune dans les collections, qnelquefois ron- 
geatre, sur - tout sur les crochets , plus souvent jaunatre, 
avec des zones fasciales. Elle lient a la telline mince par ses 
rapports j mais elle est moins large , pins convexe et plus 
solide. Ses dents cardinales varient beancoup; neanmoins il 
n’y en a jamais plus de deux sur la meme valve. 

62 . Telline bimaculee. Tellina bimaculata. 

T. lestd triangulo-subrotundd, latiore , Icevi , albidd j in tits 
maculis duabus , sanguineist 

Tellina bimaculata. Lin. Gmel. n 0 71. 

Chemn. Conch. 6 tab. i 3 . f. 127. 

Encycl. pi. 290. f. 9. 
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Habile l’Oc£an earope'en. Cabinet de M. de France. Largent , 
1 6 millimetres. 



53. Telline six-rayons. Tellina sexradiata . 

T. testd rotundato-trigond , inaquilatera , albida ; inths 
prceserlim radiis sex fusco-cceruieis , subinterruptis. 
Chemn. Conch. 6. tab. i 3 . f. i 3 a. litt. b. 

Encycl. pi. 290. f. 10. 

Habite l'Ocean d'Europe. Cabinet de M. de France. Tailledc 
la precedente , maisdistincte. 

54. Telline ostracee. Tellina ostracea , 






X. testa orato - rotundatd , complanala , tenui , albido -• 
grisedy striis transverxis clevatis ; latere antico oblique 
Iruncato , biplicato . 

Encycl.pl. 290. f. i 3 . 

Habite les mers de l’lnde, Mon cabinet. Petite coquillc grisatre , 
a stries inferieures fines, tandis qne lessuperieures sont pres- ** 
qne lamelliformes. Taille du tellina tenuis, 

Coquille fossile. 



1 . Telline patellaire. Tellina patellaris. 

T. testa elliptica , compressiusculd j sir Us transversis 
subeequalibus tenuissimis ; cardine bidentato. 

Annales da Mus.7.p. 232 . 

Habite.... Fossile de Grignon. CabinetdeM.de France. 

2 . Telline scalaroide. Tellina scalaroides . 

jT. testa rolundato-ovata y compressd y subangulatd ; striis 
Innsversisy elevatis, remotiusculisy tenuibus \ cardine bi- 
dentato. 

Annales da Mas. 7. p. 233 . 

Habite. . . . Fossile de Grignon. Mon cabinet et ceJui de M. de 
France. L’une des deux dents cardinales est cnnaliculee, 
comme divisee en denx, 

3. Telline rostrale. Tellina j'ostralis. 

T. testa oblongo - transversd , angustdy transversim sul‘ 
cata y latere antico rostrato , subbiangulaio. 
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Annales du Mus. 7. p. 234. n.o 6. 

Habite. . . Fossile de Grigaon ct de Parnes. Cabinet de M. de 
France et le mien. 

4. Telline zonaire. Tellina zonaria. 

X. testd ovata f complanata , transversim sullilissimb 
striata ; zonis rujis , incequalibus ; latere antico angu - 
lalo subacuto. 

Annales da Mus. 7. p. a35. obs. 

Habite... Fossile des environs de Das et de Bordeaux. Mon 
cabinet. Largeur , 49 millimetres. 

Etc* Voyez le septieme volume des Annales da Museum , pour 
d’autres tellines fossiles qui y sont metitionnees. 



TELLINIDE. ( Tellinides. ) 

Coquille transverse , inequilaterale , un pea applatie , 
legerement baillante sar les coles; a crochets petits , nou 
enfles; sans pli irr^gtilier sur le bord. Charniere a deux 
dents tlivergentes sur chaque valve. Deux dents laterales 
presque obsolettes 5 dont une posterieure est rapprocliee 
des cardinales, sur une valve. 

Testa transversa , incequilatera , planulata , lateri - 
bus paulisper hians ; natibus parvis subdepressis ; 
inargine plicaturd irregulari non inflexo . Cardo den - 
tibus daobus divaricatis in utrdque valvd. Dentes 
laterales duo , subobsoleti ; unico postico prope cardi - 
nem admoto in unica valvd . 

OBSERVATIONS. 

• \ 

Jeme vois oblige de presenter comine type d’un genre 
particulier , une coquille qui ne peut etre placec convena- 
blement dans aucun de ceux qui rayoisinent. Elle differe 
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des psammobies par ses dents laterales, des tellines par son 
defaut de pli marginal flexueux, des lucines , parce qu’elle 
est baillante et qu’elle n’en a point les impressions 
fascial es interieures. Une de ses valves paraic avoir trois 
de'nts cardinales , a cause de la dent laterale rapprochee de 
la charniere. 

ESPECE. 

i. Tellinide de Timor. Tellinides Timorensis . 

Mus. n.o Cabinet de M. Valenciennes . 

Habite l’Ocean des grandes Indes on austral , pres de Timor. 
Coquille ovale-elliptique , applatie, blanche, assez mince , 
a stries transverses, concentriqaes , ayant une depression sur 
le cote anterienr de chatjue valve , et le bord superieur onde'. 
Largeur, 55 millimetres. 



CORBEILLE. ( Corbis. ) 

■ 

Coquille transverse , equivalve , sans pli irregulier au 
bord anterieur \ ayant les crochets courbes en dedans , 
en opposition. Denx dents cardinales ) deux dents late- 
rals ? dont la posterieure pins rapproch.de de la char- 
mere. Impressions musculaires simples. 

Testa transversa y cequivalvis , unteriiis hinc ad 
marginem non deformiter Jlexa ; natibus opposite 
incurvis. Cardo dentibus duobus . Dentes laterales duo: 
postico ad cardinem propius admoto . Jmpressiones 
musculorum simplices. 

OBSERVATIONS. 

Les cotbeilles, que je reunissais comtne Bruguieres avec 
les lucines , cnparaissent reellement distinguees, surtout par 
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les animaux qui les produisent. Aussi n’ont-elles pas , 
commc les lucines, une de leurs impressions mu sen la ires 
prolongee en bandelette. Elies liennent de plus pres aux 
tellines ; mais elles n'ont pas, coinine ces dernieres, un 
pli irre'gulier au bord anterieur et superieur des valves. 
Ainsi , je suivrai M. Cuvier, qul Vient d’en former un genre 
a part. 

ESP^CES. 

1. Corbeille renfl^e. Corbis Jimbriata. 

C . testa Iransvcrsi ovali, gibbd , longitudinaliter striata ; 
sulcis transversis undulalis j margine crenulato* 

Venus Jimbriata . Lin. 

Corbis Jimbriata • €uv. Begn. anim. 2. p. 481* 

Chemn. Conch. 7. p. 3 . Yign. ct t. 43 . f. 44 $. 449 * 

Encycl. pi. 286. f. 3 . a.b. c. Lucina . 

Habite l’Ocean indien. Mas. n.oMoa cabinet. Coquille blanche, 
grosse , re n flee , rccherche'e dans les collections. M. Valen- 
ciennes en possede nn individu , ayant , accideniellement, 
un pli sinoeux sur le bord da edteposteriear. 

2 . Corbeille lamelletise. Corbis lamellosa. 

C. testd transversim elliptica , cancellata ; lamellis trans- 
fer sis , elevatis, remotiusculis; striis longitudinalibus ere - 
berrimis , intra lamellas. 

Lucina lamellosa. N. Annalesdu Mas. vol. 7. p, 237. 

Chemn. Conch. 6. t. i 3 . f. 137. i 38 . Encycl. pi. 286. f. 2. 
a. b. c. 

Habite.... Fossile de Grignon, pres de Versailles. Mas. n.« 
Mon cabinet. Elle est elliptiqne , transverse , «t a scs lames 
simplement den tees do cdte posterieor. 

3. Corbeille petoncle. Corbis petunculus . 

C. testa rotundata , ventricosa , crassa , cancellata ; la- 
mellis transversis crebris , ad latus posticum plicato - 
crisp is serratis. 

Cabinet de M. Brongniart. 

Ilabite.... Fossile des falnnieresde Granville, au suddcYalo- 
gne. Coquille grande , ayant a l’exterieur l’aspcct d’nn grand 
petoncle treillisse , crepn. 
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LUCINE. (Lucina.) 

Coqnille suborbiculaire , inequilaterale , a crochets 
petits , pointus , obliques. Deux dents cardinales diver- 
gentes , dont une bifide , et qui sont variables ou dispa- 
raissent avec Page. Deux dents 5 lateral es : la posterieure 
plus rapprochee des cardinales. Deux impressions mus- 
culaires tres-separees , dont la posterieure forme un pro- 
longement en fascie, quelquefois fort long. 

Testa sub orbicular is , incequilateralis ; natibus par - 
viSj a cut is , obliquis . Cardo /variabilis : modb dentibus 
duobus divaricatis > und quorum bipartitd > cetate 
evanescentibus ; modb dentibus ' nullis . Dentes late - 
rales duo , interdhm obsoleti : postico ad cardinem 
propiiis admoto. Impressiones musculares remotissi- 
mce > laterales : posticd in fasciam interdhm p roe Ion- 
gam productd. Ligamentum externum . . 

OBSERVATIONS, \ .A 

Le genre lucine ; aper^u et 1 nomine d’abord par 
Bruguieres , qui en fit graver les principals especes , me 
paralt naturel et devoir etre conserve , sauf a en separer les 
corbeilles. II est cependant singulier , en ce que, dans ce 
genre, la charniere est souvent variable. Ce qui seinble 
neanmoins le caracteriser , eu indiquant des rapports entre 
les animaux des especes, ce sont les impressions muscu- 
laires , dont une ( celle du c6te posterieur ) se prolonge et 
forme une bandelette plus ou inoins longue, qui s’etend 
quelquefois jusqu’au milieu de la valve. Ces impressions 
indiquent un pied analogue a celui de la loripede de Poli. 
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La chamiere des lucines , quoique variable , offre ordi- 
nairement deux dents cardinales divergentes, dont une 
est comme partagee en deux. Ces dents s'effacent 011 dispa- 
raissent avec Fage , au moins dans certaines especes. Dans 
une autre , on n'en trouve jamais. Les dents lalerales existent 
dans la plupart des especes; et dans certaines , on ne les 
retrouve point. 

Par leur charniere , les lucines semblent se rapprocher 
des tellines , surtout a cause de leurs dents laterales; mais 
on ue leur voit nullement le pli irregulier des tellines. 
Dans les especes qui offrent un angle sur la coquille * cet 
angle ne forme jamais, dans lebord/lepli ilexueux qui 
distingue les tellines, ce qui a fait rapporter ces coquilles , 
par Linne , a son genre venus. Toutes nos lucines ont le 
ligament exterieur ; il y est toujours apparent , quoique 
quelquefois il soit un peu enfonce. II Test merne tellement 
dans la telline lactSe , avec les bords de Fecusson rappro- 
ches, qu’il parait alors tout-a-fait interieur. Or , comme le 
pied singulier et en cordelette de Fanimal de cette coquille 
a ete observe et decrit par M. Poli , ce savant zoologiste 
napolitain en a fait un genre particular , sous le nom de 
loripes . Nous n’avons pas adopte ce genre , quoiqu’il pa- 
raisse fonde , tant sur un caractere de la coquille , que sur 
des caracteres de Fanimal , parce que nous pensons que les 
rapports de ce coquillage avec les autres lucines , ne permet- 
tent pas de Fen ecarter , et que les impressions qui s’obser- 
vent dans la coquille de la plupart des autres lucines , indi- 
quent que leurs animaux ont un pied analogue , sauf les 
differences qui appartiennent a celles des especes. 

ESPECE S. 

1. Lucine de la JamaYque. Lucina Jamciicensis. 

L. testa lentifbrmi , scabrd , sulcalo -lamellosa , inths sub- 
luted ] lamellis brevibus concentricis j latere antlco ulrin- 
que angulato. 
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Venus Jamaicensis. Chcnfti. Conch. 7. p. i\. t. 09. f. 408. 409. 

Encjcl. pi. 284. (■ 3 . a. b. c. 

List. Conch, t. 3 oo. f. 137. 

(b) Eadem testd intus Jlavd ^scabrd. 

(c) Eadem testd minore intus extusque Candida • 

Habite l’Oce'an des Antilles. 'Mus* n.° Mon cabinet* Coquilje 
grande, moins bombee que les suivantes. Le corselet releve 
sous l’anns j lcs lames transversCs ecartees. L’abricot. 

a Lucine epaissc. Lucina pensylvcinica, 

L. testd lentiformi ventricosd , tumida , crassd , alba 5 
lamellis concentricis , membranaceis ; ano cordalo 
rnagno . 

Venus pens ylvanica. Lin. GmeL n.° 71. 

List. Conch, t. 3 o 5 . f. i 3 S. 

Born. Mas. t. 5 . f. 8. 

Encycl. pi. 284. f. 1. a. b. c. 

Habite l’Ocean d’Amerique. Mus. n.® Mon cabinet. Vulg. 
la Bille dHvoire. Espece tres -distinete j coquille blanche 
en dedans et en dehors.' 

3. Lucine edentee. Lucina edentula . 

L. tesla orbiculato - venlricosa , subglobosa , intus Jlaves- 
cente , edentula ; ano ovato ; striis concentricis rugce~ 
formibus. 

Venus edentula. Lin. Gmel. n.° 80. 

List. Couch, t. 260. f. 96. 

Chemn. Conch. 7. p. 34 * t. 4 q- f. 4 2 7 — 4 <a 9 * 

Encycl. pi. 284* f. 3 . a. b. c. 

Habile l’Occan de l’Amerique, la Jama'ique. Mus n.o Mon 
cabinet. Coquille mince , enflee , blanch^tre au dehors , 
jaune d’abricot en dedans et aussi grande que les preceden- 
tes. On en trouve sur nos cotes, une varietc toute blanche. 
Cabinet de M. Valenciennes . 

4 . Lucine cliangeante. Lucina mutabilis. 

L. testa orbiculato-ov aid , obliqud , compressa ; intus yah' is 
radiatirh striatis ; senioruin cardine edenlnlo. 

Venus mutabilis* Annalcs du Mus vol. 7. p. 6/. 
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Habile Fossile de Grignon. Mas. n.o Mon cabinet. 

Coquillc singuliere , u’ayant dcs dents cardiuales que dans 
les jeunes individas. L’une de ccs dents , profonderacnt 
diviseecn deux , donae a une valve l’apparence de trois der^s 
divergences. Largeur , trois a quatre ponces. 

I 

5. Lucine ratissoir. Lucina radula . 

L . testa orbiculatd , lenliformi , convexa , albidd\ lamellU 
concenlricis numerosis 5 intiis striis radianlibus obsoletis. 

Tellina radula. Montag. test.brit. t. 2. f. 1. 2. 

Maton. Act. soc.linn. 8. p. 54 - n.o 12. 

Petiv. gaz. tab. 93. n.° 18. 

Habile l’Ocean britannique. Mon cabinet. Communique'e par 
M. Leach. Elle se rapproche beaucoup de la suivame. 

6 . Lucine concentrique. Lucina concentrica. 

L . testa orbiculata, compresso~convexd\ lamellis conccn- 
tricis , clevatis , distinct is ; striis longitudinalibus ad 
interslilia minutissimis , interdam nullis. 

Lucina concentrica . Annalesdu Mus. voi. 7. p. 238 . 

Encycl. pi. 285. f. 2. a. b. c. 

Habite. . . . Fossile de Grignon. Mus. n.o Mon cabinet. Taille 
de la precedence ; mais elle est presque l'analogue fossile de 
la l.rotondaire* 

7 . Lucine divergente. Lucina divaricata . 

L- testa orbicularis subglobosd , alba , antiquata , bifariam 
oblique striata . 

Tellina divaricata . Gmel. n.o 74* 

Bonann. recr. 3 . f. 349. 

Chemn. Conch. 6. p. i 34 « t. i 3 . f. 129. 

Encycl. pi. 285. f. 4 - a. b. Poli. test, 1. ph i 5 . f. s 5 . 

Habite la Mediterranee , l’Ocean Americain , les cdtes da 
Bresil. Lalande. Largeur, 3 o millimetres. Mus. n.° Mon 
cabinet. Bord des valves quelquefois crenele. 

8 . Lucine carnaire. Lucina carnaria. 

L . testa orbiculato-trigona , incequilalerd, convexo-deprcs - 
sd , extiis intusque incarnatd \ striis tenuibus variis : hint 
undalo-rejlexis. 
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Tellina carparia. Lin. Gmel. n.° 70. 

List. Conch, t- 339. f. 176. 

Born. Mas. t. 2. f. 14. 

Chcmn. Conch. 6. t. i 3 . f. 126. 

Ilabite l’Ocean d’Europc , la Mcditerranee , dans le golfe 
de Venise. Mus. n.° Mon cabinet. Interieur des valves, rouge 
de sang. 

9. Lucine rude. Lucina scabra. 

. L. testa orbiculari depresso-eonvexa , albd , subpellucidd\ 
costellis squamosis radiantibus ; ini us punctis impressis. 
Encycl. pi. 285. f. 5 . a. b. c. 

Chemn. Conch. XI. tab. 199. f. 1945. 1946* 

Habite. ... les mers d’Ame'rique ? Mon cabinet. 

10. Lucine reticulee. Lucina reticulata . 

L. testa orbiculari , compresso-convexd , albida\ lamellis 
concentricis , distinclis \ inter stitiis longitudinaliter 
striatisy ano ouato impresso. 

An tellina reticulata ? Maton. Act. soc. linn. 8 . p. 54. t. i.f. 9* 
Cliemn. Conch. 6. t. 12. f. 118. 

Habite les cotes de France, pres de 1 ’Orient. Mon cabinet. 
Ses dents cardinales sont fortes, et une des laterales, rappro- 
chee de la charniere, semble en augmenter le nombre. Cette 
coquille ressemble encore beaucoup a la 1. rotondairc. 

1 1. Lucine ecailleuse. Lucina squamosa . 

L. testa suborbiculata , tumidd , incequilaterali \ costellis 
radiantibus imbricato - squamosis 5 ano vulvaque ex- 
cavatis. 

Encycl pi. 285. f. 3 . a. b. c. 

Ilabite Cabinet de M. Valenciennes. Largenr, 24 

millimetres. 
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Lucine lactee. Lucina lactea . 

L. testa lentijormiy gibbd , alba, pellucida , transversim 
tenuiter striata ; natibus tumidis , uncinatis . 

Tellina lactea . Gmel. n .° 69. 

Gnalt. test. t. 71. fig D. 

Chemn. Conch. 6. t. i 3 . f. 125 . Encycl. pi. 286. f. 1. a. b, c. 
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Poll. test. i. tab. i5.f. 28/29. Loripes. 

(b) Eademrna 'or , yalyis intiis substriatis . 

Habile la Mediterranee. Mon cabinet. Fossile dans les falnns 
de la Touraine. Largeur, 16 millimetres. Le pied de l’ani- 
mal est allonge ct en cordelelte. Lavariete b. vient des mers 
de la Nouvcllc-Hollande. 

1 3 . Lucine ondee. Lucina undata . 

L. le st a sub orbicular i , conyexd , transversim incequaliter 
striata , subundatd , albida\ umbonibus fulvis, 

Venus undata. Pennant. Zool. brit*4*t* 55. f . 5 1 . 

Mysia undata, Leach. 

An tellina rotundata? Maton. Act. soc. linn. 8. p. 56 

Habite l’Ocean britannique et sur les cotes dc Cherbourg. 
Mon cabinet. Communiquce par M. Leach. 

1 4 . Lucine circinaire. Lucina circinaria, 

L . tesla orbiculatd , anlice subangulatd ; slriis transfer sis 
creberrimis , exiguis ; denlibus lateralibus subnullis . 

Annales da Mus. vol. 8. p. 238. n.o 3. 

Habite.... Fossile de Grignon , Courtagnon, etc. Mon cab. 

1 5 . Lucine colombelle. Lucina columbella, 

L, testa sub orbiculatd , conyexo-gibbosa , transyersim sul- 

. catd\ latere sulco magno exarato j natibus prominulis 
oblique arcuatis, 

Mus. n. 1 

Habite.... Fossile des falnns de la Touraine et des environs 
de Bordeaux. Mon cabinet. 

1 6. Lucine sinuee. Lucina sinuata, 

L, tesla rotundato - oyata , tumida , tenui> alba 5 latere 
antico sulco pro funde exarato. 

Tellina sinuata. Montag. Ex. D. Leach. 

An tellina Jlexuosd 7 Maton. Act. soc. linn. 8. p.56. 

Habite l’Ocean britannique. Mon cabinet. Communiquee par 
M. Leach. Petite coquille mince , transparente , tres-voisin* 
de la 1. colombelle, par sa forme. 

1 7. Lucine peigne. Lucina pecten. 

L, testa orbiculatQ-transversd , planulalo-convexd , albida } 
costellis rotundatis , transyersim stria tis ; radiantibus. 
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Mon cabinet. 

Habite sur les c 6 tes du Senegal. Largeur, 14 millimetres. 

18. Lucine jaune. Lucina lutea . 

L. testa minima orbiculato - Iransversd, loevi , pellucidd, 
luteo-virente \ dentibus lateralibus nullis. 

Mon cabinet. 

Habite les mers de l’Ue-de-France. Largeur, 9 on 10 millimet. 

19. Lucine digitale. Lucina digitalis . 

L> testa parody orbiculato - trigona , alhida 5 umbonibus 
tumidis , roseo-pidis j striis tenuibus obliquls elegantis- 
simis. 

u 4 n tellina dfgitaria 2 Lin. Gmel.n.°75. 

Habite la Mediterranee. Mon cabinet. Petite coquille blanche y 
teiute de rose. 

20. Lucine globulaire. Lucina glohularis . 

£. testa subglobosa , tcnui , albidd , vesiculosa 5 dentibus 
lateralibus nullis. 

Mus. n.o 

Habite les mers de la Nouvelle - Hollande , an port dn Roi 
Georges. Largeur, 11 millimetres. 



DON ACE. (Donax.) 

Coquille transverse , equivalve , inequilaterale , a cote 
anterieur tres-court, tres-obtus. 

Deux dents cardinales , soit sur chaque valve , soit sur 
une seule; une ou deux dents laterales plus ou moins ecar- 
tees. Ligament exterieur , court , a la place de la lunule. 

Testa transversa ; cequivalvis , inoequilaiera ; latere 
antico brevissimo , obtusissimo . 

Dentes cardinales duo , vel in utraque valva 7 vel 
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i n altera : later ales i s. 2 , subremotL Ligamentum 
externum } breve , posticum , ani loco insertum. 

OBSERVATIONS. 

Les donates se reconnaissent , en general, au premier 
aspect , par leur forme assez particuliere.' Ce sont des 
coquilles transverses , un peu applaties, tres-inequilaterales, 
presque triangulaires , ayant leur cote anterieur fort rac- 
courci, obtus et comine tronque , ce qui leur donne asses 
souvent la forme d’un coin. Leurs valves sont egales Tune 
a l’autre; et dansbeaucoup d especes, le bord interieur de 
ces valves est dentele ou finement crenele. 

Ce qui caracterise leur genre , e’est d’avoir a leur char- 
niere , outre les dents cardinales , une ou deux dents late- 
rals, un peu ecartees , separees des cardinales , et qui soul 
analogues aux dents laterales desmactres, des lucines, des 
teilines , des corbeilles , des cyclades. 

Relativement aux conchiferes a coquilie inequilaterale , 
etqui appartiennent a cette families le cote' le plus court de 
la coquilie est toujours le posterieur dans les v6nus et les 
cylherees , tandis que le plus long ou le plus grand, dans 
ces coquilles, est celui qui porte le ligament , e’est-a-dire , 
le cote anterieur. Or , e’est precisement le contraire dans les 
donaces et les tellines; car le ligament des valves se trouve 
sur le cote le plus court de ces coquilles. Ainsi, les donaces 
ont plus de rapports avec les tellines qu’avec les venus. Elies 
n’ont point, maigre cela, le pli flexueux des tellines. 

L’animal des donaces fait sortir de sa coquilie deux 
tubes ou siphons disjoints , greles , fort longs , et un pied 
en lame large, quelquefois securiforme. 

Les donaces sont des coquilles marines , lisses ou fine- 
ment striees, littorales, et souvent orn£es de couleurs vives 
tres-agreables. 

Tom K 
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ESPECES. 

Bord interne des valves entier on presqu entier* 

1 . Donace bec-de-fliVe, Donax scortum , 

i>. triangulari, antice acuta , decussatim striata $ 

vulva cordata, plana : marginibus sub nuticis. 

Donax scortum. Lin. syst. nat. p. 1126. Gmel. n.° 1. 

List. Conch, tab. 377. f. 220. 

Born. Mas. tab. 4 «L Encycl.pl. 260. f. 2. 

■Cherna* Conch. 6. t. 25 . fig. 242 — 247. 

Habite TOcean indien. Mas. n.o Mon cabinet, Coqnille 
blanchatre, un pea violette , Tune des grandes especes da 
genre. 

2 . Donace pubescente. Donax pubescens . 

D> testa triangulari , decussata , lamellosd } cordata , 

plana : marginibus lamclloso-serratis. 

Donax pubescens. Lin. Gmel. n.o 2. 

'Chenin. Conch. 6. p. 25 1. tab. 25 . f. 243 » 

Encycl. pi. 260. f. I. 

Habite l’Ocean indien. Mon cabinet. Espece tres-voisine de la 
precedents j raais distinete et moins grande. 

3 Donace eu coin. Donax cuneata. . 

D. testa trigond , compressd , cuneiformi , rufa,albo ra - 
diata; striis longitudinalibus exilissimis j convexd 

rugosa. 

Donax cuneata. hin. Gmel. n.o 7. 

List. Conch, t. 392. f. 23 1. 

Born. Mas. p. 62. Vign. Knorr. Vergn.6. t. 7. f. 3 . 

Chemn. Conch. 6. t. 26 f. 260. EncycJ. pi. 261. f. 5 . 

Habite TOcean indien. Mas. n.o Mon cabinet. Le Mnscum e« 
possede une variete de l’Asie austraie, h. iaqucllc la figare 
citee de Lister paralt ressembler. 

4. Donace eomprimee. Donax compressa . 

D. testa cuneiformi, compressd , bast acuta , carneo-fulvd , 
irradiald } vulva subrugosd : marginibus angulatis . 

Encycl. pi. 2G2. f. 6. a. b. c. 

Ilabitc. ... Je la crois des mers de l’lnde. Mon cabinet. Ellt 
esl voisine de la prc'cedente j mais bicn distinete. 
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5 . Donace cleltoide. Donax dclloides. 

jD* testa triangulari , Iceviuseuld , albido~rosea\ vulva pla - 
muscula , longitudinalitcr striata. 

Mus. n.o 

Habile a l lle anx Kangaroos. Peron. Elle est plus grande et 
moins comptimee quo la precedeute. 

6. Donace rayonnante. Donax radians . 

D. testa ovato-trigond , transverse striatd , albo fulvoque 
radiald vulva oblique, striatd . 

Chemn. Conch. 6. t. 26 . f. 267. 

Encvcl. pi. 261. f. 7. 

Habite. . . . EUe est tres-distincte de la donace cn coin , n.o 3 * 
Mon cabinet. 

7. Donace racconreie. Donax abbreviate. 

D. testa trigona , Iransversim lenerrime striatd, antice 
rugosd , albida ; radiis duobus rufis j altero cccrulescente . 

Cabinet de ^l.Faujas de St.-Fond. 

Habite. . . . Cette donace est iransversalement plus conrle que 
les autres , a le bord interne dcs valves ires-entier, et des 
lineoles sur lc sommet dcs rayons. Largeur, 28 milli- 
metres. 

8. Donace granuleuse. Donax granosa . 

D. testa ovato- trigona , tenuis sime striata , albida : radiis 
zonisque violaceis obsoletisj vulva angulata , sub granosa . 

Mus. n. 0 

Habite.... Elle a des lineoles longitndinales imerrompucs 
corame dans la donace. Encycl. pi. 262. f. 8. , a laquelle elle 
ressemble un peu . 

9. Donace colombelle. Donax columbella. 

D . testa ovato-trigond , transverse striata , albido-violaces - 
rente j zonis obsoletis. 

Mus. n.o 

(2) Var. zonis violaceis. 

Habite a la Nouvellc Flollandc , aa port da roi Georges. 
Moa cabinet. Son cote anterieur est court > obliquemeut 
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tronqne. Largear , 24 a millimetres. Sa varie'te est viuletU 
en-dedans. 

10. Donace vdneriforme. Donax verier if or mis . 

D. testa orbicnlata- trigond y transverse striata, grisea ; 
radiis obscuris ; striis vulvce crenulatis . 

Mas. 11.0 

Habite.... les mers d’Asie ? Da voyage de Peron . Largear* 
27 millimetres. 

tu Donace australe. Donax australis. 

/). testd ovalo-trigond , transverse striata , albida vel fulvd t 
intiis violaced } vulva decussatd , subgranosd. 

Mus. n.o 

Habite a Timor et a la Notivelle Hollande. Peron . Elle a dec 
rappoTts avec la donace bicolore. Largear, 3 o millimetres. 

i 2. Donace epidermie. Donax epidermia . 

D. testa enneato - trigond , anteriiis obtusd , epiderme 
viridi - flavicante , Iceviusculd \ vulva longitudinaliter 
striata. 

Mus. n.o 

Habite a Pile des animauv, a la Konvelle Hollande. Peron . 
Elle a des rapports avee le donax Icevigata. ( Yoyez le grand 
Capse ) 5 mais elle est tres-differeme par sa forme plus en 
coin , et par les dents de sa charniere. 

" 3 . Donace bicolore. Donax bicolor. 

D. testd ovalo-cuneatd , albida , fusco tincta ; striis longi - 
ludinalibus exiguis, pauciores transversas decussantibus\ 
ant ice sulcis undulato-crispis. 

Gualt. test. tab. 88. fig. S List. Conch, t. 392. f . 2 3 i? 

An Donax bicolor ? Gmel. n.o 16. 

Habite. . . Je la crois des mers de l'lnde oa de celles de l’lle-de- 
France.Mon cabinet. Elle est tachee de violet a rinterieur. 

1 4 D onace subrayonnee. Donax vittata . 

D . testd ovatd , depressiusculd , transversini siriato- sul- 
cata , albida \ radiis rafts, perpaucis, sup erne latcs - 
centibus . 



SANS VERTfeBRES. 



549 

Mon cabinet? 

Habite 1’Occan biitamiiqne. Commnniqnce par M. Leach, 

i 5 . Donace triquetre. Donax triquetra . 

D. testa triangulari , subcequilaterd , infra nates saccatJ r 
albida 5 striis transversis exiguis. 

Mas. n. Q 

Habile Jes mers de la Nouvelle - Hollande , au port du Roi 
Georges. Coquille petite, luisante, ayant quclques vestiges 
de ray -ns, et, a l’interieur, une tache viol&tre obscure. 
Largeur, i 5 millimetres. 

Bord interne des valves distinctement crenele on 
d'enle . 

if). Donace grimacante. Donax ringens . 

D . testa magnd , ovalo - trigond , albida , inths viola ce a j 
vulva gibba , undato-rugosa , scabrd : margine serrato - 
ringente. 

Donax serra. Chemn. Conch. 6. tab. 25 . f. 2 5 i. 252 . 

Encycl. pi. 260. f. 3 . a. b. 

Habite l’Ocean indien. Mas. n.o Mon cabinet. Coquille grande, 
baillante, grimacante a I’angle supc'rieur de son corselet, et 
constituantuneespece tres-distincte. Largeur, ^4 millimetr.. 

1 7. Donace ridee. Donax rugostyl 

D . testa triangulari , injiata , antici oblique truncatd „ 
sulcis longitudinalibus creberrimis , rugosa 5 vulva cor- 
datd : marginibus angulatis. 

Dnax rugosa . Lin. syst. nat, p. 1127. 

Gualt. test. tab. 89. fig. D. 

Chemn. Conch. 6. t. 25 . f. 25 o. 

Encycl. pi. 262. f. 5 . a. b, 

(2) Var. testa rubente natibas purpureis. Encycl. pi. 262* 
f. 3 . 

Knorr. Yergn 6. pi. 28. f. 8. 

( 3 ) Var. testa intus exlusque violaced. E IVov. IJoll. 

(4) Var. testa extus alba aul purpurascente j margine superb 
uudtuiin depresso. E IVov. Hall* 
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Habite l’Ocean d’Amerique , les c6tes des Antilles. Mus. n.o 
Mon cabinet. Cette espece cst fort differente de celle qui pre- 
cede. Elleest elegamment sillonnee , blanche , ou rougeatre, 
ou violettc, selon les varietes. 

1 8 . Donace de Cayenne. Donax Caicinensis. 

D . testa subtriangulari , purpurascente , anlice obtusissi - 
md\ sutcis longitudinalibus exiguis ; vulva lateribus sub- 
biangulata . 

Mon cabinet. 

Habitc I’Ocean de la Gnyane. Elle est tres-voisinc dc la prece • 
dente j mais moins reuflee. 

iq. Donace allongee. Donax elongatci. 

D. testa transversim clongala > longitudinahter sulcata > 
anterius obtusissimd ; vulvas sulcis subdcnticulatis. 

Pamet. Adans. Seneg. tab. 18. f. 1. 

Gualt. test. tab. 89. fig. F. 

An donax spinosa ? Chemn. Conch. 6. t. 26* f 258 . 

(2) Var. testa, albido-fnlvd, intiis alba . 

Habite TOcean atlanlique , les cotes d’Afriqne. Mas. n.o Mon 
cabinet. Elle est violette cn dedans. La variete (2) est dn 
voyage de Peron. 

20. Donace denticulee. Donax denticulata. 

D. testa anterius obtusissimd , alba , cceruho aut purpureo 
radiata j sir Us longitudinalibus irnpresso - punctatis \ 
labiis transverse rugosis . 

Donax denticulata. Lin. syst. nat. p. 1127. Gmel. n.o 6. 

List. Conch. 1. 3 r 6 . f. a* 8 .j 2 i 9 . 3 *>T^^,/^>v ./7 
Knorr. Vergn. 2. t. 23 . f. 2 — 5 . 

Chemn. Conch. 6. tab. 26. f. a 56 . 2$7. 

Encycl. pi. 262. f. 7. a. b. c. 

Habile la Mediterrance , l’Occ'an atlanlique. Mus. n.o Mon 
cabinet. Espece jolie, distincte, d’une taille mediocre. 

21. Donace cardioide. Donax cardioides . 

D. testa trigond , lurgidd , longitudinaliter sulcata , pos- 
tice laviusculd, alia , rufo maculatl ; vulva medio gibbd • 
Hus. n.° 
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Habile les mcrs de la Nouvclle Hollander a Hie Sl.-Pione- 
St.-Francois. Mon cabinet. Elle cst renflec, courte trans- 
versal ement , sillonnee comme un cardium , maculee de 
rouge bran. Largeur , 28 ou. 3 o millimetres. Hue tache orau- 
ge'e a l’inierieur. On en a une variete blanche au dehors. 

22 . Donace a resean. Donax meroe . 

D . testa ovato-trigond , compressa , transversim parallels 
striata , lineis purpureis subreticulatis pietd 5 vulvd ex- 
cavala. 

Venus meroe. Lin. Gmel. n.? 22. 

List. Conch, t. 3 ^ 8 . f. 221. 

Chemn. Conch. 7. t. 43 . f. 45 o— 452 , 

Encycl. pi. 2G1. f. 1. a.b. 

Habile l’Ocean iudien. Mus. n.° Mon cabinet. Jolie coqnillc, 
voisinc de la suivante 5 mais bien distincte. Largeur , 5 © 
millimetres. 

s3. Donace ondee. Donax scripta. 

D . tesla ovatd , subcompressa , Icevi , scripta lineis pur pa- 
reis undalis : vulva cava : marginibus acutis . 

List. Conch, t. 379. f. 222. et t. 38 o. f. 223 . 

Knorr. Vergn. 6. t. 7. f. t \ . 5 . 

Chemn. Conch. 6. t. 26. f. 261 — 26$. 

Encycl. pi. 261. f. 2. 3 . 4 * 

Habile l’Ocean indien. Mns. n.° Mon cabinet. Moins grande 
qne celle qni precede, elle n’est pas, comme die , degam- 
ment sillonnee en travers \ elle offre plusieurs varietes quVa 
pourrait distinguer. 

24* Donace tronqnee. Donax trunculus . 

jD. testd transversim elongatd , striis longitudinalibus mi- 
nimis , intus violacea j latere antico Iwvi , brevis simo* 

Donax trunculus * Lin. syst. nat. p. 1127. 

List. Conch, t. 376. f. 217- 

Adans.Seneg. t. 18. f. 2. 

Kaon*. Vergn, i. t. 7. f. 7. 

Lorn. Mus. t. 4 - h 3 . 4 - 

Chemn. Conch 6 . t. 26. f. 2 * 53 — 2^4. 

ILhitc la Mcdiicrraucc , au guile de Tarcutc ( Mon cabinet ) r 
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l’Ocean atlantique. Elle est petite , olivatre en-deliors , res- 
semble a la donace allongee par sa forme} mais son cote au- 
te'ricur est sans rides. On donneson nom a unc autre coquille 
cn Angleterre. Cette espece cstassez rare dans les collections. 

a 5 . Donace fabagelle. Donax fabagella. 

D. tesla transfer sim oblongd , nitidd , albido-rubella , ob- 
solete radiatu j striis tenerrimis verticalibus trunsversas 
decussantibus. 

Cabinet de M. Dufresne. 

Habite.... Son cdte anterienr est court, oblique , convexe , 
subcariiie. Largeur , 26 millimetres. 

a, 

a6. Donace des canards. Donax anatinumr 

D. testa transversim oblonga , niliduldy albidd , corned vel 
pallide rubente , striis longitudinal'll us exilissitnis; latere 
antico oblique truncato . 

udn Lellina donacina. Inn. 

Gualt. test. tab. 88. Gg N. 

(2) y nr. testa majorc ; radiis interruptis. 

( 3 ) Var. testa penitiis alba . 

Habite 1 ’Oeean d’Europe, la Mediterraoee. Mus. n.° Mon 
cabinet. Coquille commune, dont on ne troove aucune 
figure bonne a citer. On en rencontre sonvent , par quantile, 
era ns le jabot des canards-macreuses. E:le est tantot sans 
rayons, el tantdt obscurement rayonnee. A l’interieur > elle 
est legerement teinte de violet La var. (a) est de la Mediter- 
ranee j elle a jnsqu^a ^jo millimetres de largeur. Cette espece 
, n^a rien de communavec le tellina donacina. Maton, act. 
soc. linn. 8. t. 1. f. 7. Jecrois que celle-ci est la psammobie 
tellinelle . 

Etc. Ajoutez les antres cspeces qui ne me sont pas connnes. 

27* Donace de la Martinique. Donax Martinicensis . 

D. testa ovato-transversa, complanatd, transverse striata ; 
striis longitudinalibus exilissimis } antico latere oblique 
truncato : postico producto rotundato. 

]Mon cabinet. 

Ilabitc le« cotes de la Martinique. M. Moreau de Joannes . 
Belle espece, blancbalre , teinte de rose , applalie coniine le 
tellina plaaala > obsctu emen t ray oauee. Largeur, 5 o millim. 
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CAPSE. (Capsa.) 

Coquille transverse, equivalve, close. Charnidre ayant 
deux dents sur la valve droite j une seule dent bifide et 
intrante sur 1 autre valve. Dents lalerales nulles. Liga- 
ment exterieur. 

Testa transversa > cxquivalvis , valvis approximate 
clausa . Cardo dentibus duobus in walva d extra , 
dente unico bijido et inserto in altera . Dentes late - 
rales nulh, Ligamenlum externum . 

OBSERVA T 10 NS. 

Les capses sont des coquilles un peu inequilaterales, 
ayant leur ligament sur le cote court , comine dans les 
tellines et les donaces. Elies appartiennent a la division des 
tellinoides , quoiqu’elles manquent de dents laterales. Elies 
tiennent aux psammobies et a certaines tellines par les dents 
de leur charniere ; mais elles ne sont presque point baillantes 
sur les cotes, et n’ont pas le pli des tellines. 

ESPECES. 

1. Capse lisse. Capsa Icevigata. 

C. iesta triangulari , suboequilatera , obsolete striata , epi - 
dermejlavo-virescente, intiis et ad nates violaced. 

Donax laevigata. Gmel.p. 3265. 

Chemn. Conch. 6. p. 253. t. a5 f. 249 . 

Habite l'Ocean indicn, a Trantjuebar. Mon cabinet. Elle 
est a peine'deprim 'e dans le voisinagc de son cote antericur , 
et plus equilaterale que la suivante. Largenr, 55 millimetres.. 

2 . Capse du Brasil. Capsa B rasiliensis . 

C. testa oblongo-trigond , incequilatsrd , proph lulus antl- 
ciim vtdde depress d, transversim longiludinalilerque 
s trial d. 
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Donax. Encycl. pi. 261. f. 10. 

Habite l'Occan duBrcsil. Lalande. Mus. njo Mon cabinet. E!Ie 
avoisine la prec£dente , offre un epiderrne semblablej mais 
ellc devient plus grande est plus inequilateralo , piestju® 
blanche a l’interieur, et disuncte par ses juries. 



C R A S S I N E. ( Crassina. ) 

Coquille suborbicolee y transverse , eqim alve 7 subine- 
quilaterale , close. Cbaruiere ayant deux dents fortes, 
divergentes sur la valve droite ^ et deux dents tres-ine- 
gales sur V autre valve. Ligament exlerieur ? sur le cote 
le plus long. 

Testa suborbiculata , Iran s vers a 9 cequivalvis , sub- 
in ceq in Later a , clausa . Cardo dentibus duobus validis , 
divaricatis in valvd dextra ; dentibus duobus ineequa - 
hssimis in altera . Li game nlum externum , in latere 
longiore . 

OBSERVATIONS. 

La crassine ressemble a une petite crassatelle 5 par son 
aspect, etpar Tepaisseur, la solidite et la cloture parfaite 
deses valves dans leur rapprochement j mais la situation de 
son ligament l’en distingue. Elle ne peut etre du genre des- 
venus , puisqu’elle n’a pas plus de deux dents sue chaque 
valve, et qu’elle semble meme n’en avoir qu’une seule 7 
tres-grosse, sur la valve gauche ? l’autre dent etant fori 
peu saillante. 

ESPECE. 

1. Crassine crassatellee. Crassina danmoniensis . 

C. lesld oriiculato- rlgona , brunnco-fulvd , transverse ru „ 
gosd , rugis parallel* s triads , scalariformibus \ irilus 
all hi. 

Venus danmoniensis. Moutag. Ex D. Leacfu 
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Ilabite rOccan britanniquc. Mon cabinet. Commnniquce par 
M. Leach . Corselet ct anus concaves : lc premier, lanccoh? ; 
le second, presqn’en cceur ; les bords internes dcs valves 
crenelcs. Largcur, 3o millimetres. < 



LES CONQUES. 

Trois dents cardinales au'moins sur une 'valve , V autre 
en ayant autanl ou moirts . Quelquejbis des dents 
late rales. 

Les conques constituent une des plus Lelies families et 
des plus nombreuses parmi les conchiferes. Elies offrent 
des coquilles equivalves , orbicnlaires ou transverses > 
toujours regulieres , libres , et en general tres-closes, sur- 
tout sur les cotes. Elies sont plus ou moinsinequilaterales, 
et on les voit rarement munies a l’exterieur de cotes veri- 
tablement rayonnantes. Leur dernier genre en offre assez 
generalement de semblables ; parce qu’il est sur la limit© 
et qu'il fait une transition des conques aux cardiacees. 

L’animal des conques forme souvent , avec son 
manleau , deux tubes ou siphons qu J il fait sortir hors de 
sa coquiile , dont l’un sert pour le passage de l’eau qui 
arrive aux branchies et a la Louche , tandis que Tautre 
est utile aux dejections. Son pied est eminemment lamelii- 
forme. Je divise cette famille en conques jluviatiles , 
dontTanimal a le pied allonge , etroit et peu saillant 7 et 
en conques marines , dont l’animalfait sorlir des siphons 
allonges, inegaux,et a le pied large, saillant. 

i.° Conques fluviatiles : coq. ayant des dents lalerales 
et reconvert© d’un faux epiderme. 

CyclaJe. 
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Cyrene. 

Galathee. 

a. 0 Conques marines : point de dents laterales dans la 
plupart ; rarement un drap marin subsislant et recouvrant 
toutQ la coquille , sauf les crochets. 

Cyprine. 

Cytheree. 

. Venus. 

Venericarde. 



/ 

CONQUES FLUVIATILES. 

Coquilles reconvenes d’un faux epidenne , et ajant a 
leur charniere des dents laterales. 

Les conques fluviatiles vivent dans les eaux donees, ainsi 
que les nayades ; mais les premieres nous paraissent faire 
parde de la famille des conques , tandis que les nayades 
s’en eloignent evidemment. Les lines et les autres out la 
coquille recouverte d’une espfece d’epiderme verdatre , 
qui devient plus ou moins brun , et qui , sur les crochets , 
est souvent ecorche et comme ronge. Ces coquillages 
liabitentles lacs, les&angs , les rivieres, se tienuent en 
general dans la vase et y sont situes de maniere que lenrs 
crochets sont en bas et plus ou moins enfonces dans 
celte vase. 

Ce qui distingue les conques fluviatiles des nayades , 
e’est que les premieres tiennent aux conques par l’animal 
et la charniere de leur coquille ; qifeffecdvement leuc 
animal fait saillir des siphons , et que la charniere de 
leur coquille offre des dents cardinales , analogues a 
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celles des vdnus; landis que rien de semblable ne se 
montre dans l’animal et la coquille des nayades. Nean- 
moins les conques fluvialiles different des marines y 
non-seulement par Habitation,, mais anssi parce q ne 
leur cliarniere presente des dents laterales , qui n’exislent 
point dans la coquille des conques marines. Je rapport© 
a cette coupe les trois genres qui suivent. 



C\ C L A DE. ( Cyclas. ) 

Coquille ovale-bombee , transverse , equi valve ; a cro- 
chets protuberans. Dents cardinales tres-petites , quelque* 
fois presque nulles : tantot deux sur cliaque valve, dont 
une pliee en deux \ tantot une seule pliee oil lobee sur 
une valve et deux sur l’autre. 

Dents laterales allongees transversalement , compri- 
mees, lamelliformes. Ligament exterieur. 

Testa ovato - globosa , transversa , cequivalvis ; 
licit it in umbombus tumidis . Cardo dentibus minimis 
inter diim subnullis : modo duobus in utrdque valva : 
uno complicato 5 modo dente umco subcomplicato 
/ uel lobato in unicd valva ^ et duobus in altera . 

Dentes laterales transversim elongciti J compressi 
lamelliformes. Ligamentum externum . 

OBSE RVATION S. 

Les cyclades , ici reduites a leur genre nature! ,sont tres- 
distinctes de nos Huvicoles que Bruguiere y reuuissait. Co 
sont de petites coquilles ovales borabees, a valves minces, 
et qui n ont jamais trois dents cardinales sur aucune de leurs 
valves. Leurs crochets d’ailleurs ne sont jamais ecorches ou 
ronges. Quelques-unes de ces coquilles sont si minces , 
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qu’elles sont transparentes et tres-fragiles. Elies sont cTun 
vert grisatreou un peu jaunatre, les unes presque lisses , 
les autres strides transversaleinent 5 offrant quelquefois des 
bandes legerement colorees. Les espSces de ce genre sont 
assez nombreuses, distinctes et cependant difficiles a carac- 
teriser. C'est avec Tune d’elles que Linne a forme son tellina 
cornea. 



ESPECES. 

i. Cyclade des rivieres. Cyclas rivicola. 

C . testa subglobosa , sollduld , eleganter striata , corneo- 
virescenle , intus cosrulescente ; sulcis 2 s. 3 . transversis , 
subcoloratis. •• 

List. Conch, t. 159. f. 1 4 - 

Cyclas cornea ? DraparnT h. des moll. p. 12S. pi. 10. f. 1 — 3 . 

Encycl. pi. 3 o 2. f. 5. a. b. c. 

Cyclas rivicola. Leach. 

Habile en Europe, daus les rivieres. Mus. n.o Mon cabinet.' 
Communiquec par M. Leach. Ellc est assez rare en France, 
et parait commune dans la Tamise. Cette espece est la plus 
grande connuedc ce genre; clle a deux ou trois indices d’ac- 
croissement, qui forment autant de zones etroites, souvent 
colore'es en brun. Largcur , 20 millimetres. 

5. Cyclade cornee. Cyclas cornea. 

C . testa subglobosa , tenui , lenerrime striata , pallide cor * 
ned ; sulco subunico’) zona marginali lutescente . 

Tellina cornea. Lin.syst. nat. p. 1120. 

Gual t. test. tab. 7. fig. B. 

Cyclas rivalis .' Draparn. h. des m. p. 129. pi. 10. f. 5 . 

(2) Var. testa penitus globosd . 

(3) Var. testa magis transversd. 

Habile les petites rivieres , les ruisseaux de l’Enropc. Espece fort 
commune en France, toujours plus mince, moins colorcc et 
moins grande que la precedente. Mus. n.° Mou cabinet. 
Les deux varietes viennent de l’Amerique septentrionale , 
rapportces parM. Michaud . 
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3. Cyclade des lacs. Cjclas lacustris . 

C. tesla subrhombedy planiusculd , tenuissime striata , 
incequitalcrd. 

Tcllina lacustris . Mnll. Verm. p. ao!{. 

C/c/ns lacustris. Draparn. h. dcs m. p. i3o. pi. io. f. 6. 7. 

Ilabite en Europe, clans les lacs et les maiais. 

4. Cyclade oblique. Cjclas obliqua. 

C. testa oblique trigond , subgibbd , striata , corneo-firesl 
cente ; su'lcis is. 3 nigrescentibus , zoniformibus . 

.//rc tellina amnica? Mnll, Verm. p. ao5. 

Chemn. Conch. 6. tab. i3.f. 1 34- 

Cyclas amnica. Ex D. Leach, 

Habile en Europe, dans les ruisseanx, les fosses aqua tiquesj 
Mon cabinet. Ellp est plus oblique et plus bombee (que 1* 
prece'dente. Largeur , 8 ou 9 millimetres. 

5. Cyclade calyculee. Cjclas calyculata . 

C . testa orbiculalo'rhombedy subdepressd , tenui , diaphand y 
albo-iutescenle\ natibus prominentibus , tuberculosis . 
v Cyclas calyculata . Draparn. li. des m. p. i3o. pi. 10. 
f. 14* i5. 

(2) Far. /C5//Z semrpellucida , rufescente ; natibus nigri- 
cantibus , minus prorn'nulis. 

Cyclas stagnicola. Leach. 

Habile ca France, dans des mares, pres de Fontainebleau, 
Manger , eten Franche-Comte, Fcrrussac. Mas. n.> Mou 
cabinet. La variete (a) vient d’Angleterre , et m\ etc cora- 
muniquee -par M. Ijzach. 

6. Cyclade obtusale. Cjclas oltnsalis . 

C. /eshz ovali, tumidd , subinoequilalerd , pellucidd , fra- 
gilissima \ umbone oblusissimo. 

Mon cabinet. 

Ilabite. ... Je la crois de France. Elle a des rapports avec 1a 
suivante. Largeur , pres de 4 millimetres. 

*]. Cyclade des fontaines. Cjclas fontinalis. 

C. testa globosd , subdepressd , subincequilaterali\ umbone 
subacuto . Dr. 
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Cyclas fonlinalls . Draparn. h. des ra. p. i 3 o. pi. 10. f. 9—12; 

(2) Var. testa nigrescenle. Ibid. f. i 3 . 

Habite aux enviion s de Montpellier , dans les fontaine^. Mon 
cabinet. C’est la plus petite des especes enropeennes. Elle est 
tres-mince, transparente , fragile, grisatre , et n’a qae deux, 
millimetres de largeur. 

8 . Cyclade austral e. Cyclas australis . 

C. testa subcordatd , tumida, incequilaterali , Iransversim 
slrialo - sulcata j umbone prominente } ‘natibus oblique 
vers is. 

Mus. n o 

(2) Var . testa, minima , subpellucida . 

Habite a Tile de Timor. Coquille opaqne ; largenr , 5—7 
millimetres. La variete (2) vient de la Nouvelle Hollander 
an port du Roi Georges , Peron. Elle est aussi petite qne 
la cyclade des fontaines. 

q. Cyclade sillonnee. Cyclas sulcata. 

C. testa ovali, Lransversd , subincequtlalerali , fuscatd\ 
sulcis transfer sis eleuatis, sublamellatis. 

Cabinet de M. Valenciennes . 

Habite le lac Georges, Amerique septentrionale. Largeur , l 5 
millimetres; d’un blanc bleuatre a l’interieur. 

10. Cyclade striatine. Cyclas striatina. 

C. testa rotundato-ellipticdi subincequilaterali, convexd ; 
eleganter striata ; natibus subdecor ticatis . 

Cabinet de M. Valenciennes. 

Habite dans 1 T Amerique septentrionale , aver, la precedente. 
Elle se rapproebe de la cyclade cornee ; mais elle est plus 
inequilaterale , plus petite, plus s trice , etc. Largeur , 7 
millimetres. 

ri Cyclade de Sarratoga. Cyclas Sarralogea. 

C. testd ovali , Iransversd , epiderme fucescente indutd; 
striis transversis ; natibus decorticatis et erosis. 

Mus. n.o 

Habite TAmerique septentrionale, dans 1 « lac Sarratoga.. 
Largeur, a 4 millimetres. 
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C Y R £ NE. ( Cyrena. ) 

Coquille arrondie-trigone , enflee on ventrue, solide, 
inequilaterale , epidermifere , a crochets ecorches. 
Charniere ayant trois dents sur cliaque valve. Les dents 
laterales presqne toujours an nombre de deux, dont 
unc souvent est rapprochee des cardinales. Ligament 
exterieur, sur le c6te le plus grand. 

Testa rotundato-trigona , turgida aut ventricosa , 
incequilalera , solida , corticata ; natibus erosis aut de- 
corticate. Cardo dentibus tribus in utrdque valvd. 
Dentes laterales subbim : uiuco scepe sub ano posito . 
Lig amentum externum , latere majore insertum. 

OBSERVAtfl otis. 

Les cyrhnes sont des coquillages fluminicoles que Ton a 
d’abord confondus avec les cyclades , mais qui en sont bien 
distingues et doivent constituer un genre particulier. Ce 
sont des coquilles equivalves , solides, la plupart epaisses, 
dun volume assez grand , quelquefois meine fort grand, et 
qui toutes sont recouvertes a l’exterieur d’une espece d’epi- 
derme verdatre ou rembruni. Presque toutes ont les crochets 
ecorches et comme rouges. Ces coquilles sont distingues 
des cyclades, parce qu’elles ont trois dents cardinales sur 
chaque valve. Elies ont en outre des dents laterales , dont 
souvent une est p 1 a c ee^ gri s^le^c o rs e le t./, 

Les especes de ce genre sont nombreuses et habitent dans 
les fleuves et les grandes rivieres* II parait qu’elles sont 
toutes etrangeres a l’Europe. 

Tome F. . 36 
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ESPECES. 

Denis laterales serrulees ou dentelees. 

1. Cyrene trigonelle. Cyrena trigonella . 

C. testa parvnld , triangulari , subcecjuilalerali , fulva , /<©« 
viusculd 5 natibus subviolaceis. 

Jvlus. n.° 

Habite Elle provient du voyage de Peron. Largeur, 

8 millimetres. 

2 . Cyrene orientale. Cyrena orientalis. 

C . fes/6 Irigona , olivacea j sulcis transvcrsis remotius - 
culis] denlibus lateralibus serrulatis j natibus violaceis. 
Mas. n.° 2 ? China . 

(2} /'hr. testa majori ; dctite curdinali mediano bijido . 
Oriente . Bruguieres. 

Habite a la Chine , et sa variete dans les rivieres du Levant. 
Mon cabinet. Elle est un pea violette a l’interieur, surtont 
sous les crochets j largeur, 17 millimetres } et savarie'te , 20 
millimetres. 

3. Cyrene coenr. Cyrena cor. 

C . testa elongato-cordatd , incecjuilaterd , tumida , scalari- 
ter sulcata j natibus prominentibus involutis . 

Mon cabinet. 

Habite... Commnniqnee par Olivier , xe nant de son voyage. 
Elle est d’un vert oliv&tre en-dehors , et violette a 1 ’interieur. 
Les dents laterales sont finement dentelees j ses crochets non 
* ecorches 5 largeur, 16 millimetres. 

4# Cyrene rembrunie. Cyrena fuse ata. 

C- testa cordatdy fusco -virente ; sulcis transfer salibus 
creberrimis , subimbritatis , intus et ad nates violaced . 
Chemn. Conch. 6. p. 3 ao. t. 3 o. f. 321 . 

Encycl. pi 3o2. f. 2. a. b. c. 

(2) /''hr. ? Chemn. Ibid . t. 3 o. f. 3 ao. Encycl. pi. 3 oi. 
f. 2. a. b. #^/k***£ 

Habile dans les fleuves de la Chine et du Levant. Mon cabinet* 
Largeur, 29 millimetres. Les dents laterales sont fort alIon T 
gees transvcrsalement et dentelees, . 
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5. Cyrene cerclee. Cyrena Jluminea. 

C. testd cordata , gibbd, flavo-vircntc ; sulcis doliaribus 
circumcincla , in ills albo violaceoque variegatd. 

Clicmn. Conch. G. p. 3'ji.t. 3o. f. 322. 323. 

Tellina Jluminea . Gmel. p. 3243. 

Habile a la Chine , dans les fleuves. bins. no. Les dents laterales 
sont finement dentelees j largeur, 24 millimetres. 

6. Cyrene tronquee. Cyrena truncata . 

C. testd cordata , incequilalerd , oblique truncata 5 sulcis 
transversis , latere antico angulato . 

Dn cabinet de M. Valenciennes. 

Habile Fossile de l’etat de New-Yorck , de PAmerique.' 

Largeur, a5 millimetres. Dents laterales dentele'esj coquille 
oblique , ayant prcsque la forme d’un donax , 

7 . Cyrene violette. Cyrena violacea. 

C. testa ovate- elliptic a , incequilalerali , transverse sulcata , 
violacea , obscure radiata : antico latere convexo , acuio , 

Mon cabinet. 

llabite. . . . Belle et assez grande espece , a crochets ecorches , 
violette, tant a l’exterieur qu'en dedans, ayant les dents 
laterales dentelees ; largenr, 38 millimetres. 

Dents laterales entieres. 

8 . Cyrene comprimee. Cyrena deprcssa. 

C . testa lenticular i-lrigond , compressd , sulcis doliaribus 
cinctd , albidd ; epiderme fulvo ; natibus decorlicatis . 

An venus borealis ? Gmel. p. 3285 . Encycl. pi. 3 o 2 . f. 3. 

Chemn. Conch. 7 . tab. 39 . f. — 4*4? 

Habile. ... Mon cabinet. Quoiqu’un peu anomale , je ne puis 
douter que celte coquille ne soil une cyrene j elle a m£me 
1’aspect dn c . Jluminea ; niais elle a le corselet et la vulre 
excaves j largeur, 25 millimetres. 

9 . Cyrene de Caroline. Cyrena caroliniensis. 

C. testa cordata , turgida , incequilalerd j natibus distant 
tibus , erosis , decorlicatis ; vulva hiante. 

Cycles caroliniensis. Bose. hist. nat. descoq, 3. pi. 18 . f. 4* 
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Habits I’Ametiqae septentrionale, lea rivieres de la Caroline. 
Mon cabinet. Largenr, 46 millimetres. 

io* Cvrene du Bengale, Cjrena Bengalensis. 

C . testa cordata , subtumidd , incequilaterd ; n a Lib us remo- 
te use ulis , decorticalis $ nymphis conniventibus. 

]\2cm cabinet. 

Ilabiic an Eengale , dans les rivieres. Masse. Ellc semble 
movenne entre la prccedente et cello qui suit j Largeur, 4^ 
millimetres; lesstries transverses fines. 

xi. Cyrene de Ceylan. Cyrena Zeylanica . 

C . testa subcordata , turnidd , incequilatera ; anlico later$ 
subangulato ; rjm/z hiante . 

Venus ceylonica . Chemn. Conch. 6. p. 333. t. 3a. £. 336. 
Encycl. pi. 3oi. f. 4* a* b 
Venus coaxans. Gmel. p. 3278. 

Habile dans les rivieres de l’ile de Ceylan. Mas. n.o Mon cabinet. 
Elle devient ires-grandc, est presqu’aussi longue que large. 
Crochets rapprochcs , epidorme verdatre , stries fines et ine- 
gales. Elle a jusqu’a 70 millimetres de largeur. 



GALATHfiE. (Galalhea.) 

Coquille equivalve , subtrigone recouverte d’un epi- 
derme verdatre. Dents cardinales sillonnees : deux sur la 
valve droite , conniv r entes a leur base ; trois sur 1’autre 
valve , riatermediaire avanede, sdparee. Dents laterales 
ecartees. 

Ligament exterieur , court, saillant , bombe. Nym- 
plies prominentes. 

Testa cequivalvis , subtrigona , epiderme virente in- 
data . Denies cardinales sulcati : daobus in valvd 
dextrd , basi conniventes ; tribus in altera : intermedio 
anteriore distincto. Denies laterales remoti . 

Ligamentum externum , breve > prominente 7 turgi- 
dum . NympTice prominulve . 
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OBSERVATIONS. 

La Galathee est une coquille fluviatile , tres-voisine sles 
eyrenes par ses rapports ; mais qui s’en distingue par la 
conformation particuliere de ses dents cardinales ; ce qui a 
engage Britguieres a en former un genre a part. Ses dents 
cardinales sont divergentes. II y en a deux sur une valve , 
qui sont conniventes sous le crochet, et qui ont, en devant, 
une cavile raboteuse. Sur Tautre valve, on en voit trois, 
disposees com me en triangle , Pintermcdiaire etant avancee , 
separee, grosse et calleuse. Les impressions musculaires 
sont laterales et paraissent doubles de chaque c6te\ On ne 
connait encore de ce genre que respecesuivante. 

ESPECE. 

I. Galatliee a rayons. Galalhea radiata. 

Annales da Mas. vol. 5. p. 43o. pi. 28. 

Encycl. pi. 25 o. f. 1. Galalhea. 

Venus paradoxa. Born. Mus.p. 66. t.4. f. 12. lL 

(2) Varielas ? List. Conch* t. i58. f. i3. 

Venus sub wridis. Gmel. p. 3280. 

Egerie, Roissy , vol. 6. p. 324* 

Habite dans lcs rivieres de Tile de Ceylan etdes grandes Indes* 
Cabinet de M. Castellin. Coquille rare , recherthee, pre- 
ciense. Sous l’epidermc, son lest cst d’un blanc de lait, tache 
de violet vers sa base, et marque de deu* a quatre rayons 
"violets- largeur, 8 aj) centimetres ( au moins 3 ponces ). 



CON QUE S MARINES. 

Point de dents laterales dans la plupart ; rarement un 
drop marin recowrant toute la coquille , sauf les, 
crochets . 

Les conques marines sont extr^mement nombreuses , 
variees > souvenl elegantes ; et la plupart font Torcement 
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des collections. Linne n’en avail forme qu’un seul genre 
auquel il assigna le nom de xenus ; mais le nombre des 
especes s’etant considerablement accru depuis qne cet 
illustre natnraliste l’a institue, il est devenu indispensable, 
poor l’ctude , de le partager en plusieurs genres particu- 
liers. Nousl’avons effectivement divise en quatre coupes, 
qui nous paraissent distinctes , et qui constituent pour nous 
les genres cyprinc , cytheree venus et venericarde , 
dont nous allons faire une exposition rapide, nous bor- 
nant a la simple indication des especes qne nous avons 
sous les yeux , et de leur caractere distinctif. 



GYPRINE. (Gyprina.) 

Coquille equivalve, inequilaterale , en coeur oblique , 
a crochets obliquement courbis. Trois dents cardinales 
inegales , rapprochees a leur base , un peu divergentes 
superieureinent. Une dent laterale ecartee de la char- 
rtiere , disposee sur le cote anlerieur , quelquefois obso- 
lete. Callosites nympbales grandes, arquees, terminees, 
pres des crochets , par une fossette. Ligament exterieur, 
s’enfoncant en partie sous les crochets. 

Testa cequivalvis , incequilatera > oblique cor data • 
natibus oblique curvis . Cardo dentibus tribus incequa - 
libas s basi approximate ^ superne subdivaricatis. Dens 
lateralis a cardine remotus , in antico latere , interdiun 
obsoletus, Calli nympbales magni „ arcuati , prope 
nates lacuna ovata subterminati. Ligatnentum exter - 
ntim j pariim sub natibus scepe immersum . 

OBSERVATI O N S. 

Les cyprims sont en general dassez grandes coquilles de 
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la famille des conques , tres-voisines des Venus par leurs 
rapports, et qui semblent meme n’en etre que mediocre- 
ment distinguees par les caracteres de leur genre. Cependant 
ces coquilles sont singulieres en ce qu’elles ont nne dent 
laterale comprimee sur leur cote anterieur; que leurs nym- 
phes sont grandes , presque toujours terininees pres dcs 
crochets , par une fossette ovale , quelquefots d’une gran- 
deur sfnguliere ; que le ligament de leurs valves s’etend 
j lsquesous les crochets et y remplit la fossette qui termine 
les nymphes; enfin qu’elles ont nn epiderme ou drap inarm , 
presqu’a la maniere des cyrenes. Par leur dent laterale, 
quelquefois obsolete, et par leur drap rnarin subsistant, les 
cyprines tiennent un peu aux conques fluviatiles , et il es£ 
probable que plusieurs vi vent dans lamer, a Fembouchure 
des fleuves. 

ESPEC ES. 

1. Cyprine geante. Cyprinci gigas . 

C. testa maxima , cordato-rotundata ; striis lenui sitnis sul - 
cisque remotioribus transuersis 5 lacutid naturn maxima j 
ano nuUo. 

Mus. n.° 

Habile.... Fossile des environs de Sienne en Italic, Cuvier, 
Coquillc tres-grande ,epaisse et’pesante ; remarquable par la 
grande fossette qui avoisine les crochets; sa dent laterale cst 
presque effacee; largeur ,. i5 centimetres. 

2. Cyprine d’Islande. Cyprina Island ica. 

C. testa cor data 1 transversim striata , epiderme induta j 
antico latere subansulato ; ano nullo. 

Venus islandica „ Lin. Gmel. n.° i5., ' 

Pennant Zool. brit. 4- pi. 53. f. 47 . 

Encycl. p), 3oi . f. I. a. b. CyclaS'Cyrtet* CJuf/rcntt. 

Ilabite l’Ocean boreal, a Temboucbure des fleuves. Mus. 11 . 
Mon cabinet. Elle offre quelques varietes dans la grandeur ct 
la courbure de ses crochets , dans son ligament plus ou moins 
bombe , dans Tangle obtus et pins ou moins siauenxde son 
cote anterieur , enfin dans ses crochets plus ou moins ronges. 
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clle a pres d’nn decimetre de largeur. On la tronve fosiile aut 
environs de Bordeaux et en Italie. 

3. Cyprine de Piemont. Cyprina Pedemontana. 

C- testa rolundaid , tenuis transvershn sulcata j dente 
later ali obsolelo j ano oblongo. 

Mus. n.o 

Habite. . . . Fos>ile des environs de Turin. Bonelli. Largeur , 
55 miliimeties. 

4* Cyprine ridee, Cyprina corrugata . 

C- testa ovalO'Cordata ; sulcis transversis , inferne sensim 
remot/oribus , ad inlerslitia verticaliter slriatis j ano 
impresso. 

Mori cabinet. 

Labile. ... Fossilc d’ltalie. Largeur , 11 centimetres. 

5. Cyprine tridacnoTde. Cyprina tridacnoides . 

C. testa transversim ovatd , corrugata\ striis verticalibus ; 
limbo superior e undatim plicalo . 

Mon cabinet List. Conch, t. 499 * £ 53, 

Habite. . . . Fossilc d’ltalie. Largeur , 1 1 centimetres. Coqnille 
singuiierc, grande , plis ee , en son limbe , comrae dans les 
tridacnes, ayant dans les interstices de ses sillons desstries ver* 
ticales. 

6. Cyprine fines-stries. Cyprina tenui- stria. 

G. testa longitudinally ovate - rotundata , crassa , fulva y 
intus Candida; striis transversis concenlricis tenuibus j 
marginc crenato ; ano nullo • 

Cabinet de M- de France. 

Habile. . . . Beile coqnille striee comrae la cytberec conccntri- 
que, mais plus longue que large, epaisse , fauve ou roussa- 
tre , convcxe , ayant quelques strics longitudinales sur le cole 
anteiieur, et une dent latcrale obsolettc sous Fecnsson , outre 
les irois dents cardinales. Longueur ,(5o millimetres ; largeur, 
54- Compares la venus incrassata . Swerby. Conch, min. 
n.° 37 . tab v i55. f. 1 . 3 . 

, A , • 

Cyprine islandico’ide. Cyprina islandicoides . 

C tesla cordato - rotundata , superne transversim striata \ 
antico latere non angulalo\ ano nullo. 

Brocch. Conch.foss.pl. 14 . f. 5. 

Styerby, Couch min. n. 04 . p.5c). t. 21 . Venus cequalis. 
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Habite Fossile cTItalic , des environs de Bordeaux et 

d’Angleterre. Elle parait Panaloguc ancien de la Cyprine 
d’Islande , n.o a. 

8. Cyprine ombonaire. Cyprina umbonaria. 

C. testa cordato - roiundald % subantiquatd , tranfversim 
tenuiterquc siriatd j umbonibus tumidis 5 ano nullo. 

Mas. n o Venus angulata. Swerby, Conch. n. 0 12. t. 65 ? 

Habite..,. Fossile du Piemont, donne par M. Bonelli> E 1 U 
est voisine de la precedente 5 mais pins grande , plus arrondie, 
it stries fines et elegantes: largeur , 96 millimetre*. 



CYTHEREE. (Cytberea.) 

Coquille equivalve , ine'quilaterale , suborbiculaire , 
trigone ou transverse. 

Qnatre dents cardinales sur la valve droite, dont trois 
divergentes , rapprochees a leur base , et une tout-a-fait 
isolee , situee sous la lunule. 

Trois dents cardinales divergentes sur l’autre valve, 
et une fossette un peu dcartde , parallele au bord. 

Dents laterales nulles. 

Testa cequivalvis j incequilatera , sub orbicularis , 
trigona , vel transversa . 

Cardo valvce dextrce dentibus quatuor , quorum 
tribus basi convergentibus et approximate : unico soli - 
tario j remotiusculo , sub ano . 

Cardo alteroe valvce dentibus tribus divaricate > 
basi approximate , cum fovea remotiusculd ^ margini 
parallela . 

Dentes laterales nulli 

OBSERVATIONS. 

Les cytherees offrant quatre dents cardinales sur uno 
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valve, et seulement trois dents reunies, mais divergentes, 
sur l’autre valve ; et , en outre , sur la valve qui n’a qne 
trois dents , une fossette isolee , ovale et parallele au bord de 
la coquille , se trouvent, par ces caracteres , tres-bien dis— 
tinguees des venus* 

Ces coquilles sont les memes qne celles qne j’ai nommees 
meretrices dans mon Systeme des animaux sans verte - 
bres , et auxquelles depuis j 'ai donne un nom plus conve- 
nable , en traitant de ce genre, dans les Annales da 
Museum ( vol. 7. p. i 32.) Elies ont sans doute les plus 
grands rapports avec les venus , et neanraoins les dents de 
leur charniere les en distinguent eminerament. II etait done 
convenable d’employer cette distinction pour en former un 
genre a part, afin que le genre des venus, si nombreux en 
especes , d’apres le caractere que lui assigna Linne, ne fut 
plusaussi difficile a eludier dans celles quiiui appartiennent 
reellement. 

Toutes les cytherees sont des coquilles marines , solides, 
la plupart fort belles et tres-diversifiees dans leurs couleurs 
et les caracteres de leur test. Toutes offrent des coquilles 
libres , regulieres , equivalves, ine'quilaterales , a crochets 
egaux, i/ecourbe's et mediocrement saillans. La fossette isolee 
de la valve gauche , et qui correspond a la dent isolee de la 
valve droite, est ovale, parallele au bord posterieur de la 
coquille, et ne se confond nnliement avec les caviles qui 
re^oivent les trois dents cardinales, ces cavites etant diife- 
remment dirigees. 

Malgre leur separation des venus, les especes de ce genre 
sont encore fort nombreuses, nuancees entr’elles , quelque- 
fois fort difficiles a caracteriser. Parmi leurs dents cardina— 
les , deux sont souvent rapprochees entr’elles ; et la troisie- 
me, plus divergente , est placee du cote anterieur , sous la 
nymplie. Celle-ci est tantot simple , et tantot canaliculee 
avec des stries dans son canal, Quant a la dent isolce , 
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placee sous la lunule , on reconnait qu’elle n'est qu’une 

degcnerescence de dent laterale. II en resulte que les cythe - 

rees avoisinent plus les genres precedes , que les venus. 

ESPECES. 

[ i ] Bord interne des valves tres-cntier. 

[a] Dent cardinale anterieure a canal strie , ou a 
bord dentele. 

1 . Cyiheree des jeux. Cytherea lusoria. 

C • testa ovalo-cordala , lcevi y alba\ zonis castanets medio 
interruptis \ dente cardinali antico canaliculato striato. 

Venus lusoria, Chemn. Conch. 6 . p. 337. t. 32 . f. 54 o. 

Encycl. pi. 270. f. 1. a. b. Bona. 

Habile les merstlu Japon et de la Chine. Mas. n.o Mon cabinet. 
Les Chinois et les Japonois s’en servent pour certains jenx ; 
ils la peignent , en dedans , de diverses conlenrs et figures. 
Largeur, 69 millimetres. 

2 . Cyiheree petechial e,. Cy therea petechial? & 

C. testa ovato-cordatd , tumidd , lcevi y albo glauces center 
maculis fulvis , punctiformibus > subsparsls \ latere antico 
angulato. 

Encycl. pi. 268. f. 5 . b. ct f. 6. 

Habile l’Ocean des grandes Indcs. Mon cabinet. Coquille tres- 
rare. Soa corselet est iisse, un pen glanqnej la lunule n’est 
point marquee j elle est blanche a l’intericurj largeur, 70 
millimetres. 

3. Cytheree impudiqne. Cytherea impudica . 

C. testacordatd , Icevi t crassd , albido-fulvd , subradiatd y 
vulva Uvido-ccerulescente } angulis laleris antici obtusis. 

Chemn. Conch. 6 . t. 33 . f. 347. 348 ct 35 o. 

Encycl. pi. 269. f. 1. a. b.- 

Habite l’Ocean indien. Mns. n.o Mon cabinet. Coquille assea 
commune dans les collections, confonduc avec les deux sui- 
vantesj largeur, 71 millimetres. 

4. Cyiheree marron. Cytherea castanea . 

C • testa cordata , Icevi y crassd , fusco - castanea $ vulva, 
cceruleo-nigrescente ; angulis lateris antici obtusis • 
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Chemn. Conch. 6. t. 53 . f. 35 1. 

Encycl. pi. 269. f. 2. a. b. 

Habile l’Ocean indien. Mas. n.o Mon cabinet. Goquille tre3- 
■voisine de la precedente , et qui parait ne’anmoins devoir ea 
£tre distinguee. 

5. Cytheree zonalre. Cytherea zonaria. 

C . testa trigond ,* Icevi , albida , Uriels rufis angulato - 
Jlexuosis zonatd\ vulva planulatd 5 fulvo scrip la, 
D’Argenv. Conch, t. 21. fig. F. 

Favan.pl. 47. fig. E 1. Pessima . 

(2) Fflr. testa castaneo alboque zonatd. 

Habile 1 ’Ocean indien. Mus. n.o Mon cabinet ponr la var. (2)5 
elle est moins grande que les deux precedentes 5 largeur, 54 
millimetres. 

£>. Cytheree courtisane. Cythei'ea meretrix, 

C . testa trigond, loevi , alba \ umbonibus maculatis $ vulva 
olivaceo-ccerulcscenle } latere antico angulato . 

(2) /''hr. fes/h castaneo zonald j lateribus margineque albls. 
Habit® . . . . l’Ocean indien ? Cette cytheree , ainsi que les trois 
pr^edentes, sont comprises sous le nom de venus meretrix , 
par les anleurs. Celle-ci nous a aussi para meriter d’etre 
separeej nous n’en connaissons point de figure. Mon cabinet. 

7 . Cytheree graphique. Cytherea graphica. 

C • testa Irigono-rotundcila , lcevi r grisea, fusco -radiatd 
aut lineolis Jlexuosis picta\ vulva ovali , glaucind\ ano 
oblongo. 

Chemn. Concli. 6. t. 3 ij. f. 35 g— 36 i 
^ ' 1 * yp'enus nebulosa? Gmcl. n.° ^G. 

Encycl. pi. 266. f 5 . a. b. 

Habite l'Ocean indien. Mas. n.o Mon cabinet. Elle est tantot 
sans rayons et tantdt a deux rayons brans , imparfaits j, le cor- 
selet est glanque , on peu cleve ail milieu j largeur , 3 S 
millimetres. 

8 . Cytherde morphine. Cytherea morphina . 

Q. testa trigono-rotundata , Icevi , grisea ; radiis null is aut 
binisfuscis , imper feeds ; vulva fuscQ-ccerulcscenUj ano 
ovato • 

Chemn. Conch* 6. t. 34 * f* 358 . 
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Venus triradiata? Grael. n.° (ft. 

Encycl pi. 266. f. 3 . a. b ? 

Habite l’Ocean des grandcs Indes et & la Nouvellc Hollande. 
M. Labillardiere . Mon cabinet. Elleestsi voisine de la pre'- 
cedente , qu’elle n’en est peut-etre qu’une variete. Largeur , 
38 millimetres. 

9. Cylheree pourpree. Cytherea purpurata. 

C. testd rotundato- cordala , purpured , albido fasciatd ; 
sulcis transversis incequalibus : superioribus posticisque 
cmincntioribus\ intus alba . 

Habite Belle coquille , re n flee , pourpree, a crochets grands 

et bombes , ayant la dent cardinale anterieure dentelee, gra- 
nuleuse. Mus. n.o Largeur, 5 a millimetres. Je la crois de* 
mers da Bresil on d’Ameriqae. 

10. Cytli^ree chaste. Cytherea casta . 

C. testa cordato - rotundatd, gibbd , crassd , alba ; pubs 
aneque ovatis , convexis , glaucescentibus ; intus violaceo 
maculate . 

Venus casta. Gmel. n.o 42. 

Chemn. Conch. 6 . t. 33 . f. 346. 

Habite l’Ocean indien. Mon cabinet. Coquille rare, blanche; 
presque lisse, ayant des stries longitudinales pen apparent 
tes ; lunnle o?ale , grande , a peine circonscrite. Largeur , 45 
millimetres. 

11. Cylheree corbicule. Cytherea corbicula. 

C • testa trigond , glabra , albidd aut fulv a , rufo subra • 
diatd 5 umbonibus angustatis 5 ano magno subcordato . 
Venus corbicula. Gmel. n.o 39. 

List. Conch, t. a 5 i. f. 85 . 

Chemn. Conch. 6. t. 3 1. f. 3 a 6 . 

(2) V dr. testd fulvd , radiis nullis. 

Habite POcean atlantique et americain. Mas. n.o Mon cabinet.* 
La dent cardinale anterieure est sillonnee obliqaement , ainsi 
qae dans la suivante. Largeur, 4 ^ millimetres. 

12. Cyther^e tripline. Cytherea tripla. 

C. testd trigond , Icevi , albidd aut fulvd \ umbonibus turnip 
dis, angustatis \ radiis sub nullis ; ano ovato magno* 
Venus tripla. Lin. Gmel* n.® 39, 
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List. Conch, t. a 52 . f. 86. 

Gualt. test. t. 76. fig. Q? 

Chemn. Conch. 6. t. 3 k. f. 33 o — 33 a. 

Encycl. pi. 269. f. 4 - a* b. 

(2) Knorr. Vergn. 6. t. 6. f. 4. 

Habite l’Ocean atlantiqne. Mns. n.° Mon cabinet. Moins 
grande que celle qai precede , elle y lient de trcs-pres. Son 
intericur est tache de violet j largeur , de 35 a 38 millimetres. 
La var. (2) est roussatre. 

[b] Dent cardinale ante rieure non striee dans son 
canal j ni dentelee en son bord . 

1 3. Cytheree geante. Cytherea gigantea . 

C. testa maxima , ovatd, sublivida j radiis numerosis inter- 
ruptis fuscis aut ccerulescenlibus $ ano impresso ovalo. 

Venus gigantea. Gmel. n. 0 89. 

Chemn. Conch. 10. p. 354 * t. 171.fi 1661. 

Encycl. pi. 280. f. 3 . a.b. Favan. Conch.pl. 49 * fig. I i* 

Habite l’Ocean indien , a File de Ceylan. Mon cabinet. Mas. 
n.° Coquille rare , la pins grande de son genre $ largeur , 22 
centimetres. 

1 4- Cytheree cedo-nulli. Cytherea erycina. 

C. testa ovata, aurantio-Julvd , variegata , fusco-radiata\ 
sulcistransversis obtusissimis ; ano ovato. 

Venus erycina. Lin. Gmel. p. 3271. 

List. Conch, t. 26S. f. 104. Knorr. Vergn. 4. t. 3 . fi 5 . 

Chemn. Conch. 6 . t. 32 . f. 337. 

Encycl. pi. 2G4. fi 2. a.b. Favan. pi. 46. fig. F. 2. 

(2) Var . tesla alba \ radiis binis , ever uleo- fuscis \ pube im- 
maculatd- 

( 3 ) Var • testa albidd , sup erne violacescente j radiis nume] 
rosis fasco-violaceis . 

Habile l’Ocean indien. Mus. n. D Mon cabinet. Coquille fort 
belle et qui fait I’ornement des collections j largeur, 34 
millimetres. On la troove fossile aux environs de Bordeaux. 
Lesvarietes deux et trois vienuent des naers de la Nouvelle 
llollande. 

i5. Cytheree lilacine. Cytherea Marina. 

C. tesld ovatd , fulvo - lividd , obscure radial d\ margins 
intusque yiolacescentikus j ano livido. 
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Chemn. Conch. 6 . t. 3 a. f. 338 . 33 q. 

Encycl. pi. 264 f. 3 . a. b. 

Habile POcean des grandes Indes , cclai des Molaques. Mas. n.® 
Mon cabinet. Elle cst couSeur de bois , an peu livide, et teinte 
de violet, vers les bords et en-dedansj largcur, 55 millimetres. 

16. Cytheree sans pareille. Cytherea impcir. 

C . testa oblique cordatd , albidd , postice eminent ius sul- 
cata ] radiis falwo-violaceis ; pube glaucd. 

u 4 n Chemn. Conch. XI. p. 226 , t. 202. f. 1975 P 

Ilabite les mers de la Nonvelle Hollande, Pcron. Mas. n,» 
Mon cabinet. Jolie coquille qui tient a la c. cedo-nulli par sis 
rapports. Elle est blanche en-dedans, avec une tache de 
violet brnn sar le cote anterieur. Ses sillons traasverses sont 
presqu’effaces anterieureraent j largeur , 48 millimetres. 

17. Cytheree erycinelle. Cytherea erycinella . 

C' testa ovali , alba, lineis palllde violaceis undatis et 
angulatis variegald\ sulcis transversis , eras sis, pla tulatisj 
ano subcordato. 

Habite les mers australes? Mas. n. 0 Elle a des rapports avec la 
variete (2) de la c. cedo-nulli ; mais elle en parait differente j 
largeur, 38 millimetres. 

18. Cytheree pectorale. Cytherea pectoralis . 

C . testa owatd , depressa , transwersim sulcata , fulwo-wio^ 
lacescente ; natibus pube unique marginibus candidis J 
spadiceo-lineatis } ano livido . 

Habite. . . Petite coquille d’une conlear lie de vin un pea pale 
ayant le corselet, les crochets et les bordsdela lunule tres- 
blancs, tachetes ; elle a quelques rayons tres-obscurs. Mas. 
n.o Largeur, 26 millimetres. 

19. Cythdree planatelle. Cytherea planatella . 

C . testa ovatd , planulatd , transversim sulcata , alba 5 ma~ 
culis war its fulvis j intiis wiolaceo ma cal aid. 

Chemn. Conch. 7. t. 43 . litt. b? 

Habite.... Petite coquille Ires -distincte des precedentes $ 
lanale petite , ovale , fauve; largeur, 24 millimetres. Mon 
cabinet et celui de M. Valenciennes . 

20. Cytheree fleurie. Cytherea florida. 

C . testd ovatd, transversim sulcata, albidd , purpureo- 
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nebulosa j radiis bitiis spadiceis 5 pube lineolatd \ ano 
spadiceo. 

Habite.... Espece : olie, petite, nnee de pourpre , avec deux 
rayons rouge-brnns , sur un fond blanchatre ; elle est , a 1’in- 
terieur , d’un pourpre violet. Mon cabinet. Largeur, 
millimetres. 

% i. Cytlieree nitidule. Cjtherea nitiduta . 

C. tesla ovato - elliptica , Icevigata , fulvo~ rubente\ cin* 
gulis transversis subduabus spadiceo-maculatis ; natibus 
albidis. 

Habite la Mediterranee. Cabinet de M. Valenciennes, A l’in* 
terieur , elle est blanchatre. 

22. Cytlieree fauve. Cjtherea cliione . 

C. testa ovato - cordatd , fulvd , subradiatd\ sulcis 

transversis , obsolelis 5 n/io sublanceolato . 

Venus chione, Lin. Gmel. n^> 16. 

List. Conch, t. 269. f. io 5 . 

Gualt. test. t. 86 fig. A. Favanne. pi. 47. fig- B. 

D’Argenv. Conch, t. 21. fig. C. 

Knorr. Vergn. 6. t. 4 - f- i« 

Chemn. Conch. 6. t. 3 a f. 343 . 

Encyclop. pi. 266. f. 1. a. b. Poli. test. 2. t. 20. 

Habite la Mediterranee , l’Ocean atlantique et d’Enrope* 
Mus. n.° Mon cabinet. Coquille commune dans les collec- 
tions , d’une assez grande taille , et d’un fauve tin pen marron 5 
largeur, 90 millimetres. 

a 3 . Cytlieree tachetee. Cjtherea maculata . 

C . testa ovato-cordata , lcevi 7 albidd , rufo tessellatim ma- 
culata 7 vulva subfas ciat a • 

Venus maculata, Lin. Gmel. u.o 17. 

List. Conch, t. 270. f. 106, 

Gualt. t. 86. fig I. 

Knorr. Vergn. 2. t. 28. f. 5 et 6. t. 20. £ 

Chemn. Conch: 6. t. 33 . f. 345 . 

Encycl. pi. 266. f. 4 a- b. 

( 6 ) Var . testa Uriels angulalo - Jlexuosis . Encyclop. ibid . 
f. 4* c. < 1 . 

Habite les mers d’Araerique. Mus. n.* Mon cabinet. Largeur * 
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05 millimetres. Deux rayons inVparfaits s'observent dausl’ar-' 
rangement d«s taches. 

*i\. Cytlieree citrine. Cytherea citrina : 

C. tesla cordato - trigona , transvcrsim striata , citrina $ 
latere antico fusco-rufescente ; ano subcordato. 

Habiteles mersde la Nonvclle-Hollande. Mns.n 0 Mon cabinet:. 
Espece bien distincte, tachee de bran an cote ant^rienr e£ 
en-dedans , a corselet roussatre , accompagne de quelqncs 
raies longitndinales , de meme couleur 9 surle cdtej largeor^’ 
44 millimetres. 

a 5 . Cytlieree albine. Cytherea cdbina. 

C. testa sab cor data , alba ; umbonibus pallidis J strlis 
transversis exiguis ; ano subnullo . 

Habite. . . . l’Ocean indien? Mon,cabinet. Elle est tonte blanche 
a l’interienr et a qnelques rapports avec le pectuiiculiis 
lliist. Conch, t, 203. f. 99 . Largeur^4 2 millimetres. 

26. Cytlieree tnmescente. Cytherea Iceta. 

C. testa cor data , tumidci , albidd , semi- rad laid ; radii 3 
Jiavicantibus , s up erne inter r up tis 5 ano subouato . 

Venus Iceta . Lin. Gmel. n.° 19 . 

Knorr, Yergn. L j . t. 24 . f. 2 . cth 6 . t. 10 . f. 5? 

Chcmn. Conch.’G. t. 34* f. 353. 354* 

Encycl. pi. 266 . f. 4 - a. b. 

(b) Var . testa albidd ' 7 radiis nullis 7 maculis rujis minimis 
ad umbones. 

Habite l’Ocean indien , etc. Mns. n.° Mon cabinet: La lunale 
est relevee vers sa pointe, oil elle forme un angle : largenr, 
55 a 60 millimetres. 

27. Cytlieree mactroide. Cytherea mactroides . 

C. testa trigona , subccquilaterd , depressa , pallide fulv&\ 
radiis albidis raris ; ano lanceolalo. 

Habite.... Elle a des stries transverses , qui s’effacent infe- 
rienrement. Corselet planule. ronx on ferrugineux ; crochets 
blanchatres 5 tres-blanche a l’interienr : largear, 5o mi Minot; 
Mon cabinet. 

28. Cytlieree trigonelle. Cytherea trigonella, 

C . tesla parvula , trigona , losuigata , albido fulvo purpu~ 

Tom V.' • 
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reoque varid ; line is rufis angulalo-Jlcxuosis ; inliis ma- 
cula td . 

Habite POeean des \ntilles. Cabinet de M. Dufresne . Largeur f 
, i 5 on i8 millimetres. Elle est quelqnefois tr£s - vivement 
coloree et assez jolie, 

29. Cytli^ree sulcatine. Cytherea sulca tina. 

C. testa rotundafo-trigond , rufo-fucescente t albido-radiatdf 
striis transversis, postico sulciformibus ; ano cordmto $ 
in 'us anrea. 

Chemn. Conch. 6. t. 35 . f. 3^1. 372; 

Encyclop. pi, 269. f. 3 . a. b. 

(2) Var. testa intiis alba , anterihs pallide fused . 

Rabite POcean iadiea. Moa cabinet. Mus; 11. 0 Largeur , 44 
millimetres. 

30. Cytlierde hebrai’qne. Cytherea hebrcea . 

C. testa oblique cordatd , ventricosd , transversim striata r 
alba t fulvo htturatd ; subradiatd ; zmo nullo . 

Habite. . . . l’Ocean itidien ? Elle a une tache rongc-brun sons 
chaque crochet, a Piutericar. Aa dehors , elle offre qaelques 
rayons composes de lineoles fanves, disposees en chainettes: 
largear, 3 o millimetres. Mon cabinet. 

31. Cytheree point d’Hongrie. Cytherea Castrensis . 

C. testa rotimdato- cor data , vetilricosd , lineis angit* 

laribus transfer sis , spadiceis , hinc jimbriatis \ ars<? 
cordato . 

Venus castrensis . Lin. Gmel. n.°2o. 

List. Conch, t. 262. f. 98. 

Gualt. test. t. 82. fig. H. 

Knorr. Vergn. 1, t. 21. f. 5 . 2. t.20. f. 2. et6. t. 6. f. 5 . 6. 

Regent. Conch, i. t. 1. f. 3 . 

Chemn. Couch. 6 t. 35 . f 367. 368 et 370* 

Encyelop. pi. 273. f. 1. a. b. 

Habite l’Ocean indien. Mas. n.o Mon cabinet. Belle coqnille £ 
pear are , mais ornant les collections : largeur, 55 millimetres. 
Riant y reunir, corarae variete, la venus australis , de* 
Chemnitz. , Conch. X. tab. 171. f. 1662. 

32. Gy til ir de paree. Cytherea ornata . 

6 ’. testa rotundato-trigond, albo-cceruleseentc , lineis an* 
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gularibus longiludinalibus confcrlis spadiceis ; pule pic til 
lulescente. 

Cjiemn. Conch. 6 . t. 35 . f. 3 Gq. 370. 

Encyclop. pi. 273. f. 5 . a. b. 

Habile l’Ocean des grandes Indcs. Mas. n.o Mon cabinet; 
Coquille rare , morfts bombee que la pre'cedente , avec la- 
quelle on 1 ’a confondnc, ainsi qnc cclle qui suit.Elle a aussi 
sa lunule en coenr : Iargeur , 49 millimetres. 

Cytlieree peinte. Cytherea picta. 

C • testa rotundato-trigond , alba , maculis lineisque fufis 
aut spadiceis , diver sis sime pictd) inlus lu*cscente* 

List. Conch, t. 259. f. § 5 . 

Regenf. Conch. 1. t. 1. f. 2. 4. 

Clieinn, Conch, 6 . t. 35 . f. 3^3 et 37G— 38 1. 

Encycl. pi. 273. f. 2. a. b. et fig. 3 * a. b. 

Habite l’Ocean indicn. Mus. n.o Mon cabinet. En general, 
plus petite qne les deux precedentes , cette cytlieree presents 
quantite de varietes qui en sont neanmoins toujours distinc® 
tes. La plupart offrent un reseau plus ou moins serre, et de£ 
taches blanches trigones. II y en a qui sont nn pea rayonnees. 
Elle est pins arrondie qne la suivante. 

Cytlieree tigrine. Cytherea tigrina . 

C. testa ovatd , medio Icevi > lateribus transversim sulcatd j 
alba\ maculis fusco-higris trigonis 5 ano cordato f parvo 
fusco . 

An Chemn. Conch. G. 1. 35 . f. 374 - 375 ? 

Habite la mer de l'Inde. Mon cabinet. Ses taches sont petites ^ 
inegalcs, epafscs: iargeur, 35 millimetres. Si l’on rennit 
cette cytlieree avcclestrcis precedentes, ou s’arr£tera-t-on ? 

Cytlieree v^nitienne. Cytherea venetiana. 

C. testd obliquk cordatd , transversim slriatd , alba , luteo 
s. rufo radiatd\ ano pubeque rufo-fuscis . 

Habite dans les lagunes de Chioggia, pres de Venise. Petite 
coquille, ayant quelqnes rayons jaune-ronssatres, en partie 
composes de taches brisees , augulcuses : Iargeur, 19 on 20 
millimetres. 

Cytlieree jouvencelle'. Cytherea juvenilis . 

C* testd orbiculari , convtxd 1 alba , rufo maculatd } natlbus 
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oblique prominulis ; sulcis transversis concentricis , ante - 
rzu5 et posteriiis lamellatis . 

Venus juvenilis. Grael. n.o 84* 

Chemn. Conch. 7, t. 38 , f. 4 ® 5 . 

Encycl. pi. 280. f. 2. a. b. 

Habitc la mer dc l'lnde. Mas. n.o Min cabinet. Elle est tin petl 
rayonnee. Sa lanule est petite , en coeur , enfoncee : largenr , 
28 millimetres. 

37. Cytli^ree rousse. Cytherea tufa. 

C . testa lenticulari , convexa , fnlvo -rufescente; radiis 
binis Sauiralioribus ; sulcis transvcrsis concentricis , ad 
latera sublamellosis . 
r An List. Conch, t. 295. f. i 3 i ? 

Habile. . . . Elle tient a la precedente et en est tres-distincte s 
lanale petite, en coear, enfoncee: largear, 27 millimetres* 
Mon cabinet. 

38 . Cytli^ree atlantique. Cy therea gumeetisis . 

C. testa oblique cordatd 5 rfriT? transversis elevatodamello* 
sis ; a«o vulvaque saturate purpureis , muticis. 

Venus guineensis . Gmel. n.o 10. 

(a) Testa rubens nut purpurascens , albido-radiatai 
JBorn. Mas. t. 4 - f- 8. List. Conch, t. 3 o 6 . f. i 39 « 

Chemn. Conch. G. t. 3 o. f. 3 n. 

(b) Testa albida , rubello-radiaia* 

Encycl. pi. 265. f. 1. a. b. 

(c) Testa albida ; radiis nullis. 

HabiteTOccan atlantiqae , snr les cotes occidentals de l’Afn- 1 
qne. Mus. n.o Mon cabinet. Forme de la C. epinense, mais 
mutiqne et tres-distincte* 

39. Cytheree epineuse* Cytherea dione< 

C. testa oblique cordatd , roseo -purpurascente ; sulcis 
transversis , elevato-lamellosis jpube vulvdque ad mar-' 
gines spinosis. 

Venus dione. Lin. syst. nat.p. 112S. Gmel. n. u 
List. Conch, t. 307. f. 140. 

Gaalt. test. t. 76. fig.D. 

D’Argenr. Conch, t. 21. fig. I: 

Knorr. Vcrgn. 1. t. 4* f. 3 * 4' 
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Chemn. Conch. 6. t. 27. f. 271—273. 

Encycl. pi. 275. f. 1. a. b. 

Habite l’Ocean americain. Mas. n. 0 Mon cabinet. Coqaillepeu 
rare , mais recherchee et precieuse , lorsque ses epines sont 
bien conservees. Elle est singulicre par sa forme , ct celebre 
par la belle description melaphorique qu’en a donne'e Linuc. 

40. Cytheree arabique. Cytherea arabicci. 

C> testa rotundalo-cordatd , transverse sulcata et s trial d , 
albida , rufo vel spacliceo maculatd , subradiala. 

An Venus cordata ? Forsk. descript, anim. p. 12a. 

Habite la mer Rouge. M. Savigny . Mon cabinet. Elle offre 
plusieurs varietes : les ones sans rayons ; mais ayantsoit des 
lignes ronge-brnn brisees ou en zig-zag, soit de tres-petites 
taclies arenuleusesj les aatresavec des rayons divers. A l’in- 
terieur, elle est tachee de violet d’un cote , et a le disque 
hlanchatre ourose. Largeur, 25 a 3o millimetres. 

4 1 . Cytheree trimacule'e. Cytherea trimaculata. 

C, testa oblique cordata , superne transversim sulcata , 
castanea\ nalibus Icevibus anoque violaccu \ inliis alba , 
trimaculatd * 

An Venus phryne ? Gmel. n.o 21. 

Habite. . . , Mus. n. 0 Elle a sur le cote posterieur trois ou quatro 
rayons blancs; et a l’interieur, trois taches d’un violet-brun 
et arrondies, Largeur* 25 millimetres. 

4^. Cytheree sans taches. Cytherea immaculata. 

C. testa rotundato - cordata, anterius breviore ct tumi - 
diore , alba $ striis transversis , concentricis 5 ano sub - 
cordata . 

Habile.... Elle ressemble un pen, an pec tunc ulus de Lister, 
tab. 263. f. 995 mais elle est tonte blanche an dehors et an 
dedans. Mus. n.° Largeur, 36 millimetres. 

4-3. Cytheree transparente. Cytherea pellucida . 

C. testd ovali, tenui , pcllucidd , alba , line oils fulvis 
litturatis , transversim picta\ natibus oblique injlexis > 
rufis . 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande. Mas. n°. Elle a une 
tache violettc a la base de la lunule 5 largeur , 34 milUiiiet^ 
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44- Cytheree hepatique. Cytherea hepatica . I 

C* rotundato - obliqud , incequilatera , transversin + 

tenerrimc striata , albidd ; maculis rufo-violaccis lividis ; 
lineolis longitudinalibus minimis interruptis. 

Habite.... les mers australes ? Mus. n.° Mon cabinet. Elle est 
tachee et comme livide an dedans et au dehors j sa lnnule est 
presqu’effacee j largenr , 22 millimetres. 

45. Cytheree lucinale. Cytherea lucinalis . 

C. festfa lenticulari , subcequilaterd , anterius angulatd , 

. albido'violaceu $ natibus rufis ; striis concentricis eleva - 

fw; <ano Zi/ze/z impressd circumscripto. 

Habite les mers d’Amerique , a l’ile dc St.-Thomas. Cabinet de 
M. Valenciennes et le mien. Elle a anssi des lineoles longi- 
tudinales , mais non interrompues , et elle est d’ane couleur 
livide a Pintericurj largeur ,28 jmllimetres. 

46. Cytheree lunaire. Cytherea lunaris . 

C. suborbiculari , obliqud y albd j striis transuersis 

concentricis 5 natibus purpureo tinclis ; azzo cordato . 

Venus lupinus. Poli Conch. 2. tab. 21. f. 8. 

Habite la Mediterranoe, dans le golfe de Tarente. Mon cab. 
Largeur , 22 millimetres. 

47 . Cytheree laetee. Cytherea lactea . 

C. fes//z minima , roiundato-ellipticd , alba , pellucidd \ nati- 
bus subpurpureis. 

Habite.... Elle est a peine de la taille de la lucine laetee j 
mais elle est cytheree par sa charniere. Mqs. n.° Largeur , 
to millimetres. 

48. Cytheree exolete. Cytherea exoleta. 

C. tesla orbicularis subcequilaterd , albidd ; maculis lineis 
radiisue rufis picld 5 striis concentricis v subdetritis $ anct, 
cordato impresso , sublamelloso • 

Venus exoleta.. Lin. Gmel. n.° 75. 

List. Conch, t. 291. f. 127. el t. 292. f. 128. 

Gualt. test. t. 75. fig. F. 

Born. Mns. t. 5 . f. 9. Adans. Seneg. t. iG. f. 4 * 

Chemn. Conch. 7. t. 38 f. 402. 4 ^ 4 * 

\ Maton act. soc. linn. 8> t. 3 . f. 1. 
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Encycl. pi. 279. f. 5 . et pi. 280. f. 1 . a. b. 

Poli test. 2. tab. 21. f. g. 10. 11. 

Habile la Mediterianee , 1’Oce'an atlantiqne , les rdtes d’An» 
gleterre. Mns. n.° Mon cabinet. Elle offrc diffi rentes varie- 
tes, soit dans sa teinte principale , soit dans sr* tarhes >ses 
lignes brisees on ses rayons. Ses stries concent rique«> sont 
moins fines, moins serrees, moins lisscs qne dans la sui- 
yante. 

Cytheree lustree. Oytherea lincta , 

C. testa suborbiculari, obliqua , ineequilaterd « albidd , im- 
maculata j striis concenlricis confcrtis tenuissimis Ice- 
vibus. 

List. Conch, t. 290. f. 126. 

Maton. act soc. linn. 8. tab. 3 . f. 2; 

Habite les cdtes d’Angleterre, etc. Mon cabinet. Comimtni- 
qneepar M .Leach. Son cote anterienr est oblique, moins 
arrondi et pins grand que le posterienr j largeur, 33 mill. 
Dans celle-c: et la precedente , le ligament est enfonce , 
a peine a deconvert. 

Cytheree concentrique. Oytherea concentrica , 

C. testd orbicular i, convexo-depressd , subcequilaterd , alba\ 
striis concenlricis, confertis ; ano cordato impresso 
Icevi. 

Venus concentrica, Gmel. n.° 82. 

List. Conch, t. 261. f. 97. et t. 288. f. 124. 

Dosin. Adans. Seneg. t. 16. f. 5 . 

Born. Mus. t. 5 . f. 5 . 

Chernii. Conch. 7. t. 37. f. 392. 

Encycl. pi. 279. f. 2. a. b. 

(2) Ead. testd antiquatd 5 ano cordato'-oblongo, 

Encycl. pi. 279. f. 4 * a. *b? 

Habite l’Oce'an ame'ricain et 'atlantiqoe. Mns. n.°. Mon cabinet. 
Coquille blanche, assez grande et elegamment stride ou sil- 
lonnee. Le ligament est bien a deconvert. La variete (2) vient 
de la Nouvelle Hollande.Largeor, 7 8 millimetres. 
Cytheree dentifere. Oytherea prostrata, 

C. testd orbiculari, convcxo-depressd , albidd sen falvd $ 
striis concentricis, ad lalera crassior£bus : magis elevalis j 
pube marginibus denliferis. 
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Venus prostrata. Lin. Gmel. n.o 70. 

V'enus excavata. Gmel. n.<> 83 . 

porn. Mus. tab. 5 . f. 6. 

Chemn. Conch.6. t. 29. f. 298. 

Encycl. pi. 277. f. 1. a. b. 

Habile l’Ocean indien. Mon cabinet. Forme et aspect de la 0 . 
concentrique , mats tres-distincte par ses cotes inegalement 
rides, presqn’ecaillenx , et par son corselet horde de dent$ 
calleuses. L,unule enfoncee , cordiforme. Largeur , 38 mill. 

62. Cytheree interrompue. Cjtherea interrupta. 

C . testa suborbiculari, convexd , albd, intiis luleo-vires - 
cente , transversim sulcata 5 slriis lo ngitudinalibus in 
utroque latere : medio subnullis . 

Encycl. pi. 279. f. 1. a. b. 

Habile.... 1 ’Ocean indien? Mon cabinet. File av.oisine la sni r 
vaniej mais elle n’est treilliss.ee qne snr lcs cotes, Les stries 
longitudinales sont tres-fines , mauqnent snr le milieu du 
disque. Lebord interne n’est ni rose, ni pourpre. Largeur, 
48 millimetres. 

53 . Cytheree tigdrine. Cjtherea tigerina . 

C. testa lentiformi , convexiuscula , decussaiitn striata f 
albd j intiis margine infero purpureo j anp trigono irn£ 
presso minirno • 

Venus tigerina. Lin. Gmel. n.069# 

Humph. Mus. t. 4 2. fig. H. 

List. Conch, t. 337. f. 174. 

Gualt. test. t. 77. fig. A. 

Chemn. Conch. 7. p. 6. t. 67. f. 390. 391. 

Encycl. pi. 277. f. 4. a. b. 

(2) Var. testa intiis penitiis albd. 

( 3 ) Var . testa exasperald , subgranosd : striis transversif 
eminentioribus . 

Habite 1 ’Ocean indien et amd-ricain. Mus. n.° Mon cabinet. 
Coquille assez grande, treillissep , blanche en dehors, eta 
l’interieur , tcinte de rose ou de pourpre cn son bord, da 
cote de la charniere. 

54 * Cytheree bord-rose. Cjtherea punctata. 

C. test# lentiformi , convexiuseuld , longitudinaliter sul~ 
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cald ) sulci s planulatis 5 Umbo in ter no rpseo : disco in* 
crassato subpunctalo . 

"Venus punctata. Lin. Gmel.n.o^" 

Rnmph. Mus. t. 4^. fig. D. 

Gnalt. test. t. 75. fig. D. 

Chcmn. Conch. 7. p. i 5 . t. 37. f. 397. 398. 

Encyclop. pi. 277. f. 3 . a. b. c. 

Habile I’Ocean des grandcs Indes, Mus. n. 0 Mon cabinet. 
Espece interessante,qui avoisine c.elle qui precede ? mais qui 
en est toujours distincte. Lorsqu’ou Ta polie, son fiord rose 
parait an dehors. 

55. Cytlieree ombonelle. Cytherea umbonella . 

C. testa cor data , turn Ida , inceqailatera , hast purpuras - 
cente , superne alba ; antico latere Icevi^ postico trans- 
verse sulcato j umbonibus tcssellatis. 

Habile. . On la dit de la mer Rouge. Cabinet de M. Dufresne . 
Grande et belle coquille, a lunule en coeur-arrondi , en- 
fonce'e ; a crochets bombe's, parquetes. Elle est blanche a 
l’interieur, ayec nne tache yiolette au cote de devant, 
Largenr , millimetres. 

56. Cytlieree ondatine. Cytherea undatirtaC 

C . testa lentiformi , convexo-depressa , transversim sul- 
cata lineisque ferrugineis undatis pietdj natibus depres- 
sisj ligamento tecto, J 

Habite l’Oc^an des grandes In des. Mus. u.° Espece rare , voi«? 
sine dela suivante; mais qui enest tres-distincte. Son liga- 
ment est cache et interieur. Son bord antcrieur est arque 
jusqn’anx crochets. Le corselet et la lunale sont noirs * 
et tres-etroits; largenr, millimetres. 

57 . Cytlieree plate. Cytherea scripta. 

C . testa lentiformi, complanatd , basi angulo recto termi- 
natdj transversim striata , varie picta seu litturata j natU 
bus compressis ; ligamento extus conspicuo. 

Venus scripta. Lin. Gmel. n.o 79, 

Rumph. Mus. t. 42. fig. C: 

Gualt. test. t. 77. fig. C. D’Argenv.t. 21. fig. 3 V$. 

Knorr. Vergn. 5 . t. i 5 . f. 3 . 

Cheran. Conch. 7. t. t\ o. f. 4 ^ 0 — 

Encycl. pi. 274. f. i. 
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Habile l’Ocrfa* indien. Mas. n. 0 Mon cabinet. Jolie coquille , 
la plus applatie de son genre , quoiqne legerement convexe en 
son disqne , et fort remarquable par ses rarietes de couleurs, 
par les lignes rouge-brnn , angnlenses on en zig-zag, dont 
elle est souvent ornee, sor nn fond blanc , quelquefois jau- 
natre 5 lunule et corselet brims, enfonces, fort etroits. 

58 , Cytheree nnmnline. Cytlierea iiumulina. 

C. testa suborbiculatd , depressa , albida, basi purpureo- 
nigricante ; striis longitudinalibus hifariam divaricatis\ 
natibus subacutis , prominulis. 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande, au port da Roi 
Georges. Mus. n.°. Les stries longitudinales n’alteignent 
point le bord snperieur , et sont un pen treillissees par d’au- 
tres stries transversesj largenr, 28 millimetres. 

59. Cytheree piqure-de-moucke. Cytlierea muscaria . 

C. testa ovaliy convexo*depressd ^ albida , punctis rufis 
adspersa . ; sulcis transversis , et ad latus anticum longi- 
tudinalibus , oblique arcuatis . 

Cbemn. Concb. XI. t. 202. f. 1981. 1982. 

Habite. . . . EIIc est d^primee superieurement , tonte blanche & 
rinterieur. Salunnlc est oblongne , presque lanceolee , d’nn 
rcrtige tres-brnn ; son corselet estlittnrej largeur, 29 ou 3 o 
millimetres. Mon cabinet. 

60, Cytheree pulicaire. Cytlierea pulicaris, 

C. testa ovali , convex iuscida , albida , maculis rufis ad « 
spersa\ sulcis transversis , et anticis longitudinalibus 
rugceformibus ; ano oblongo fusco. 

(2) Var. testa albo spadiceo violaceoque variegata. 

Habite Elle est blanche al’interienr, avec une on deux 

taches , d’on ronx-brnn, sons les crochets 5 le corselet est un 
pen littnre ; largenr, 32 millimetres. 

61. Cytheree mixte. Cytlierea mixta. 

C. testa ovato-cuncatd , albo - ccerulescente , spadiceo ma «* 
culatd j sulcis medianis transversis : laterum longiludi - 
nalibus oblique curvis ; ano lanceolate. 

Encycl. pi. 271. f. 2. a* b, 

Habite Espece distincte , de taille petite ou mediocre ; ses 

sillons divergens et lateraux sont legerement creuelesj 
laygeur, 3 o millimetres. 
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(]a. Cytlieree racconrcie. Cyikerea abbreviata. 

C» testd obovatd , antice retusa , rufa } albo-fasciala ; striis 
transversis et in anlico latere longitudinalibus obliquis 
subbifariis. 

Habite.... FOcean indien ? Mon cabinet. Elle a nne couleur 
ronsse on marron , avec deux fascies blanches litturccs , et a 
nne tacbe ronsse . a Fintcrienr , sons les crochets j son cor- 
selet est blanc et litture $ largeur t a 5 millimetres. 

[2] Bold interne des 'values crenele ou dentele . 

63 . Cytlieree pectinee. Cyikerea pectinata . 

C. tesla ovatd , albo spadiceoque variegatd ; sulcis granu- 
losis : medianis longitudinalibus j lateralibus obliqualiS , 
cur vis bijidis : ano ovato. 

Venus pectinata . Lin. Gmel. n.° 78. 

List. Conch, t. 3 12. f. 148. 

Gualt. test. t. 72. f. E. F. et t. j5. £. A. 

Dargenv . Conch, t. 2 1 . f. P. 

Chemn. Conch. 7. t. 39. f. tj 18. 4 * 9 ? * 

Encycl. pi. 271 . f. 1. a. b. 

Habile FOcean indien. Mns. n.o Mon cabinet. Coqnille assez 
commune, vnlg. nominee Vamande, etquc Fon aconfondne 
avec la suivante, quoiqu’elle ait toujonrs les sillons plus 
gr£les , et qu'elle ne soit jamais renflee de meme pres des 
crochets. Elle est par-tout panachee de blanc et de rouge- 
brnn 5 largeur, 46 millimetres. 

64. Cytlieree gibbie. Cyikerea gibbia. 

C. testd subcordala , cetate gibbosissima , albd , raro macu - 
tala j sulcis longitudinalibus crassis , crenatis , antico 
latere obliquis . 

Chemn. Conch. 7. t. 39. f. 4 i 5 . 4 * 6 * 

List. Conch, t. 3 i 3 . £. ifo. E specimine juniore. 

Knorr. Vergn. 6. t. 3 . f. 3 . id. 

Encycl. pi. 271. f. 4 * a.b. 

(2) Var. testd spadiceo - maculata\ pube violacescenlc , 
lineald. 

Habile.... FOcean indien? Mns. n.o Mon cabinet. Soit sur 
les jeunes, soit sur les vieux individus , cette especc est tou- 
jpurs reponnaissable par ses rides longitudinales grossieres , 
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par la lanule et le corselet colores, etpar le rpnflement qu’elle 
acquiert: Jargeur , 5 a millimetres. 

65. Cytheree ranelle, Cytherea ranella . 

C. testa ovato-rotundatd , depressd , alba j sulcis longiludi- 
nahbus crassiusculis , crenatis ; vulva anoque angustatis, 
coloratis. 

Hncycl. pi. 271. f. 5. a. b ? 

Habile.... 1 ’Ocean indien ? Mas. n.o Mon cabinet. Celle-ci, 
meme grande , est toujonrs applatie , et para'it encore dis- 
tincte: la lunnle est ovale - oblongue , viol&tre 5 le corselet 
est macule de rouge-brun. 

66. Cytheree divergente. Cytherea divaricata. 

C. testa cordato-rotundatd , alb id d , maculis angularibus 
fulvis aut fuscis variegatd ; striis longitudinallbus con- 
fer tis , bifariis f superni divaricatis t transversas decus * 
santibus . 

Venus divaricata. Gmel. p. 

Chemn. Conch. 6. t. 3 o. f. 3 16. 

Id su Conch, t. 3 1 o. f. 146* 

Encycl. pi. 2^3. f. 5. a.b. 

Habile 1 ’Ocean des lades orientales. Mns. n.° Mon ca» 
binct. Le corselet et le cote de la lunnle , sont littures. 

O']. Cytheree testudinale. Cytherea testudinalis . 

C. testa cordato-rotundatd , depressd , rufo-fuscescentc ; 
striis longitudinallbus bifariis , divaricaUs , transversas 
decussanlibus $ pube an gust a , variegatd } radiis obscuris. 
Mon cabinet. Encycl. pi. 2 ^ 4 * f- 2 * a.b. 

Habile l’Ocean ' 1q s grandes Indes. On poqrra considcrer cette 
coquille comme une yarielc de la precedente 5 mais elle en est 
constamment distingoee par les proportions de scs parties et 
par sa coloration $ largeur a 5 o millimetres. 

68 . Cytheree eu coinc Cytherea cuneata , 

C. testa rotundato-cuneatd , convexiusculd , albidd \ sulcis 
transversis , ad urnbones longitudinallbus divaricatis , 
granulosis \ ano pubeque purpureo- fuscis. 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande, an port du Roi 
Georges. Mus. n.° Largeur , 28. millimetres. 

69 . Cytheree placanelle. Cytherea placunella . • 

Q. testa orbiculato-elliptica ? planulatd , tenui , albidd i sul 
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Cis longituditi a lib us bifariis , angulatim divaricatis , 
transverse s triads * 

Chemn. Conch. XI. p. stag. t. 202. f. 1980* 

Encycl. pi, 291. f. 3 . a. b. 

Habite..*.< Mas. n.® Petite coqaille mince, transparente. 
Ses sillons divergens atteignent 6on bord snperieur; sue le 
cdte auterienr, elle n’a que des stries transverses 5 largear, 
8 millimetres. 



30. Cytlieree rugifere. Cytkerea rugiferci . 

C. testa rotundato-trigond, plano-convexa, albidd ; sulcis 
transversis pliciformibus , lineolatis ; anoque ferril- 
gineis ; natibus depressis , c6rrugatis 
Chemn. Conch. p. 2$. t. 39. f 4 IO * 4 * <« 

Habite la mer d’Egypte. Mont fort. Mon cabinet. Elle est 
applatie, d’an rouge fauve en dedans. Sa lunnle est lanceolee* 
peinte, ainsi qae le corselet , de liueoles ferrugineases ires** 
fines; largear, 34 millimetres. 

^ 1. Cytlieree plieatine. Cytherect pticatina . 

C. testa rotundalo-lrigona * plano-convex a , albidd ; lineis 
spadiceis Jlexkoso-anguldtis ; sulcis transversis plieifor - 
mibus\pube litturatdi 

Habite POcean austral , ala Nouvclle Hollande. Mon cabinet 
Coqaille tres-voi$ine de la precedente, raais distincte. Se 
crochets sont on pea comprimes, mais sans rides; elle est 
Blanche 6n dedans; largear, 4 & millimetres. 

52. Cytheree crenulaire. Cytherea fletfuosa. 

C» testa cordato-trigona j latere antico produedore • rugis trans- 
versis suberenatis ; pitbe anoque impressis 3 litturatisi 
Fenks flexuosa. Lin. Gmel. n. Q 12. 

Humph. Mas, t. 44 * fig- M. 

Gaalt. test. tab. 83 . fig. I. 

Born. Mas. t. 4. f* to. 

Chemn. Conch. 6. t* 3 i. f* 333 et 334 * 

Encycl. pi. 266. f. 6. a. b. 

(2) V ar. testa, punctis litturisque fuscis pietd . 

Encycl. pi. 266. f. a. b. 

( 3 ) Far* testa transversim breviore ; angulis lateris antici 
dev at is 2 
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Eucycl.pl. 267. f. i.a.b. 

Habitel’Ocean indien. Mas. n.« Mon cabinet. Coquille coni'- 
mane dans Ies collections , d’une taillemddiocre , blanchatrey 
roussatre ou grisatre, pins on moiuj tachete'e , et qui offre 
desvarietes si pea constants, qu’il est difficile et meraein- 
convenable de les separeh 

>j 3 . Cytheree grosse-dent. Cjtherea macrodon . 

C. testa cordato-trigona , flavescente , imrnaculatd ; rugis trans~ 
versisintegris 3 superne obsoletis ;dente anali maximo . 

Mon cabinet. 

Habite.... les mers anstrales ? Da voyage de Pdron. Elle 
avoisine la precedente ; mais die n 1 ?. point ses rides crene- 
lees par des stries longitadinales 5 largeur , 29 millimetres. 

74 * Cytheree lunulaire. Cytherea lunularis . 

C. testd cordato-trigond , lividd , transversim sulcata , superni 
radiatd; ano basitnaculd iriangulari alba* 

Mus. n.o 

Habite.... POcean americain? ERe vient dn cabinet de Lis- 
bonne. Largeur , 33 millimetres. 

Cytheree ecailleuse. Cytherea squamosa . 

C, testa cordato-trigona , sulcis longitudinalibus transyersisque 
cancellatd ; ano rotundato fuscescenie, 

Venus squamosa. Lin. Gmel. n.o 27. 

Chemn.Conch, 6. t. 3r. f. 335. 

Habite les mers de Plndc* Mus. n*o Mon cabinet. Coquille d’ara 
blanc - roussatre, qni tient, par ses rapports, a la C. 
Jlexuosa . Largeur , 38 millimetres. 

76, Cytheree cardille. Cytherea cardilla . 

C. testd cordatd, inxquilaterd , convexd , alba } ferrugineo littu - 
rata; sulcis longitudinalibus } radiantibus , strias exiles trans- 
versus decussantibus. 

Mas. n.o 

Habite.... Elle vient du cabinet de Lisbonne j et provient 
peut-£tre da Bresil. Lanule ovale $ corselet ferrngineus; 
largeur, 35 millimetres. 

77. Cytheree cygne. Cytherea cy gnus. 

C. testd cordatd , tumid a , intds extusque albd ; striis transveisis' 
cl e vat is , yersds marginem minoribus m 7 ano cordato. 
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Mas. n.o 

Habite. . . . Elle est tonte blanche , enflee , a ctochets recour- 
bes vers la lunulej largeur , 38 millimetres. 

78. Cytlieree dentaire. Cytherea dentaria . 

C. testd triangulari , late transvcrsa , pallide fulvd > albo radia •» 
ta ; latere antico intus maculato . 

Mas. n.o 

Habite les cotes duBresil , pres de Rio Janeiro. Lalande. Elle 
a une tache d’uu roux- bran aa c6te anterienr , plus mar- 
quee en dedans qu’en dehors 5 largeur, 61 millimetres. 

Especes fossiles, 

1. Cytlieree erycino'ide. Cytherea erycinoides . 

C. testa ovatd , depressiusculd , alb id a , rufo submaculatd ; sulci & 
transversis obtusissimis ; ano ovatoi 

Mas. n.° Mon cabinet. 

Habite.... Fossile des environs de Bordeaux. Cette cocpiille 
paraitl’analogue ancien de la cytheree cedo-nnlli , n. Q 8. II 
est tres-curieux de la trouver fossile en France. On la trouye 
anssi an Moatmarin , pres de Rome. 

2. Cytlieree multilamelle. Cytherea multilamella. 

C . testd cordato-rotundatd, inaquilaterd ; sulcis transversis dis-* 
tinctis j erectis 3 lamellczformibus ; ano cordato. 

Mus. n.o 

Habite. . - . Fossile da Montmarin , pres de Rome, et des envi- 
rons de Turin. Mon cabinet. Les interstices des lames sont 
applatis, substries. Elle ressemble nn pea a une venus 
casina fossile , et parait differente de la venus aphrodite de 
Brocch. Conch. 2. p. 54 i* t. i 4 »f*a ; largeur, 4? millimetr. 

3 . Cythdree scutellaire# Cytherea Scutellaria. 

C. testa suberbiculatd , planiusculd > tenui ; striis transversis dis- 
tantilus. 

Annales duMas. ^.p. 1 33 . n.o r. 

Habite.... Fossile des environs de Beauvais. Cabinet de M. 
Defrance. Largeur , 60 millimetres 

4 . Cytlieree detni-sillonnie. Cytherea semi-sulcata. 

C. testa ovato - trigond , subdepressd , superni an.ticoque latere 
transyersim sulcata ; pubs excayatd ; lateribus planatis , 
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Annales da Mas. 7 . p. i33. n.° 2 ; 

Habite Fossile de Grignon et de Conrtagnon. Mus. n . 0 Mon 

cabinet. Elle est plus applatie, plus trigone qae la suivante, 
et remarqnable par son corselet enfonce , ayant ses cotes- 
comprimes, plats. 

5. Cytheree ltrisante. Cjthereci nitidulcu 

C. testa op ata , convexd , inotquilaterali / striis transveriis exiguis 9 
interdum obsoletis,- 

Annales da Mus. 7 . p. 1 34* n.° 3. 

Habite Fossile de Grignon. Mns. n.° Mon cabinet. 

Coqaille tres-commane, souvent luisante. 

6. Cytheree polie. Cytherea polita . 

C. testa ovata f Icevi 5 planiusculd ; natibus perparvis , recurvis , 
acuminatis. 

Annales da Mas. 7 . p. 1 34* n.o 4*‘ 

Habite.... Fossile de Hoadan. Cabinet de M. Defrance. 

5 . Cytheree etagee. Cytherea antiquata. 

C. testa trigona , sub cord ata y antiquata ? transversim striatd ; 
sinu posticali infra nates . 

Mas. n.o 

Habite. .. . Fossile de Pcmtcbartrain. Largenr , 35 millimetre 

8. Cytheree lisse. Cytherea Icevigata. 

C. testd oblongo - transversd , loevi . nitida \ natibus ohtusis y 
recurvis . 

Annales da Mas. 7 . p. 1 34- n*°5. 

Habite.... Fossile de Grignon , [Conrtagtron. Mn's. n.o Moa" 
cabinet. 

g. Cytheree tellinaire. Cytherea tellinaria. 

C. testa obovata , trigona y latvi 9 anterius coarctato-sinuatd £ 
lunula ovato-oblonga. 

Annales du Mas. 7 . p. i35. n.° 6 . 

Habite.... Fossile de Grignon. Mon cabinet. Taille petite." 
Largear, i5 a 18 millimetres. 

Etc. Voyez le 7 e. volume des Annales [da Mas. p. *35 e* 
*36; 
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V fiNU S. (Venus.) 

Coquille equivalve, iuequilaterale , transverse ou sub~ 
orbiculaire. 

Trois dents cardinales rapproch^es sur chaque valve : 
les laterales divergentes au sommet. Ligament extdrieur , 
recouvrant l'ecusson. 

Testa cequivalvisj incequilatcra 7 transverse vel sub - 
orbicularis. 

Cardo dentibus tribus , omnibus approximate , in 
utraque valva : lateralibus a pice diver gentibus. Liga - 
mentiim externum nymphas labiaque obtegens . 

OBSERVATIONS. 

Le genre des vinus ) est un des plus beaux que Ton 'con* 
inaisse parmi les conchiferes. Reduit, coimne je Tai fait, 
aux especes qui n’ont jamais quatre dents cardinales sur au- 
cun e valve , il est encore fort nombreux en especes > et il 
l’etait beaucoup trop lorsqu on suivait la determination faite 
par Linne. 

Les venus ne sont point distinguees par leur forme gen^- 
rale, des cytherees; en sorte que pour reconnaitre leur genre, 
il faut examiner leur charniere. Cependant elles sont plus 
generalement trans verses qu’orbiculaires. Ce sont des'co- 
quilles toutes marines, libres , regulieres, tres-agreablement 
variees dansleurs couleurs.Leurs dents cardinales sont toutes 
tres-rapprocliees ; celle du milieu, qui est souvent bilide , 
est droite , tahdis que les laterales sont obliques et diver- 
gentes. Il y a neanmoinsquelques especes , en petit nombrej 
qui ont toutes leurs dents cardinales presque droites. 

Tome V. 38 
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{Test ici sartout que la determination des especes est dif- 
ficile, prete a l'arbitraire, et qu’on est efTective merit ex- 
pose k donner pour especes , de veritabies varietes , ou a 
prendre pour variele ce qui devrait plutot etre consider© 
corrune espeee ; car on est en general fort riche en coquilies 
de ce genre dans les collections. 

Afin d’eviter toute meprise* je n’indiquerai que les es- 
peces dont j’ai eu les objets sous lesyeux, et je reponds da 
la realite des caracteres que j’ai cites; maispour etre plus 
aisement saisi , il euF fallu des descriptions que le plan res- 
serre de cet ouvrage ne perraet pas. 

II parait que t'animal des venus a le manteau ouvert par 
devant , donnant lieu a deux siphons plus ou inoins saillans 
au dehors. Son pied estcompriine, lamelliforme , de taiile et 
de forrr\e variables. 

Les venus vi vent dans le sable a une mediocre distance des 
cotes. On en trouve dans toutes les mers, quoiqu’elles soient 
plus nombreuses et plus variees dans celles des climats 
chauds- 

ESPECES. 

[i] Bord interne des valves , crenele ou dentele. 
£a] Des stries lamelleuses . 

i. Y^nus bomb£e. Venus puerpera. 

V . testa cordate- rolutidata , gibba > subglobosa, albida velferru* 
ginea \ striis longitudmalibus confertis ; trarisversis membrana - 
ceis remotiusculis ; ano cordato $ laliis supernl vulvam occult 
tanzibus, 

Venus puerpera. Lin. Gmel. p. $ 276 . 

( 1 ) Testa albida , ferrugitieo maqulatd 5 lamellis^transversis 
brevibus . 

List. Conch, t. 336. f. 173 . 

Knorr. Vergn. 6 . tab. i5. f. 1 . 

Chemn. Co^ch. 6 . t. 36. f. 388. 38g. 

Encycl. pi. 378 . f. 1 . a. b. 
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VS) V ar. testa albidd ; lamcllis transversis elevatioribus , subcris - 
pis ; ano magis elongato . 

List. Conch, t. 34 .. f. 1,8. Encycl. pi. a, 3 . f. a. a. b. 

Habite 1 'Ocean iiulieu. Mus. 11.0 Mon cabinet. Grosse coquille 
epaisse, pesante , blanchMre 01, tachee de rouille , et qui 
semble r^ticitlde par les stries transverses et lamelleuses , 
qui croisent celles qni sont longitudinales. Elle est blan- 
che en dedans , quelquefeis tachde de rouille ou de vio- 
let an cole anterieur. Largeur, 7 5 a 98 millimetres. 

2 . V&ius crepue. Venus reticulata. 



V. testa cordato-rolundatd , tumida , alba, rufo-maculatd ; strih 
lengitudinalibus distinctis j transversis , membranaceis, plicate - 
crispis , subgranulosis. 

V enus reticulata. Lin. Gmel. p. 3275. 

Chemn. Conch. 6 . t. 36 . f. 382 — 384 . 

Favan. Conch, pi. 46. fig. B. 1. 

(a) Far. testa lamellis transversis magis eleyatis ; intis violacet 
rubroque tinctd. E nov . Ilollandid. 

Habite 1 ’Ocean ties grandes Indes. Mus. n. 0 Elle est trJs- 
voisine de la prdcedente ; mais elle devient moins grande. 
Sur un fond tout-a-fait blanc, elle est tachee ou rayonnee 
d orangd ou de roux, et ses lames transverses sont toujours 
plissees et comme frisees ou crimes. Largeur, 65 millim 
Dans la varied (a) , les plis des lames transverses ferment 
une granulation sur le dos de ces lames. Cette variete 
indique les rapports de cette espfice avec les suivantes. 

3. Venus pygmee. Venus pygrncea. 

r. testa ovatd, depressiusculd , subdecussatd , albidd , rufo aut 
Jusco maculatd ; lamellis transversis undata- crispis ; pube 
lamellosa j natibus roseis. 

Cabinet de M. f^alenciennes, 

Habite lamer des Antilles, !i l’ile de St.-Thomas. Coquille 
extrSmement petite , jolie , qui tient' a la precedente par ses 
lames transverses .quoique pluscouchees; eta la V. marica 
par les lames qui bordent son corselet. Largeur , ro 

4. Venus corbeille. Fenus corbis. 



V. testa cordato-rolundatd 3 tumida , alba 3 spadiceo-maculatd ; 
strus longitudinalibus ? traasvcrwfue decussatis , granulosis’ 
cardiac croceo . 7 
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Mon cabinet. Encycl. pi. 276. f. 4 * a* b.c. 

List. Conch, t. 335 . f. 173. 

Habite l’Ocean des grandes Indes. Coquille tres-rare* qu& 
l’on a confondue avec la pr^c^dente et qui en est tr&s-dis- 
tincte. Ses lames transverses f tout-a-fait couchees, n'of- 
frent qu’une assez fine granulation , et aucune lamelle eii 
saillie. La crenelure du bord interne des valves ne s’apper- 
£oit plus. Elle est blanche en dedans $ avec une teinte 
aurore ou safran^e , qui est tres-marquee sur la charnierei 
On la nomme corbcille de VInde ; roais elle n’a point d’ana- 
logie avec notre genre corbeille. Largeur, 60 millimetres. 

5* Venus crenulee. Venus crenulata. 

V* testa cordato - trigond , albida , radiatim fulvo-maculatd £ 
jtriis longitudinaiibus obsoletis ; transversis prominulis crenu- 
latis ; ano late cordato . 

Venus crenulata • Chemn. Conch. 6 . p. 370. t. 35 . f. 385 . 

Habite les mers de l’Inde. Mon cabinet. Elle est toute blait- 
che en dedans. Le bord , sous la lunule , est forteiiient 
sillonnee. Largeur, 4 ^ millimetres. 

6. Venus discine. V ?nus discina . 

V . testa obovato-rotundata * depressd , albida , obsolete maculosa £ 
lamellis transversis concentricis , ad atus anticum majoribus. 

Cabinet de M. Valenciennes . 

Habite dans la Manche , sur les cotes duCotentin. Ellediffere 
de la V. casina , parce qu’elle est applatie , et que ses lames 
transverses sont egales, regulierementespac^es. Lunule en 
cosur oblong. Largeur, 35 millimetres. 

j. Venus a verrues. Venus verrucosa. 

V • testa cordato - rotundatd , convexd , albida y rujb-maculatd ; 
striis longitudinalibtts obsoletis , ad latera divaricatis ; tratis* 
versis membranaceis , antrorsiim imprimis verrucosisi 

Venus verrucosa. Lin* Gmel. n.° 6. 

Gualt. test. t. 75. fig. H. 

List. Conch, t. 284 -fi iai. 

Born. Mus. t. 4 * f- 7 - Pennant. Zool. brit. 4 * t. 54. f. Ifi. 

Cliemn. Conch. 6. t. 39.fi 399 — 3 od. 

(2) Var . testd minore > magis verrucosa 5 verrucis per series Ion * 
gitudinales obliquas disposifis . fa nova Holl . 

^3) Var . testd minore ,p!aniore } minus verrucosa . Nova Holl* 
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Habite les mers d’Europe, des Antilles et australes. Mus.n.* 
Mon cabinet. Coquille assez commune dans les collections. 
La lunule est en coeur ; le corselet est niaculd d’un cptd. 

8. Vdnus rid^e. Venus rugosa. 

V . testa cordatd , tumida , alba , rufo-maculatd *, striis transvsrsis 
membranaceis crebris} anolatt cordato . 

Venus rugosa. Lin* Gxnel. n.° 3?* 

Chemn. Conch. 6. t. *9. f. 3o3, 

Encycl. pi. ay3. f. 4* a. b. 

Habite les mers de l’lnde. Mus. n.* Mon cabinet. Elle est 
blanche en dedans. Sa charniere est presque celle des 
cytherees , la 4** dent paraissant encore , ainsi que sa 
f’o^sette sur I'autre valve, quoique ties- petite. Dans les 
interstices des stries lamelleuses, on voit d’autres stries 
transverses non elevees. Les stries lpngitudinales son* 
obsoletes. Largeur , 65 millimetres. 

9. Venus chambriere. Venus , easina. 

V- testa c or dato -rotund ata , fulva ; sulcis transvcrsls , incequalU 
bus y elevatis , lamelliformibus \ ano subcordato^ 

Venus easina . Lin.Gmel. n. # 7. 

List. Concli. t. 386. f. n3. 

Pennant. Zool. brit. 4- t. 54- f. 4^- A. 

Chemn. Conch. 6. t. 29. f. 3oi. 3o2. 

Schroet. Einl. inConch. 3. p. n5. t. 8. f. 6. 

Maton, act. soc.linn. 8. p. 79. t. 2. f. 1. 

Habite TOcean atlantique europ6en. Mus. n.o Mon cabinet. 
Elle est toute blanche en dedans, d’une couleur fauye an 
dehors , avec une teinte rousse plus foncee au* crochets et 
sur le cote posterieur. Largeur . 5o millimetres. 

10. Venus crebrisulque.^ Venus crebrisulca . 

V* testa cordato-rotundata 9 albidd, rufo-maculatd ; sulcis trans- 
fers is crebris , obtusis , ad latus anticum eminentioribus , sub- 
lamellosis. 

Encycl. pi. 276. f. 1, a. b. 

(2) Var . testa minore } sulcis laterum crassioribus subcallosis. 

Encycl. pi. 275. f. 6. a. b. 

Habite.... l’Ocean indien \ Mon cabinet. Belle espece , tres- 
dilfdrente de celle qui suit , et avec laquelle il parait qu*on 
l*a confondue. La lunule «st en cceur oblong, presque 



588 



ANIMAUX 



lamelleuse, rousse, avec une petite tache blanche a sa 
base. Le corselet est eufonce, etroit, borde de tubercules 
inegaux , souvent litture d’un cote. Largeur, 46 millim. 

rii. Venus levantine. Venus plicata. 

y • testa subcordata , anterius angulata , albo-rosea ; striis trans - 
versis elevato-lamellosis , distantibus ; vulva anoque rubellis . 

Venus plicata . Gmel. n.° 3 o. 

Argenv. Conch, t. 21. fig. K. Favan. pi. *47. fig* E. 7. 

5 orn. Mus. t. 4 - f* 9- E. sptcimine funiore . 

Ghemn. Conch. 6. t. 28. f. 295 — 297. 

Encycl. pi. 275. f. 3 . a. b. v 

Habife l’Ocean indien. Mus.n.* Mon cabinet. Esp&ce rare, 
precieuse et fort reclierchde dans les collections. Elle est 
blanche, avec une tcinte rose ou pourpree , sur-tout dans 
les individus jeunes. Le corselet est glabre , enfonce; la 
lunule est en cceur ; le bord interne des valves esttres-lege- 
rcment dentele. Largeur, 70 millimetres. On la trouve fos- 
sile pres de Turin. Mus. ri° 

x2. Venus eancellee. Venus cancellata. 

V. testa cordatd , longitudinaliter sulcata , cingulis elevatis y 
remotis , transversim cinctd , albiddj spadiceo vel fusco macu~ 
latd'y ano cordato . 

List. Conch, t. 278. f. 1 15 . 

Knorr. Vergn. 6. t. 10. f. 2. ejusd. 2. t. 28. [f. 3. 

Ghemn. Conch. 6. t. 28. f. 2S7 — 290. 

Encycl. pi. 268. f. 1. a. b. 

(*) V ar. testa minore , alba , subimmaculata. 

Habite les mers d'Amerique. Mus. n.° Mon cabinet. Coquille 
commune dans les collections , qui est fort differente de 
notre V.dysera , et a laquelle il est assez difficile desi- 
gner le nom que llii a donne Linne. Le bord des valves est 
crenele. Largeur, ^5 millimetres. Elle offre, dans ses 
taches et l'ecartement de ses petites lames transverses, 
differentes varietes. A 1'interienr , elles ont une tache 
brune sur le cote anterieur. La var. (2) est de Cayenne; 
elle est sans tache en dedans* 

1 3. Venus subrostree. Venus subrostraia. 

V. testa cordata , striis longitudinalibus transversisque canceU 
latdy albida , radiaiim rufo macula td ; ano cordato • 
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IncycLpl. 267. f. 7. a. b% 

Habite lcs men des Antilles, a> l-’ile St>Jean. Richard. Elle 
est tres-voisine de la pr^cedente ^niaisses stries transverse* 
sont frequentes, regulierement espac^es; et a l'intdmur * 
elle est toute blanche. Largeur , 3 o millimetres. 

[b] Point de stries lamelleuses . 

Venus ruderale. Venus granulata. 

V. testa cordato^rotundatd , longitudinaliter sulcata , striis tran$^ 
versis dec us saw , alb id a y fusco-maculatd; pubc litturald . 

Venus granulata. Gmef. n.® 33 *. 

List. Conch, t. 28b. f. 118* 

[Venus marica. Born. Mus; t. 4 * 5 . 6* 

Chemn. Conch. 6. t. 3 o. f. 3 i 3 . 

lincyc'. pi. 272. f. 3. a. b. 

(*) V ar . Encyel. pi. 274. f. 5 . a. b. 

Habite les mers d'Amerique, aux Antilles. Mus. n.® 
cabinet. Coquille assez, commune et n^anmoins encore pen 

S'. connue. Taille petite ou mediocre; couleur gris&trc ou 

blanchatre , avec des lignes ou des taches brunes diverses. 
A Tinterieur, elle est tachee d'un violet noiratre. Lunule 
en cceur, souvent coloree. Largeur, 3 o a 4 ° millimetres. 
Elle a I'aspect d'iin petit cardium . 

•2 5 . Venus pectorine. Venus pectorina * 

V . testa ovatQ-cordatd } longitudinaliter radiatimque sulcata , 
striis transversis decussaid ; pallidc fulyd , intus immaculatd; 
pule litturis juscis ornata. 

Habite....* les mers d'Amerique \ TiAs-voisine de la prece- 
dente. Elle est plus Regainment sillonnee , n'est tachee 
au deliors que par les lilturations de son corselet. Lunule 
grande , en coeur 3 incolore. Largeur, 36 millimetres. Mos 
cabinet. 

16. Venus squamifere. Venus marica ~ 

V* testa suBcordata * sulci's longitudinalibus striisque transversig 
dccussatd , albidd 9 fusco maculatd\ pube appendicibus squami- 
formibtis utrinque marginata • 

Venus marica. Lin. Gmel. n**. 3 . 

Cliernn. Conch. 6. ^27. f. 282—284. 

Eiicycl. pi. a; 5 > f. 2. a.b. 

Habite a Timor et dans les mers d'Am^rsquei Mus. n.° Mon 
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Cabinet. Coquille petite, ayant 1 'aspect de la V, riuUrale , 
mais un peu moins renflde , et caracterisee par les appen- 
dices qui bordent son corselet. Lunule en coeur oblong. 
Largeur, a 6 millimetres, 

17. Vdnus sanglee. Venus cingulata. 

V . tested cordatd , valde convexd , annulis transversis crenulatis 
cincta ; striis intermediis tenuissiyeis ; maculis fuscis t sub - 
radiatis . 

An Chemn. Conch. 6 . t. 36. f« 386? 

Habite..... Mus. ri.° Elle n’a point de stries longitudinales. 
En dehors, elle est blanchatre , avec des taches brunes en 
rayons ; et a l'interieur, elle est toute blanche. Lunule en 
coeur. Largeur, *3 millimetres. 

18. Venus cardio'ide. Venus cardioides . 

V • testa orbiculato-trigona t alhidd aut fulva , radiatim sulcata $ 
striis transversis exilibus t ilcos decussantibus ; ano oblongo . 

Encycl. pi. f. 4« a ‘ b. 

Habite a Cayenne et a la Jamaique, surlessV es. Mus. n,* 
Mon cabinet. A L'exterieur ,celle-ci a l'aspect d'un cardium 
ou d'un peigne , par la disposition rayonnantede ses sillons 
longitudinaux. Elle est rarement tacbee. La lunule est 
sans couleur , en coeur oblong, Dans une variete , le cor«* 
selet est litture de rouge brun. Largeur, 33 millimetres. 

1,9. Venus grise. Venus grisea . 

V ’. testa ovata , transversa , extus grisea , inths violaceo maculata £ 
decussata; sulcis longitudinalibus eminentioribus / ano ovali . 

Habite du voyage de Peron? Elle a un peu le port dela 

V . decussata\ mais son bord crenele I'en dloigne. Largeur, 
aSniillimetres. Mus.n. Q , 

20. Venus elliptique. Venus elliptica. 

V - testa elliptic a y subaequilatera , albida , immaculatd j sulcis 
transversisy confertis y ano lanceolato . 

Encycl. pi. 367 . f. 5. a. b. 

Habite.... Mon cabinet. Elle est tres-distincte des autres par 
sa forme generale, sans offrir de particularitcs remarqua- 
bles. Largeur, 3a millimetres. 

^1 . Venus de Dombey. Venus Domheii. 

V . testa ovato ~ rotundata , erassa , testaced ; sulcis planulatis 
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stria s transversas decussantibus ; inti/s alba , punctis impressis 
crosd; a no ovato . 

An Encycl. pi. 279. f. 1. a. b * ]Son bene, 

Habite les cdtes du Perou. Dombey. Mils. n.° Mon cabinet. 
Elle semble tenir de la C) therea punctata. ; mais c'est une 
venus qui a une forme moius arrondie , plus renflee, et qui 
offre au dehors une couleurde brique, tandis qu’ellet^t 
blanche a l’interieur , avec des points enfonces et tres-irre- 
guliers dans le disque. Largeur , 47 millimetres. 

22. Venus tacli^e. Venus mercenaria, 

V \ testa solidd , oblique cordatd , transversim striato-sulcata , 
stramined ; ano cordato ; inti/s violaceo maculatd. 

Venus mercenaria > Lin. Gmel. n?. il\. 

List. Conch, t. 571 f. 107. 

Chemn. Conch. 10. p. 35 a. t. 171. f. 1659. 1660. 

Encycl. pi. a 63 . 

Habite TOcean boreal de TAmerique et de I’Europe. Mus„ 
n.o M011 cabinet. Coquille assezi grosse, solide , pesante, 
et qui, a Texterieur, ressemble a la Cyprine d'Islandej 
mais elle n'a point de dent laterale, et offre completement 
le caractere des venus. Elle est blanche en dedans, avec 
une belle tache bleue ou violette sur le cote auterieur. 
a 3 . Venus gelinotte. Venus lagopus. 

V, testa cordato-trigond , Candida , fulvo-maculatd > inti/s roseo 
tinctd ; sulcis transversis } erectis , confertis , latere crenulatis • 
ano oblongo, 

Mus. n.° 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande , au port du roi 
Georges. Jolie coquille, tres-remarquable par ses sillons 
transverses , serres et creneles en leur cote superieur, e£ 
qui , sur le cote anterieur , sont presque lamelleux. Lar- 
geur, 4° millimetres. 

V&ius poule. Venus gallina, 

V, testa cordato-trigond , superne rotundatd , albidd , ru/o-rfl- 
diatd ♦, sulcis transversis , elevatis , albo et rufo articulatim 
pictis. 

Venus gallina . Lin. Gmel. n°. 9. 

List. Coiuh. t. 282. f. 120. 

Kuorr. Yergn. 5 . t. 14. f. a. et 5 . 
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Born. Mus. p. 5 y. Vign. fig. b. 

Chemn. Conch. 6. t. 3 o. f. 3 o 8 — 3 io. 

Encycl. pi. 268. f. 3 . a. b. 

(2) V ar sulcis adlatus anticum furcatis. 

Habite I'Ocdan d'Amerique et les mer6 d'Europe. Mus. n.° 
JVIon cabinet. Coqnille de tail I e mediocre , assez commune 
dans les collections. Sa lunule est en coeur oblong*, son 
corselet est souvent raye ou litture de fauve ou de rouge 
brun. Elle n'a que trois rayons. Largeur, 3 a a 35 millim. 

^ 5 . Venus poulette. Venus gallinula* 

V . testa cordato-elliptic&y albidd , lineis longitudinalilus rufis 
subangulatis pictd ; sulcis transversis elevatis scalariformibus - 

Mus. n.® 

Habite les mersde la Nouvelle Hollands, a Tile King. Fe'ron ; 
Coquille jolie , elegamment ornee de Uneoles rousses , 
interrompues , et qui tient de la precedente , mais en est 
tr s-distincte. Lunule ovale ; corselet assez court , un peu 
etroit. Elle est teinte de pourpre violatre a I’interieur. Sa 
largeur la plus grande, est de 35 millimetres. 

26. Venus pectinule. Venus pectinula . 

V . testa rotundato-trigona , albido-fulva , longitudinaliter sul- 
cata ; sulcis crenulatis , radiantibus ; ano ovato • 

Habite la Manche , a Cherbourg. Elle ressemble a la coquille* 
figure dans les actes de la Soc. linn. vol. 8. tab. 2. f. 5 . 
Cabinet de M. Defrance . 



Or*] " 1 



Venus sillonnee. Venus sulcata + 

V. testa rotundato- trigona , castanea , transversim sulcata : sulcis 
sirperioribus obsoletis fnatibus subacutis . 

Venus sulcata. Maton , act. soc. linn. 8. p. 81. t. 2. f. 2. 
Habite sur les cotes de France, a Cherbourg. Cabinet d& 
M. Defrance. Largeur, 18 millimetres. 



[2] Le Lord interne des valves tres-entier . 

28. Venus belles lames. Venus lamellata . 

V* testa ovalij anteri'us angulata , albidd; lamellis transversis 7 
distantibus 3 antice appendiculatis , latere superiore striatis. 

(2) V ar. testa subdepressd j lamellis angustioribus 9 non appendix 
sulatis * 
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Habile les mers de la Nouvelle Ilollande , an canal d’Entrecas- 
teaux. Peron el X esueur Mus. n.° Mon cabinet. Belle el rare 
coqnille , voisine de la V. levantine parses rapports, mais 
qni en est tres-distincle , et qui n’a point le Lord des valves 
dentele. Elle est singalierement remarquable par ses lames 
transverses elevees , distantes , recourbees et presque frangees 
en leur bordsuperienr *, ayant leurs parois snperieures striees 
vertiealement , et formant, sur le cote antericur , dcs ap- 
pendices en canal. Corselet glabre, a cotes inegaux \ lonnle 
snblamellense, en coeur oblong: largeur, 60 millimetres. 
La variete (2) vient aussi de la Nouvelle Hollande , ct m'a etc 
communiqnee par M. Macleay. 

29. Venus blanche. Venus exalbida . 

V . testa ovaliy plano-convexa , extiis intiisque alba } transversim 
sulcata ; sulcis acutis sublamellosis ; ano oblongo. 

List. Conch, t. 269. f. io 5 ? 

V. exalbida. Chemn. Conch. XT. p. 22$. t. 202. f. 1974* 

Encycl. pi. 264. f# 1. a. b. 

Habite les mers d’Ameriqne? Mns. n.° Mon cabinet. Coqnille 
assez grande, pen rare, d’une coulenr partont nniforme , 
etqui, sans 3 tre fossile , en a l’apparence. Largeur, 90 
millimetres. 

30. Venus rousse. Venus rufa. 

V. testa ov all tumida , transversim sulcata , rufa , intus alba , 
punctis asperata 5 striis longitudinalibus exilissimis . 

Habite les mersanstrales, Peron j et cellesdn Peron , Dombcy. 
Mus. n.o Belle et grande coqnille, ayant le limbe du bold 
superienr blanchatre. Largeur, 86 millimetres. 

31. Vt5nus dorsale. Venus dors ata. 

V ’. testa ov ali 9 tumida , latere antico elevato , obtuse angulato ; 
sulcis transversis crebris ; superioribus sublamellosis * ano oblon- 
go fusco . 

(1) Testa straminea ; pube submaculata. 

(2) Testa sub alb ida , lineis spadiceis litturata. 

Habite les mers de la Nouvelle Hollaiide , Peron. Mas. n.° Elle 
est blanche en dedans, avec une teinte coulenr de chair dans 
le disque. Le corselet est fort etroitj largeur, 70 millimetres. 

3a. Venus hiantine. Venus Man tin a. 

V . testa ovata , irfilatd 3 antice angulatd , albido - rufescente; 
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sulcis transversis, crchris, irregularibus 5 ano tiullo ; vulvd 
Jiiante. 

Habite les mers australes. Mon cabinet. Elle est blanche en» 
dedans , et offre an dehors , dans une variete , deux ou trois 
rayons obscurs 5 largeur , 65 millimetres. Mas. n.° 

33, Venus gros-sillons. Venus crassisulca . 

V* testd ovato-oblonga , antice subangulata , albidd, immacu - 
lata-, sulcis transversis latis subscalariformibus. 

Mas. n.o 

Habite les mersdc la Nouvelle Hollande , & la bale des chiens 
marins. Per on* Elle est d’un blanc sale, no pen jann&tre. 
On n’en a qu’une valve j largeur, 61 millimetres. 

3,^- V^nus rugelle. Venus corrugata. 

V. testa ovata , ex albidd ; rugis transversis undatis incequalibus • 
striis longitudinalibus exiguis rugas decussantibus ; ano oblongp • 

( 1 ) Testa albida , vntds flay a : lateribus viplaceo maculatis ; ano 
yiolacescente. 

( 2 ) V ar. testa intits albd\ latere antico violaceo . 

Chemn. Conch. 7 . p. 5o. t. 4 2 * £ 444* 

Venus corrugata . Gmel. n.° 5n. 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande. Mas. n.o La variete 

( 3 ) yient de la Mediterranee , selon Gmelin* Je ne l’ai. 
point vae. 

35. Venus de. Malabar. Venus Malabarica . 

V , testa oblongo-ovata , obscure radiata , cinerea 5 sulcis transi. 

versis elevatis crebris ; ano cordato *, vulvd angustd . 

Venus malabarica . Chemn. Conch. 6 . t. 3i, f. 3a4* 325. 

V enus g alius, Gmel. n.o 3y. 

Habite TOcean indien. Mas. n.° Mon cabinet. Coquille rarej 
d’un blanc cendre, on pen fanve, luisante, elegamment 
sillonnee, ayant quatre rayons obscurs, brans on blea&tres, 
et des lignes anguleases, littaraires, pen apparentes 5 largeur, 
65 millimetres. 

36. V&ius aile-de-papillon. Venus papilionacea. 

V* testa cvatc-elongatd , transversim sulcata 9 fulva\ radiis qua* 
tuor spadiceis , interrupts ; margine yiolacescente . 

Chemn. Conch. 7 . t, foA, 44 *• 
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Venus rotundata. Gmel. n.oi34* 

fencycl. pi. 281* f. 3. a. b. 

Habite 1 Ocean indien. Mas. n;°Mon cabinet. Jolie coqnille 
allongee transversalcihent , A sillons applalis, ayant le cor* 
seletet ia lunule lancdoles, liitures ainsi que le limbe supe- 
rieur, etdes taches d’uu ronge-bran, disposers enrayong} 
largeur , an decimetre. 

3^. Venus liclmee. Venus adspersa . 

V . testa oblong o-ov ata , antice subangulata ' 9 obtusa 9 aurantio* 
fulva\ sulcis planulatis\ radlis quatuor spadiceis interruptis. 

Chemn. Conch. 7, t. 4^ f« 4^* 4^9* 

Encycl. pi. 282. f. 1. a. b. 

(a) V ar . zesvi maculis spadiceis rarioribus ; 

Encycl. pi. 281. f. 4* a. b. 

(3) Var, testa albida , subpunctatd ; radiis nullis . 

Habite 1 Ocean indien. Mon cabinet; Mas. ri.o Cette coqniil* 
n'est pas moins belle que la precedente ; elle^ parait pins 
large , par sa hauteur pins grande, n’est point litturee et ne 
nons semble point , non pins qne la snivante , devoir 4tre 
tine Yariete de la V'. iittnrata. 

38. V&ius ponctifere. Venus punctifera . 

V» testa oblongo-ovata , antice subangulata y obtusa 5 pallidi 
s trammed ; striis transversis , confertis ; longitudinalibui 
tenuissimisi 

Venus punctata . Chemn. Conch. 5. t. f« 4^^* 4^7* 

Habite l’Ocean indien. Mas. n.® Mon cabinet. Celle- ci n*a, 
point transversalement les sillons larges et applatis de la 
precedente^ elle est g^neralement d’nne cOuletir pale , tantdt 
avcc des taches en rayons imparfaits, etdes points epars; 
et tantot tout-a-fait sans rayons. 

39. Vdnus renflee. Venus turgida . 

V- testa ovali > turgida , transverse sulcata , fulvd , line is angu - 
latis obscure litturata , subbiradiata ; ano ovato . 

Alas, n.o / 

Habite l’Ocean des grandes Indes. Elle est, par sa forme , 
^rcs-distincte de la suiraniej largear , 73 millimetres. 
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40. Venus ecrite. Venus litter ata. 

V . testd ovatd f anlerius subangulatd , transversim tenuiterque 
sulcata , alb Ida , lineis angulatis spadiceis aut maculis fuse is 
picta; natibus loevibus parvulis. 

V enus litter ata. Lin. Gmel. n.o i 3 a. 

Rumph. Mus. t. B. Argenv. t. 2 1. fig. A. 

List. t. 4 02. f. 246. Gualt. test. t. 86. fig. F. 

Knorr. Vergn. 1. t. 6. f. 4 * 

Chemn. Conch.7. p. 3 ^. t. 4 1 • f- 4 ^ 2 * 4 ^ 3 . 

Encycl. pi. 280. f. 4 * a.b.etpl. 281. f. 1. 

(2) V ar. testd litturata maculisque fusco-ialentibus ornatd* 

Chemn. Conch. 7. t. 4 1 • f* 4 ^ 4 * 

( 3 ) V ar. testa subalbida ; maculis magnis fusco-nigricantibus . 

Venus nocturna. Chemn. Conch. 7. t. 41. f. 435 . 

Habite l’Oce'an indien. Mas. n.° Mon cabinet. Grande et belle 
espece , offrant diverses varietes dans sa litturation , et qui , 
dans la variete ( 3 ) , n’en presente plus de vestige. Les crochets 
sont toujours lisses, sans laches j elleest blanche al’interieur 5 
largeur, un decimetre. 

41. Venus sillonnaire. Venus sulc aria. 

V • testa ovatc-oblonga f albida } litturis fusco~rufis sub reticulata 
picta ; sulcis transversis ad latus anticum sensim latioribus • 

Mqs. n.o 

Ilabite.... FOcean des grandes Indes? Celle-ci, tres-distincte, 
est moyenne entre la precedente etcelle qui suit. Ses cro- 
chets sont tres-petjUs, blancs et lisses. Sa forme est celle de 
la suivante; mais elle est tres-remarqaable par ses sillons 
etroits posterieurement , larges et applatis sar le cote ante-* 
rieur j largeur , 70 millimetres. 

4^. Venus tissue. Venus textile. 

V- testa ovato-oblonga , glaberrimd , pallide fulva ; lineis angu- 
lato-flexuosisy carulescentibus , sub ol sole tis • ano pubeque littu - 
rath. 

Venus textile. Gmel. n 0 . 5 i. 

List. Conch, t. 4 °°* 9 . 

Knorr. Vergn. 2. t. 28. f. 4 * 

Chemn. Conch. 7. t, 44 2 * 
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Habite !cs cotes du Malabar , etc. Mas. n.o Mon cabinet. Ellc 
n’cst point rare. Largcur , 66 millimetres. 

43. Venus entrclacce. Venus texlurata . 

V, testa ovatd, antiquatd , albida ; lineis jlaxo-rubellis , variis y 
* suh reticularis ; striis transverris tenuissimis ; ano ovato • 

Clicmn. Concb. 7. t. 4?* f* 44^* 

Ilabite TOcean indien. Mus. n.« Cette coqniile est fort diffe- 
rente de celle qui precede, tant par sa forme, que par ses 
antres caracteres'. Sa lannle est plus large, plus conrte j ses 
crochets sont plus eleves; largeur, 4° millimetres. Mon 
cabinet. 

44* Venus geograpliique. Venus geographica. 

V. testa ovatc-oblongd , valde incequilatera , alba , lineis fasco^ 
mfis sub reticulata ; sulcis transversis 5 striis longitndinalibus 
obsoletis . 

Venus geographic a. Gmel. n.° 1 33. 

Chenm. Conch. 7. t. 4*- f- 44°* 

Encycl.pl. a93. f. 2. a.b. 

Habite la Mediterranee. Mas n. Q Mon cabinet. Crochet* 
petits , pen saillaus j largenr , 3o a 38 millimetres. 

45. Venus rariflamme. Venus rariflamnia . 

V* testa ov ato- oblong a , transversim sulcata, albida; Jlammis 
fulvis , distantibus , breviusculis . 

Encycl. pi. a83. f. 5. a. b. 

Habite... les cotes d’Afriqne? Mas. n. Q Mon cabinet. Coquille 
de taille mediocre, elegarnment sillonnee, a crochets tres-* 
petits , presqne lisses. Outre ses flamraes brunes et courtes,’ 
accompagn<5es quelquefois de taches blanches trigones, elle 
est plus ou moins marquee de lineoles fauve-brunes , tres-* 
faibles. Lnnuleallongee, pen distincte. Le Pegon d’Adanson; 
Seneg. pi,. 17. f. 12. semble avoir des rapports avec cetts 
espece. 

46. Venus croisde. Venus decussata. 

V ’• testa ovatd , anterius subangulata decussatim striata : striis 
longitudinalibus emimhtiuribus ; albida j litturis maculis au$ 
radiis fuscis vel rujis picta, 

Venus decussata, Lin. Gmel. n.° 1 35- 
List. Conch, t. 4*3. f. 271. 

Gualt. test. t. 8,5. fig. L. Born. Mas. t. 5, f. a; s. 
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Chemn. Conch. "7. t. 43. f. 455. 456,’ 

Encycl. pi a83. f. 

(a) Vat. testa thombai , transvertim brcviort 3 cinered t imrna. 
culatd • 

feualt. test. t. 85. fig. fe. 

(3) V ar. testa albido-ferruginea j striis longitudinalibus tenuio* 
ribus. 

Venus decussata . Maton, act. soc. linn. 8. t. i. f. 6. 

(4) Var. tend minore , albido fulvo fuscoque varia $ pube lineis 
eppositis fuscis secta. ]fc nov. Holl. 

Habite la Mediterranee, l’Ocean europeen , les mers australes. 
Mus. n.° Mon cabinet. Coqnille commune , dont on a une 
multitude de varietes et dont on mange l’ammal en Provence 
et ailleurs. Elle est treillissee par des stries longitudinales et 
par d’autres transVerses j mais les longitudinales soot les plus 
apparentes et les plus serrees. 

47. Venus fioes-stries. Venus pullastra. 

V» testa oblong o-ovata , s <e plus alb ida , delicatissimc decussatim 
striata ; striis longitudinalibus subobsoletis. 

Venus pullastra • Maton , act. soc. linn. 8. p. 88. t. 2. f. 7. 

Habile l’Ocean d’Europe > les cotes de France e t d'Angleterre. 
Mon cabinet. Les stries transverses sont les plus apparentes | 
•lies deviennent lamelleuses sur le cote anleriear. 

48 . Venus glandine. Venus glandina. 

V. testa oblonga y transversd , decussatim tenuiterque striata ; 
albo et rufovarid ; intus umbonibus latereque antico submacu* 
lads. 

Habite les mers de la Nouveile Hollande. Ce n’est peut-3tre 
qu'ane variete de la V . decussata j toais son aspect lui est 
particular $ elle est lustree , subrayonnee : largeiir , a5 mill* 
Mas. n.o 

49 V&ius tronqu^e. Venus truncata. 

V. testa ovata , albido-fulva, fusco-cxruleseente varia , subdecus - 
satd ; sulcis longitudinalibus eminentio ribus j ant\co latere latiore 
subtruncato . 

Habite. ... Elle est dn voyage de Ferort . Sou aspect est .celui 
d’une V* decussata raccourcie , elargie et corame tronquee 
ante'rieurement. Elle est jaune ou doree a l’iaterieur $ largeur j 
33 millimetres. Mas. n.^ 
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50. Venus retifere. Venus retifera . 

ovato - oblongd , transversim sulcata , albida ; UneoHs 
subangulatis , /Ji/vw , 2/1 rad/os retiformes coadunatis ; an a 
oblongo pubeque fuscis. 

Habite les mers d’Europe ? Elle cst blanche a Pin'erienr ; 

largcnr , 4 ° millimetres. Cabinet de M. Valenciennes • 

5 1 . Venus anomale. Venus anomala. 

V . testa ovali-oblcngd , anteriiis snbangulata , valdl inceqxtila- 
terd; striis transversis , latere antico sublamellosis ; dentibus 
cardinalibvs rectis, 

(2) Var. testa albd , transversim long tore. 

Habite les m-ers australes, ala bale de* chiens rnarins. Conlenr 
p^Ie , on peu ronge&tre vers les crochets; point de lnnulc; 
corselet allonge et baillant ; son c6te posterieur estfort court; 
largeur, 25 millimetres* celle de la variele (2) est de 34. 
Mas. n 0 . 

52. Venus galactite. Venus galactites. 

V. testa ovato-elcngatd , anteriiis suhangulatd , Candida, snide, 
cussatd : sulcis longitudinalibus ertiinentlo'ribus ; dentibus car- 
dinalibus rectis . 

RIus. n.° 

Habite les mers de la Noavelle Hollande ; an port dti Roi 
Georges. Elle a la forme d’une carditeet devient assez grande ; 
point de lnnulc; largeur, 62 millimetres. 

53. Venus delicate. Venus exilis. 

V • testa oblongo-ellipticd , tenui , pellucidd , alba, antiquatd ; 
striis transversis tenuissimis ; lengitudinalibks obsoletis ; ano 
nullo . 

Habite.... Petite coquille un peu convere;a charniere tri- 
dentee , fort petite ; a cdte posterieur tres-court ; largeur, iG 
millimetres. Mus. n.<? 

54. Venus scalarine. Venus scalarina. 

V, testa subcordatd , depressd , albida , obsolete maculatd ; sulci* 
transversis elevatis ; ano lanceolato\ natibus violaceis . 

. Mon cabinet. 

Habite les mers australes ; ses sillons transverses sont cleves , un. 

" pen sepals , nombrenx , marques de.petites tacbes fauves, en 
articulations. Le corselet est glabre; lesnymphes b&illanUs; 

Tome V. 3 g 



6oo 



AN IMAUX 



largenr, 34 millimetres. Elk a ties rapport* arec la V. aphro* 
dine. 



Cte.nw*.K*U e + £**55. Venus d Ecosse. Yenus Scotica 

t fku . i *ijr/**n „ .... 

r iU. 



V. testa sub cor data , subcompressd ; sulcis transversis , paralldi* 
rcgularibns ] margint Icevi. 

V tnus scotica. Maton. act. soc. linn. 8 . p. 81 . t. a. f. 3. 

Habite 1’Ocean britannique. Mon cabinet. Commnniqnee par 
M. Macleay. Coquille petite, blanche , immacnlee; largeur, 
iS millimetres. 



56. Venus doree. Yenus aurea. 

V. lestd subcordatd , albo-Jlavicante , transversim subtiliter 
sulcaid\ striis longitudinalibus incequalibus > a no ovato. 
Venus aurea. Gmel. n.o 98 . Maton. act. soc. linn. 8 . p. 90 .' 
t. 2 . f. 9 . 

List. Coneh. t. 4o4- f. »49* 

Chemn. Conch. 7 . t. 4$. U 458. 

Encycl. pi. aS3. f. 3. a. b. 

Habite les cotes d’Angleterre. Mon cabinet. Commtmiqu 6 e 
par M. Leach . Largenr , 35 millimetres. Elle acquiert uno 
teinte orangee a Pinterieur. 

5 7 . Venus virginale. Yenus 'virginea. 

y . testa subovatd , anterius obtusi angulatd , palltdh fulvd j 
striis transversis versus latus anticum majoribus j pubz 
tnmidd , subcurvd . 

uin Venus virginea ? Lin. Gmel.n.o i36.] 

List. Concli. t. 4°3. f. 247 * 

Pennant Zool. brit. 4* l * 55. fig . dtxtra; 

(a) Var. lestd albo rufo , fuscoque varia . 

Venus virginea. Maton act. soc. linn. 8 . p. 88 . t. 2 . f.5. 

Habite l’Ocean d’Europe* Mon cabinet. Les especes avoisi- 
? nantes rendent, ponrmoi, tres-difficile la connaissance de 

)a coquille queLinne a designee sous le nom de V . virginea • 
Les fig. de Chemnitz que cite Gmelin, me paraissent etraja- 
geres & cette espece. 

58. Venus marbr^e. Y enus marmorata . 

y. testa ovatd , transversim sulcatd , cdbo , fulvo rufoqua 
variegatd $ tf/zo ovali-oblongo , apice fusco - violates^ 
cents j pube magnd colqratd , UnQQlat^ 



SANS VERTEBRE5. (J 0l 

Kabite lesmers de 1’Earope atistrale. ElleesthlanchealW- 
neurjlc corselet et lalannle sontyeims d’nri faove on brim 
Viola tre, tris-marqutS. Les crochets sont petits, blancs,ml 
peu en dtoile; largeur, 38 millimetres. Mon cabinet. 

5y. Venus oroide, Venus ovulcea , 

V. Usta oblongo-ovali , lumidd, antcri'us obtuse angua 
lata, transversim sulcata, albidd, intus Jlavicante ; na- 
tibus l<vt>ibus. 

Habite !es mers tie la Nonvelle - ttollande , aa port da Roi 
eorges. Elle a quelque chose de la V. virginale; mais ell* 
est grande, renfhie , a lunnle fauve et oblongue. Elle cst obs- 
enrement litture'e et rayonnde de fauve dans sa partie sure- 
rieurej largenr, 58 millimetres. Mus. n.° 

60. Venus laterisulque. Venus lalei'isulcd. 

V.Usld subcordatd, rubella, albido macula sd , suit's 
transfer sis , medio obsoletis , substrialis ; pu be rufo ma - 
Culatd ; ano ovali-obtongok 
Cabinet de M. Valenciennes. 

Habite. ... Elle est blanche a l’inte'rienr. Te la tronve distinct* 
de tomes celles qne je connais. Largeur , millimetres. 

61. Venus belle-etoile. Venus callipyga. 

F. testa subovatd, anlerihs subangulatd, transversim sul- 
cata, macuhs lineolisque rufis pierd ; umbo nib us slelld 
albdy angulatd no tat is, 

Venus callip yga. Korn. Mns. t. 5. f. I. Gmel. n.° 66 . 

Encycl. pi. 2 G 7 . f. 6 . a. bp 

(a) Var. testa fulvd, subimmaeulatd. Bonann. recr. 2 . t. 62 . 

Habite Ies edies dn Portugal. Mns. Mon cabinet. Espies' 
remarquable par la lache blanche en etoile angnlaire de sa 
base. Elle est varie'e de jaunMre, de fauve et de Mane. Ses 
nymphes sont violet tes a l’interieur. Sa lunule est petite, 
allongte ; largeur , 35 a 40 millimetres. 

6a. Venus grasse. Venus opima. 

V. lestd subcordatd, lumidd, crassd , laevigata, pallidb 
fulvd ; ano impresso subcordalo ; pube lineatd , griseo « 
ccerulescente . 

y enus opima. Gmel. p. 32^0. 

Chemn. Conch. 6 . p. 335. t. 34- f, 355— 35 j, 
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Encycl. pi. 266 f. 3 . a. i>. 

( 2 ) Far. testa umhone maculis albis Substellatis piet 6 , 

Encycl. ibid . f. 5 a. b. 

Habile KOcean indicn. Mas. 11.0 Mon cabinet. Belle espece j’ 
tres-distincte , opaiste, lisse , Inisante , comme grasse, plu£ 
ou rnoini renflee, fauve , avec des rayons obscurs , burns oa 
bleuatres, qUelquefoiS nuls; blanche en dedans , ayant , 
sous la charniere du cole poste'rieur , Une callosile appla- 
tie , mnnie d’une fossetie. La varieie 3) a des laches blanches 
aux crochets, ou quelques rayons blaucs. Largeur , 35 mill. 

63 . Venus nehuleuse. Themis nebulosa . 

V* testa subcordald , glabra , pallide fulva\ lineotis sub - 
angulatis radiisqus fuscis out cisruleo victaceis 5 pub e 
anoque lineatis , ccerulescentibus . 
tjt-CytUr** p+fkv-UiH'i y enus nebulosa. Gtnel. n.o 46. 

/A-/ [chcmn. Conch 6 . t. 34. f. 359 — 36 i. 

(2) Far, testa rnajore , transversim sulcatd . 

Habile la mer de Plode, a Tranquebar. Mon cabinet. Plus 
petite que la pre'cedente, tile j lient par ses rapports 5 sa 
lunule est moins large , tin pen relevee an milieu ; largeur, 
26 millimetres. La yariete (a) est du cabinet de M. Valen- 
ciennes . 

64 - Venus phaseoline. Venus pliaseolina . 

V . testa ovatd, tenui , transversim striatd , grised atit 
pnllide fulvd , radiald } ano ovato ; natibus subviolaceis . 

Mon cabinet, 

Habite.... Elle est marqtietee de petites taches blanches > 
trigones; rayons etroits , qnelquefois obsoletes: largeur, 3 » 
millimetres. 

65 . Vemis carneole. Venus carneola . 

V . testa oi'ali , transversim striata ; striis longitudinalibits 
tenuioribus j ano lanceolato ; natibus violciceis, 

Mon cabinet. 

Habite.... Elle est couleur de chair, non macnlee; largeur * 
3o millimetres. 

66. Venus lleuric. Venus florida. 

V. testa ovatd t transversim striatd , parvuld , albo ruf* 
spadiceoque varib picta\ vulva brevi ; ano oblong #„ 
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Mon cabinet. Poli , test. 2. lab. 2 i . f. 1.2. 

Habile la Mediterranee , dans le goife de Tarcnte. Petite 
coquille assez jolie , peu re n flee , ol'frant uric multitude de 
▼arictcs dans la disposition de ses couleurs. EHe est tantot 
rayonnec, tantot 6ans rayons ^ le corselet , apres l’ecusson , 
est un peu «leve tn enrene j elle se rapproebe de la V. gcogra-? 
phiqnc j largeur , 26 millimetres. 

$7. Venus pctaline. Venus petcilina. 

V. tcslA ovatd, Irnnsversim striata , earned ., uni seu Lirac 
diatd \ natibus violaceis. 

An Poli t test. 2. tab. 21. f. i 5 ?• 

Habile la Mediterranee, dans le golfe de Tarente. Taille el 
forme de la precedents; mais a str^es ties- fines et a colora 
lion different?. Mon cabiupu 

#8. V^nus bedau. Venus bicolor. 

V. testa, ovata, transversim longitudinaliterque tenuis - 
sime striata , albd\ puhe uno latere fused . 

Mon cabinet. An Poli , test. 2. t. 21. f. 3 ? 

Habite la Med i terra nee. Quoique les deux precedcntes aient 
quelques stries longitudinales , celle-ci en a dav.antage ; elle 
en est sans doute tpujours distincte. 

69. Venus florid elle. Venus floridella. 

y. testa ovatd , depressiusculd , transversim sulcata , nZ- 
bidd\ radiis nebulosis , purpureo-violaccis ; exiremitaie 
antied oblique Iruncaid. 

Habite.... les mers d 'Europe? Elle est plus grande el tres« 
distincte de la V. flcurie ; son eeusson est allonge j ses rayons , 
d’un vjolet pale, vont . en s’clargissaot , vers le bord supe- 
rieur ; largeur, 3 G millimetres. Mon cabinet. 

70. Venus cat^nifea e. Venus eaten f era. 

V. testa ovatd , transfer sim t sulcatd , albidd , radiis qua - 
luor fuscis catenulalis ornata ; ano impresso , suheordato. 

Habite la Med terranee. En dedans., elle est tachee d’aurorp \ 
largeur, millimetres, Cabinet de M. Dufresne. 

71. Venus gentille. Venus pulchella. 

V • testa parvula ovali , nitidd , albo rufo miniateque varie~ 
gatd ; super ne transversim sulcata j wnbonibus lccvibu$. 
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Habite la Mediterranee. Largeur , a 5 millimetres. Cabinet de 
M. Dufresne . 

*J2. Venus sinueuse. Venus sinuosa . 

V * Usta subcordata , Iransversim sulcald , pallid k fulva\ 
ano pubeque litturatis \ margin $ sinuosa . 

Mon cabinet. 

Habite lies rners anstrales. Coulenr d’un fanve pale 5 Innnle 
ovale, presqu’en coeur , brnne a sa base; dens rayons obs<f 
burs, suharticoles; largear , 4o millimetres. 

53. Venus triste, Venus tristis « 

V, tesla subcordata t Iransversim sulcald , fulvo-rufes* 
cente j in tits macula aurantid et marginc infero cceruleo « 

(2) J r ar» testa radiis interrupts fuscis. Mas. n,° 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande. Elle avoisine la pre* 
cedeatc et en est distincte ; elle a une tache aurore sous les 
crochets, comme dans la V. doree. Largeur, 39 millimetres, 
La variete (2) est rayonnee, et a aussi interieurement uns 
tache aurore , ruais presque point de bleu a 6on bord infcrieur. 
Mon cabinet, 

74. Venus rimulaire. Venus rimularis, 

V . testa subcordata , tumida , Iransversim sulcata , alba vel 
rufescente , obscure radiata\ rimd hiante. 

Habite a la Nouvelle Hollande. Le corselet est courbe, un pen 
convexe, quelquefois litture ; a 1’interieur , elle est blanche, 
avec une teiute bleue sous les nymphesj largeur, 5 o millim* 
Mas. n.° 

7 5 . Venus vulvine. Venus vulvina< 

V . testa subcordatd , Iransversim sulcald, pallidb fulvd M 
subradiald\ pube convexdj vulva anoque lividis . 

Habite.... Elle est toute blanche a l’interieur. Largeur, 4 1 
^ millimetres. Mas. n.° 

xj- 6 . Venus vermiculeuse, Venus vermiculosa . 

V. lestd subcordata , tumida , iransversim striata > fulvd x 
litluris rufis aul fuscis subreliculatd. 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande. Elle a exte'rienre-* 
meal 1’aspect de la Y. doree j mais elle est blanche e*» 
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Sedans, avec une teinte Lleue sous ks nymphes. Largcur f 
36 millimetres. Mas. tt.o 

77* Venus flammiculee, Venus flammiculata * 

V • testa ovali , con vex a , transversim sulcata striatdque , 
pallide fulva , Jlammulis albis radiantibus $ 
ccerulescentibus. 

Habite la Nouvelle Hollande. Sessillons transverse* son t stries, 
ct en outre, elle a des stries longitudinales tres-fines; elle esl 
blanche'en dedans et tachee de bleu sons la lunuie etle cor- 
selet. Largear , 35 millimetres. Mas. u.a 

78. Venus c6nulaire. Venus conularis . 

V . testa conoided y obliqud , parvula , casruleo-purpuras - 
cente r sulcis transversis elevatis ; ano subnullo. 
abite les mers de la Nouvelle Hollands, k l-’ile St.-P t ierre- 
St.-Francois. Ses crochets sont pourpres : elle est k Pi-nte- 
rienr d’un bleu -violet ou pourpre , comme au dehors; 
Largeux, millimetres* Mas* n % o 

79. Venus all ongee. Venus strigosa* 

• lest A obliqub comedy convcxd , sulcis elevatis tranfy 
vers is cincld » albida y line is rufis variis j vulva glabra. 

Venus strigosa. Peron. 

(») 'Testa alb ido -fulva , immaculatd . 

t 2 ) y ar • testa albd hneis rariuscutis simplicibus aut ia 
angulum coadunatis pietd L 

(3) Var. testd albo - violacescente ; Hneis fuscis crebris 
cur vis. 

Habite les mers de la Nouvelle Hollande, au port* du Roi 
Georges. Mas. n.o Elle* est blanche a Pintericur, avec nne 
tache bleuatre, plus ou moins apparente an c6te anterieur. 
Eargeur , 40 millimetres.; celle de la variete {3) n’est ijue de 
v5 millimetres. 

80. Venus aphrodine* Venus aphrodina. 

V. testa oblique cordata , transversim dense striatd , nUid'd 9 
griseo- fulva \ ano oblongo , subcordalo. 

(2) V ar. testa lineolis r.ufis uarie picla*. 

Habite les mers de la Nouvelle Holland* , a Pile anx Kangaroos 
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et a celle Maria. Elle est blanche en dedans, ayant souvent; 
une tache bleuatre an cote anterieur. Largenr , 26 rnillim. 
Mus. n.° 

8 t. Venus de Per on.. Venus- Pevonii. 

V. Icstd qvato - cordatd , albicLd , inliis aurantid et par - 
pureo-nigricante simaculatd^ sulci s planuba Lis, natibus 
loevibus. 

Habile les mers de la Noa^elle Hollande , an port da Hoi 
Georges. Espece tres - distincte ; lunule ovals, violette 5 
largeur , 36 millimetres. Mol. n.<* 

8 * 2 , Venus aphrodinoide. Venus ciphrodinoides . 

V testa subcordatd , oblique cotiica , trcinsversim denst > 
sulcata , albida intus uiolaceo maculald . 

Habile les raers de la Nouvelle Hollande. Mon cabinet. Elle^ 
tient de la if. Peronii et de la V. aphrodina $ mais ses 
crochets sont plus saillans , ses sj.ll.ons transverses plus emi- 
ncns , et son interiear est fortement tache de violet, 
Largeur, 36 a \o millimetres. Mas. n.o 

S3. Venus elegantine. Venus elegantina. 

V* testa ovato - cordatd , transversim eleganterque suU 
cata , pallidc fulvu , subradiatd 5 puba lineatd anoque 
violaceis. 

Hiibite les mers de la Nouvelle Hollande. Elle a une tache 
aarore a 1’inteiieur , et quelques taches violettes a la char- 
niere. Largeur, 26 a 29 millimetres. Mas. n.o 

Sif . Venus flambee. Venus flammea . 

. testa subcordata , transversim sulcata , albidd , line is 
spadiceis angularibus picta 5 natibus Icevibus ; ano 
oblongo . 

Venus flammea. Gmel. n.o 38 . 

Schroet. Einl. in Conch. 3 . p. 200. t. 8. f. 12. 

Habile la mer Rouge. Mus. n.o Elle est blanche a l’interienr, 
avec nne legere teintc aurore sous les crochets. Largeur , 3 o 
millimetres. 

85> Yenus onduleuse. Venus undulosa. 

y. testa irigond , sublcevigata , albida, lineis rufis trans- 
uersis undulosis confer tissimts \ ano oblongo , rufes - 
cents* 
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Mas. r^.o 

Habite les mers de la iSouvelle Hollandc, a la bale des 
cliiens marins , et au port da Boi Georges. Peron. Elle a 
des stries transverses, tres-fires , et des ligncs ronsses, on- 
dulees, en zig-zag, tres-serrees et trcs-de'licates. Largeur, 
3 1 millimetres. 

86. Venus naine. Venus pumila. 

V \ testa ovato - rotundatd , tenui , albido - grisea , fusco 
macula td aut rad laid j striis transversis $ ano lan- 
ceolato . 

Habile la Mediterrartee , a Cette. Ellc est blanche, an pea 
jaan&trea l’interienr. Son corselet est etroit et court, Lar- 
geur , 12 millimetres. Cabinet de M. Defiance. 

87. Venus ovale. Venus ovata. 

V . testa ovato-trigona , par vuld , longitudinali ter sulcata, 
striis transversis decussata \ umbonibus rubellis . 

Venus ovata, Maton, act. soc. linn. 8. p. 85. t. 2 f. 4* 

Habite la Manche , pres de Yalogne. Cabinet de M Defiance • 
On ne l’y trouve que fort petite. Largeur, environ 10 
millimetres. 

88. Venus souillee. Venus inquinata , 

V. testa cordate- rotundatd , tumida , albido-lulescente, 
spurcd $ striis transversis concentricis : longitudinalibus 
cbsoletissimis 5 natibus Icevibus. 

An Venus triangularis 7 Maton , act. soc. linn. 8. p. 83. 

Habite dans la Manche , a Cherbourg. Cabinet de M. de 
Gerville. Coquille pen commune , de taille mediocre , rac- 
courcie , bombee , a crochets saillans. Largeur 1 26 millim. 

Etc. Je passe sous silence beancoup de Venus des auteurs, 
n’ayant pas eu occasion de les voir. 

Especes fossiles . 

1. Venus easlnoide. Venus casinoides, 

V • testa cordatd , obliqua , compressa , ant ice angulatd ■ 
sulcis transversis sublamcllosis , supernc crebriaribus. 
Mon cabinet. 

Habite.... Fossile d’ltalie. Elle est applatie comme la venus 
Ievantine, et rapproches de la yenus casina , parses lames 
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nombrenses ] Baais fort pea elevees. On en tronve , pres de 
Bordeaux , ane variete moins grande , 4 lames pins ecartees. 

a. Venus paphie. Venus paphia . 

V . testa subcordata , subcompressd , obliqud\ rugis trans- 
fers is crassissimis . 

Mon cabinet. 

Ha bite Fossile de Wilminston , dans la Caroline da 

Nord. fllichaux* 

3. Vdnus aratine. Venus aratina . 

V . testa subcordata , trigonoided j sulcis transversis cortr. 
centricis } a no cordato $ margine interior e crenulato • 

3\Ion cabinet. 

Habite.... Fossile de la Touraine. Lapylaie . Elle est petite,* 
sillonnee comme la cytheree erycine on cedo-nulli; rnais 
die est moins transverse. 

4. Venus oblique. Venus obliqua . 

testa elongato-rotundatd , Iceviusculd ; natibus rtcurva 
tis, obliquls , secuiidis, 

Annales da Mas 7. p. 62 et vol. 9. pi. 32 . f. 7. 

Habite Fossile de Grignon , Pontchartrain: 

5. Venus calleuse. Venus callosa . 

y, testa orb' culatO'Cor data r subangutald ; natibus pro - 
minulis , oblique incur vis ; valvis intits callosis . 

Annales da Mas. 7. p. i 3 o et vol. 9. pi. 33. £ 6. 

Habite.... Fossile de Grignon. Mon cabinet. A l’exterieur, 
elle est legerement.et inegalement stride ea travers. 

(6. V^nus natee. Venus texta. 

V. testa ovaln y transfers d<> striis obliquis bifariis delica • 
tissimc cancellatd \ ano ovato . 

Annales du Mus. 7. p. i 3 o. 

Habile.... Fossile de Grignon. Mon cabinet. 

Etc. Voyez, ponr d’aotres especes, la Conchylioiogie fossile d$ 
Brocchi y vol. 3. t. 13. i 3 . cl 14. Voyez aussi la concliyl. min. 
de Swerby , n.o* 4 > 12 , 34 *27 ct 3 i. 
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VENERICARDE. ( Venerlcardia. ) 

Coquille equivalve, in&juilatdrale, suborbiculaire , le 
plus souvent a cotes longitudinales rayonnantes. 

Deux dents cardinales obliques, dirigees du m^me 
cold. 

Testa cequivalvis , incequilatera , suborbiculata ; 
scepiiis costis longitudinalibus r a di antibus. 

Dentes duo cardinales obliqui secundi. 

OBSERVATIONS* 

Les venericardes semblent faire le passage des conques 
aux cardiacees; elles ont entierement l’aspect des bucardes, 
par leurs cotes rayonnantes , et elles tiennent aux conques 
par leur charniere , qui serait semblable a celle des venus , 
si elle avait, sur chaque valve, une troisierae dent di- 
vergente. Ndanmoins, il paroit qu’elles ne different des car- 
dites que parce qu’elles manquent de dent lunulaire, leurs 
deux dents obliques representant la dent laterale des car- 
dites , qui est toujours canaliculee. La lunule de ces co- 
quilles est d’ailleurs toujours enfoncee comine celle des car-* 
dites , et plus ou moins apparente. 

Presque toutes les veniricardes ne sont connnes que dans 
1'etat fossile. Dans les petites especes, le caractere qui distin- 
gue ce genre des cardites n’est pas toujours facile a saisir. 

ESPECES. 

j. Venericarde a cotes plates. Venericardiaplanicosta . 

V . testa oblique corclata , crassissima $ costis plants , intc - 
gris : posticis anticisque tran'sversim sulcatis. 

Annalcs da Mas. vol. 7 . p 55. «t vol. p. pi. 3i. f: 10 . 
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Knorr. fos$ part. 3. tab. q 3 . {. 5 . 

Swerby. Concli. min. n.° 9 . tab. 5o. 

( 2 ) E odem? Minor* Annales dn Mus, 9 . lab 3 a. f. a. 

Habile. . . Fossilc se trotiyanten France , en Angleterre et data* 
1 Italic, en Piemout et k Florence. Le chr.ma rhomboidea , 
Brocch. Conch, a p. 5a3 tab. iG. f. ia, sernbic une variete de 
cette especej la latmle rii enfoncec ct tres-apparente. 

Venericarde p&onculaire. f' e pericardia petun- 

cularif. 

V* tesla orbiculan y s.ubccfjWlatird j costis convexis^ sub- 
imbricatis : lateralibus muricaUc. 

Annales da Mas. 7 p. 58. n.° 6 . 

Venus de TOise. C ambry , descript. da dep, de FOise., pi. 7 . 
f. 1. 

Habile..... Fossils des environs de Btauvnis, a Bfacheux. 
Mus. n o Mon cabinet. Elle a la forme d*uu peigne sans 
oreilleltes $ sa lunule , ires - enfoncee f parait a peine en- 
dehors. 

3. Venericarde imbriquee. Venericardia imbricata. 

V. testa suborbiculata\ costis conuexis y imbricalo-squa- 
mosis , nodosis , asperis . 

Venus imbricata. Gmel. p. 3377 . 

List. t. 497* L 5a. Encycl. pi. 274 . f. 4* 

Chemn. Conch. 6 t. 3o. f. 3 1 4 - 3 i5. 

Annales du Mus 7 . p. 56. n.o 3. ct vol. 9 . pi. 3a.f. 1 ; 

Habite.... Fossile de Grignon. Mas. n.o Mon cabinet. Tres- 
commune. On en trouvc une variete k Courtagnon. La vene- 
ricarde tuilee , n.° 8 des Annales , me parait n’4tre aussi 
qu’une vaiieie de cette espece. 

4-. Venericarde anstrale. V^enericardia australis. 

V . testa suborbiculata , minima , purpureo tincla \ costis 
angus/is , imbricato-squamosis , subnodosis . 

Habite les mers de la Nouvelle Hollands. Largenr, 4 a 5 mill. 
Je Tai tronvcc dans le sable quc renfermail nne coquille de 
cette region. Je erois qne c’est Tanalogne vivant de la 
venericarde imbriquee, dont je n’ai que des individus tres- 
jcunes j elle lui ressemble en petit. Mon cabinet# 
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?. Venericarde c6tes-aigues. Venericardia acuticosta. 
V. lestd suborbiculaU\ costis carinatis , squamcso-dentatisf 
sitbasperis. 

Annales da Mas. 7. p. 57 * n.° 4 * 

Habile. . . . Fossile 6 e Coartagtton. Mon cabinet. Salanule 
apparente. On la trouVe ausfii a Grighon. 

Vdnericarde douce. Venericardia mitis . 

V. tesla suborbicxilal (; ccstis crebris % separatis , compres^ 
sis , dorso Iccvibtif : post ids crenulatis . 

Mas. h.° 

Habite. . . . Fossile de* environs de Paris, £ Boves. Mon cabins 

5. Venericarde decrepite. Venericardia senilis . 

V". tesla oblique corda ' , valde. izoequilaterd j costis magnis * 
convexis r o'bsdell crenatis , muiicik, 

Annales dn Mas. 7;. p. 67. n." 5 . 

Habile. . . . Fossile dcs environs d’ Angers. Minard La lnnule? 
tres-appareute, euen occur court et enfonce. Cette coquille A 
l’aspect d’uue cardile, maisesl ane venericarde. Mon cabinet. 
$. Venericarde cotes-lisses. Venericardia loevicosta. 

V \ lestd obliqut cordatd ; costis convex o-planidaliz , dors* 
lasvibus , lateribus dentatis . 

Mon cabinet. 

Habite Fossile dee Falun* de Toaraide. Largeur, 

millimetres. 

9. Venericarde concentrique; Venericardia concent 
trie a. 

¥• testa saborbicalatd , depressiusculd $ sulcis transversit 
concentricis , etcvato-lamellosis. 

Habile. . . . Fossile de Chaumont. Brongniart. Petite coqnille* 
elegamment sillonnee corame la cytl i. erycina. Largear* 
i 3 millimetres. Moa cabinet. 

!o. Venericarde treilliss^e. Venericardia decussata . 

V testa suborbiculatd ; costis longitudinalibas striisqu * 
transversis canccllata 5 dentibus cardinalibus divari* 
catis . 

Annales dn Mus. 7. p. 5 g. n.og, 

Ilabite.,4^. Fossile de Grignoq. lVTon cabinet. Coqnill* 
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petite, qui semble se rnpprocher des lacines, offraatTappa- 
rence d’ane dent laterale. 

ii. Venericarde elegante, Venericardia elegans . 

V. testa suborbiculata ; costis creberrimis , elevalis , com • 
pressis , dor so squamoso-serratis . 

V enericardia elegans. Annales du Mas. 7 . p. 5g. n.o 10 . 
Habite. . . . Fossile de Grignon. Elle tient de tres-pres k la v. 
irabriquee : mais ses cdtes son t plus etroites , comprimees sur 
les cote's et lerriforraes. Mus, n.o 
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